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Un Télégramme de la Kodak C°
A l'heure où nous mettons sous presse, nous recevons le télégramme suivant que nous nous faisons un devoir d'insérer puisqu'il répond à diverses questions posées au Ciné-Journal à propos du Film lninflamable Kodak. Il est signé de M. Smith, directeiu de la Section Cinématographique à la maison Eastman-Kodac. Nous profitons de l'occasion pour féliciter M. Smith qui vient d'être chargé d'assurer la Direction de ce service spécial pour le continent.
Voici le texte complet de la dépêche : Référant votre dernier article ininflammable Kodak, honneur vous faire savoir que ces filma ont été livrés aux éditeurs depuis 15 écoulé.
SMITH
Directeur de la Section Cinématographique ' Kodak "
Les Droits d'Edition Cinématographique
M. Ch. Pathé
et l'Affaire Courteline.
Le Ciné-Journal publiait dans son numéro du 24 juin quelques réflexions de M" Buteau, extraites du Journal des Gens de Lettres, sur le procès Courteline-Pathé. A la suite de cet article qui éclairait de façon très judicieuse la difficile question
des droits d'édition et de représentation, nous avons reçu la lettre suivante de M. Ch. Pathé. Nous l'insérons avec plaisir, certain qu'elle permettra à nos lecteurs de se faire une opinion sans partialité, le Ciné-Journal n'ayant qu'un désir, celui d'être informateur avant tout :
Monsieur le Directeur,
Vous avez bien voulu, dans votre numéro du 24 juin, consacrer un article au procès que la Compagnie générale de phonographes, cinématographes et appareils de précision vient de gagner devant la Cour d'appel, contre M. Moineaux dit Georges Courteline.
Les remarques que vous faites, relativement au droit d'édition et de représentation, sont très judicieuses, mais il en est d'autres, concernant l'originalité du sujet en litige, que je ne puis laisser passer comme directeur de la Compagnie, sans les discuter.
Je suis, comme vous pouvez l'être, très respectueux de la propriété littéraire, et quand les auteurs sont venus se plaindre à moi que certains de nos films reproduisaient certaines de leurs œuvres, je les ai toujours accueillis avec sympathie et leur ai, à l'amiable, offert les compensations qu'ils étaient en droit de recevoir.
Si M. Courteline avait, comme les confrères dont je parle, fait la preuve que le scénario édité par la Compagnie Générale fut la copie de sa pièce Boubourochc, ce n'est pas devant la Cour d'appel, mais dans mon cabinet que se fut réglée cette contestation.
Or, M. Courteline n'a pu faire cette preuve pour la raison que j'ai pu, moi, faire la preuve contraire.
J'ai rappelé nombre de pièces, et parmi celles-ci de très connues, dans lesquelles un amant se trouve enfermé dans un placard ou tout autre objet mobilier.
Je vous citerai Hernani (Victor Hugo), le Chandelier (A. de Musset), l'Heure Espagnole (Franc-Nohain), le Coup de Jarnac, un conte de Bocace, Deux hommes pour un placard (J. Duflot et Nérée Desarbres 1860), Bottier et Marquis, Le Tableau (1888).
Dans plusieurs de ces pièces, un incident comparable aux rais de lumière, de Boubouroche fait découvrir l'amant par le mari ou protecteur légitime.
Pas original, comme vous le voyez, le placard à amoureux. Mais, me direz-vous, il y a la manière. Ce placard aménagé pour recevoir un galant, pour lui faire paraître moins dures les heures de réclusion, voilà l'originalité, voilà la trouvaille.
Il y a, en effet, dans ceci, une création mais qui, pas plus que les autres, n'appartient à M. Courteline. Un vaudevilliste s'en était servi en 1888 (avant lui par conséquent) dans Le Tableau.
Un des personnages y dit, en effet : elle était drôle cette armoire, mais très confortable... une chaise... une lanterne sourde, les journaux du jour,., etc. (j'abrège).
Et ce vaudevilliste, bien que précédant M. Courteline, n'était pas plus que lui le « créateur » de ce moyen.
Dans un dessin paru en 1880, Robida nous montre un buffet dans lequel est enlermé un amant tandis que la perfide (j'allais dire Adèle) introduit son confiant ami, (j'allais écrire Boubouroche).
Je ne vous envoie pas ce dessin mais si vous voulez avoir une idée de l'architecture du buffet, lisez dans Boubouroche (12 ans après) le portrait qu'en trace M. Courteline... On jugerait qu'il l'a vu...
Si donc M. Courteline n'a rien inventé, comme une fois de plus j'en crois avoir apporté la preuve, je n'ai pu le copier et les juges l'on dit.
Comme l'article de votre honorable journal pouvait laisser à ce sujet planer quel-
ques doutes, il m'importait de les dissiper. Voilà qui est fait.
Je réclume de votre courtoisie l'insertion de cette note et vous prie de croire, Monsieur le Directeur, à l'assurance de ma considération très distinguée.
. Ch. Pathé.
ARRÊT DU 12 MAI
(Procès Courteline-Pathé)
La Cour,
Considérant que Moineaux, dit Courteline, auteur d'une pièce de théâtre en deux actes intitulée « Boubouroche», a cité la Société des Cinématographes Pathé, dont le siège est à Paris, rue Saint-Augustin numéro 8, devant le Tribunal civil de la Seine, qu'il a exposé dans son assignation que la Société a organisé, à l'aide d'appareils cinématographiques, construits par elle, notamment au théâtre de I' « Omnia », des représentations par projections d'une pièce intitulée « Ta femme nous trompe », et qu'il y a reproduit dans tout son texte le programme imprimé et distribué aux spectaieurs de l' « Omnia », qui est l'explication de la pantomime;
Considérant qu'il a soutenu que le spectacle ainsi obtenu et donné sans son autorisation est identique au spectacle produit à la scène par « Boubouroche », et a conclu à la défense de ces représentations et à la destruction du film édité.
Sur la représentation,
Considérant qu'en première instance la Société a pris des conclusions générales de débouté et n'a jamais reconnu sa responsabilité; que devant la Cour les conclusions ont été les mêmes et que la plaidoirie a affirmé l'absence de toute participation à la représentation ; qu'elle a seulement reconnu la vente du film et dénié le surplus ;
Considérant que Moineaux n'établit pas, comme il en a la charge, le bien-fondé de sa demande de ce chef ; et qu'il j a, dès lors, lieu de l'écarter puisque ce n'est pas T « Omnia » qui a été assigné;
Considérant, quant à la complicité de la
Société des Cinématographes dans la représentation de 1' (( Orania », qu'elle ne résulterait, d'après les documents produits et les débats, que de la vente du film à ce théâtre, et que cette unique circonstance ne suffit point pour prouver une coopération consciente à l'usage des photographies avec un programme inconnu de la défenderesse.
Sur l'édition envisagée isolément, v
Considérant que le film incriminé déroule plusieurs tableaux qui en six minutes font apparaître, après une première scène, un joueur de manille recevant un message dans un café, et sortant avec précipitation, son arrivée chez une femme qui cache alors un rival dans un placard, l'ouverture de ce bahut, la sortie de l'amant chassé par une fenêtre et tombant sur un autre concurrent, puis le mouvement du vainqueur se jetant aux genoux de l'infidèle ;
Considérant que cette aventure fait partie du fonds commun du théâtre et du roman ;
Considérant qu'en la mettant ainsi en photographies, la Société n'a rien emprunté à Moineaux qui lui appartînt en propre et fût un sujet dû à son invention créatrice ;
Que si « Boubouroehe » présente avec ce scénario des analogies, c'est qu'il a été lui-même puisé au fonds commun pour le sujet et que cette circonstance ne peut, dans ces conditions, attribuer à l'auteur un droit privatif; que la forme dont Moineaux a revêtu l'idée, souvent exploitée avant lui, est restée en dehors de la pantomine « Ta femme nous trompe » ; que son originalité très vivace se trouve dans l'analyse du caractère de la victime de l'incident ;
Que cette étude psychologique occupe tout le premier acte, spécialement dans les critiques de Rotasse, et se continue dans la majeure partie eu second, par les dialogues finement conduits, avant et après la découverte de la trahison ;
Que ces circonstances n'ont pu être reproduites par un machinisme muet et que dès lors, il n'est resté que le sujet qui vient d être caractérisé sans la manière personnelle dont il a été traité dans « Boubouroche » ;
Qu'en conséquence, il n'y a point contrefaçon en l'espèce ;
Par ces motifs, infirme le jugement dont est appel.. ^V^""" ^-•♦•^
LES TRAITÉS
d'Edition Cinématographique
Un de nos confrères nous communique le traité signé par lui l'année dernière avec une maison d'édition.
Voici le texte de ce traité ; nous avons simplement effacé le nom de notre confrère et la date du traité.
» Entre les soussignés :
» M. X. d'une part ;
» Et M. L., demeurant à Paris, d'autre part ;
» Il a été convenu ce qui suit :
» M. X. s'engage à fournir à M. L. ou à la société qu'il se substituera, et ce à l'exclusion de tous autres, des nouvelles ou scénarios destinés à être adaptés en projec-
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tions de cinématographe ; et, comme conséquence, il confère à M. L., pour toute la durée de sa propriété littéraire, le droit d'établir ces projections, d'en fabriquer les bandes négatives et positives, de les éditer et vendre, d'en organiser ou autoriser des représentations publiques en quelque pays que ce soit, comme aussi de publier, soit en langue française, soit en langue étrangère (sic), sous forme de programme ou de catalogue, le texte de ces nouvelles et scénarios.
» Il est entendu que les bandes établies par M. L. sur les nouvelles et scénarios de M. X. devront toujours contenir l'annonce de son nom ; il en sera de même des insertions de textes qui seraient faites dans les programmes et catalogues.
» M. X. aura droit, à titre de droits d'auteur, sur chaque bande positive du scénario tirée par M. L., à une participntion qui sera calculée à raisin de dix centimes par mètre de bande positive.
» Pour permettre à M. X. le contrôle de ses droits, lesdites bandes positives seront numérotées.
w Le présent engagement est fait pour une durée de trois ans.
» Il n'entraîne de la part de M. X. aucune obligation relativement au nombre des nouvelles et scénarios à fournir à M. L. non plus qu'aucune obligation pour ce dernier d'accepter ceux qui lui seraient tournis ; mais il comporte pour M. X. l'interdiction absolue de conférer à d'autres qu'à M. L., ou la société qu'il se substituera, le droit d'adaptation, d'édition et de représentation
cinématographique de ses œuvres en France et à l'étranger.
» Fait à Paris, en double exemplaire, le... »
Au premier aspect, ce traite apparaît comme léonin, attendu que M. L. ne prend aucun engagement ferme envers M. X., tandis que M. X. aliène sa liberté.
Mais il y a plus. Juridiquement, ce traité est nul et non avenu, comme « affecté d'une condition polestative ».
(Journal des Gens de lettres) — ^-•♦•-^
De la Fabrication des Films
Dès que le film est sec on l'enlève de sur les tambours ou châssis pour le mettre en vrac dans des paniers garnis de toile, ou bien il est enroulé sur lui-même, ce qui rend sa manipulation plus facile pendant l'essuyage, opération nécessitée par l'espèce de moire qui se dépose sur la surface brillante du film, tout comme sur le verre des clichés d'ailleurs, et qui doit disparaître si on veut éviter qu'elle impressionne désagréablement le tirage ou la projection.
Cette opération faite à ta main est plutôt longue et fastidieuse, c'est pourquoi toutes les grandes maisons d'édition font effectuer ce travail par une machine « essuyeuse » qui opère bien plus rapidement qu'à la main et tout aussi bien.
Enfin, la bande est définitivement montée, c'ést-à-dire que le titre est mis en place ainsi que les sous-titres qui doivent souli-
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gner les différentes phases du scénario, il ne reste plus qu'à établir le métrage de cette bande avant de la mettre en magasin.
Ce résultat est obtenu avec des machines spéciales.
Les métreuses, ces ainsi qu'on les nomme, sont des appareils qui servent à déterminer la longueur des films, elles intéressent tout le monde, éditeurs, loueurs et exploitants.
Toutes celles qui existent actuellement dans le commerce et qui sont d'origine anglaise, allemande, voir mêma française, reposent sur le même paincipe : deux bobines, l'une débitrice l'autre réceptrice; entre les deux se trouve un rouleau denté taillé au pas positif actionné soit par une manivelle, soit par le film lui-même qui va s'enrouler sur la bobine réceptrice commandée alors directement, sur l'axe de ce rouleau un pignon d'angle ou une vis sans fin mènent une roue qui actionne, soit une flèche qui se meut sur un cadran gradué en mètres, soit un compteur d'unité.
Ces machines ne paraissent pas satisfaire complètement ceux qui s'en servent.
On leur reprocherait :
1" de n'ètreexactes qu'à quelques dizaines de centimètres près.
2° d'avoir une mise à zéro très laborieuse.
.5" de s'user très rapidement.
Il faut cependant remarquer que vendues pour prix très modeste, elles n'atteignent pas cent francs généralement, elles ne sauraient être "la machine idéale" exacte, pratique et robuste. L. PRÉVOST.
LE THÉATRO-FILM
La Société des Etablissement Gaumont met en vente cette semaine une nouvelle série de vues, cinématographiques sous le nom de Théatro-Film. Voici l'exposé dont elle lait précéder la notice de ces nouvelles œuvres mises en scène par M. Maurice de Féraudy, sociétaire de la Comédie-Française. On en trouvera la liste sous la rubrique de nos nouveautés cinématographiques.
Il était certain que le Cinématographe qui depuis des années a fait déjà tant de proguès, ne pouvait pas échappera l'évolution Théâtrale vers la vie et vers la vérité. Le public qui, à l'heure actuelle s'est passionné pour cet art si amusant, si curieux et si intéressant, commence à se lasser un *peu des mêmes scènes plutôt rapides et bousculées.
Il demande aujourd'hui un effort nouveau, il veut quelque chose de mieux*, il est luimême plus mûr pour la compréhension de ces petites pièces et il réclame qu'elles comportent non plus un fait, mais une histoire complète avec un développement d'idées exprimées avec une telle vérité, une si grande intensité d'expression et une telle justesse que même sans le secours de la parole il s'en dégage de véritables sentiments.
C'est de ce désir d'un Cinématographe plus naturel, plus vivant et plus artistique, qu'est née la création du Théàtro-Film.
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. DEBRIE
Breveté S. Q. D. Q.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
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M. Georges Laine, qui en a eu la première idée l'a offert en collaboration à M. Maurice de Feraudy, l'éminent Sociétaire de la Comédie-Française dont le penchant pour les choses neuves et modernes est si connu.
Par ses hautes relations artistiques dans le monde des Auteurs et des Comédiens.
M. de Feraudy a pu facilement s'assurer les concours les plus distingués.
De son côté, grâce à ce concours, M. Laine a pu établir des bandes Cinématographiques à un prix sensiblement le même que le prix ordinaire des autres bandes.
Les exploitants vont donc trouver une invention presque nouvelle et une exécution irréprochable dans les bandes que leur livre le Théatro-Film, aux prix habituels.
aie m Osnema
» C'est de Belgique que nous vient la lumière. — - - - -
=(. Anvers )
Depuis longtemps l'idée du "Cinéma à l'école" compte à Anvers de nombreux et zélés partisans et est en voie de recevoir une large et intelligente application.
Il convient tout d'abord de féliciter le " Cercle d'Études photographiques " d'avoir mis au service de l'enseignement de nom-
breux clichés prêtés par ses membres. Ces derniers s'entendirent même avec le service et les inspecteurs de l'Instruction publique d'Anvers pour diriger le dimanche, dans les écoles, l'appareil de projection. Dès que le cinéma vint révolutionner la science de la photographie, dès 1903, M. le docteur Desguin, notre échevin, — grand protecteur des crèches et dont on connait les sympathies pour tout ce qui touche au bien-être des tout-petits — s'entendit avec M. Louis Van Neck, directeur du Cinéma-Pathé, pour organiser des séances scolaires au "Belge-Cinéma" de l'avenue De Keyzer. J'ai sous les yeux une lettre du 30 mars dernier par laquelle l'administration communale remercie M. Van Neck de son obligeant concours pour trois séances données à 2,500 élèves des écoles communales.
On a donné aux écoliers d'excellentes leçons de géographie en faisant défiler sur l'écran, des paysages choisis des pays étrangers. On leur a donné, en outre, de très bonnes notions de science générale, de culture, d'archéologie, d'architecture, etc.
Souhaitons encore que ces louables mesures ne tardent pas à prendre l'extension désirable et que bientôt mes vœux (de voir le cinéma fonctionner dans les écoles mêmes) se réalisent pour le plus grand bien et la plus grande joie des petits Anver-
sois.
A. BIENTO.
CESSION DE FONDS
Louis AUBERT, Sucesseur de
J. COUSTURE, 13. Boulevard
St-Martin, à Paris
Achat, Vente et Location de Films
Suivant acte sous seing privé en date à Paris du premier Juillet 1909 enregistré, Messieurs Eisemann et Cie ont vendu par l'intermédiaire de M. L. Aubert à Monsieur Pascal Justrabo l'Etablissement de Cinématographe exploité à Paris 156, Avenue Parmentier et connu sous le nom de Cinéma- Parmentier.
Pour extrait
L. AUBERT
Les Brevet^ d'invention
Le Projet Cruppi
L'Industrie cinématographique est une des plus riches en inventions nouvelles. Le nombre des brevets déposés chaque mois est considérable. Tous les inventeurs liront avec intérêt les déclarations de M. Armengaud sur les dispositions récentes prises par le gouvernement.
A la dernière séance de la Société des ingénieurs civils de France, M. Armengaud jeune a fait une intéressante communication sur l'obligation d'exploiter les inventions brevetées, et M. E. Bert, sur les réformes apportées à la loi de 184-1 par le
projet de loi déposé dernièrement par M Cruppi. La première communication était toute d'actualité à cause de l'émotion qu'a produite en France une disposition de la nouvelle loi anglaise : d'après l'art. 27 de cette loi, un brevet peut être annulé sur la demande d'un tiers si l'invention est exploitée (par fabrication et vente du produit breveté) exclusivement ou principalement à l'étranger, qu'il y ait ou non importation dans le Royaume-Uni des objets brevetés.
C'est pour contre-balancer les effets de cette disposition que M. Cruppi, ministre du commerce, a déposé le 11 janvier dernier un projet de loi spécial dont l'objet est d'ajouter à l'article 32 de la loi de 1844 un paragraphe reproduisant presque identiquement la disposition de la loi anglaise.
M. Armengaud voudrait qu'on introduisit dans ce projet de loi une clause permettant de sauvegarder les droits des inventeurs brevetés, trop méconnus par la loi anglaise, en les conciliant cependant avec ceux de l'industrie nationale.
A l'appui de sa démonstration, il a rappelé les principes sur lesquels repose la législation des brevets en France, dont l'origine remonte à la loi votée en 1789 par l'Assemblée nationale et qui sont d'ailleurs communs, pour la plupart, aux législations des autres pays.
Il explique qu'un grand pas a été fait pour améliorer dans un esprit d'équité la situation des inventeurs par la convention internationale de 1883. On sait qu'on doit à M. Armengaud l'initiative du principe du droit de priorité inscrit dans l'article 4, et
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d'après lequel l'inventeur qui a demandé un brevet dans l'un des Etats de l'union, jouit d'un délai primitivement de six mois, puis porté à douze mois sur sa proposition au congrès de Vienne en 1897, pour déposer valablement ses demandes de brevets dans les autres pays.
Grâce à cette disposition fondamentale, l'inventeur n'a plus à supporter les sacrifices que nécessitait pour lui la prise immédiate de ses brevets à l'étranger. Il a le temps de s'assurer uu concoucs technique et financier pour mettre son invention au point et en développer l'exploitation industrielle ; enfin il est soustrait au joug des capitalistes et peut se défendre contre les industries, heureusement de plus en plus rares aujourd'hui, qui au lieu d'exploiter les inventions, cherchent à exploiter les inventeurs.
Par l'article 5, les Français ont abandonné le paragraphe 32 de leur loi qui permettait de prononcer la déchéance pour l'introduction en France des objets fabriqués à l'étranger semblables à ceux du brevet. Mais le deuxième paragraphe de cet article 5 spécifie que le breveté reste soumis à l'obligation d'exploiter son brevet conformément aux lois du pays où il introduit les objets brevetés. Par le mot « exploitation » il faut entendre non seulement la vente, mais encore la fabrication du produit. Dans quelle mesure doit avoir lieu l'importation étrangère par rapport à la fabrication nationale? Telle est la question un peu énigmatique à laquelle la loi anglaise a tout récemment donné une solution que
les esprits libéraux s'accordent à trouve1" rigoureuse, sinon draconienne pour les inventeurs.
C'est sur ce point capital que M. Armengaud, s'adressant aux ingénieurs, s'est attaché à démontrer combien dans la pluralité des cas il sera difficile et même impossible de satisfaire à la loi.
Les inventions, a-t-il dit, ne sont quatrevingt-dix-neuf fois sur cent, que des perfectionnements ou des changements, d'une certaine valeur pratique sans doute, mais ne portant en réalité que sur certains organes d'une machine ou sur certaines opérations composant un procédé.
Pour les inventions absolument originales, ajoutant un facteur considérable à celles qui concourent au bien-être social, telles que le moteur à explosion, la lampe électrique, le ballon dirigeable, l'aéroplane, on comprend que c'est de toutes pièces qu'il convient d'exécuter ces merveilleux appareils dans chacun des pays où il a été breveté, afin d'y créer de nouvelles branches d'industrie.
Mais il s'agit seulement d'un dispositif secondaire, dans un appareil existant et acquis au domaine public, serait-il raisonnable d'exiger que tout l'appareil soit construit sur le territoire de la Grande-Bretagne? C'est en vain que l'on concéderait que l'appareil pourra être construit sur le territoire français, si la France est le pays d'origine de l'invention, mais à l'exception de la partie brevetée en Angleterre, laquelle devra être exécutée sur le sol britannique. Eh bien, pour les hommes de métier qui vrai-
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Excursion aux Volcans de Java.
Dans les Marais Pontins (Italie) .
Exercices de Tir à bord d'un Cui rassé Anglais
187 mètres
116 mètres 125 mètres 110 mètres
Adresse Télégraphique :
COUS1NHOOD-PAR1S
Téléphone :
Une Trousse d'Objectifs Idéale
Cl?. HELFER, Concessionnaire.
Les opérateurs projectionnistes se plaignent depuis longtemps des difficultés qu'ils éprouvent en voyage lorsqu'il leur faut travailler dans des salles chaque jour nouvelles. Un de leur plus gros souci vient des objectifs qui ne se trouvent presque jamais appropriés aux distances de projection.
Une fois, ils doivent compter avec 5 m. de l'appareil à l'écran, une autre fois avec 10 m. puis 15, 20, 25, 30, etc.. D'où l'obligation pour eux d'emporter dans leur déplacement de nombreux objectifs à foyers variant de 25 mpn à 10.~> m|m sans compter ceux que nécessite la projection fixe.
La Trousse Multîpli apporte à tous les projectionnistes une satisfaction complète.
Dans un écrin gainerie de la meilleure élégance, elle comprend six objectifs de foyers différents établis comme ci-dessous :
Projection animée :
Foyer 50 60 70 80 90 100 mm.
» 95 115 135 165 mm.
» 85 90 95 100 105 mm.
Projection fixe :
Foyer 110 130 150 180 200 220 mm
»> 150 200 250 300 350 400 mm
» 300 350 450 500 mm.
La Trousse Multipli se différencie des trousses d'objectifs ordinaires en ce qu'elle supprime pour chaque objectif la tubulure métallique. Elle se compose de six bonnettes correspondant à six foyers différents. Une seconde suffit à les visser sur le tube pour obtenir la grandeur d'écran voulu.
La Trousse Multipli est pratique, légère, complète : elle répond à tous les besoins de la projection fixe et animée.
La Trousse Multipli défie toutes les marques par la qualité de ses objectifs qui sont d'une extrême luminosité et donnent sur toute la surface de l'écran une image brillante et parfaitement nette.
La Trousse Multipli est la moins chère : elle est vendue avec son délicieux écrin et ses six objectifs
au prix de :
La Trousse Multipli est indispensable à tous les projectionnistes. Elle doit être dans toutes les mains.
Seul Concessionnaire Général
Charles HELFER
22, Rue Saint-Marc, PARIS
Q\ Compagnie Générale de Phonographes = = Cinématographes et Appareils =
Q) = de Précision =====
Établissements =
PAT HÉ
SOCIETE ANONYME
au Capi/a/ de 5,000,000 de Francs
-s Frères
Adresse Télégraphique :
CINÉMATO-PARIS
Le Catalogue 1909 est paru
et envoyé gratuitement sur demande Le demander au Service A, 14, Hue l'avait
La plus Importante Manufacture du Monde 80 KILOMÈTRES PAR JOUR
Cinq cents Appareils par Mois
S*** "*• * -S '/iX/rt
^> ..■sr?.
PARIS
semblablement n'ont pas eu voix au chapitre dans la loi rédigée par les légistes anglais, on se heurte à une véritable impossibilité.
En définitive, M. Armengaud propose d'introduire dans la loi une disposition soustrayant le breveté à la déchéance, lorsqu'après avoir vainement essayé d'exploiter son invention et fait des offres directes et sincères aux industriels, l'inventeur aura éprouvé un refus absolu d'accepter des licences à des conditions raisonnables.
Au sujet de cette question, nous ajouterons la communication suivante :
La commission du commerce et de l'industrie de la Chambre des députés a reçu aujourd'hui une délégation de la Fédération des industriels et des commerçants français, qui lui a indiqué l'inutilité et même les dangers du projet de loi du 14 janvier 1909, relatif à l'exploitation des brevets et marques de fabrique étrangers en France, et l'urgence d'une revision complète de la législation des brevets telle qu'elle serait réalisée par le projet de loi du 18 février 1909, avec quelques retouches de détails.
T-V,M^* +?!frTïyT VGcTOV T'GTïS*7?v^ T^Mï^^SrliV-^ T^TtJ^
Inventions Nouvelles
400579. — - Société des Etablissements Gaumont. Procédé pour prendre et repro duire des scènes animées au moyen d'un phonograplie et d'un cinématographe.
400618. — Sudre. Procédé et appareil pour la division des sons.
400546. — Bogey Guggia & Lambert. Chambre de pose pour photographier à la lumière artificielle.
400581. — Clifton. Perfectionnements apportés à la photographie des couleurs.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. Bœttcher fils, ingénieurconseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris.
TERRÉS RARES
On appelle terres rares une famille d'oxydes métalliques que l'on recontre toujours ensemble dans certains gisements de la Scandinavie, des États-Unis et du Brésil, et toujours en assez minime quantité, d'où leur nom.
Cette famille de métaux, dont quelquesuns seulement ont été obtenus à l'état pur, comprend deux groupes : 1° le groupe cérique (cérium, lanthane, didyme); 2° le groupe yttrique(yttrium, ytterbum, erbium» holmium, gadolinum, thulium, etc.). Souvent mélangées avec l'urane, le thorium et les minerais dont on a extrait le radium et le polonium, ces terres rares subissent de longues cl minutieuses préparations avant de trouver leur application dans l'éclairage par incandescence.
Berzèlius, en 1825, signala le premier des oxydes de zirconium et de cérium comme émettant une lumière extrêmement brillante lorsqu'ils étaient plongés dans la flamme d'une lampe d'émailleur. Celte expérience
ia
«££ Cinématographe Chantant %& SYNCHROPHONES H. GENTILHOMME
Automatique & à main
35 R 15 ÎS 8S ÎS SS MODÈLE DÉFIRHT TOUTE COHCURRErlCE «fô 3§ PHONOGRAPHES AMPLIFICATEURS <%,'&'&'&'& FILMS SYNCHRONISÉS <% ?& ?& Vg Vg <ig Vg 7& <% '&
LEVALLOIS=PERRET ^* I28, Rue du Bois -** -*>*
VENTE ET LOCATION
™ Jr^
resta longtemps dans l'oubli et ne fut reprise qu'en 1878 par Edison, qui fit breveter l'idée de recouvrir une corbeille de fils de platine d'oxydes de grand pouvoir émissif, tels que les oxydes de zirconium et de cérium. C'est le premier brevet qui mentionne l'application dés oxydes rares à l'incandescence. '
Mais les premières tentatives d'application de l'incandescence à l'éclairage remonte à Drummond qui, en 1826, fit connaître la lumière qui porte son nom.. •
Depuis la déccuverte de Drummond, beaucoup de chercheurs ont étudié l'éclairage à incandescence. En 1849, Frankens'tein plaçait dans la lampe d'Argand un corps coniquefoimé d'un tissu lâche, enduit d'une matière calcaire ou magnésienne, qui:, porté 'du rouge, augmentait son pouvoir lumineux. On retrouve dans cette invention l'idéèdu manchon Auér.
Lessier du Motay, en 186'8, emploie des crayons de zircone.
En 1881, Klotinsky emploie les oxydés de terres rares seuls ou mélangés à la production de l'incandescence. A la même époque, Clamond utilise une corbeille de magnésie chauffée parle gaz mélangé d'air surchauffé.
,,I?uis vinrerij lés inventions de Fahnenhyen, qui employait des peignes constitués par des tiges de. magnésie ou de magnésie mélangée avec des oxydes de chrome, de tungstène, de manganèse, etc., et de. Haitinger, qui employait l'alumine et l'oxyde de chrome intimement mélangés.
Ensuite le crayon de magnésie eut les préférences',' puis James Lewis et Victor Popp employèrent des calottes en platine dont le succès fut éphémère. '
Mais toutes ces inventions, il faut le reconnaître, n'ont plus qu'un intérêt- histori- " que; celle du Dr Auer Von Welsbacji, brevetée en 1885, devait les supplanter en donnant un un nouvel essor à l'industrie de l'éclairage au gaz fortement menacée par l'éclairage électrique. Nous n'avons pas à étudier ici la constitution du manchon Auer, • et si nous nous en occupons, c'est uniquement parce qu'il a familiarisé nos chercheurs avec les sels d'oxyde rares et servi de base--
à tous ceux qui se sont occupés et s'occupent chaque chaque jour de trouver un bloc réfractaire solide, non hygrométrique, pouvant remplacer avec avantage le vieux bâton de chaux.
Nous serons peut-être utiles à beaucoup eh leur signalant que les terres rares qui présentent le plus d'intérêt au point de vue de l'éclairage sont le thorium et le cérium. Leur principal minerai est la monazite qui est un phosphate de cérium, de lanthane et de didymé. Mais à côté de ces corps, la monazite en renferme un grand nombre d'autres, tels que : le thorium, l'yttryum, le zirconium, le glucinium, le tantale, le titane, la silice, l'alumine, des oxydes de 1er et de manganèse, de la chaux, de la magnésie, de l'étain, du plomb, de l'urane, du fluor, etc., etc.
Jusqu'à présent on a trouvé fort peu de terres rares en France. On a signalé la présence, à l'état microscopique, de la monazite à Saint-Christophe, dans la Haute-Loire à Bourg-d'Oisans, dans l'Isère; à Berzet, dans le Puy-de-Dôme. Oh trouve le zircon à Expailly, près le Puy, dans la Haute-Loire ; dans le Limousin, au Puy de Montaudon ; près deRoyat, de le Puy-de-Dôme. La squIc terre rare qu'on rencontre en France en qualité un peu abondante est la glucine, qui entre dans la composition de l'émeraude et du béryl. On trouve le béryl à Chanteloube, dans le Limousin ; à Montzen, prèsd'Autun, en Saône-et-Loire ; et surtout à Bianchamp, près d'Ambert, dans le Puyde-Dôme. Enfin, on trouve le tantale et le wolfram à Chanteloube, dans le Limousin.
Frappé des avantages que présenterait, pour la plupart des conférenciers-projectionnistes, un bloc réfractaire donnant une lumière se rapprochant sensiblement du point rêvé, et qui n'aurait aucun des inconvénients du bâton de chaux ou des pastilles de zircone et de magnésie, nous avons, dès 1902, entrepris dans cette voie, avec le concours de nombreux collaborateurs, tonte une série de recherches dont lé résultat a dépassé nos espérances.
Déjà, en 1907, on trouvait à là Bonne Presse des bloc ou pastille de terre rares dépassant en éclat tous les autres corps -réfractaires.
Sans être parfaites, ces pastilles, récemment encore modifiées et perfectionnées, constituent un réel progrès, puisqu'elles ne sont pas hydrogrométriques et n'ont pas besoins d'être tournées comme le bâton de chaux ; de plus, elles ne se détériorent qu'à la longue, après vingt ou trente heures, quelquefois même cinquante heures d'éclairage. Malheureusement, elles ne supportent pas facilement les grandes pressions.
Disons, cependant, qu'un nouveau bloc existe ; il fait actuellemeat ses preuves dans nos salles d'expérience où on peut le voir tous les jours. Résultat d'études sérieuses et combinée de chimistes et d'ingénieurs, il dépasse tout ce qui a été tenté jusqu'ici. Ce bloc, dont nous parlarons plus longtemps dans un prochains numéro, augmente le pouvoir éclairant dans la proportion de 7 à 4, c'est-à-dire que la lumière oxy-essence, par exemple, donne, avec cette nouvelle pastille, 700 bougies au lieu de 400, et le carburateur oxy-éthérique B. P. n" 2, dernier modèle, 2100 bougies au lieu de 1200. C'est, en même temDs la solution d'un grand problème pour les cinématographistes, la suppression à brève échéance de tous les crayons de chaux où de magnésie. Mais n'anticipons pas !... Le prix de revient étant relativement très élevé, il est nécessaire que les opérateur trouvent une juste compensation dans la résistance et par conséquent dans la durée de ce bloc ; c'est ce qui importe de déterminer d'une façon pratique, en multipliant les essais avec les différentes sources lumineuses. G. -M. C.
(Extrait de La Lumière oxy-èlhérique,)
Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS S> Ce
à ANVERS, 70, rue Saint Jean
Brevets d'invention qui ont cessé d'être en vigueur d'après publication officielle du Gouvernement au mois de juin 1909.
Instrument d'optique à contrôle électrique n° 193513. Fredell J.-C, à Pocatello (E. U. d'A.). Des sclénoïdes effectuent, l'un
l'ouverture de l'obturateur, et l'autre la fermeture de celui-ci, après un laps de temps prédéterminé.
Procédé de fabrication des écrans tramés pour l'autotypie n° 193680. Krayn R., à Berlin. On superpose, par couches alternées, des épaisseurs minces de matière transparente et de matière opaque, puis on découpe le bloc ainsi obtenu en tranches perpendiculaires au sens de ces couches.
Système d'agrafe rapide de toile appliquant les clichés sur la glace des appareils de photographie industrielle n° 201307.
Vanderkindere G., à Bruxelles. Dessin avec légende.
Pince-nez avec étrier élastique portant les pinces n° 201705. Klein E., à Berlin. L'étrier élastique consiste en un morceau de fil métallique qui est enroulé en hélice aux extrémités de la traverse et présenter, au milieu, des aplatissements latéraux.
Procédé auto-photographique n° 201342.
Guasoc A., à Paris. Pour le développement d'un cliché, il suffira de mettre une feuille imprégnée du réactif dans un volume d'au déterminé pour former immédiatement le bain voulu, en tenant compte, naturellement, des règles générales pour augmenter le volume d'eau s'il s'agit d'un cliché tiré en pose. On fera de même pour le fixage, en opérant avec une feuille d'hyposulfite de soude.
Méthode perfectionnée pour façonner dés lentilles n° 201572. Seymour W.-I., de Kannes city (E. U. d'A.). On réunit deux ou plusieurs masses de verre de différente nature; au moment où ces masses f§)it en iusion, on donne, aux masses réunies, leur forme, lorsqu'elles sont en fusion, et on dresse la lame ainsi produite de manière à façonner une lentille.
Appareil pour la transmission des messages, croquis, dessins, etc., au moyen de l'électricité n» 178160. Brâun H.-C, à Barnet (Angleterre). Les instruments sont pourvus de pendules qui sont contrôlés, de manière à agir synchroniquement. Les pendules sont assujettis au repos et mis en marche sur les deux instruments par la même impulsion électrique, et reçoivent tous deux une seconde impulsion commune pour les ramener à leur point de départ, où ils sont bloqués à nouveau. . \
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand Paris
Petite Bohémienne 223
Poulet rôti 133
A force d'amour (drame). Superbe
affiche en couleurs 203
La Grève est finie (comique) 120
Un Crime mystérieux (drame). Superbe affiche en couleurs 200
Sœurs rivales (très pathétique). Superbe affiche en couleurs 209
Une belle Chevelure (très comique). 181 Sous le drapeau (drame militaire) . . 217 Les erreurs d'un jeune Gabelou (comique) 130
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
La Fille de l'Anarchiste (tragique).
Affiche 130
Le Cocher malheureux (comique) . . 105
Le Millionnaire portefaix 170
La Seringue magnétique 135
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Le Mannequin (comique) 116
Philémon et Baucis (comique). . . . 146
Alfred est encombrant (comique) . . 160
En Andalousie (plein air) 113
Chacun son métier (comique). Superbe
affiche 154
La main verte (drame) 222
Un bon Chien de garde (comique). . 140 Une Tempête dans le Golfe de Gascogne 78
Reconnaissance 202
Danses Algériennes 80
Un Concierge qui a l'œil 128
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Moderne message d'amour (comique). 170
Fantôme de la boisson (pathétique) . 122 Qu'importe la table quant on a faim
(comique) 155
Noble cœur d'un vieux journalier
(drame; 188
Journées d'hiver en Norvège .... 98
Louis XI (drame historique) 290
Vengée par son fiancé (dramatique). 143 Héros par amour (dramatique). ... 114 Première sortie d'un Collégien (comique) 108
On perd tout à vouloir trop gagner
Sur le littoral (panoramique) 132
Théatro-Film
(Etablissements Gaumont)
L'Amour qui tue 189
Mon Chef vient déjeuner ...... 150
Une bonne soupe 137
Simple histoire (drame) 149
The V1TAGRAPH C°
15, rue Ste-Cécile & 6, rue de Trévise, Paris
La passion de la course à pied (comique) 114
La Brebis égarée (pathétique) .... 151
Le Bouffon fidèle (drame) 90
L'Amour du Sculpteur (dramatique). 137
Le Dieu du Rire (très comique) . . . 148
Mariés par ruse (comédie) 265
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios • « » Perforation - * - Développement de Négatifs et de Positifs.
- = • -Virages.- ■ ■ -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bls, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
E. G. Clément *
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N" 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bon étatgaranti
- depuis 0 fr. 30 le mètre. -
NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
PETITES ANNONCES
Le prix des petites aunonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes Journal, 30, rue Bergère, qui les communi-
Opérateur, prise de vues (théâtre et voyages), connaissant tous travaux de fabrication, demande place. Meilleures références. Ecrire d'urgence Bureau du Ciné-Journal, J. F.
■ vendre, poste Urban complet. Prix : 500 fr.
vendre, poste Lapierre complet. 435 francs.
vendre, 3 cabines de différents modèles.
vendre, Appareil Lumière. Très bon marché.
Exploitants Marseillais, si vous désirez recevoir le Ciné- Journal, adressez-vous au Bureau, 30, rue Bergère, ou à M. Augusto, 19, cours Lieutaud, Marseille.
» VENDRE, grand lot de films d'occasion, envoi de liste sur demande.
50 Isolateurs. — 2 Cadres à développer pour 25 m. — Bobines d'occasion. — Condensateur 100 ampères. — Chalumeau et lampe Mazo.
1 Lampe à éther Pathé, modèle de 145 fr. état neuf. Bonnes conditions.
A céder en location ou vente, un établissement très bien situé (entrée d'un boulevard, quartier populeux, force motrice, installation complète prête à fonctionner).
S'adresser au Journal.
vendre, 1 rhéostat 220 V. état de neuf. Courant alternatif — prix avantageux.
roupë électrogène de 6 H. P. neuf, pesant 300 kilog.
aisses et boîtes emballage pour programme de films.
ppareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasione.
vendre Film. Films vierge positif et négatif.
& vendre, 2 petites lanternes à projection fixe, avec lampe et résistance — ■ collection de vues en couleur.
Agence Générale du Cinématograpne j
Matériel coipplet & Accessoires -*-
= Fils neufs & d'Occasiot) = Demander T*rif
et Catalogue
SI^^S Vente sur projection ^^^^S
Prix des
plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait =
Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
OSA
17, Rue de Lancry, 17.7 PARIS J
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
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SOCIÉTÉ
» DES
6aon)ODt
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau
SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés f^jlfflQ Les plus Comiques du Monde entier 1- II 111^
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
LEBET & CURTI
TtLÉP.
Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie
Aor. TÉLÉS.
♦.277-97.* PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS francitalv
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS ei l'ITALIE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuine - - MILAN, 4, via San Vincenzine - GENES, 4, Piazza Serriglie -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
CASE A LOUER
CASE A LOUER
SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DES
FILMS
"ÉeLAIR
Les deux amie (pathétique) 182 met.
La Tentation (scène à trucs) 128 —
Neskal le Contrebandier (aventures). Affiche.
Ie Série : La Trahison du Douanier 190 —
2» Série : Un bon tour 177 —
3* Série : Ingénieux stratagème 160 —
Les cheveux de Madame (comique) 80 —
Un Bouquet galamment offert (comique) ... 87 —
Apache malgré lui (comique) 105 —
27, Rue Taitbout, 27
Télép. : 130-92 P A RIS TéléP* : ,30"92
Adresse Téttfcrapb. : CINÉPARIS
Juillet
M-JOURNAl
TELEPHONE
Directeur
Q. DUREAU
30, RUE BERQÈRE
UN PROGRAMME
n'est jamais complet, ni susceptible de donner de bonnes recettes, s'il ne comporte les Nouveautés de la
Compagnie des Cinématographes
"LE LION
PARIS - 15, Rue Grange-Batelière, 13 - PARIS
NOUVEAUX FILMS
198 met.
La Chanson triste (très comique). .
La Fille de l'Anarchiste (dramatique).
Le Cocher malheureux (comique),. .
Le Millionnaire porte-faix (pathétiq.)
168 met.
La Seringue Magnétique (comique).
Pour la Modiste (ultra-comique) . . .
Jffnvoi Gratsnii dfes &0sca*lptio détaillées
PARIS, 15, rue Ste-Cécile
tacs pilms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Quatre Nouveautés par Semaine
Le MAXIMUM DU SUCCÈS
est assuré aux Exploitants • • qui prennent leurs • •
Téléphone : 944-14 MÉTRO BASTILLE
Films en Location
= à l'UNION CINÉMATOGRAPHIQUE =
fi, Rue Charles -Baudelaire
îS, faubourg Saint -Antoine
Correspondance & Bureaux : 74, rue Charles-Baudelaire, PARIS (12*)
QUI LOUE
Chaque mois, 25,600 met. , . _ _ . , ._. ,
*y—M-.«.,i TOUTES les NOUVEAUTES
..... vendre • - - • • - RÉELLES BONNES AFFAIRES -
de toutes Marques
- à des Conditions inconnues à ce Jour
L'UNION ne fait ni Cachet, ni Séances, ni aucune Exploitation direct» on non, ne faisant ainsi aucune concurrence à ses Clients.
Location de Tilms
66, Rue Rochechouart. — PARIS
Téléphone 166-19
Chaque Semaine
Mètres de Nouveautés
TOUJOURS SENSATIONNEL ^*é***
ijfij; iti ij; il; iji iji ;ji i}; i«i ijii^
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de îilms en Russie
riOUVEftUTÉ CHAQUE SEM^IHE
Le "FAUX DÉMÉTRIUS" film historique
^«Mi4KM»^i4^£NN^ Tfiléqr. PH0T0DRANK0FF-PÊTERSB0URG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : T'HEP A-PARIS
Films Appareils Accessoires Affiches
Prochainement: NOUVEAUTÉS
2e Année. — N° 47
\\-\l Juillet 1909.
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DUREAU
flBOririEriEHTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER Un an. ..... 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Parait tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
TÉLÉPHONE <l6-l-5<
Chaque Semaine...
SI VOUS VOULEZ recevoir réguliè renient chaque semaine VOTRE « CI NÉ-JOURNAL » et savoir ainsi ce qui se passe dans le monde cinématographique.
VOUS DEVEZ envoyer par mandatpostal dix francs pour votre abonnement en France et douze francs pour l'étranger.
VOUS NE POUVEZ PAS IGNORER ce qui ce fait dans votre industrie, dans votre commerce, dans votre profession.
VOUS VOUS INSTRUISEZ en nous lisant et VOS AFFAIRES EN SERONT MEILLEURES.
Le Cinématographe
et l'Eglise Catholique
Beaucoup de gens, même parmi ceux qui ont une connaissance professionnelle de la cinématographie, se refusent encore à croire à la vertu éducative delà projection animée. On taxe volontiers d'esprit aventureux ceux d'entre nous qui défendent par la plume ou par la parole le cinéma scolaire ou le cinéma
au régiment. Je me suis personnellement heurté au scepticisme de nombreux parlementaires et de plusieurs officiers à qui j'exposais l'intérêt de conférences cinématographiques dans l'armée. Quant aux œuvres postscolaires pourtant animées d'un zèle ami du progrès, elles n'entrent qu'avec une déplorable lenteur dans cette voie fertile et aisément praticable.
Seul, le monde catholique semble avoir bien compris les infinies ressources de la projection au point de vue de l'éducation confessionnelle et de la propagande. Qu'il nous soit permis de citer ici, sur le terrain de la plus complète neutralité, les lignes suivantes signées de notre excellent confrère M. Coissacdu Fascinateur. Elles montreront l'effort accompli, de l'autre côté des Alpes, par les associations de projectionnistes catholiques et seront peut-être pour certains un noble motif d'émulation.
Le 29 avril dernier, la Société Émilienne pour la propagande religieuse par les projections ouvrait à Bologne son Assemblée générale sous la présidence de son viceprésident, M. Alfonso Manaresi. Après avoir exprimé les regrets de Mgr Délia Chiesa, retenu par un empêchement, et qui, en témoignage du profond intérêt qu'il porte à l'œuvre, a bien voulu s'inscrire au nombre de ses bienfaiteurs et lui faire une généreuse offrande, M. Manaresi donna la parole au secrétaire, M. le chanoine Romano Costetti, pour un rapport sur la situation morale de la Société.
Nous voudrions reproduire ici, sinon le
compte rendu in-extenso de cette journée, du moins le rapport de M. le chanoine Costetti; il montrerait aux projectionnistes catholiques français, et surtout aux associations diocésaines, combien leur exemple a été fécond en résultats de l'autre côté des Alpes et quel avenir prospère attend d'ici très peu de temps leurs collègues de là-bas.
Rappelant combien peu avantageusement la projection et le cinématographe s'étaient jusqu'ici fait connaître en Italie — nousmème l'avons mentionné ici à la suite de plusieurs confrères, de l'Echo de Paris, entre autres — 7/ Vessillo lilanco se plaignait, le 12 juin dernier, que véritablement l'Italie avait fait beaucoup trop peu pour la propagande catholique par les diapositives et les pellicules, et qu'il était grand temps d'imiter les catholiques français en organisant des associations diocésaines similaires aux leurs; le compte rendu de l'Assemblée générale de la Société Emilienne arrive à point pour rassurer notre confrère et faire augurer d'un prochain et puissant mouvement général de la projection catholique en Italie.
La Société Emilienne date d'un an à peine
— les bases en ont été jetées le 16 mai 1908,
— et déjà ses membres actifs sont au nombre de 86, dont 51 dans le diocèse de Bologne, 22 dans les Romagnes, 7 dans l'Emilie, et le reste çà et là dans la région. Elle a, en outre, 8 membres honoraires, dont la cotisation annuelle est de 50 francs, et possède d'ores et déjà 50 séries religieuses et 20 récréatives; pendant son court exercice de l'an dernier le nombre des conférences données par l'Œuvre a été d'environ 600, et les envois de vues ont atteint un chiffre correspondant.
Nous ne suivrons pas M le chanoine Costetti dans son très intéressant rapport, nous dirons seulement que, dans son ensemble, le premier Congrès de la Société Emilienne a acquis l'importance, comme organisation et comme résultats, de nos Congrès généraux de conférences et de projections : le matin, rapports et discussions, modifications aux statuts, renouvellement du Conseil; l'après-midi, expériences pratiques sur les appareils et les sources lumineuses. La Société Emilienne, dès sa première année, s'est classée parmi les orga-
nisations les plus sérieuses et les plus florissantes, à tel point que pendant quelque temps elle a présenté les caractères d'une œuvre nationale, fournissant aux demandes de la Toscane, de la Vénétie et des Marches. La création de Sociétés similaires dans la contrée la ramènera sans doute au but local que s'étaient proposé ses fondateurs; mais comme nous l'écrivions le 1er avril, elle n'en aura pas moins l'honneur d'être l'initiatrice du mouvement projectionniste en Italie; c'est, selon l'expression déjà citée de son secrétaire, « un chêne robuste qui étend ses racines au delà de son propre terrain et qui en voit sortir de nouvelles pousses destinées à devenir des arbres indépendants ».
De nombreuses pousses sorties du tronc de la Société Emilienne ou suscitées par son initiative, nous en avons mentionné plusieurs : l'une dans l'Onibrie, fondée, elle aussi, par un Bolonais, don Auguste Busacchi; une autre en Toscane; une autre clans les Marches, sans compter la Familiu, de Venise, dirigée par Mgr Apollonio, archiprêtre de Saint-Marc, qui s'occupe plus spécialement de cinématographe; on ébauche en ce moment, nous écrit de Turin M. l'abbé Musso, une fédération des Œuvres diocésaines d'Italie. Le premier numéro de son organe officiel, Luce et Verbo, vient de paraître, et nous devons à l'obligeance de M. Musso, qui a bien voulu nous en adresser les toutes premières épreuves, de pouvoir donner ici quelques renseignements sur la Societa lialiana Ciuemaloçjrafica « Uiulas », dont le siège central est à Turin et qui a déjà une filiale à Milan (1).
Voici, d'après M. Musso lui-même, comment l'Œuvre a débuté :
« .l'ai fondé, écrit-il, l'Œuvre des projections de Turin en recrutant, dans plusieurs diocèses du Piémont, environ quatrevingts abonnés. Avec les cotisations de 10 francs et avec des actions de fondateurs (500 francs), entre autres du cardinal Ri-
(1) Le but et les staluls de la Société Unilas, que publie Luce cl Verl/o de juin, sont établis sur le modèle de la plupart de nos associations diocésaines, avec, bien entendu, les variantes nécessitées par les divers milieux.
chelmy, archevêque de Turin, on s'est pourvu du nécessaire à la Bonne Presse, et l'Œuvre a commencé à fonctionner régulièrement au mois de décembre. »
Au mois de janvier suivant, de concert avec un excellent catholique, M. Luigi Capello, M. l'abbé Musso réussi à acquérir la Société italienne cinématographique dont nous avons parlé plus haut; on y ajouta, en prévision de la Fédération, le titre Unitas et le capital, de 70,000 francs au début, vient d'être augmenté de 50,000 francs.
Dans ces derniers mois, de nombreuses tournées de propagande ont été faites dans plusieurs diocèses ; les organisateurs de l'Œuvre, qui ont établi définitivement une filiale à Milan et qui sont sur le point d'en fonder dans deux ou trois autres centres, ont été très bien accueillis. Partout on s'intéresse vivement à l'idée, et un mouvement pratique se dessine. A Biella, une Œuvre diocésaine vient d'être fondée, avec, dans le diocèse, cinq postes complets de projections et de cinématographe ; d'autres sont en bonne voie à Florence, à Lucques, à Orvieto, à Fano, à Gubbio, à Pistoie, à Brescia, etc., etc.
A Turin, nous écrivait le 31 mai, M.
l'abbé Musso, les prêts de vues et de films augmentent chaque jour, ainsi que la vente d'appareils combinés pour ciné et projections. L'écran Janus est fort apprécié, et tous les dimanches, les opérateurs de l'Œuvre vont en tournée dans les paroisses du Piémont. Le bulletin Luce et Verbo augmentera le travail d'une manière énorme, mais les organisateurs sont vaillants et ne regimbent pas à l'ouvrage.
De son côté, la filiale de Milan, sous l'in telligente direction de M. le chanoine Pantalini, travaille non moins fort. : prêt de vues, vente d'appareils, location de films, conférences, propagande spécialement par les journaux, « qui ne sont pas, comme à Turin, enchaînés par les imprésarios de la réclame ».
Mentionnons également que la Société Unitas a pris tout dernièrement, au cours du pèlerinage italien à Lourdes, un film de 300 mètres qu'ele va mettre incessamment dans le commerce.
Enfin, par la réclame, par des articles à paraître dans plusieurs journaux allant dans presque toutes les paroisses, par des tournées, des voyages, par des Congrès régionaux en Lombardie et en Piémont, dans 1 Emilie et la Vénétie, par le bulletin Luce el Verbo, conçu et rédigé sur le modèle du Fascinateur, dont les 10,000 exemplaires pénétreront dans toutes les paroisses, collèges, etc., la Société Unitas se propose d'organiser une propagande qui ne tardera pas à faire de l'Italie un centre intense d'enseignement et d'éducation par l'image.
Nous demandons pardon à nos lecteurs de nous étendre aussi longuement sur le développement actuel des projections chez nos voisins; la chronique de nos Associations diocésaines nous laissant un peu de place en ce moment, nous ne pouvons guère mieux l'employer qu'au récit des prouesses de leurs sœurs d'outre-monts; nous continuons donc par la Société Fides et Patria, de Cunéo.
C'est avec une conférence de Lourdes que l'Œuvre a débuté à Cunéo, peu après le
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cinquantenaire de la première apparition à Bernadette; elle fut inaugurée par le R. P. Jean Actis et continuée par le R. Ch. Lepidis. A la fin de 1908, plusieurs curés de paroisses possédaient la lanterne pour leurs catéchismes, et la Société était constituée par actions de 25 francs, avec la. bénédiction de Mgr Fiore.
L'Œuvre possède maintenant son poste de cinématographe et de projections fixes avec lampes pour les diverses sources lumineuses, 1,500 mètres de films et 850 vues pour projections, etc. On est lancé, et la petite crise qu'a provoquée le départ du fondateur a été, grâce à Dieu, heureusement et promptement surmontée.
« Maintenant, nous écrit lui-même le dévoué fondateur, je suis près de Novare, où j'ai rencontré le chanoine Cocchinetti, recteur du Séminaire diocésain, un autre opôtre de la projection. Plusieurs curés, dans le diocèse, sont pourvus de la lanterne et sont prêts pour la nouvelle propagande. L'Œuvre diocésaine va être fondée d'ici peu, et le centre sera à Borgomanero. »
Dans ce qui précède, il n'a pas été du tout question de Rome. Est-ce à dire qu'on n'y fait pas de projections et que le mouvement si bien lancé il y a quelques années et accentué dans ces derniers temps a brusquement cessé? Il n'en est rien, et nous devons à M. Robert Onori, que nos lecteurs connaissent déjà, de précieux renseignements.
« J'avais promis, nous écrit-il, au recteur du collège pio-latino-américano, le R. P. Ausmini, une conférence avec projections
et cinématographe sur Jeanne d'Arc. Les Révérends Pères m'ont promis tout leur appui dans le mouvement des projections pour les centres catholiques de Rome et de Naples. Par leur initiative, on a déjà fait quelque chose dans l'Amérique espagnole et portugaise; ici, près de Venise, à Padoue, c'est par eux qu'on a institué une Société de cinématographe moral pour combattre les immoralités courantes... J'espère faire une petite tournée de projections dans les environs de Rome, pendant mes vacances. »
Outre la conférence sur Jeanne d'Arc, M. Onori a projeté, malgré qu'il manquât de l'installation nécessaire, la Genèse du monde, et il s'en est fort bien tiré, avec des appareils de fortune, dont sa grande expérience de la projection lui a permis de faire profit. Le récit de cette expérience est éminemment suggestif; on croirait lire un maître en la matière, et plus d'un projectionniste français ne se tirerait pas aussi bien des difficultés qu'il a su résoudre. Preuve excellente et en même temps des plus convaincantes qu'avec le feu sacré, aidé par une puissante volonté, il n'y a pas d'obstacle au succès.
S. Em. le cardinal Maffi, physicien illustre et directeur de l'Observatoire du Vatican, qui arrivait de Pise, assistait à la séance. Il s'est montré enchanté des projections de la Bonne Presse, a voulu voir les appareils et leur fonctionnement et s'est particulièrement intéressé aux vues religieuses qui furent projetées.
« J'ai été, nous écrit M. Onori, vivement
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félicité par Son Eminence, qui m'a conseillé de projeter la Genèse du monde dans les Instituts d'éducation catholique, après les cours de géologie. »
Non moins que la Genèse du inonde, la Faite en Egypte et Quo vadis gardent en Italie la laveur du public et sont constamment et partout demandées.
Après la France, c'est l'Italie qui porte actuellement le plus haut le drapeau de la projection; ses débuts, on l'a constaté, sont presque tous des coups de maître. Est-ce à dire que les autres pays s'en désintéressent? Nullement, et les enquêtes auxquelles nous procédons actuellement nous permettront de dire un jour, comme nous venons de le faire pour l'Italie, ce qui se fait ailleurs, en Belgique, en Espagne, en Angleterre, etc.; le mouvement se généralise, nous devons y contribuer de toutes nos forces, pour la gloire de Dieu et de l'Eglise.
G. -Michel Coissac.
Vitagraph C°
La Vitagrnph C° qui va, perfectionnant sans cesse ses moyens de production, s'est vu depuis quelque temps dans la nécessité d'augmenter aussi ses services commerciaux à Paris. A partir du 15 juillet, les locaux qu'elle occupe rue Sainte-Cécile s'agrandiront de deux nouveaux bureaux réservés à la Direction et aux collaborateurs immédiats de M. Reader le très aimable représentant de la Compagnie américaine pour la France.
Comment les Brevets
pris en Belgique
peuvent être examinés avec le plus de profit.
L'intérêt qu'a tout industriel de se tenir régulièrement au courant des brevets pris dans sa spécialité n'est plus mis en doute.
Nous nous bornerons à voir de quelle manière il pourra les consulter le plus rapidement, le plus économiquement et avec le plus de profit.
Les brevets belges répondent fort bien à ce but de documentation.
En effet, à cause de l'importance de l'industrie en Belgique, les inventions de l'étranger ayant une valeur sérieuse sont toutes brevetées en Belgique.
La loi belge offre cette particularité qu'on y délivre des brevets d'importation même plus d'une année après la demande de brevet dans le pays d'origine. Il arrive fréquemment que les essais, pour démontrer la valeur d'une invention, prennent plus d'une année. Une invention qui paraissait peu importante au début peut, dans la suite, être protégée en Belgique par un brevet d'importation quoique l'année de protection accordée par la convention soit écoulée. C'est pourquoi beaucoup d'inventions ne sont brevetées que dans leur pays d'origine et en Belgique, car dans les pays tels que la France, l'Allemagne, l'Angleterre, les Etats-Unis, il est trop tard pour y prendre un brevet valable parce qu'on n'y délivre pas de brevets d'importation.
les Machines J. DECRIE
Breveté S. G- D. Q.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
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De plus, dans aucun pays du monde, la taxe pour le dépôt du brevet est moins élevée qu'en Belgique, et comme la durée de secret des brevets n'y est que de 3 mois (en Allemagne et en France la moyenne dépasse 5 mois), il s'en suit que c'est l'ensemble des brevets pris en Belgique qui donne la liste la plus complète et la plus récente des brevets importants.
En Belgique se trouvent ainsi réunis tous les éléments permettant de faire des recherches rapides et efficaces.
L'Allemagne a une installation extrêmement importante pour les recherches des brevets; le Patentamt y consacre des millions, possède une vaste bibliothèque, de nombreux employés et ingénieurs, ce qui explique lé haut prix de revient de la demande de brevet à examen (environ 120 fr. contre 35 trancs en Belgique.)
Dans la bibliothèque d'Allemagne où se font les recherches du Patentamt manquent malheureusement les 215,000 brevets belges, qui sont précisément les plus intéressants pour nous.
Puisque l'Allemagne ne fait aucune recherche parmi les brevets délivrés en Belgique depuis 1830, il est donc nécessaire pour tout inventeur ou industriel qui veut se renseigner avec précision sur les brevets, de faire rechercher aussi bien en Belgique qu'en Allemagne.
La question se pose de savoir par où il faut commencer.
En examinant la question de plus près, on remarque qu'une recherche en Belgique
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coûte 10 francs; c'est-à-dire qu'on peut rechercher au prix de 10 francs, si une invention donnée ne se trouve pas décrite dans n'importe quelle classe de brevets.
En Allemagne le Gouvernement ne consent à faire des recherches qu'à conditions qu'on y dépose une demande de brevet. Or, chacun sait qu'une demande de brevet en Allemagne revient en moyenne à 110 et 120 francs.
Il est absolument logique de commencer par la recherche la moins coûteuse, c'est-àdire la Belgique, puisque dans le cas où l'invention y existe déjà, la dépense en Allemagne deviendrait inutile.
Les huit dixièmes des brevets délivrés en Belgique sont demandés par des étrangers, il en résulte que tout industriel n'aura donc qu'à suivre régulièrement les nouvelles inventions qui paraissent dans les revues de sa spécialité, pour se tenir complètement au courant de ce qui se passe dans sa branche.
Il y trouvera des inventions belges et étrangères qui n'ont même pas eu le temps d'être mises en pratique en Belgique et qui pourraient perfectionner avantageusement son outillage ou lui ouvrir des voies nouvelles.
C'est par l'étude des brevets étrangers pris en Belgique qu'on évitera de se laisser devancer par la concurrence étrangère. S'il paraît une invention de nature à modifier les prix de revient, on en sera averti avant que les effets ne s'en soient fait sentir et on pourra prendre ses mesures en conséquence. .1. Gf.vers & O, Anvers.
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INSTANTANÉS EN COULEURS au Magnésium
La photographie dans les intérieurs, et notamment au théâtre, a pris une grande extension depuis le jour où l'on eut l'idée d'employer la lumière produite par la combustion rapide du magnésium finement pulvérisé. De très nombreuses poudres existent à cet effet : les unes, ne contenant que du magnésium pur, sont destinées à être projetées dans une flamme ; les autres contenant du magnésium mélangé à un comburant, qui produira l'oxygène activant la combustion, sont enflammées soit avec une amorce de fulminate, soit avec une mèche de coton-poudre. Dès que MM. Lumière eurent mis dans le commerce leur remarquable plaque autochrome, permettant de reproduire toutes les couleurs du sujet photographié, on essaya naturellement l'emploi du magnésium pour obtenir des portraits à l'intérieur des appartements ; mais le résultats furent nuls ou très mauvais. Cela tient à plusieurs causes, dont les deux principales sont : l'insuffisance de la lumière donnée par la poudre et le mauvais choix de la coloration de l'écran d'objectif.
Il faut non seulement que la poudre employée produise un éclair très lumineux et très actinique, mais aussi très rapide afin que le sujet ne ferme pas les yeux. Il résulte, en effet, des études faites par M. A. Londe sur la rapidité de combustion des poudres à base de magnésium, que les yeux ne se ferment qu'après 1/12 de seconde ; il faut donc avoir une poudre qui brûle com-
plètement en un laps de temps inférieur à cette fraction de seconde. Il faut, en outre, que la lumière soit d'une coloration telle qu'elle puisse impressionner la plaque ; mais à cette condition se trouve intimement liée celle de l'écran coloré à interposer entre l'objectif et le sujet photographié.
Un amateur photographe très artiste e.
en même temps très habile, M. Pavie, s'est parfaitement rendu compte des conditions qu'il fallait remplir pour obtenir des instantanés au magnésium sur les plaques autochrome et il s'est adressé aux deux spécialistes qui pouvaient le mieux, par leurs études antérieures, résoudre ces deux questions de la poudre et des écrans. L'un, M. H. d'Osmont, a depuis déjà longtemps composé une poudre, à base de magnésium et de phosphore, qui brûle en un temps extrêmement court ; il l'a modifiée de manière à lui donner le degré d'actinisme convenant aux autochromes. L'autre, M. Mentpillard, bien connu par ses travaux sur l'orthochromatisme, après avoir étudié spécialement le spectre donné par la poudre d'Osmont, a combiné un écran jaune verdàtre à base de jaune de quinoléine, de bleu de Hoescht et d'esculine qui ne laisse passer que les rayons lumineux correspondant aux couleurs réelles des objets photographiés
Avec ces deux collaborateurs, M. Pavie a pu obtenir des résultats surprenants ; il a pu fixer sur la plaque, avec toutes leurs couleurs, des sujets en mouvement tels que: un homme fumant une cigarette et lançant une bouffée de fumée ; une danseuse exécutant un pas de caractère.
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERG, H, Rue Cadet - PARIS
Pour cause d'a^ranifissemenf les Bureaux
et la Salle de projection sont transférés
Pour obtenir des photographies de ce genre, il est nécessaire d'employer un objectif à grande ouverture ; nous avons vu des épreuves suffisantes obtenues avec une ouverture de F : 6,3 et 0,10 gr. de poudre ; niais une ouverture plus grande est préférable. Pour fixer les idées à ce sujet nous dirons que M. Pavie a employé un objectif (Lucidior de Duplouich) ouvert à F : 4,3 pour obtenir un personnage en pied sur plaque 9x12, en plaçant le sujet à 3 m. de l'appareil. La poudre d'Osmont, dite poudre Idéal, n'explose pas par le choc, elle peut donc être transportée sans danger. Voici la meilleure disposition à adopter pour utiliser cet éclairage.
On répartit la charge de poudre, 0,10 gr. ou plus suivant l'intensité à obtenir, sur une longueur d'environ 0,40 m. dans une gouttière métallique derrière laquelle on met une feuille de zinc nickelé formant réflecteur. Afin de mieux harmoniser l'éclairage, et de lui enlever toute dureté, on place à environ 0,50 m. en avant de la gouttière un écran, de 1 mètre de côté, en batiste blanche très fine qu'on pourra pour plus de sûreté ignifuger en le passant dans une solution de horax, puis en la laissant sécher. Le sujet est placé à environ 2 m. de cet écran diffuseur et il est bon de mettre de l'autre côté, et à la même distance, un autre écran, mais opaque celui-là, destiné à former réflecteur et à éviter les ombres trop accentuées ; une étoffe blanche jetée sur un paravent remplit très bien cet office.
On opère ensuite comme pour les photographies au magnésium ordinaire, c'est-à-
dire qu'on peut laisser toutes les lumières allumées ; on ôte le bouchon de l'objectif au moment où on allume la poudre et on le referme aussitôt. Si on utilise une amorce au fulminate pour allumer la poudre, en se servant du dispositif spécial combiné par M. d'Osmont, on peut, au moyen d'un tube en y, agir en même temps sur l'obturateur et sur le déclenchement du percuteur.
La possibilité de faire des instantanés dans les appartements augmente considérablement le champ à explorer dans le domaine du portrait en couleurs. Jusqu'à présent, même dans un atelier bien éclairé, il était réservé aux personnes qui peuvent rester immobiles pendant une vingtaine de secondes ; pour les enfants il fallait opérer en plein air et parfois au soleil. Or, le portrait gagne beaucoup en intérêt quand le sujet est représenté dans le milieu même où il vit, avec les objets qui l'entourent habituellement. Aussi est-il à prévoir que ce procédé va donner un nouvel essor à la photographie des couleurs qui, avec la nouvelle méthode de développement que nous avons indiquée récemment, est bien maintenant à la portée de tout le monde.
G. Mareschal.
NOTES D'ANGLETERRE
Le monde cinématographique anglais s'émeut, vous direz qu'il en faut beaucoup pour l'émouvoir. Eh bien, on lui en a donné beaucoup comme vous allez voir. En attendant notre tour, nous autres Français et vous Italiens, Allemands, Américains et
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(Affiche en couleurs).
A la Frontière Russe» Persane
Actualité 100 mètres
Bonifacio et ses Environs
Superbes Vues de Corse 135 mètres
Adiessp Téicgraphiq c : ^
COUSINHOOD-PMUS
js Téléphone :
Une Trousse d'Objectifs Idéale
Cl>. HELpER, Coijcessionijaire.
Les opérateurs projectionnistes se plaignent depuis longtemps des difficultés qu'ils éprouvent en voyage lorsqu'il leur faut travailler dans des salles chaque jour nouvelles. Un de leur plus gros souci vient des objectifs qui ne se trouvent presque jamais appropriés aux distances de projection.
Une fois, ils doivent compter avec 5 m. de l'appareil à l'écran, une autre fois avec 10 m. puis 15, 20, 25, 30, etc.. D'où l'obligation pour eux d'emporter dans leur déplacement de nombreux objectifs à foyers variant de 25 mjm à 105 mjm sans compter ceux que nécessite la projection fixe.
La Trousse Multipli apporte à tous les projectionnistes une satisfaction complète.
Dans un écrin gainerie de la meilleure élégance, elle comprend six objectifs de foyers différents établis comme ci-dessous :
Projection animée :
Foyer 50 60 70 80 90 100 mm.
» 95 115 135 165 mm.
» 85 90 95 100 105 mm.
Projection fixe :
Foyer 110 130 150 180 200 220 mm
» 150 200 250 300 350 400 mm
» 300 350 450 500 mm.
La Trousse Multipli se différencie des trousses d'objectifs ordinaires en ce qu'elle supprime pour chaque objectif la tubulure métallique. Elle se compose de six bonnettes correspondant à six foyers différents. Une seconde suffit à les visser sur le tube pour obtenir la grandeur d'écran voulu.
La Trousse Multipli est pratique, légère, complète : elle répond à tous les besoins de la projection fixe et animée.
La Trousse Multipli délie toutes les marques par la qualité de ses objectifs qui sont d'une extrême luminosité et donnent sur toute la surface de l'écran une image brillante et parfaitement nette.
La Trousse Multipli est la moins chère : elle est vendue avec son délicieux écrin et ses six objectifs
au prix de :
La Trousse Multipli est indispensable à tous les projectionnistes. Elle doit être dans toutes les mains.
Seul Concessionnaire Général
Charles HELFER
22, Rue Saint-Marc, PARIS
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cinématographistes de tous pays, écoutez :
M. Friese-Greene, savant anglais, demeurant à Brighton, vient, à la date du 1er juillet d'envoyer à tous les représentants de l'industrie cinématographique du Royaume- Uni, éditeurs, fabricants, loueurs, exploitants un avis dont voici la teneur :
A tous ceux qui s'intéressent à un titre quelconque au Ciné en noir ou en couleurs et à tous autres que ceci peut concerner.
Monsieur, j'ai appris que vous vous servez ou que vous êtes servi d'appareils cinématographiques et de films transparents, en violation d'un ou plusieurs brevets mentionnés dans mon brevet de 190Ô pris par moi au British Patent Office (suivant les numéros des brevets). Je vous notifie que l'usage que vous faites de ces brevets est en violation des droits que me concède la loi sur les brevets et que faute par vous de cesser cette exploitation, ou d'obtenir une autorisation de moi, je vous ferai faire commandement et vous poursuivrai en dommages et intérêts en raison de votre violation.
Si je ne reçois rien de vous dans les dix jours je mettrai l'affaire entre les mains de mon sollicitor et lui donnerai des instructions pour la poursuite de l'affaire.
W. Friese-Greene.
• Voila le fait.
j D'aucuns en Angleterre considèrent que /c'est un pavé dans la mare aux grenouilles ! — et notre confrère The Bioscope — dont la blague ne perd jamais son tranchant — s'empresse d'en rire — du bon gros rire anglais qui découvre toutes les dents, un
rire bien fort aux senteurs d'ale et de scotch
— de peur d'avoir à en pleurer. L'autre son de cloche est plus grave. Ainsi qu'il convient au doyen des journaux cinémotographiques. The lantern weekly en effet informe ses lecteurs du fait et ne semble pas s'en étonner ; au contraire. Pour un peu il conviendrait que rien n'est plus naturel — aussi naturel que pour un débiteur sans le sou, d'assigner ses nombreux et riches créanciers. Pour voir dire quoi? That is the question.
The lantern Weekly néanmoins a ouvert
— non par une souscription — mais ses multiples colonnes, très large, à l'incident, et dès la première nouvelle, saisissant son fidèle téléphone se mit en communication avec M. Friese-Greene. Mais les téléphones anglais pas plus que les nôtres, sans doute en raison de l'entente cordiale, ne marche docilement ; et Brighton n'étant distant de Londres que de 60 milles, notre confrère sauta dans le premier train, vers une copieuse et solide interview.
— Aimablement reçu, je fus impressionné par l'énorme quantité de documents, articles de journaux et revues, compte-rendus des sociétés Royale et de Photographie, modèles et dessins des plus intéressants et beaucoup d'autres choses qui ne laissèrent pas le moindre doute dans mon esprit sur la sincérité des prétentions de l'inventeur. Et je reconnus qu'il n'y avait rien d'amer ni d'injuste dans l'âme de M. Friese-Greene, qu'il ne désirait aucunement soulever des difficultés qui puissent compromettre en quoi que ce soit l'Industrie Cinématogra-
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phique et qu'il serait parfaitement heureux de voir seulement reconnaître qu'il a dépensé beaucoup de temps et d'argent poulie progrès de la Cinématographie.
— Pourquoi n'avez-vous pas fait valoir vos droits plus tôt ?
— Je vous prie seulement de vous référer à votre prédécesseur le Journal de la Lanterne Magique de novembre 1899, a vous même du 1er août 1907, du 2 et 9 avril 1908 et à nombre d'autres journaux, durant cet intervale. Vous saurez ainsi que je n'ai jamais cessé de prétendre que j'avais inventé le Cinématographe, mais c'est un incident qui survint à mon fils aîné qui me décida à faire valoir mes droits.
— Quel incident, fîs-je ?
— Voici, mon fils avait prétendu à un de ses camarades que c était son père qui avait inventé le Ciné. Celui-ci lui dit que je devais avoir menti, car il avait vu dans son dictionnaire que c'était Edison. C'en était trop pour que je ne m'inscrive en faux. pareeque d'abord un père ne peut supporter que son fils le prenne pour un menteur. Aussi écrivis-je immédiatement une lettre au limes en faisant ressortir mes droits et l'injustice établie en faveur d'Edison par cette Encyclopédie.
— Que prétendez vous exactement, M. Friese-Greene? et qu'exigez vous de l'Industrie Cinématographique ?
— Il m'est difficile de le dire actuellement ; comme vous le savez l'affaire est d'ores et déjà entre les mains d'un excellent sollicitor, qui, à moins que je ne reçoive quelque assurance de satisfaction sous 10 jours, poursuivra. Ce que je voudrais, c'est que l'Industrie Cinématographique vienne à moi et m'offre un compromis au lieu de se laisser aller à des procès à n'en plus finir et de dépenser des cent et des mille.
— Mais quelle proposition pourrait vous faire l'industrie ? Vous dites avoir des droits sur les appareils, sur les films et sur le ciné en couleurs, trois choses fort distinctes. D'aucuns s'intéressent à l'une de ces questions, d'autres à l'autre, et d'autres encore à la troisième. Alors...
— C'est ce que pratiquement mon action
tend à faire ressortir. J'ai dépensé plus de 400.000 francs sans en retirer un centime et je pense qu'il est temps que je sauvegarde l'avenir de ma femme et de mes enfants.
La dessus, ajoute notre eonfrère, M. Friese Greene l'emmena voir ses inventions, ses types, ses modèles, ses vues, ses films, le conduisit dans son laboratoire, dans sa salle de dessins, dans son bureau des brevets, dans sa salle de projection et de développement ou le savant passa des nuits sur les plus ardus problèmes contemporains d aérostation, d imprimerie électrique, de télégraphie sans fil et autres merveilleuses inventions. Il tourna la manivelle des premiers appareils, tripota dans ses mains des filins dignes d'entrer au British Muséum. Il eut les inscriptions d'innombrables médailles offertes par de savantes sociétés et serait volontiers resté huit jours à écouter l'habile inventeur. Puis pathétique, il termine :
- J'aurais voulu que toute l'Industrie Cinématographique m'eut accompagné ; quelle eut vu les appareils brevetés en 1905 pour la projection en couleurs ; je voudrais quelle eut tenu en mains les premiers films pris il y a vingt ans et que des propres lèvres de M. Friese-Greene elle eut entendu les développements relatifs à l'avenir de la projection ordinaire ou colorée. Je voudrais que toute cette industrie qui en somme vit de lui, ait senti le désir de ce brave homme d'obtenir seulement quelque reconnaissance pour le travail, le temps et le talent qu'il a consacrés à la Science. »
Avant de quitter notre confrère The lanlem weekly, je dois dire qu'il commence d'autre part une longue étude illustrée des appareils et inventions techniques de M. Friese-Greene.
Passons du sévère au plaisant. Comme nous l'avons dit, The Bioseope se charge a lui tout seul de réjouir les plus moroses de l'Industrie Cinématographique, même après « 29 jours de pluie en juin » et bientôt autant en juillet. Pour lui, le manifeste de M. Greene a produit « une sensation n° 1 » et va faire oublier pour un temps les affaires, jetant la perturbation partout, depuis les chambres de commerce jusqu'aux plus luxueux cafés ou l'on ne parlera que
du manifeste, a côté duquel, les tremblements de terre ne sont que jeux d'enfants. Les sales capitalistes vont enfin passer de terribles moments, eux qui ont arraché au pauvre inventeur le fruit de ses labeurs. Pas de quartier pour les directeurs de théâtre qui... dont... etc.. etc.. Et comme en anglais Green veut dire vert ce sont des épithètes légumineuses et culinaires dont on gratifie l'inventeur, avec le même pur sel attique dont nous appellerions M. Poirier... poireau.
Et vous voici satisfait, M. Friese-Greene. Vcus demandiez qu'on voulut bien vous reconnaître quelque chose, pour toute votre vie de labeur, pour votre dévouement à la science, pour votre fortune dépensée, pour vos inventions passées présentes et futures, pour votre absolu désintéressement. Eh bien, Monsieur, vous seriez exigeant si vous exigiez d'avantage : on vous appelle choux frisé.
L'Humour anglais est généreux.
Anna Stigmatt.
Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS & Ce.
à ANVERS, 70, rue Saint-Jean
Brevets d'invention qui ont cessé d'être en vigueur d'après publication officielle du Gouvernement au mois de juin 1909.
Dispositif pour inscrire automatiquement des noms, signes, etc. n° 201624. Simon L., à Ciney. Le fluide moteur est envoyé par un transmetteur manuel ou mécanique dans deux conduites dont Tune sert à actionner un distributeur servant à distribuer le fluide venant par la seconde conduite, aux différents récepteurs, dans lesquels doivent apparaître les lettres, signes, etc., formant l'inscription voulue.
Cadre à poignée pour manipuler les plaques photographiques n° 1937.40. Von Unruh G., à Detmold (Allemagne). La rainure du cadre opposée à la poignée sera fermée au côté adjacent au côté ouvert, de sorte que la plaque ne peut glisser dehors
qu'en inclinant le cadre vers le côté opposé et le côté ouvert.
Lanterne de projection n° 193666. Cou- Ion H., à Paris. Les caractéristiques sont : le montage des lentilles du condensateur, passe-vues mobile à renversement, l'agencement de l'arrière de lanterne et le portemèche de la lampe à alcool.
Accouplage pneumatique à distance : cinéma-phono n° 193930. de Proszynskj7 C, à Liège. Le dispositif permet de faire marcher le phonographe avec une vitesse dépendante de la vitesse du cinématographe, ou inversement.
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 20 juin 1909.
Appareil pour reproduire des dessins quelconques sur papier sensible n" 21(5177. Wiegand H., à Dortmand (Allemagne).
Photographie en couleur sur papier ou autre support au moyen d'une plaque unique n" 216358. La photographie des Couleurs (Société anonyme), à Anvers.
Dispositif pour la projection lumineuse d'objets opaques n° 216354. Leperre E., à Anvers.
Perfectionnements dans les lentilles pour lampes pouvant s employer également comme lampe n° 216207. Burna J.-S., à Londres.
Appareil d'éclairage pour travaux photographiques n° 216222. Kartstedt C, Potsdam (Allemagne).
Perfectionnements à la photographie des couleurs n» 213633. Clifton E., à Enfield (Allemagne).
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 10 juin 1909.
Lypc transformée n° 216034. Roche J.-J., à Saint-Antoine, près Marseille (France)
Appareil à enregistrer et reproduire les ondes sonores n" 216039. Baumer J., à Amberg (Allemagne).
Jeu de balle à sangle n° 216058. Vachter J., .à Berlin.
Phonographe à clavier n° 215757. Bousseaux-Melle S., à Bois-Colombes (France).
Jeu d'adresse et de lancer n" 215760. Farcot J.-M.-A., à Paris.
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FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L EXPOSITION UNIVERSELLE f
La plus haute récompense & Un programme par semaine 1
32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin
— Bruxelles Budapest
Buenos-Ayres
— Gènes
Agences à Londres — Milan
Moscou Varsovie Vienne New-York
Appareils & Accessoires
Af DERNIERES NOUVEAUTES Af
j\ Petite Bohémienne 223
# Poulet rôti 133
% A force d'amour (drame). Superbe
j affiche en couleurs 203
§> La Grève est finie (camique). . . . 120
?Un Crime mystérieux (drame). Superbe affiche en couleurs .... 200
Sœurs rivales (très pathétique). Su- 4
perbe affiche en couleurs .... 209 |£
Une belle Chevelure (très comique). 121 £
Sous le drapeau (drame militaire). 217 %
Les erreurs d'un jeune Gabelou (co- &
mique) 13() «*
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Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint- Augustin, Paris
La Mort de Socrate (historique). . . 152
Le Cocher (comique) 185
Monuments de la Campagne Romaine.
Vue panoramique de la Via Appia ancienne, à Rome, entièrement virée 135
Dissipation (Drame) 310
Rira Bien qui rira le dernier (comique) 90
Terracina (vue de plein air) 161
A. DRANKOFF
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film historique)
Les obsèques du baron GuinsLourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Les deux Amis (pathétique) 182
La Tentation (scène à trucs 125
Meskal le Contrebandier (aventures).
Affiche :
l1'" Série : La Trahison du Douanier 190
2e Série: Un bon Tour 177
3'' Série: Ingénieux stratagème. . . 160
Les Cheveux de Madame (comique) . 80
Un Bouquet galamment offert(comique) 87
Apache malgré lui (comique) .... 105
Société Générale des
Cinématographes éè ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
American Dcntist (comique) 150
Bonifacio et ses environs (plein air). 135
L'Heureux Suicide (drame) 187
Excursion aux Volcans de Java . . . 125
Dans les Marais Pontins (Italie). . . 110 Exercices de tir à bord d'un cuirassé
anglais 80
Le Meneur de Grève (drame) .... 170
Le Tiergarten de Berlin (plein air). . 100
Vieilles Villes d'Italie. Pérouse ... 150
Bob l'ait l'Ecole buissonnière(comique) 100
La Filleule de Louis XI (drame). . . 192
Les Caprices de Bébé (comique). . . 100
Le Roman du Tzigane . 174
Le Funiculaire de Hong-Kong. ... 86
La Fabrication des Tonneaux. . . . 163 Un complot sous Louis XIII (drame
historique). Superbe affiche . . . . 290
Madame a un tic (comique) 82
Edison Films
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25,Clerkenwell Road, E.C
Frères d'Armes(drame militaire). . . 297
L'Epreuve de la Femme (drame). . . 256
Le Voleur volé (comique) 49
La Prière de l'Enfant (drame). . . . 201 Le professeur Fix refait (farce) . . . 210 Le Glas du Condamné (drame romantique 292
Société des
Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Etre et paraître (comique) 189
Le Vainqueur de la Course pédestre
(comique) 126
Le Fils du magistrat (Dramatique recommandé) 250
L'Agent à le bras long (Très comique
recommandé) 152
Le petit Tambour de 92 (Dramatique très recommandé). Affiche. Virage
et teintage 162
Notre-Dame de Paris (Jolis panoramas 117
Oncle Smart (comique) 127
Monsieur a le Hoquet (comique). . . 149 Les Couronnes (Film colorié). . . . 138 Bataille d'Austerlitz (recommandé). . 90 Match sensationnel (très comique.
Virage 22 mètres 70
L'Aveugle et son Chien (dramatique recommandé). Virage et teintage
63 mètres . 167
Célibataire endurci (comique). . . . 132 La Faute d'un pauvre (dramatique). . 167 M. Prudhomme fait faire sa statue
(comique) 102
Mendicité interdite (comique) . . . . 159
Voleurs modernes (comique) 99
Beaucoup de bruit pour rien (comique) 142 Une matinée au Bois de Boulogne. Jolies photographies. Virage et teintage 112 mètres 125
Le Fou. Très jolie bande dramatique,
recommandée. Entièrement virée. . 226 Diabolique astronomie. Amusante
féerie colorié 74
Le Vainqueur de la Course pédestre. 126 L'Hydroplane " Fauber-Motobloc- 66
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 183
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'Amour 195
Noblesse et Plébéein 237
ITALA-FILM
P.-ml HODEL, Représentant
Nuit tragique (drame) 122
La prétendue folle (comique) .... 147
La tin de la terreur (drame) 200
Nuit tragique (drame). Aifiches . . . 122
La fin de la Terreur (Drame). Affiche. 200
Pour paraître prochainement
Duel à Chatouillement (comique). . 162
Magda (Grand Drame). Affiche. . . 275
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Petite Bohémienne 223
Poulet rôti 183
A force d'amour (drame). Superhe
affiche en couleurs 203
La Grève est finie (comique) 120
Un Crime mystérieux (drame). Superbe affiche en couleurs 200
Sœurs rivales (très pathétique). Superbe affiche en couleurs 209
Une belle Chevelure (très comique). 121
Sous le drapeau (drame militaire) . . 217
Les erreurs d'unjeune Gabelou (com.) 130
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
La Fille de l'Anarchiste (tragique). 130
Le Cocher malheureux (comique) . . 105
Le Millionnaire portefaix 170
La Seringue magnétique 135
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
Cruelle épreuve (drame) 190
A la Frontière russo-Sersane. . . . 100
Le Mannequin (comique) 110
Philémon et Baucis (comique). . . . 14(5
Alfred est encombrant (comique) . . 100
En Andalousie (plein air) 113
Chacun son métier (comique). Superbe
affiche 154
La main verte (drame) 222
Un bon Chien de garde (comique). . 140
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait
Exécution de Scénarios yfr
- = - Perforation * - ■ Développement de Né.
gatifs et de Positifs.
- Virages. - = > - ($j$
Marque
Etoile
G. BRETEAU
bis
Usine et Bureaux :
Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
UneTempète dans le Golfe de Gascogne 78
Reconnaissance 202
Danses Algériennes 80
Un Concierge qui a l'œil 128
16, rue Sainte-Cécile. Paris
Moderne message d'amour (comique). 170
Fantôme de la boisson (pathétique) . 122 Qu'importe la table quant on a faim
(comique) 155
Noble cœur d'un vieux journalier
(drame) 188
Journées d'hiver en Norvège .... 98
Louis XI (drame historique) 290
Vengée par son fiancé (dramatique). 143
Héros par amour (dramatique). . . . 114 Première sortie d'un Collégien (com.) On perd tout à vouloir trop gagner
(comique) 105
Sur le littoral (panoramique) 132
Parjure ou emmuré vivant (drame). . 250 Théatro-Film
(Etablissements Gaumont)
L'Amour qui tue 189
Mon Chef vient déjeuner 150
Une bonne soupe 137
Simple histoire (drame) 149
The V1TAGRAPH C°
15, rue Ste-Cécile & 6, rue de Trévise, Paris
La passion de la course à pied (com.) 114
La Brebis égarée (pathétique) .... 151
Le Bouffon fidèle (drame 90
L'Amour du Sculpteur (dramatique). 137
Le Dieu du Rire (très comique) . . . 148
Mariés par ruse (comédie) 265
La fille de Jephté 185
Pour la Défense de son pays .... 194 Le Message pressé ou la lecture intéressante 77
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PAR1S MÉTRO : Ligne H° 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion lion état garanti - depuis 0 fr. 30 le métré. - NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Tontes Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
Opérateur, prise de vues (théâtre et voyages), connaissant tous travaux de fabrication, demande place. Meilleures références. Ecrire d'urgence Bureau du Ciné-Journal, J. F.
vendre, poste Urban complet. Prix : 500 fr.
vendre, poste Lapierre complet. 435 francs.
fi
vendre, 3 cabines de différents modèles.
vendre, Appareil Lumière. Très bon marché.
Exploitants Marseillais, si vous désirez recevoir le Ciné-Journal, adressez-vous au Bureau, 30, rue Bergère, ou à M. Augusto, 19, cours Lieutaud, Marseille.
& VENDRE, grand lot de films d'occasion, envoi de liste sur demande.
50 Isolateurs. — 2 Cadres à développer pour 25 m. — Bobines d'occasion. — Condensateur 100 ampères. — Chalumeau et lampe Mazo.
1 Lampe à éther Pathé, modèle de 145 fr. état neuf. Bonnes conditions.
A céder en location ou vente, un établissement très bien situé (entrée d'un boulevard, quartier populeux, force motrice, installation complète prête à fonctionner).
S'adresser au Journal.
vendre, 1 rhéostat 220 V. état de neuf. Courant alternatif — prix avantageux.
roupe éleclrogène de 6 H. P. neuf, pesant 300 kilog.
aisses et boîtes emballage pour programme de films.
ppareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasions.
vendre Film. Films vierge positif et négatif.
A vendre, 2 petites lanternes à projection fixe, avec lampe et résistance — collection de vues en couleur.
Agence Générale m Moiatippte
Matériel coinplet & Accessoires -*-
= Fils neufs & d'Occasio» = Demander Tarif
et Catalogue
' Vente sur projection ^^zz^^
A. SOîf A
* 17, Rue de Lancry, 1T. - PARIS J
Prix des plus réduits
Installations Complètes de SE Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes ==
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander ]a
liste.
rès bonnes occasions en appareils complets pour projection.
vendre, 2 boîtes à Humidifier. 55 sur 35 et 15 de haut, neuves.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
vendre un groupe électrogène 900 fr. On peut le voir fonctionner.
Demoiselle connaissant très bien la projection désire place sérieuse. Bonne référence. Ecrire au Journal F. C. 50.
emande à acheter des films taureaux.
Courses de
A vendre : 1 appareil Urban, prise de vue avec tous accessoires.
2 objectifs monture diaphragmée Iris, 1 foyer de 50 m/m., 1 foyer de 75 m/m., 4 boîtes magasin, 1 pied avec plateforme panoramique. Prix : 850 francs.
vendre, partitions de musique pour accompagnement de cinéma.
A vendre, matériel Blériot, poste complet, neuf avec caisses d'emballage, très bonne occasion, voir au bureau.
Vendre, les opérations du Docteur Doyen état neuf, bonnes conditions.
vendre, perforeuse Debrie, complètement neuve, la voir au bureau.
Opérateurs électriciens demandent place. Bonnes références.
Résistances 50-80-100 ampères à vendre bonnes conditions. Depuis 150 francs.
oiture Diétrich 12 HP, état neuf avec Dynamo 50 ampères. — Ecrire au Journal.
Pour extension, exploitant cinéma en Bussie, recherche un associé disposant d'un capital de 25.000 francs liquides. Affaire très sérieuse et de grand avenir.
Ecrire direct, (adresse au Bureau).
L'inventeur du Sphéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Journal el les bulletins de Société Française de Photographie el Photo-Revue, désire vendre ou céder licences de sis brevets français et étrangers. Il recherche, en outre, associé avec capitaux, pour donner une pins grande extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de -es brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques el prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Joùrnal ou à M. Auguste Sauwie**, rue Saint-Amand, à Denain (NordJ.
FILMS NEUFS A VENDRE, de I) fr. 55 à 0 fr. 70 le mètre :
Restaurant laxagramme 153 mètres
Perdus dans la neige 225 —
Auto casse-cou 76 —
Lendemain de bombe 145 —
Crime par suggestion 187 —
Tribulations d'un amoureux 122 —
Tunisie 117 —
Vengeance de dompteur 139 —
Chèque qui ne porte pas profit. 94 —
Fatalité 176 —
Reconnaissance de douanier 175 —
Loup de mer 151 —
L'agent qui veut dresser une contravention 107 —
Enlevé par un aigle 206 —
Malheur 200 -
Relie maman 123 —
Ri ffle-Bill (Ie série: Fantôme du Placer) 165 —
Riflle-Rill (5e série : Pris au piège) 163 —
Demande/, en location à M. PERREGAUX, 10 bis, rue Daguerre. les vues sensationnelles de : NAPOLÉON, LOUIS XI.
Monsieur Roulez, 64 rue St-Denis, Gennevilliers. possédant 1 salle contenant 400 personnes sièges, désire trouver un associé avec poste et moteur.
On demande à reprendre une exploitation cinématographique en activité. Faire offre à .\lmeDargas, 84, Avenue de Cliclry.
«vendre : 1" In appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2» Un appareil tirage de positif à grilles Lumière : 3° — — Pathé;
4" Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
M. Lucien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur- Géra nt : G. DL'REAU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités
Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
H. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinématographes de France
aux prix les plus réduits.
de Postes complets à forfait
J.-R. STAFFA
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
— mifris u rojén-c«ii«M)««>—
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"IT AL A- FILMS" TURIN
»>eoa<»
; Ihn «* £ s*, «eHea* &+ Il KM**»
DE TOUTES PROVENANCES
Appartils & autres Articles pour Cinématographes
spécialement pour sa Maison de Rio- de- Janeiro
i79, Avenida Central,
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
ONOFRIO-PARIS - STAFFA-RJO-DE-JANEmO
NOTA. - lia Bfaieon ne s'occupe que d'Affaires se rapportant à la ainématograpbie.
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
lBO<=a=E~*:::H=»^j^K=H=R^^Ottei
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SOCIÉTÉ
» DES
ÊtablisserpGDts
6acin)ont
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint» Roch, PARIS
^5 rm -.^j
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau
SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
f'fl FlflXïtCS 70° PHONO-scÈNES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés ¥^J 1 +\y ^
Les plus Comiques du Monde entier
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
LEBET & CURTI
■pg^p Expéditeurs de la Maison Royale d' -talie
♦.277-97- PARIS -17, Rue du Mail, 17 - PARIS
AOR. TÉLÉ
FRANCITALY
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITAUE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, +8, via Babuine - - MILAN, 4, via San Vincenzine • GENES, 4, Piazsa Serriglio -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
CASE A LOUER
CASE A LOUER
SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DES
Les deux amis (pathétique) 182 met.
La Tentation (scène à trucs) 126 —
Meskal le Contrebandier (aventures). Affiche.
ie SeVie : La Trahison du Douanier 190 —
2* Série : Un bon tour 177 —
3e Série : Ingénieux stratagème 160 —
Les cheveux de Madame (comique) 80 —
Journée de Grève 167 —
Les débuts de l'homme au sac dans le monde. 116 —
8, Rue Saint-Augustin, 8
Télép. : 130-92 P A RIS Té,ép' : 13002
Adresse Télé£rapb. : CINÉPAMS
Juillet
IINEJOURNAI
Directeur
Q. DUREAU
30, RUE BERQÈRE
PARIS
UN PROGRAMME
n'est jamais complet, ni susceptible de donner de bonnes recettes, s'il ne comporte les Nouveautés de la
Compagnie des Cinématographes
"LE LION
PARIS - 15, Rue Grange-Batelière, 15 - PARIS
NOUVEAUX FILMS
Amour aveugle .... Pour la Modiste ....
Grande Corrida à Oran Les cinq divorces . . .
POUR PARAITRE
165 met.
L'Instinct de l'aveugle 176 —
Très jolie scène dramatique (Affiche).
La Quittance de Loyer 94 —
Comique
Envoi Gratuit de» HoscwintiOMXH
détaillées
PARIS, 13, rue Ste-Céclle
laes FTïJms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
Le Jugement de $n Ionien
Longueur approximative : 1 1 1 mètres
Mètres de Nouveautés
TOUJOURS SENSATIONNEL
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique = ^^^= de films en Russie
a^iHBaagWMItlilIfnMiwiywMBaBaiiiiiiiiiiMiiiiiiiiiiiiiini «OUVE/1UTÉ CHAQUE SEMflirïE
Le "FAUX DEMETRIUS" film historique
^^^^^^^^^4^^^^ Téléqr. PH0T0DRANK0FF-PETERSB0URG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEP A-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Affiches
Prochainement: NOUVEAUTÉS
2e Année. — N° 48
Juillet
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DUREAU
flEOnriEMEnTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. .... . 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Parait tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
Chaque Semaine...
SI VOUS VOULEZ recevoir régulièrement chaque semaine VOTRE « CI NÉ-JOURNAL » et savoir ainsi ce qui se passe dans le monde cinématographique.
VOUS DEVEZ envoyer par mandat postal dix francs pour votre abonne ment en France et douze francs pour l'étranger.
VOUS NE POUVEZ PAS IGNORER ce qui ce fait dans votre industrie, dans votre commerce, dans votre profession.
VOUS VOUS INSTRUISEZ en nous lisant et VOS AFFAIRES EN SERONT MEILLEURES.
Des Droits d'Auteurs
ES fg ^
CHAPITRE Ier Dans lequel il est question de redevances réclamées, et où l'on voit, à propos d'Auteurs-Compositeurs, des Directeurs de Cinés décidés à faire de la musique.
« L'Universel Cinéma » a reçu de la Société des Auteurs, Compositeurs et Editeurs de Musique, une invitation à payer
« 0 fr. 05 + Ofr. 10 par jour et par 50 mètres, ou fraction de 50 mètres de films de scénarios déclarés à ladite Société. »
D'autres directeurs de Cinémas ont-ils reçu le même avis, et qu'ont-ils répondu?
La question intéresse la corporation toute entière, déjà assez chargée de droits fixes, proportionnels et extraordinaires, extraordinaires surtout.
Quant à nous, nous nous sommes empressés d'adresser au Directeur de la Société de la rue Chaptal, la lettre suivante :
Monsieur,
J'ai l'avantage de vous accuser réception de vos honorées du 9 courant, relatives au Cirque de Paris et au Théâtre Moderne.
Complètement d'accord avec vous en ce qui regarde les redevances à payer à votre Société pour les Droits d'Auteurs, Compositeurs et Editeurs de Musique, nous ne le sommes plus en ce qui concerne les produits industriels cinématographiques.
Lorsqu'une loi, un décret ou un simple arrêté aura réglé cette 'question, nous nous empresserons de faire droit à votre réclamation qui sera alors justifiée.
Veuillez agréer, Monsieur le Directeur, l'assurance de ma parfaite considération.
En dehors de cette question de droit, il y a une question d'équité. L'auteur d'une partition, d'une œuvre dramatique ou d'un simple scénario, a le droit indiscutable et indiscuté à une juste redevance.
Mais dans le cas particulier qui nous occupe, qui doit payer cette redevance, ou plutôt cette redevance n'est-elle pas déjà payée, et n'y a-t-il pas double emploi?
En effet, lorsqu'un directeur de théâtre ou de concert passe un contrat avec la Société des Gens de Lettres ou des Auteurs, Com-
positeurs de Musique, il paye tant pour cent sur la recette, mais il n'a pas acheté l'œuvre.
Or, nous directeurs de Cinématographes, nous avons acheté la e Bande », marchandise artistique sans doute, mais marchandise; elle nous a été livrée et nous la possédons. Or, possession vaut titre.
Si l'auteur du scénario préfère un droit proportionnel à la vente ferme de son œuvre, qu'il s'entende avec son éditeur, c'est son affaire. L'éditeur du film, de son côté, peut vendre ou louer un prix déterminé, libre de toute charge ou avec obligation de régler un droit d'auteur en sus, rien de plus juste. Nous achèterons ou n'achèterons pas; c'est notre affaire.
Quoi qu'il en soit, jusqu'à ce que la chose ait été réglée d'un commun accord entre les intéressés, ou déterminée légalement, il y a lieu, pour nous exploitants, de rester dans le statu quo.
Restons y.
(A suivre). G. F.
La Maison Pathé Frères
EN ESPAGNE
m fe es
Le Bulletin hebdomadaire de la International Cinematograficu de Barcelone, publie l'article suivant, que nous reproduisons, croyant qu'il sera de quelque intérêt pour îos lecteurs :
La Maison Pathé ne se contente pas de la renie de ses filins, et cherchant, paraît-il, à en obtenir un plus fort rendement, elle s'est convertie en « loueur ». A partir du 1er juillet elle ne vendra plus' une seule vue.
Nous croyons que cette décision ne sera pas de longue durée et que l'on en reviendra vite à l'ancien état de choses; l'expérience lui prouvera que, dans la situation actuelle de ce genre de commerce, la Maison Pathé aura inévitablement à surmonter de grandes difficultés.
Nous ne connaissons pas les raisons qui /ont poussée à se donner à la location, mais si ce sont celles indiquées dans ses circulaires, c'est-à-dire retirer de la circulation
les films plus ou moins usés ou rayés et ne plus exhiber que des pellicules neuves et en parfait état, qu'elle nous permette de lui dire que cela est aussi absurde qu'impossible. Absurde, parce que étant donné le prix que payent aujourd'hui la majorité des loueurs, les recettes de location ne sauraient compenser les frais que suppose la production indispensable pour que les films soient toujours en bon état; et impossible, parce que, pas plus cette importante maison que les autres fabricants ne saurait fournir au marché les sujets nécessaires pour que tous les films à projeter réunissent ces conditions. De plus, la vie d'une pellicule en bon état n'est pas très courte ainsi que le prouvent des vues exhibées actuellement, éditées depuis plusieurs années et dont l'état ne saurait être meilleur. Les raisons données dans les circulaires sont donc sans valeur aucune.
Il ne fait pas doute que les loueurs ont fait quelque peu diminuer les ventes des éditeurs ; mais ceci est dû à ce fait que quelques maisons de location ont réduit leurs achats au stricte minimum et ont baptisé « nouveautés » des pellicules vieilles de deux ou trois mois. Nous avons, très souvent, appelé l'attention de nos lecteurs sur ce procédé, mais sans résultat. Dans notre Bulletin nous avons indiqué les dates d'éditions et malgré cela nous voyons souvent annoncées comme nouveautés des vues de stock. Et il n'y a pas longtemps le prix de location était de 0,03 et très rares étaient les contrats à 0,025.
Les nouveautés étaient payées 0,40 centimes le mèlre par semaine et, avec ces tarifs, le loueur était obligé d'avoir un bon matériel. Quelques maisons se mirent à travailler à des prix tellement ridicules que, poussées par la concurrence, les exploitants les recherchèrent. Au début leurs films étaient relativement bons, mais le service intense qu'ils fournissent les usa vite, leur durée fut courte; ils ne furent pas remplacés par de nouvelles bandes et leur valeur tomba sensiblement. Ces loueurs se virent alors obligés de baisser leurs taux et en arrivèrent à ce prix incroyable de un demi centime et un quart de centime. Dans ces conditions la concurrence s'établit et
quelques maisons durent baisser leurs prix pour ne pas perdre leur clientèle.
Nous croyons qu'il aurait été plus pratique d'obliger chaque loueur à acheter un certain nombre de nouveautés proportionné à ses besoins, sans toutefois que cette exigence fut telle que le loueur ne pût l'accepter; et il n'aurait plus été fait aucune vente au loueur qui n'aurait acheté qu'un métrage par trop réduit. En adoptant cette mesure le cinématographe reverrait les beaux jours. ï~~+^~i
L'Influence de la Température en Photographie
Il ne sera peut-être pas sans intérêt de rappeler l'influence qu'une température trop basse peut exercer sur les travaux photographiques.
I. — Tout le monde sait que l'action du froid augmente la tension des ressorts métalliques de nos appareils et, par suite, la rapidité des obturateurs que ces ressorts mettent en mouvement, circonstance dont il faut tenir compte dans le calcul du temps de pose. Au contraire, toutes les parties à bases résineuses, comme le caoutchouc, se crevassent par le froid, deviennent dures, cassantes et, par conséquent, inutilisables. Ceci s'applique naturellement en première ligne aux poires à déclencher.
II- — Mais ce qu'on perd généralement de vue, c'est l'influence du froid sur les propriétés photo-chimiques du négatif.
Jusqu'à une température de trois à quatre degrés sous zéro, plaques et fils ne perdent pour ainsi dire de leur sensibilité. Au-dessous de cette limite, au contraire, non seulement la sensibilité générale du bromure d'aigent diminue, mais même les émulsions orthochromatiques perdent quelque peu la propriété de rendre les nuances et tendent à se rapprocher des émulsions ordinaires (voy. Eder, Photo-chimie, 3e édition p. 505 /).
Le Docteur Kuhfahl de Dresde, prétend que certaines plaques, par une température de douze degrés sous zéro, perdent jusqu'à la moitié de leur sensibilité ordinaire : les films au contraire, semblent se soustraire à l'action du froid : des instantanés qu'il fit sur films par un froid de — 29 degrés avec le temps de pose habituel, n'accusèrent aucune diminution de leur sensibilité.
III. — La température joue également un grand rôle dans le développement des négatifs. L'énergie du révélateur augmente à mesure que sa température s'élève, et, dès lors, si l'on a des motifs de croire la plaque sous-exposée, on fera bien de chauffer le bain de développement.
F.-J. Clute, de Londres (Phot. Cent.), décrit à ce sujet une expérience convaincante. Il s'agissait de développer une série de clichés représentant des paysages de même nature.
Dès la première plaque, on s'aperçut que le temps de pose avait été tout a fait insufisant; on en prit une seconde, celle que l'on supposait avoir eu le meilleur résultat ; elle ne donna qu'un uégatif inutilisable. Toutes
Télép- 327-48 - Boulevard Bonne-Nouvelle, PABIS ■ Adr- ta. kinefix
LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
es autres plaques furent alors durcies pendant un quart d'heure dans une faible solution de formol, lavée à fond et développées dans un bain de métol de 40 degrés ; ce résultat fut satisfaisant; les négatifs étaient passables et dans tous les cas de beaucoup supérieurs aux deux premiers.
Si l'on veut expérimenter ce procédé, on devra toutefois user de certaines précautions. L'eau servant à rincer le négatif après le dévelsppement, ainsi que le bain de fixage, devront être quelque peu chauffés d'avance, pour empêcher la gélatine, à la sortie du bain révélateur, de se refroidir trop brusquement et de se détacher du verre. On doit, en outre, être excessivement prudent dans l'éclairage du laboratoire car l'énergie considérablement accrue du révélateur laisse agir certaines influences lumineuses qui ne se font pas sentir dans les cas ordinaires, ce qui pourrait voiler le cliché. IV. — Enfin, le bain de fixage, qu'on est si souvent porté à négliger, subit, lui aussi, l'influence du froid. Le voile jaune qui se montre parfois sur le négatif, après le fixage, aura bien souvent sa cause dans la température trop basse du bain d'hyposullite (Photo Era). On a fait l'expérience suivante : dans une chambre stéréoscopique, deux plaques furent exposées pendant le même temps, puis développées toutes deux simultanément. L'une de ces plaques fut ensuite placée dans un bain de fixage à 38 degrés Fahrenhet + 3, 4 degrés centigrades), l'autre dans un bain de 60 degrés Fahrenheit (+ 10, 7 degrés centigrades). La première plaque, fixée dans un bain relativement froid, accusa un voile jaune très prononcé, tandis que la seconde en étatt complètement exempte (1). MM. A. et L. Lumière, Houdaille, etc., ont pnblié également des recherches sur ce sujet et dans tous mes cours je démontre à mes auditeurs rinllucnce considérable de la température sur le développement.
(Le Moniteur de la Photoytaphie). >-*+o~^ ,
INVENTIONS NOUVELLES
400781. — Société des Etablissements Gaumont. Reproduction des sons par l'application combinée et successive de la près» sion de l'air et du vide.
400871. — Société Messters Projection G. m. b. H. Procédé d'entraînement intermittent des bandes cinématographiques ou autres.
401036. — Mury et Thomas. Appareil cinématographique, permettant également les projections fixes.
301076. — Société dite : Vereinigte Schallplatten-Werke Janus-Minerva G. m. b. H.
Disque de phonographe portant une étiquette à l'intérieur de la surface enregistrée.
401070. — Société Huet et C°. Dispositif d'entraînement de disques ou plaques photographiques pour appareils destinés à la prise ou à la reproduction des vues animées.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Bœttcher fils, ingénieurconseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
Les Origines
du Cinématographe
Au moment où se p*se, une fois de plus, la question de savoir à qui revient le grand honneur d'aveir inventé le Cinématographe, nous croyons utile de présenter à nos Lecteurs les premières pages du très intéressant petit Livre paru à la Librairie Paulin, rue Hautefeuille, Paris, sous la signature autorisée de M. Demény, ancien collaborateur de Marey. L'ouvrage est tout entier à lire et tous ceux qui suivent le développement de la Cinématographie l'auront bientôt entre les mains.
L'analyse du mouvement.
Ceux qui m'ont suivi pendant le?
trente années de cours et de leçons que j'ai faits sur la physiologie des mouvements et sur l'éducation physique s'étonneront peut-être de me voir abandonner aujourd'hui mon sujet de prédi-
lection pour un autre, le cinématographe, qui semble n'avoir avec le précédent aucun lien, aucun côté commun.
,1e dois d'abord m'expliquer sur ce point, il me sera d'ailleurs facile de montrer la corrélation existant entre les deux sujets, en apparence si disparates.
Le cinématographe a pour origine les apâreils d'analyse dont nous nous servions, Marey et moi, à la Station physiologique pour étudier les mouvements de l'homme et des animaux, appareils que tout le monde connaît.
11 représente dans ma vie une phase pénible, une incursion malheureuse dans l'industrie et dans les affaires, deux terrains glissants, sur lesquels celui qui cultive la science ne devrait pas s'aventurer, en attendant le jour où la Société donnera à l'inventeur une juste part de rémunération ou de loisir, équivalente aux services qu'elle reçoit de lui.
Qu'est-ce qu'une invention ? C'est une idée réalisée. Pour être brevetable, la loi veut même que l'invention mène à \\n produit industriel nouveau.
L'idée première n'est pas une invention tant qu'elle demeure h l'état d'idée, elle doit entrer dans le domaine pratique, la disposition mécanique doit être nouvelle, précise, et assurer un fonctionnement certain et durable, à ceux qui auront à s'en servir.
Dans te cas présent, y a-t-it un produit industriel brevetable ?
L'illusion du mouvement, est-ce un produit industriel ?
Non, certes, mais le moyen de le produire est un moyen précis, défini, qui constitue une véritable invention.
Nous allons voir comment l'invention du cinématographe prit corps, par quelles étapes elle dut passer pour devenir ce que vous voyez couramment aujourd'hui.
Le cinématographe est, en réalité, le résultat de perfectionnements successifs d'appareils existant depuis longtemps, et basés sur les illusions de l'œil. Il doit son intérêt et a conquis su place définitive grâce au concours de la photographie, qui lui permet de substituer aux dessins grossiers et faux des vues réelles de la nature, aussi complexes que l'on désire ; mais l'idée cl le principe qui en sont [a base n'ont pas varié, ils ne sont pas nouveaux, ils étaient connus de tout temps. Ce principe est la persistance des impressions lumineuses dans l'œil, quand la rétine a été touchée, mémo pendant un temps très court par un rayon de lumière. Ce phénomène avait été observé 100 ans avant Jésus-Christ. Lucrèce, Ptolémée, Alhazen, philosophe arabe, en font mention.
Prenez une paire de pincettes t faites-la vibrer comme un diapason, vous verrez nettement et en même temps les positions extrêmes des deux brandies séparées par une teinte uniforme. Chaque lame n'occupe pourtant pas à la fois toutes les positions de l'espace, mais, en vibrant, elle laisse dans l'œil
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. OEBRIE
Breveté S. G- D. G.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
HT
une image persistante comprenant à la fois toutes les positions qu'elle a prises ft tous les espaces qu'elle a occupés.
L'impression ressemble assez aux images (loues sans forme intelligible que laisse un objet en mouvement sur la plaque photographique, quand on ne se sert pas d'obturateur ou lorsqu'on emploie un obturateur trop lent. Qui de nous ne s'est amusé dans son enfance, et malgré la défense de nos parents, à tirer de l'âtre un tison incandescent et à lui imprimer un mouvement rapide pour dessiner dans l'air des lettres de l'alphabet en traits de feu ?
L'effet est dû à la durée des impressions sur la rétine.
Sans cette durée, qui varie de 1/10' à l/^4e de seconde, le point lumineux serait toujours pour l'œil un point mobile, mais il n'aurait pas l'apparence d'une ligne sinueuse ou d'un trait lumineux.
Le premier jouet construit sur cette observation fut une toupie éblouissante qui changeait d'aspect au moyeu de disques ;i secteurs colorés et dont on parle déjà dans les expériences de l'abbé Nollet, en 1705.
Puis le docteur Paris imagina, en L825, le I liaimiatrope, petit appareil mie nous avons tous eu entre les mains. Il représente, dessiné sur un petit disque de carton, un oiseau d'un côté et une cage de l'autre dans laquelle se trouve un lia ton-perchoir.
Deux fils sont attachés au carton et permettent de le mettre rapidement en mouvement par torsion et détorsion au moyen d'une traction des deux mains.
L'oiseau apparaît alors en cage sur son perchoir.
Il existe une foule de variantes de cet appareil jusqu'au stéréo-thaumatrope.
Nous arrivons alors à l'année 1883.
Plateau de Gand fait une suite d'études sur la durée des impressions visuelles et fait connaître son phénakisticope où sont représentés sur un disque une série de dessins indiquant les différentes phases d'un mouvement. On regarde ces dessins au travers des fentes d'un autre disque placé sur le même axe et on obtient l'illusion du mouvement par la fusion sur la rétine des différentes images représentées sur le disque.
C'est une véritable synthèse par l'œil des dessins qui représentent l'analyse du mouvement.
Son instrument, appelé anorthoscope, permettait même de projeter sur un écran les images assez grossières mais donnant une vague impression d'un mouvement. Ce jouet subit une foule de transformation, il put même être exécuté assez finement pour être introduit comme une vue dans la lanterne magique, devenue depuis notre lanterne à projection.
Le phénakisticope devint le zootrope cylindrique, le disque à images fut remplacé par une bande de figures coloriée*
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et le jouet se répandit partout en charmant nos loisirs.
Raynaud obtint les mêmes effets en 1877 par le moyen de miroirs.
Son praxinoscope-jouet devint le praxinoscope-théâtre et enfin le théâtre optique que tous ont pu voir fonctionner à Paris au musée Grévin.
C'est d'ailleurs l'appareil qui se rapprochait peut-être le plus de la solution du cinématographe.
Mais tous ces jouets, si perfectionnés qu'ils fussent, avaient toujours deux grands défauts. Ils donnaient fort mal la continuité du mouvement parce que, pour obtenir une sensation continue, il faut faire passer devant l'œil au moins 12 à 16 images par seconde; le mouvement représenté était forcément très court puisque les mêmes dessins revenaient constamment, et, deuxième dé-, faut tout à fait, capital, ces figures étaient dessinées à la main, à la fantaisie de l'artiste; la synthèse résultant de leur superposition était d'une imperfection notoire et tout à fait inexacte.
La portée de ces instruments cependant si ingénieux s'arrêtait donc forcément là. L'habileté de l'artiste était pourtant remarquable. M. Raynaud avait réalisé des tours de force, il avait eu là patience de peindre des bandes de gélatine transparente de plusieurs centaines de mètres de longueur et représentant des scènes entières. Mais quel que soit son mérite, cet inventeur dut reconnaître combien ses analyses étaient fictives et
qu'il ignorait complètement les mouvements qu'il voulait reproduire.
L'œil le moins exercé éprouvait une sensation de malaise devant ces mouvements faux et étranges, le scintillement produit par l'insuffisance des images venait compléter cette sensation eu le fatiguant.
Il n'y avait pas à hésiter, il fallait appliquer à ces appareils et à la confection de ces bandes les procédés exacts et fidèles de la photographie.
Cette idée était toute naturelle et elle vint à l'esprit des premiers inventeurs, Du Mont's en parle en 1861 et Ducos du Hauron, l'inventeur français de la photographie des couleurs, décrit en 186*3 un apareil de synthèse qui n'a jamais été connu du public et que j'ignorais du reste absolument, l'inventeur original se contentant de prendre sur sou propre fonds sans compiler les documents antérieurs. On trouvera plus loin la liste des antériorités que j'ai pu découvrir depuis 1860 jusqu'en 1895 où le cinématographe a fait son apparition à Paris.
L'application de la photographie aux zootropes était tout indiquée, mais elle ne se lit pourtant pas sans difficulté ; elle passa par des étapes pénibles.
Il fallut d'abord réaliser l'analyse du mouvement avant d'en faire la synthèse^
L'industrie avec Van Monckoven fournissait déjà en 1880 des plaques photographiques assez sensibles pour être
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impressionnées dans un temps très court.
Aujourd'hui, tout le monde fait de la pnotographië, tout le monde fait même des instantanés, mais on oublie ou on ignore la suite des découvertes ayant permis d'obtenir ce résultat.
Avant l'apparition du gélatino-bromure, on avait encore le collodion ; on préparait sa plaque soi-même et la sensibilité de celle-ci diminuait en .séchant.
Pour la daguerréotype, il fallait des temps de pose allant jusqu'à plusieurs minutes ; l'obturateur, c'était le bouchon de l'objectif. Les émulsions, de plus en plus sensibles, permirent de diminuer le temps de pose ; opérer aujourd'hui au millième de seconde est chose courante. Les obturateurs durent se mettre en rapport avec cette sensibilité et l'on put songer à photographier les objets en mouvement.
En France, îles premières applications de la photographie à l'étude des mouvements remontent à 1874. L'éminent astronome Jansen, ayant à étudier le passage de Vénus sur le disque du Soleil, construisit un revolver photographique qui lui permit d'obtenir sur une même plaque une série d'images successives du phénomène à des intervalles de temps égaux.
Le mouvement était lent, la lumière solaire très intense, et on avait le temps de déplacer la plaque entre deux images consécutives; le mécanisme était donc facile à réaliser.
Jansen n'alla pas plus loin dans ses applications, mais il sentit que son procédé aurait de l'avenir et s'étendrait à l'analyse de tout mouvement jusqu'à celle du mouvement de l'homme et des animaux.
Muybrigde, en Amérique, poursuivit ce problème, mais par des moyens différents. Pour obtenir une suite d'épreuves photographiques du mouvement d'un cheval au galop, il braquait sur lui une batterie de 24 appareils photographiques ayant chacun leur objectif, leur plaque sensible et leur obturateur. Le déclanchement de chaque appareil s'obtenait successivement par l'électricité, et c'est en passant dans la piste d'expérience devant les objectifs que le cheval rompait lui-même les fils aboutissant aux contacts électriques.
En 1880, Muybridge fit paraître ses curieuses épreuves ; c'étaient plutôt des silhouettes que des images, elles étaient déjà instructives, mais encore peu précises, bien supérieures cependant aux dessins faits à la main par leur authenticité certaine. Mais les espaces de temps séparant la prise des images était loin d'être égaux et le point de vue changeait avec chaque image.
Marey s'oecuppa de la question et, reprenant le principe du revolver photographique de Jansen, il le modifia pour l'adapter à l'analyse de mouvements très rapides comme le vol des oiseaux.
Il construisit le fusil photographique en 1882 et s'en servit comme d'un fusil de
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Il peut paraître paradoxal, qu'en pleine crise de l'industrie cinématographique, une de nos plus artistiques maisons d'édition françaises s'agrandisse et augmente tous ses services commerciaux. Tel est pourtant le cas de la Société des Cinématographes Eclair qui vient de quitter ses hureaux de la rue Taithout pour transférer son siège social rue Saint-Augustin, 8, dans les vastes locaux naguère occupés par la Cinéma-Exploitation. Trop à 1 étroit jadis pour assurer à son organisation commerciale son plein développement, l'Eclair jouira désormais de toute la place et de tout le confortable qu'elle désirait.
Situé en plein cœur de Paris, à deux pas de la Bourse 1 Eclair-Cinéma offre à ses visiteurs, à ses clients la plus belle salle de projection qu'ils puissent rêver, spacieuse, aérée et d'un accès facile. Ce confort n'est point à dédaigner et nous sommes certains que les clients parisiens et provinciaux qui viennent de faire la « Tournée » des éditeurs — le lundi par exemple — l'apprécieront tout particulièrement. Un beau film regardé sans fatigue est déjà un meilleur film. Un bon fauteuil vous met en bonne humeur et en appétit d'achat. Voilà ce que l'Eclair-Cinéma a bien compris et qui fait honneur à son sens des affaires modernes.
Mais comme il n'est vraie charité que celle qui commence par soi-même, l'Eclair-Cinéma ne s'est pas oubliée dans l'organisation générale de ses nouveaux établissements commerciaux. Le bureau des Directeurs et du Conseil d'administration est digne d'un ministre : il faut toute l'amabilité des maîtres de séant pour l'emplir. Quant au personnel, il ne peut être en meilleur place pour lui-même et pour le service.
Propriétaire du château de Lacépède, à Epinay, où sont établies ses usines et son beau théâtre de prise de vues. l'Eclair se devait des bureaux comme ceux qu'elle occupera désormais. Ces agrandissements étaient d'ailleurs nécessités par l'augmentation continue de ses affaires et sa prospérité générale. L'Eclair est en effet, une des maisons d'édition qui font mentir les découragés du cinématographe : elle s'élève avec méthode, sans bluff, et soucieuse seulement d'être une affaire industrielle, elle connaît de sûrs profits qui lui préparent un joli avenir. Puisse sa bonne fortune l'accompagner rue Saint-Augustin! C'est notre souhait personnel et celui de tous ses clients. G. D.
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Cinématographes ^ Th. Vathé &
La Compagnie des Cinématographes Théophile
Pathé, rue de Richelieu, 99, esta la veille de reprendre sur le marché, la place qui lui est due, de par son expérience, son passé et sa valeur financière. Après une longue période de sommeil — d'un sommeil réparateur — la voici rajeunie, plus vivante que jamais et plus prête à l'action. Ses nombreux amis apprendront ce réveil avec plaisir. Quant à ses détracteurs ils s'étonneront une fois de plus, la Compagnie Théophile Palhé ayant mis jusqu'à ce £j|
jour comme une coquetterie à surprendre le monde cinématographique.
Nous n'avons pas le droit aujourd'hui d'être indiscrets. Mais nous sommes heureux d'annoncer aux lecteurs du Ciné-Journal que la Compagnie nouvelle leur prépare de réelles satisfactions industrielles et qu'elle apportera sur le marché du film du nouveau, ce nouveau que chacun cherche et espère. Elle aura son film incombustible. Elle se spécialisera dans un genre artistique et documentaire.
A huitaine, nos informations... plus indiscrètes!
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chasse pour viser l'oiseau à photographier en plein vol.
Le mécanisme de cet ingénieux instrument permettait de prendre 12 images sur une plaque tournante accomplissant son tour en une seconde. Nous nous rappelons avoir aidé le maître à confectionner, avec les images données par le fusil photographique, des disques zootropiques qui donnaient déjà la synthèse du coup.d'aile et l'illusion parfaite du mouvement de l'oiseau. Ce fut certainement une des premières applications de la photographie à ces appareils.
Marey ne s'en tint pas là, il reproduisit plus tard, par le modelage, l'oiseau complet et établit ainsi des zootropes avec des figures entières à trois dimensions.
Cependant, le fusil photographique ne suffisait pas à l'analyse du vol, il fallait beaucoup plus d'images, il en aurait fallu 50 à 60 à la seconde au moins; il se servit pour les obtenir d'un a ii Ire moyen. Il laissa la plaque fixe et lit tourner au-devant d'elle, et très rapidement, un disque obturateur opaque peroé d'une ou plusieurs fentes. Cela lui permit d'obtenir sur une même plaque un grand nombre d'épreuves de L'oiseau se déplaçant dans l'espace.
Mais ce procédé d'analyse ne dissociait pas asez les images ; celles-ci se superposaient dès que la vitesse de l'objet n'était plus suffisante et l'on obtenait une figure confuse souvent indé-
chiffrable.
(A suivre).
INSTANTANES LA NUIT
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Combien de fois n'avons-nous pas regretté de ne pouvoir saisir une impression de rue la nuit; combien de fois n'avons-nous pas été tentés par le mouvement des boulevards, une sortie de théâtre, une manifestation même; les becs de gaz, lampes à arc, cordons d'illuminations et autres sources lumineuses, faisant à la ville un éclairage si différent de celui du jour, en modifient l'aspect au point de la rendre presque méconnaissable; des monuments, des immeubles, des objets qui passent inaperçus dans la journée prennent, au contraire, la nuit une valeur, un aspect décoratif des plus curieux, et, par contre, certaines parties qui le jour gâtent un tableau disparaissent, d'ellesmêmes dans l'ombre et ne gênent plus en rien la composition, l'harmonie de l'ensemble. Ces effets de nuit on tenté plus d'un photographe et, sans parler des effets de « clair de lune » qui sont obtenus en plein midi et à contre-jour, on a essayé de les rendre en faisant de longues poses, soit avec un très petit diaphragme, soit avec un verre jaune, devant l'objectif, afin que seuls les objets immobiles puissent, grâce à la longueur du temps de pose, impressionner la plaque sensible. Mais par ce moyen on obtenait des rues, des places désertes et sans vie : les passants, les voitures, tout ce qui animait le tableau av^it disparu, et n'était une brume dans laquelle s'estompaient les lointains et le haut des maisons : on aurait pu croire que les photographies avaient été
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prises de jour dans une ville sans habitants. L'aspect des boulevards sans passants, des Champs-Elysées sans voitures était modifié au point qu'on avait peine à reconnaître ces voies si familières; et tous les points lumineux que l'opérateur n'avait pu éviter s'entouraient d'un halo déplorable.
M. Wild avait été frappé comme nous tous de cet état de choses et s'était dit qu'il y avait là peut-être moins de difficultés à vaincre qu'il ne semblait de prime abord ; il essaya, travailla et finalement nous montra dans « Photography » des résultats absolument surprenants.
Il opère avec un objectif à portrait Dallmeyer 2 B, ouvert à F : 3.3, et nous montre une station de fiacres (pose : 1 seconde), une place avec grand monument brillamment éclairé au lointain (pose : 1/j de seconde), une sortie de théâtre (pose '/4 de seconde) qui ne peuvent être comparés à rien de ce que nous avons vu jusqu'ici comme effets de nuit; certes, des vues de feux d'artifices, de palais illuminés qu'on nous a montrées sont curieuses et amusantes, mais il y manque la vie, le mouvement, la réalité, tandis que dans ces nouvelles instantanées de nuit plusieurs points sont absolument remarquables.
D'abord, les sources de lumière, becs de gaz, ampoules électriques, lampes à arc, ne se montrent pas retournés au négatif par excès de pose, comme c'est généralement le cas ; leur aspect est des plus naturels et elles ne sont pas entourées de halo, pas plus, du moins, que celui qui auréole tout point lumineux regardé la nuit à l'œil nu; en second lieu l'échelle des valeurs est très complète et très étendue; ceci est important, car les effets de nuit dans lesquels les blancs crus avoisinent brutalement les plages d'ombre, sans qu'existe la transition de le gamme des gris, sont toujours durs, désagréables et peu naturels. Les passants, les crieurs de journaux, les chevaux sont en mouvement, et c'est ce qui permet d'appeler ces tableaux instantanés; cela étonne un peu, étant donnée la durée de l'exposition, une seconde ou même une demi-seconde, car ces figures sont nettes; c'est là que l'artiste doit faire preuve de jugement et surtout de patience; il s'agit d'attendre le moment opportun où
les figures du premier plan sont aussi immobiles que possible; les figures plus éloignées peuvent remuer, et plus elles sont loin de l'appareil plus le mouvement leur est permis; à une certaine distance on peut même saisir des déplacements assez rapides à condition que les mobiles se meuvent perpendiculairement à l'appareil, soit qu'ils s'approchent, soit qu'ils s'éloignent de lui; il faut éviter autant que possible tout ce qui passe en travers.
Le long foyer de l'objectif (le 2 B de Dallmeyer a 210 millimètres pour une plaque 9x12) permet de placer le premier plan du tableau assez loin de l'appareil, tout en lui conservant des dimensions relativement grandes, ce qui est important, et cette particularité aide en même temps l'opérateur à se dissimuler davantage ou, tout au moins, à être moins en vue. Mais, dira-t-on, avec un aussi long foyer et une ouverture de F : 3, il est impossible d'obtenir une netteté suffisamment uniforme pour les différents plans du tableau. C'est là une erreur, et M. Wild nous le prouve par les vues qu'il nous montre; son secret consiste à mettre l'objectif au point sur l'infini et à veiller à ce que le personnage le plus rapproché ne soit jamais placé à moins de la moitié de la distance de cet infini. Avec l'objectif de 21 centimètres, l'infini est de 21 mètres, et il ne comprend dans son tableau rien qui ne soit à mains de 10 mètres de l'appareil. Les plaques doivent être orthochromatiques, extra-rapides et enduites d'un bon antihalo; il est bon de les manipuler pour le chargement, la mise en cuvette et jusqu'à la moitié du développement dans l'obscurité complète; comme elles sont naturellement très fortement sousexposées, il faut les révéler dans un bain faible chauffé à 25°; les cuvettes, les eaux de rinçage, le bain de fixage, tout doit être maintenu à la température de 25°, pour éviter les décollements que des changements de température ne manqueraient pas de provoquer. Voici la formule employée; c'est celle qui réussit le mieux :
Solution N° i
Acide pyrogallique 6gr.
Métol 4 »
Métabisullite de potasse 14 »
Bromure de potassium 2»'
Eau bouillie lOOOcc.
Solution N° 2
Carbonate de soude ordinaire 200 gr.
Eau bouillie lOCOcc.
Pour l'usage, une partie.de n° I, une partie de n° 2 et une partie d'eau chaude.
Evidemment, ce n'est pas encore à grande vitesse, tel que nous le pratiquons si facilement en plein jour, mais avec du soin on arrive à obtenir des effets de nuit des plus intéressants et des plus nouveaux; c'est pour cela que nous avons pensé être utile à nos lecteurs en leur signalant ces résultats et en leur fournissant toutes les indications nécessaires pour les obtenir.
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Le Syndicat de O. C. F. n'étant plus en possession d'une partie de ses livres, lettres en blanc, convocations, de divers autres objets lui appartenant met MM. les Exploitants et Intéressés en garde contre l'usage qui pourrait en être fait. Prie ces derniers de bien vouloir lui signaler toute teutative faite en ce sens. Les lettres, notes ou communiqués, pour être valables devront toujours être signés du président M. Jean Maniani, ou du secrétaire actuel M. E.
Schneider.
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9 Sous le Drapeau (drame militaire). 217
t> La petite Bohémienne (drame) . . . 223
te La Momie du Roi (comique). . . . 182
L'Innocent Champoreau (comique). 121
Serrure à secret (drame) 212
Les débuts d'une jongleuse (comique) 130
La Leçon d'arithmétique (comique). 118
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Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint- Augustin, Paris
Drame passionnel 180
Antique romain 183
Paysages et monuments des Paludes Pontines (vue de plein air, artistique
et très intéressante 145
A. DRANKOFF
^Jewski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius »> (film histor.)
Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar 185
Société Générale des
Cinématographes "ECLIPSE"
23, rue de la Michodière, Paris Une partie de quilles interrompue (comique) 107
L'aérocab (fantastique) 120
American Dentist (comique) 150
Bonifacio et ses environs (plein air). 135
L'Heureux Suicide (drame) 187
Excursion aux Volcans de Java . . . 125
Dans les Marais Pontins (Italie). . . 110 Exercices de tir à bord d'un cuirassé
anglais 80
Le Meneur de Grève (drame) .... 170
Le Tiergarten de Berlin (plein air). . 100
Vieilles Villes d'Italie. Pérouse . . . 150
Bob tait l'Ecole buissonnière(comique) 100
La Filleule de Louis XI (drame). . . 192
Les Caprices de Bébé (comique). . . 100
Le Roman du Tzigane 174
Le Funiculaire de Hong-Kong. ... 86
La Fabrication des Tonneaux. . . . 163 Un complot sou» Louis XIII (drame
historique). Superbe affiche. . . . 290
Madame a un tic (comique) 82
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Acquisition malencontreuse (trucs). 92
Le justicier (drame-affiche) 142
Le goût des aventures 85
Journée de grève (drame-affiche) . . 167 L'homme au sac va dans le monde
(comique-trucs) 116
Le mariage d'Yvonne (drame-affiche) 180
Les souliers du facteur (comique). . 110
Edison Films
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25,Clerkenwell Road, E. C
Tragédie paysanne 330
ng
Comment le mendiant décrocha son déjeuner (comique)
Fermé le dimanche (drôlerie). .
La légende du château de Sterl drame romantique)
Les souliers inlàchables (fou rire)
L'achat de l'Ile Manhablan (histor
Frères d'Armes (drame militaire)
L'épreuve de la Femme (drame).
Le voleur volé (comique). . . .
La Prière de l'Enfant (drame). .
Le professeur Fix refait (farce) .
Le Glas du Condamné (drame roma - »• v n tique
Société des
Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
C'était un rêve (bande comique coloriée 73
De Puget-Théniers à Annot. Très joli
voyage (pellicule entièrement virée) 152
La Bague (comique) 135
Vers le gros lot (comique) 126
L'inauguration (comique) 107
La marchande emballée (comique) . 77
Soufflez-moi dans l'œil (comique) . . 122
La corne du cycliste (comique) . . . 107 Le savetier et le financier (conte en
couleurs), joli coloriage 127
Concurrence (comique) 134
La possession de l'enfant (dramatique
recommandé) 235
Conséquence d'une grève des postes
(comique) 142
La montre à répétition (dramatique). 153
Virage et teintage 88
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
La prétendue folle (comique) .... 147 La fin de la terreur (drame) 200
Nuit tragique (drame-affiches). . . . 122
La fin de la Terreur (Drame). Affiche. 200
Pour paraître prochainement
Duel à Chatouillement (comique). . 162
Magda (Grand Drame). Affiche. . . 275
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
Amour aveugle 165
Pour la modiste 110
Grande Corrida à Oran 130
Les Cinq divorces 139
Pour paraître :
L'inslitut de l'aveugle, très jolie seène
dramatique (Affiche) 176
La quittance de loyer (comique). . . 94
Société des Phonographes
et Cinématographes
LUX
MEDAILI E D'OR (Hambourg iqoS)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Sous le drapeau (drame militaire). . 217
La petite Bohémienne (drame) . . . 223
La momie du Roi (comique) .... 182
L'innocent Champoreau (comique). . 121
Serrure à secret (drame) 212
Les débuts d'une jongleuse (comique) 130
La leçon d'arithmétique (Comique). 118
Société Italienne Pineschi
Rome via Appia Nuova 77
Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
Dans l'Extrème-sud Oranais (pi. air) 118
Cruelle épreuve (drame) 190
A la Frontière russo-Sersane. . . . 100
Le Mannequin (comique). . . . . . 116
Philémon et Baucis (comique). . . . 146
Alfred est encombrant (comique) . . 160
En Andalousie (plein air) 113
Chacun son métier (comique). Superbe
affiche 154
La main verte (drame) 222
Un bon Chien de garde (comique). . 140
Une Tempête dans le Golfe de Gascogne 78
Reconnaissance 202
Danses Algériennes 80
Un Concierge qui a l'oeil 128
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Un brave petit cœur (pathétique) . . 178
Le rêve du candidat (comique). . . . 197 Parjure ou emmuré vivant (très beau
tilm de notre " série d'or ". . . . 250
Corps militaire de santé en Allemagne. 95
Florian de Lys (drame) 226
Noble cœur d'un vieux journalier
(drame) 188
Journées d'hiver en Norvège .... 98
Louis XI (drame historique) 290
Vengée par son fiancé (dramatique). 143
Héros par amour (dramatique). ... 114 Première sortie d'un Collégien (coin.) On perd tout à vouloir trop gagner
(comique) 105
Sur le littoral (panoramique) 132
Parjure ou emmuré vivant (drame). . 250
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS <Xe>
Adresse Télégraphique : F1LMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N- 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films Occasion bonétatgaranti - depuis 0 fr. 30 le mètre. - NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios ■ ■ - Perforation > - - Développement de Né> gatifs et de Positifs.
- - - - Virages. - - - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux : 11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est île cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés, ^^f-, ^^ér -ft*c- -^s^ff-^ê***»* -<*>« -=»>« '^? •-«*'«'=
Opérateur, prise de vues (théâtre et voyages), connaissant tous travaux de fabrication, demande place. Meilleures références. Ecrire d'urgence Bureau du Ciné-Journal, J. F.
vendre, poste Urban complet. Prix : 500 fr.
vendre, Appareil Lumière. Très bon marché.
Exploitants Marseillais, si vous désirez recevoir le Ciné-Journal, adressez-vous au Bureau, 30, rue Bergère, ou à M. Augusto, 19, cours Lieutaud, Marseille.
aisses et boîtes emballage pour programme de films.
ppareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasions.
vendre Film vierge positif et négatif.
A vendre, 2 petites lanternes à projection fixe, avec lampe et résistance — collection de vues en couleur.
Très bonnes occasions en appareils complets pour projection.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
vendre un groupe électrogène 900 fr. On peut le voir fonctionner.
Demoiselle connaissant très bien la projection désire place sérieuse. Bonne référence. Ecrire au Journal F. C. 50.
emande à acheter des films taureaux.
Courses de
1 vendre : 1 appareil Urban, prise de vue avec tous accessoires.
2 objectifs monture diaphragmée Iris, 1 foyer de 50 m/m.. 1 foyer de 75 m/m., 4 boîtes magasin, 1 pied avec plateforme panoramique. Prix : 850 francs.
& vendre, matériel Blériot, poste complet, neuf avec caisses d'emballage, très bonne occasion, voir au bureau.
vendre, perforeuse Debrie, neuve, la voir au bureau.
complètement
Demandez en location à 'M. PERREGAUX, 10 bis rue Daguerre, les vues sensationnelles de : NAPOLÉON.
Agence Générale Jujoialograptie
Matériel complet & Accessoires -*-
= Fils neufs S> d'Occasion = Demandep Tarif
„ et Catalogue
1 Vente sur projection ■
Installations Complètes de ES Cinémas à Forfait. =
us réduits
Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
QNA
^ 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS J
Pour extension, exploitant cinéma en Russie, recherche un associé disposant d'un capital de 25.000 francs liquides. Affaire très sérieuse et de grand avenir.
Ecrire direct, (adresse au Bureau).
L'inventeur du Sphéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Journal et les bulletins de Société Française de Photographie et Pltoto-Revue, désire vendre ou céder licences de ses brevets français et étrangers. Il recherche, en outre, associé avec capitaux, pour donner une plus graade extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de ses brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques et prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Journal ou à M. Auguste Saunier, rue Saint- Amand , à Denain (Nord).
FILMS NEUFS A VENDRE, de 0 fr. 55 à 0 fr. 70 le mètre :
Restaurant taxagramme 153 mètres
Perdus dans la neige 225 —
Auto casse-cou 76 —
Lendemain de bombe 145 —
Crime par suggestion 187 —
Tribulations d'un amoureux ... 122 —
Tunisie 117 —
Vengeance de dompteur 139 —
Chèque qui ne porte pas profit K4 —
Fatalité 176 —
Reconnaissance de douanier 175 —
Loup de mer 151 —
L'agent qui veut dresser une contravention 107 —
Enlevé par un aigle 206 —
Malheur 200 —
Belle maman 123 —
Biffle-Bill (i<- série: Fantôme du Placer) 165 —
Riflle-Bill (5e série : Fris au piège) 163 —
On demande à reprendre une exploitation cinématographique en activité. Faire offre à MlueDarbas, 84, Avenue de Clichy.
«vendre : 1» Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3» - Pathé ;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5» Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
Monsieur Nello, 19, rue Perrier, Montrouge, de" ™ mande à acheter un pied démontable pour cinéma, d'occasion.
DIAPOSITIVES A VENDRE VUES DE
Japon 5
Madagascar 7
Palestine 8
Suisse 23
Tréport 5
Comique 47
Dunkerque ...... 6
Lyon 5
Lourdes 10
Boulogne 6
Marseille 14
Anvers 3
Bayonne 4
Bordeaux 6
Nice 6
Versailles 4
Cannes 5
Italie 13
Autriche 6
Menton 4
Espagne 11
Pau 8
Biarritz 4
Saint-Malo 3
An demande à acheter les opérations du docteur
Docteur Doyen, lre et 2e série.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres.
FILMS DOCGASION, garantis en excellent état, perforations intactes; MAISON PATHÉ.
Le barbier facétieux 35 m. à 0 65 le m
Le commissaire rossé. . . . 30 in.
Poursuite accidentée 20 m.
Promenade d'éléphants ... 20 m.
Petite fermière 20 m .
Chapeau magique 55 m.
.Noir et blanc 30 m.
L'homme caoutchouc .... 80 m.
Le I" cigare de Galipeaux . 40 m. à 0 60 le m.
Nègre gourmand 30 m. à 0 60 le m.
Farce au concierge 20 m. à 0 30 le m.
Les films ne sont pas adressés en communication et ne sont expédiés que contre remboursement.
Un lot de 500 vues mélangées à ven Ire d'occasion à O 40 lune.
S'adresser à M. Lecocq, 16, boulevard Vauban, Arras.
4 petit moteur avec sa résistance.
à 0 65 le m.
à 0 65 le m.
à 0 65 le m.
à 0 65 le m .
à 0 60 le m.
à 0 55 le m.
à 0 60 le m.
appareil Pathé frères complet, 100 ampères, état neuf.
vendre 1 lampe à arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
vendre lampe et lanterne Blériot.
M. Lucien PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. — PERFOREUSES. — TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
Toutes les Nouveautés (q)
4 Toutes les Actualités
Vues en parfait état.
iS>
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinématographes de France
aux prix les plus réduits
rf Location de Postes complets à forfait i
dORî sïjl
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
— «^SfCPrès de rOpén-Comi(oe)^»—
Agent Général, ?eul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA- FILMS" TURIN
-mm^
DE TOUTES PROVENANCES
Itala-Films, TURIIN
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spec aiement pour sa Maison de Rio-de- Janeiro
179, Avenida Central,
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
ONOFRIO-PARIS - STAFFA-RIO-DE-JANEtRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rappor
tant à la Cinématographie.
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
lliillIllllllHUir'" ■"■■ y'V'\ [ ^umiiuiiiiïîîïïi*
SOCIÉTÉ
Établissements
6aarooDt
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés F^f -+\\ r* Les plus Comiques du Monde entier 1. ÎIIHO
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
LEBET & CURTI
TÉLÉP.
Expéditeurs de la liaison Royale d'Italie
PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS
ADR. TÉLÉS.
FRANCITALY
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et i'ITAUE
(ET VICE-VERSA) - • TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuine - • MILAN, 4, via San Vincenzine - GENES, 4, Piazza Serriglie -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
CASE A LOUER
CASE A LOUER
SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DES
FILMS
"ÉemiR
Le Mariage d'Yvonne
DRAME Longueur approximative : 180 mètres
(Affiche en couleur) >-.♦•-<
PROCHAINEMENT
La Mère de Nana
DRAME Longueur approximative : 192 mètres
(Affiche en couleur)
8, Rue Saint-Augustin, 8
Télép. : 130-92 I A I\ 1 ^ Télép. : 130-92
Adresse Télé^rapl?. : CINÉPARIS
26 Juillet-1" Août 1909
MJOURNAl
Directeur
O. DUREAU
PARIS
UN PROGRAMME
n'est jamais complet, ni susceptible de donner de bonnes recettes, s'il ne comporte les Nouveautés de la
Compagnie des Cinématographes
"LE LION
PARIS - 15, Rue Grange-Batelière, 15 - PARIS
NOUVEAUX FILMS
Amour aveugle ....
Pour la Modiste ....
Grande Corrida à Oran Les cinq divorces . . .
POUR PARAITRE
165 met.
L'Instinct de l'aveugle 176 —
Très jolie scène dramatique (Affiche).
La Quittance de Loyer 94 —
Comique
Envoi GraiuMii des JDesc*»Jjp#JoJMr
tlé taillées
(iKi
ES
PARIS, 19, rue Ste-Cécile
hk&s J7iJms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine OLIVIER TWIST
Longueur approximative : 104 mètres
Mètres de Nouveautés
jF — ■ "^ — 'çst—^* — <%<%
^tijt iji ijiiç i}: ij; i}; ij; iji iji ^i
TOUJOURS SENSATIONNEL
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de films en Russie
NOUVEAUTE CHAQUE SEUflltlE
Le "FAUX DÉMÉTRIUS" film historique
^•rr!Tfrr!T*r!^HT^*^r^^-H*r!t^*^r}t*^rHrS*rH
£t*£^4i4i4i4i4i^^4^** Télfior. PH0T0DRANK0FF-PÉTERSB0URG
cettes, 82 fr. 50 par mois, c'est-à-dire 1 4/2, 2 ou 3 pour cent si elles n'atteignent pas ce chiffre et si, par conséquent, il y a perte pour l'exploitant.
Vous n'êtes pas, lecteurs attentifs, sans avoir entendu parler de l'impôt progressif sur le revenu de son ex-excellence Caillaux ?
Eh bien, la Société des A. C. et E. de M. a trouvé mieux; elle a inventé, elle, l'impôt progressif sur les pertes commerciales!
Voyons, Messieurs, vous avez beau être artistes, c'est-à-dire complètement détachés des choses de la finance et étrangers à celles de la comptabilité, vous comprendrez qu'il est injuste de percevoir un impôt sur la misère, des droits sur le malheur!
Etudiez la question, vous trouverez sans doute un mode plus équitable de perception. Je sais bien que Voltaire avait raison en disant que la musique était le plus cher de tous les bruits. Mais, pour l'amour d'Apollon, Messieurs, ne nous le rendez pas inabordable.
(A suivre). G. F.
Le Mot de la Semaine
Un lundi, dans une salle de projection, chez un de nos grands éditeurs de films.
— Il paraît que l'Union des grands Editeurs a confié la direction de ses services location à M. Vitte.
— Vous ne connaissez pas la devise de la nouvelle maison?
— Vite et Bien!
INVENTIONS NOUVELLES
401180. — Teixera de Aragào. Procédé et appareils permettant d'obtenir l'effet stéréoscopique dans le cinématographe.
401260. — Brown T. & Mme Brown. Moyen pour produire des vues en apparence animées.
401228. — Société anonyme des plaques et papiers photographiques A. Lumière et ses fils. Pellicule photographique incombustible.
ECHOS
Il y a Fallières et Fallières
Il y a quelques semaines, une troupe d'artistes cinématographistes opérait au Bois de Boulogne par un clair matin. On tournait la Fille de l'Anarchiste, pour Le Lion. Le drame devant avoir un caractère de vérité plus actuelle, on avait imaginé que l'attentat préparé par l'anarchiste était dirigé contre le Président de la Bépublique et l'artiste qui tenait le rôle s'était merveilleusement fait la tête de M. Fallières. Lourdement assis dans sa victoria, à côté de sa présidente inauthentique comme lui, le faux seigneur de Loupillon roulait avec majesté par les allées du Bois, suivi de cyclistes « à la frime » et d'agents en bourgeois inconnus à la Sûreté générale.
Il goûtait la joie passagère d'être le premier magistrat de la République lorsque M. Santos-Dumont — le vrai — vint à passer. Tout au plaisir de saluer son grand ami, il ne vît pas l'opérateur ni soi appareil et s'élançant vers la voiture, s'écria avec cordialité : « Bonjour mon Président! »
Lors, le comédien un peu estomaqué laissa tomber ces mots d'une mélancolie imprévue :
« Excusez-moi, Monsieur, je ne suis que président de cinématographe! »
Et il passa, laissant M. Santos-Dumont plus surpris encore que lui-même.
Il y avait ce matin là deux présidents dans notre République : le règne de l'un peut durer 7 ans. Celui de l'autre fut plus court.
Je laisse au lecteur le soin de dire quel sera le plus glorieux.
AVIS
Dans la nuit du 25 au 26 juillet il a été dérobé dans la cabine d'opération de M. Potet, cinéma en fête à Clermont (Oise), un appareil projecteur Pathé n° 7171 dernier modèle. Il y a 100 francs de récompense à qui donnera des indications précises sur le ou les coupables.
Les Origines
du Cinématographe
(Suite)
II chercha donc à déplacer la plaque sensible entre deux images sucessives, comme il l'avait fait dans le fusil photographique, et il commença alors une série de tâtonnements dans lesquels nous avons eu notre part active et qui aboutit finalement à l'abandon.
La plaque de verre était toujours trop lourde pour être mise en mouvement puis arrêtée dans un temps si court.
La condition de netteté des images nécessitait que celdes-ci s'imprimassent sur une plaque immobile même avec un temps de pose extrêmement court. Ce temps de pose était poussé quelquefois jusqu'à des petitesses invraisemblables, le vingt-millième de seconde par exemple, ce qui permettait de photographier l'aile d'une mouche ou d'un moustique au vol et d'obtenir une image bien nette de cette aile qui fait par seconde 870 vibrations doubles.
D'autres chercheurs travaillaient cette question : en France, Londe, en Allemagne, Anschutz, produisirent des séries photographiques infiniment supérieures à celles de Muybridge bien qu'obtenues par les mêmes moyens.
Vint alors l'apparition de la pellicule ou ruban sensible remplaçant la
plaque de verre; elle offrit de suite à Marey des avantages inappréciables par sa légèreté et sa sensibilité. On put alors construire des apapreils où le ruban sensible se déplaçait facilement et rapidement entre deux obturations et s'arrêtait pendant l'éclairage, c'est-àdire pendant le passage de la fente du disque.
On avait un grand avantage à opérer ainsi, on n'avait plus besoin de se placer au-devant du fond noir indispensable dans la chronophotographie sur plaque fixe et les images successives étant imprimées sur des parties différentes de la pellicule, elles étaient bien dissociées et ne se recouvraient plus. On apercevait la solution prochaine de la question, c'est-à-dire de l'analyse de tous les mouvements par la photographie.
La pellicule était rare à cette époque, elle nous était fournie en petites longueurs par la maison Eastmann qui en chargeait ses kodaks et par Balagny, qui nous donnait des bandes de collodion émulsionnée au gélatino-bromure, mais ne dépassant pas 1 m. 50 de longueur. Le nombre d'images obtenues était ainsi fort limité et d'autant plus restreint qu'au début, nous prenions des images de grande dimension atteignant 9 centimètres.
Cela suffisait pour l'image que nous en voulions faire, notre prétention n'allait pas au delà de l'analyse scientifique d'un mouvement.
On connaît les résultats de ces tra-
^►CINEMAS FIX"«^
TéiéP. 327-48 . Boulevard Bonne Nouvelle, PARIS - «& m. kinefix
EB
LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
vaux, leur application à l'éducation physique, à l'étude du vol, à l'analyse des allures du cheval et à tous les mouvements rapides ou l'œil ne distingue plus rien.
Nous avions plaisir à montrer ces images aux artistes et à leur offrir des documents exacts tirés de la nature à la place d'interprétations où les conventions d'écoles dominaient l'observation précise. Mais nous allions trop vite en besogne, les images nouvelles étaient vraies, il n'en fallait pas douter, mais pour les faire accepter par l'œil qui jamais ne les avait perçues, il fallait contracter de nouvelles habitudes, passer par tous les degrés que nous avions franchis et se faire en un mot une éducation de la vue sur les documents nouveaux.
Pour montrer à quelle difficulté nous nous attaquions, il suffit de citer une petite anecdote qui ne manque pas de sel.
Le grand peintre Meissonier venait quelquefois à notre laboratoire, il s'intéressait aux allures du cheval qu'il cherchait à représenter le plus exactement possible. A l'aspect des premières analyses photographiques que nous lui présentions, il eut un cri d'étonnement et accusa notre appareil de voir faux. « Quand vous me donnerez un cheval galopant comme celui-ci, ajouta-t-il en aous faisant un croquis, je serai satisfait de votre invention ».
Nous ne faisions cependant aucune théorie, nous nous bornions à rassembler des documents, mais une fois obtenus, ceux-ci nous permettaient de préciser la manière dont îles différents exercices sportifs étaient exécutés, comment les sujets d'élite accomplissaient leurs mouvements, de voir en un mot clairement en quoi consistait leur supériorité. Grâce à ces études, nous avons, pu établir les manuels de gymnastique de l'Instruction publique et de la Guerre sur des données expérimentales. Cette manière de procéder semblait devoir être à l'abri de tout reproche, mais nous n'avions pas compté avec la routine, les préjugés et les habitudes enracinées.
Nous nous servions de modèles sortis pour la plupart de Joinville-le-Pont :
nous les passions au crible de nos méthodes analytiques, nous les faisions marcher, courir, sauter ou exécuter tous autres mouvements gymnastiques.
Les images photographiques, une fois prises, il suffisait de jeter les yeux sur elles pour en déduire immédiatement et certainement leur façon de faire. Mais on leur enseignait d'une manière, et ils faisaient souvent d'une autre; la théorie ne concordait pas avec la pratique. Les sujets croyaient suivre leur théorie, mais étaient obligés, de par les lois naturelles, d'agir autrement. Ils ont ainsi renié des épreuves authentiques de leurs sauts, accusant plutôt nos procédés d'être inexacts que d'admettre que leur théorie pût être en défaut. Ils s'imaginaient agir comme on leur enseignait, mais, en réalité, ils exécutaient autrement, d'une façon plus parfaite, celle que leur dictait la nature.
Demént
ÉTUDE DES MOUVEMENTS DANS L'AIR
Au moment où nos aviateurs viennent d'affirmer avec tant de puissonce la valeur de l'aéroplane et le triomphe du plus lourd que l'air, nous croyons intéressant de commencer une étude sur le vol des oiseaux et les moyens de chronophotog rapide employés par le précurseur Marey pour fixer la loi de ces mouvements.
Le Vol des Oiseaux
et le Cinématographe
Tandis qu'à l'étranger, la chronophotographie a été appliquée de préférence a l'analyse des mouvements de l'homme et des animaux sur le sol, en France, M. Marey, qu'il faut toujours citer quand il est question d'investigations chronophotographiques, parce qu'il a ouvert ou signalé presque toutes les voies suivies dans les utilisations de cette méthode,
s'est particulièrement occupé des mouvements qui s'effectuent dans l'air et tout spécialement du vol des oiseaux.
Ses magistrales études physiologiques et chronophotographiques à ce sujet, publiées quatre ans avant son traité général sur le Mouvement, sont universellement connues. Nous devons nous borner à y 'renvoyer le lecteur en nous contentant de mentionner ici les modifications d'installation qu'elles ont amené le savant professeur à faire dans les moyens d'opérer précédemment exposés.
Le vol des oiseaux, quand il s'agit de sujets blancs ou très clairs, passant devant un champ obscur, est très facilement reproduit par l'appareil chronophotographique sur plaque fixe si l'oiseau est d'assez grande taille et si, par conséquent, le battement de son aile n'est pas trop rapide.
Mais si ce mouvement des ailes est plus prompt il devient nécessaire de dissocier les images au moyen de deux appareils opérant successivement.
Enfin, si ce mouvement, comme chez les petits oiseaux, tels que le moineau franc, est très rapide, c'est la chronophotographie sur pellicule mobile qu'il faut employer pour l'analyser.
Ainsi, dans une première expérience, l'oiseau observé, un goéland, donnait environ cinq coups d'aile par seconde.
L'appareil étant réglé pour dix images (plaque fixe) par seconde, la plaque ne portait, par conséquent, que deux
phases du mouvement représentant l'oiseau les ailes élevées et les ailes abaissées. Les mêmes phases se représentaient sans cesse et ne fournissaient pas une analyse assez complète du vol de l'oiseau.
Dans l'expérience suivante, au contraire, le sujet était un canard donnant huit à neuf battements d'aile à la seconde (1). L'appareil étant réglé, comme dans la première observation, pour dix images à la seconde, représentait chaque fois l'oiseau à une phase différente de son mouvement.
La rapidité du battement des ailes est donc un des premiers éléments dont il faut tenir compte dans la chronophotographie du vol des oiseaux.
En outre, les mouvements des ailes étant fort compliqués, et d'autant plu à difficiles à décomposer que l'animal occupe toujours relativement un grand espace dans le sens de la profondeur de l'objectif, puisque ses ailes déployées embrassent généralement plus d'étendue que son corps, une seule série chronophotographique prise dans un sens quelconque ne suffirait pas pour donner des renseignements complets sur ses allures.
Il convient donc, presque toujours, de chronophotographier le vol de profil, de face et en travers pour le moins.
Dans bien des cas, une série chronophotographique surplombante est de plus encore nécessaire- Mais, comme l'oiseau n'est pas un ani-
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mal capable de se prêter aussi bien que le cheval et le chien aux expériences chronophotographiques, comme il se meut librement dans un milieu sans voies tracées et qu'on ne peut jamais savoir exactement où les efforts de ses ailes et son instinct le porteront, il serait presque indispensable de le chronophotographier à la fois dans tous les sens au moyen d'un dispositif spécial.
A cet effet, M. Marey préconise l'installation suivante. Elle se compose de deux hangars, formant fonds obscurs, disposés à angle droit l'un de l'autre et d'un échafaudage dominant l'un de ces hangars pour porter un appareil destiné à des séries chronophotographiques surplombantes.
Devant les hangars, un trou profond, noirci au fond et sur les côtés, formerait le champ obscur de l'appareil chromophotographique surplombant. Les deux autres appareils étant iplacés comme 'e croquis l'indique donneraient des vues du vol de face et de profil, sans préjudice des autres appareils qu'on pourrait disposer encore sous des angles différents pour avoir des images du vol en travers.
Cette disposition théorique réaliserait le meilleur dispositif d'analyse des mouvements du vol si la marche de tous les appareils utilisés pouvait être régulièrement synchrone.
Malheureusement, dans l'état de nos moyens actuels, ce synchronisme est peu réalisable d'une façon parfaite.
En outre, dans le cas particulier du vol des oiseaux, on ne saurait concevoir l'application du procédé des deux expérimentateurs allemands, car tout s'y oppose : le poids et le volume des tubes de Geissler, si réduits qu'ils puissent être ; l'obscurité et l'impossibilité de faire voler normalement des oiseaux dans cette obscurité, soit en un local clos, soit même en plein air pendant une nuit assez noire.
Faute de pouvoir assez bien résoudre le problème de synchronisme de la marche des appareils prévus. M. Marey s'est borné à faire successivement les observations qu'il aurait souhaité de réaliser simultanément. Il a mis plus de temps, dépensé plus de peine, mais le résultat n'a pas été sensiblement différent de ce qu'il aurait pu être par la méthode qu'on peut concevoir et qu'il a indiquée en attendant qu'elle puisse être pratiquement réalisée.
Lorsque le vol est chronophotographié obliquement, le nombre des images prises dans l'espace de temps d'une seconde peut être assez considérable parce que ces images ne se superposent guère. Mais dans toutes les autres positions, si le battement des ailes est très rapide, la dissociation des images sur plaque fixe se trouve insuffisante. Il convient, en pareil cas, de recourir à la chronophotographié sur bande pelliculaire mobile qui a permis à M. Marey d'obten'r, devant un champ obscur, dans des con-
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ditions de ce genre, jusqu'à soixante images par seconde, toutes parfaitement distinctes-
A plusieurs reprises, le vol des insectes a été étudié, avant les applications de la chronophotographie à cette analyse par M. Marey, qui avait luimême fait d'importantes observations à ce sujet sans le secours des surfaces sensibles au moyen de dispositifs particuliers, après M. Pettigrew en Angleterre. En 1881, M. Lehdenfeld publiait à Vienne, dans les Mémoires de l'Académie des Sciences, ses observatiosn sur le vol de la libellule observé au moyen de la photographie. M. Marey a imaginé pour cette observation un dispositif très simple et qui peut être, d'ailleurs, modifié suivant les besoins.
Il consiste en une caisse carrée de 1 mètre de côté et d'une profondeur de 0 m. 25 environ dont l'intérieur est entièrement tapissé de velours noir. Le dessus de cette caisse est découpé en forme de cercle et dans l'intérieur de ce vide, au niveau du dessus de la caisse, un disque plein, d'un diamètre inférieur au vide, se trouve soutenu par un pied fixé, à l'intérieur, dans le fond de la caisse. Entre le disque plein, soutenu par ce pied au niveau du dessus de la caisse et la découpure circulaire de ce dessus, il existe un vide annulaire puisque le disque est plus petit que la découpure et ce vide annulaire est parfaitement obscur puisque l'intérieur de la caisse est tapissé de velours
noir ; il constitue donc un fond noir excellent et il n'y a plus qu'à faire voler l'insecte devant ce fond de la façon suivante :
Au centre du disque, une pointe, dressée perpendiculairement, sert .de pivot à un petit manège formé d'une paille et de son contre-poids. A l'extrémité de cette paille, on lie une pince très légère, à serrage automatique, qui maintient l'insecte sans entraver le libre mouvement de ses ailes.
Ainsi fixée au manège, la libellule l'entraîne et lui imprime un mouvement circulaire rapide sans cesser de rester devant le fond obscur sur lequel on la chronophotographie.
Si les ailes de l'insecte ne ressortcot pas assez sur le fond, on les rend facilement brillantes en dorant légèrement leurs bords ou en fixant à leur extrémité une paillette d'or très tenue qui trace la trajectoire du mouvement de l'aile.
La difficulté de chronophofcographier le vol des insectes tient surtout à la rapidité des battements de leuis ailes. Eu effet, tandis que les grands oiseaux ont des mouvements relativement lents, ceux des petits oiseaux sont d'autant plus précipités qu'ils sont moins gros. La progression constatée à cet égard est constante et l'observation du vol des insectes la confirme. Ainsi, le pélican donne à la seconde un battement d'aile + 1/6 de battement, soit environ dix battements d'aile à la minute, tandis que cette rapidité de mouvements au g-
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mente pour les autres oiseaux dans une proportion toujours conforme à la diminution de leur grosseur et de leur envergure, comme l'indiquent les chiffres suivants :
Cigogne
par seconde, 1 battement complet + 3/4 de battement.
Bus e par seconde, 3 battements complets.
Goéland par seconde, 3 battements complets + 1/2 battement.
Chouette, Effraie par seconde, 5 battements complets.
Mouette par seconde, 5 battements complets + 1/2 battement.
Pigeon par seconde, 8 battements complet.
Canard par seconde, 9 battements complets.
Moineau par seconde, 13 battements complets.
Les battements des ailes du colibri sont encore beaucoup plus prompts que ceux du moineau.
Pour les insectes :
La libellule donne 28 battements d'aile à la seconde ; le macrogloss du caillelait 72 battements d'aile à la seconde ; l'abeille, 190 battements d'aile à la seconde ; la mouche commune 330 battements d'ailes à la seconde.
Or, s'il faut dépasser des instantanéités de l/2.000e de seconde pour obtenir des images nettes du vol des oiseaux, on conçoit qu'il faut des rapidités tout à 'fait prodigieuses pour chronophotographier nettement des mouvements d'ailes d'insectes.
Ces vitesses ont été pourtant obtenues par la réduction de l'ouverture des fenêtres des disques obturateurs du chronophotographe et par l'emploi d'intensités lumineuses très grandes.
Sur l'affaiblissement des clichés
Lorsqu'une plaque photographique a été impressionnée, développée et fixée, elle est constituée par un snpport quelconque, recouvert d'une couche de gélatine renfermant de l'argent réduit. La proportion d'argent réduit dépend de la quantité plus ou moins forte de lumière qui a frappé la couche sensible lors de l'exposition; elle dépend aussi de la durée du développement.
Lorsque ce dernier a été poussé trop loin, les grandes lumières sont très opaques et le cliché est dur. D'un autre côté, certains objets très éclairés, comme les murs blancs, des glaciers, des cours d'eau descendant des glaciers, donneront souvent des parties de olichés sans détails dans les ombres. Les ciels sont aussi, en général, trop intenses pour que l'on puisse apercevoir au tirage les nuages qui s'y trouvent.
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C'est pour obvier à ces défauts inhérents à l'emploi des plaques ordinaires que l'on a recours aux affaiblisseurs qui ont pour but de rendre les grandes lumières plus transparentes et de faire venir, de cette manière, les détails dissimulés par l'opacité de la couche d'argent.
Pour obtenir ce résultat, il faut agir lentement sur l'argent réduit et le transformer en un composé soluble, de manière à l'enlever petit à petit.
On a proposé dans ce but différents produits : les uns transformant l'argent en un sel soluble dans l'eau, les autres agissant sur l'argent pour le transformer en un sel insoluble dans l'eau, mais soluble dans l'hyposalfite de sodium.
Dans la première catégorie se trouvent notamment les sulfates de peroxyde de fer et de cérium, le permanganate et le bichromate de potassium qui abandonnent à l'argent une partie de leur oxygène et le rendent soluble dans l'eau en le transformant en sulfate d'argent à la faveur d'une petite quantité d'acide sulfurique ajoutée si c'est nécessaire. Le persulfate d'ammoniaque forme avec l'argent un sulfate double d'argent et d'ammoniaque soluble dans l'eau.
Dans la deuxième catégorie, il faut citer surtout le ferricyanure de potassium (prussiate rouge de potasse proposé par Farmer).
Lorsqu'on met en présence du ferricyanure de potassium et de l'argent réduit, le ferricyanure est décomposé : il se forme du ferrocyanure de potassium et du ferrocyanure d'argent, lequel est insoluble dans
l'eau. Cette action est excessivement lente par suite de la formation autour de chaque particule d'argent d'une couche de ce sel insoluble qui ralentit l'attaque. On régularise l'opération en ajoutant au ferricyanure de l'hyposulfitc de sodium ; le ferrocyanure d'argent obtenu comme ci-dessus se transforme en hyposulfite d'argent et de sodium très soluble dans l'eau et en ferrocyanure de sodium.
L'attaque de l'argent est proportionnelle à la quantité de ferricyanure employée.
Je me suis, dans ces derniers temps, beaucoup servi de ce réactif et je crois utile de donner quelques indications sur son emploi.
La solution d'hyposulfite est celle qui sert au fixage des plaques et des papiers, sans addition d'acide ou de bisulfite, bien entendu.
La solution de ferricyanure est faite au moment de l'emploi en dissolvant dans de l'eau distillée quelques cristaux de ce sel. On sait, en effet, que cette solution ne se conserve pas bien. J'estime qu'il est inutile de peser la quantité de ferricyanure.
Le cliché à affaiblir est préalablement placé dans l'eau pendant un temps plus ou moins long suivant qu'il est plus ou moins ancien; une demi-heure ou une heure suffit dans la plupart des cas. Dans une cuvette on verse de la solution d'hyposulfite et quelques gouttes de ferricyanure, de manière à obtenir une coloration jaune pâle; je puis évaluer la proportion de ferricyanure initiale à 1 à 2 °/o0- S'il s'agit d'affaiblir totale-
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ment un cliché, on le plonge dans le réactii et on agite. De temps en temps, on retire le cliché pour observer la marche de l'opération, mais de crainte que le réactif ne coule sur la plaque et n'y lorme des stries, on plonge celle-ci dans une cuvette remplie d'eau ou mieux d'hyposulfite avant de la tenir verticalement.
L'action doit être très lente; si l'on voit qu'elle l'est de trop ou que le réactif n'agit pas, on ajoute une goutte ou deux de ferricyanure, ce que l'on doit faire, du reste, de temps en temps, car la solution s'affaiblit non seulement par l'usage, mais aussi par suite de l'action réductrice de l'hyposulfite sur le ferricyanure.
Lorsqu'on juge que le cliché a atteint l'intensité voulue, on arrête l'opération et on lave pour enlever toute troce d'hyposulfite.
Pour opérer des affaiblissements locaux, on se sert d'un pinceau très fin et très souple, plus ou moins gros, suivant les parties à modifier. La plaque mouillée est placée horizontalement et, avec le pinceau trempé dans le réactif, on frotte continuellement sur la ou les parties à affaiblir, sans craindre d'agir aussi de temps en temps sur les parties adjacentes; le pinceau doit être souvent replongé dans le réactif. Comme cidessus, on examine souvent le résultat obtenu après avoir plongé horizontalement la plaque dans l'hyposulfite pur.
Si l'on opère lentement (dix à quinze minutes sont quelquefois nécessaires), on n'observe aucune altération ni affaiblissement dans les noirs; les détails de ceux-ci ne sont pas atteints. Il est nécessaire de mentionner cette observation, car l'opinion contraire a été émise; elle ne peut s'expliquer que par l'emploi d'un bain renfermant trop de ferricyanure.
Il faut éviter que des gouttes de réactif ne tombent sur le cliché et n'y séjournent, ce qui produirait naturellement des taches. Il faut aussi s'exercer un peu pour arriver au tour de main nécessaire.
Si les cas d'affaiblissement général d'un cliché sont rares, il n'en est pas de même pour les affaiblissements locaux, surtout pour les clichés rapportés d'un voyage dans
les pays à grande lumière et à grandes oppositions.
Dans les Alpes, notamment, les oppositions sont violentes entre les chutes d'eau ou les torrents blancs laiteux et les sapins presque noirs, même lorsqu'il sont éclairés, on peut hardiment pousser le développement très loin, de manière à faire disparaître tout détail dans les blancs et à en faire arriver dans les sapins; le ferricyanure fera réapparaître les premiers sans toucher aux seconds.
Les nuages noyés dans la grande luminosité du ciel ressortent quand l'opacité de ce dernier diminue sous l'effet du réactif. L'affaiblissement des ciels et des montagnes lointaines dans les clichés de paysages alpestres donnent des résultats absolument remarquables.
Les murs blancs insolés manquent en général de détails; on les voit apparaître sous l'action du réactif. Les routes blanches peuvent être traitées avec succès de la même manière, ce qui permet souvent d'harmoniser tout un paysage.
Un glacier fortement éclairé par le soleil donne le plus souvent sur un cliché une masse apaque sans détails; le ferricyanure transforme totalement un paysage de ce genre.
Mais où l'affaiblissement partiel s'impose, c'est dans la suppression des halos. Un cliché souvent inutilisable peut, de cette manière, non seulement être amélioré, mais même être rendu parfait. Cette opération réussit toujours lorsqu'on a un peu la pratique du réactif. Celle-ci permet de faire disparaître les voiles locaux produits par des coups de jour.
Mais ce n'est pas seulement pour les négatifs que ce réactif a son utilité.
Ceux qui ont fait de la photographie sur les hauts sommets lorsque le ciel est d'un bleu pur savent que cette lumière intense provoque une surexposition qui a pour conséquence de donner des clichés positifs avec des ciels foncés souvent d'un vilain effet.
Ces ciels peuAent être facilement affaiblis sur le positif, de manière à les dégrader vers le haut du cliché en diminuant simplement la partie qui touche au paysage et
qui est souvent nécessaire pour faire ressortir la blancheur des glaciers.
Un ciel surmontant des mentagnes peut même être enlevé en entier : il suffit de tenir le cliché verticalement le ciel en bas et de faire agir le réactif en suivant avec le pinceau le contour des montagnes.
Les retouches faites sur les ciels des négatifs pour cacher les points ou les défauts apparaissent presque toujours sur les clichés positifs ; rien n'est plus facile que de les faire disparaître en affaiblissant le ciel.
Il est même à remarquer qu'un assez grand nombre de positifs gagnent à être immergés tout entiers pendant quelques secondes dans un bain très faible; ils sont ainsi éclaircis et produisent meilleur effet.
Le réactif à employer pour les plaques positives doit être beaucoup plus faible encore que pour les plaques négatives; la couche de gélatine étant beaucoup plus mince sur les premières; la teinte du bain doit être légèrement jaune.
En somme, le réactif de Farmer peut rendre d'inappréciables services pour améliorer les clichés et même modifier complètement certains d'entre eux qui ne seraient pas utilisables sans affaiblissement partiel.
Mais je ne saurais assez insister sur ce point : la quantité de ferricyanure doit être minime, de manière que l'action soit très lente; il faut avoir la patience nécessaire pour voir apparaître progressivement les détails cachés ; c'est à ce prix seulement que
ces détails apparaissent sans que ceux de autres parties du cliché soient attaqués. Les insuccès qui ont fait abandonner ce réacti par beaucoup d'amateurs sont dus, à n'en pas douter, à l'eniqloide solutions trop concentrées.
J. Wauters.
Notre Film inédit
l'Opium
sera libre pour
la Location à
partir du
SIX AOUT
Écrire au " Ciné=Journal "
*► A. DAVIGNON
16, Rue des Ecoles == PARIS (Ve)
LOCATION DE FILMS
, Films de toutes Marques = Nouveautés = Actualités ,
ACHAT
VENTE - LOCATION
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense Un programme par semaine
32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Agences à Londres
— Milan Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
Succursale à Berlin
Agences
à Barcelone
Bruxelles
Budapest
Buenos-Ayres
Gênes
A? DERNIERES NOUVEAUTES
-<mm-
La Momie du Roi (comique). . . . 182
Serrure à secret (drame) 212
La Leçon d'arithmétique (comique). 118
L'Innocent Champoreau (comique). 121 Traitement tyrannique (comique). 163 La Gifle (comique) 79
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
Drame passionnel 180
Antique romain 183
Paysages et monuments des Paludes Pontines (vue de plein air, artistique
et très intéressante 145
m A. DRANKOFF
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.)
Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le justicier (drame-affiche) 142
Le goût des aventures 85
Journée de grève (drame-affiche) . . 167 L'homme au sac va dans le monde
(comique-trucs) 116
Le mariage d'Yvonne (drame-affiche) 180
Les souliers du facteur (comique). . 110
La mère de Nana 192
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
Le loueur d'Enfants (drame) . . . 168 Sporismen d'occasion (comique). . . 103 Sur la Côte d'Azur (plein air). . . . 125 Une partie de quilles interrompue (comique) 107
L'aérocab (fantastique) 120
American Dentist (comique) 150
Bonifacio et ses environs (plein air). 135
L'Heureux Suicide (drame) 187
Excursion aux Volcans de Java . . . 125
Dans les Marais Pontins (Italie). . . 110 Exercices de tir à bord d'un cuirassé
anglais 80
Le Meneur de Grève (drame) .... 170
Le Tiergarten de Berlin (plein air). . 100
Vieilles Villes d'Italie. Pérouse . . . 150
Bob fait l'Ecole buissonnière(comique) 100
La Filleule de Louis XI (drame). . . 192
Les Caprices de Bébé (comique). . . 100
Le Roman du Tzigane 174
Le Funiculaire de Hong-Kong. ... 86
La Fabrication des Tonneaux. . . . 163 Un complot sout Louis XIII (drame
historique). Superbe affiche. . . . 290
Madame a un tic (comique) ...... 82
Edison Films
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25',Clerkenwell Road, E. C
Tragédie paysanne 330
Comment le mendiant décrocha son
déjeuner (comique) 48
Fermé le dimanche (drôlerie). . . . 255 La légende du château de Sterling
drame romantique) 330
Les souliers inlâchables (fou rire). . 180
L'achat de l'Ile Manhabtan (histor.). 12i
Société des
Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Homme du monde quand même (eom.) 155 L'idée du pharmacien (comique). . . 111 On ne plaisante pas avec le fisc (com.). 121 Les chaussures matrimoniales (comique a trucs, très recommandé). 127
La Redingote (dramatique) 151
Air liquide ou 140 degrés de froid. . 139
Les 3 Mannequins (comique). . . . 112 Porcelaines tendres (film colorié très
reéommandé, féerie) 76
C'était un rêve (bande comique coloriée 73
De Puget-Théniers à Annot. Très joli
voyage (pellicule entièrement virée) 152
La Bague (comique) 135
Vers le gros lot (comique) 126
L'inauguration (comique) 107
La marchande emballée (comique) . 77
Soufflez-moi dans l'œil (comique) . . 122
La corne du cycliste (comique) . . . 107 Le savetier et le financier (conte en
couleurs), joli coloriage 127
Concurrence (comique) 134
La possession de l'enfant (dramatique
recommandé) 235
Conséquence d'une grève des postes
(comique) 142
La montre à répétition (dramatique). 153
Virage et teintage 88
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
La prétendue folle (comique) . . .
La fin de la terreur (drame). . . .
Nuil tragique (drame-alfiches). . .
La fin de la Terreur (drame). Affiche Duel à Chatouillement (comique).
Magda (Grand Drame). Affiche. .
Films LE LION
rue Grange-Batelière,
Paris
Grande Corrida à Oran 130
Les Cinq divorces 139
L'instinet de l'aveugle 160
La quittance de loyer (comique). . . 94
Le miracle de la -Vierge (émouvant). 122
Le carreau cassé (comique) 111
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le- Grand. Paris
La momie du Roi (comique) . . .
Serrure à secret (drame)
La leçon d'arithmétique (Comique) L'innocent Champoreau (comique).
Traitement tyrannique (comique).
La gilfle (comique)
Sous le Drapeau (drame militaire).
La petite Bohémienne (drame). . .
Les débuts d'une jongleuse (eomique)
Société Italienne PINESCHI
Rome via Appia Nuova 77
Spartacus, grand film artistique tiré
de l'histoire romaine 425
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Au Portugal (plein air) 162
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
Dans l'Extrême-sud Oranais (pi. air) 118
Cruelle épreuve (drame) 190
A la Frontière russo-Sersane. . • . Ï00
Le Mannequin (comique) 116
Philémon et Baucis (comique). . . . 146
Alfred est encombrant (comique) . . 160
En Andalousie (plein air) 113
Chacun son métier (comique). Superbe
affiche 154
La main verte (drame) 222
Un bon Chien de garde (comique). . 140
UneTempêtedansleGolfe de Gascogne 78
Reconnaissance 202
Danses Algériennes 80
Un Concierge qui a l'œil 128
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Glace de rivière en Norvège 74
Exploits d'uni enfant terrible 162
Pérégrinations d'un cigare 174
Dévouement amoureux du bossu . . 162
Fête gymnastique à Lausanne. . . . 146
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Olivier Twist 304
L'invalide 136
Le danseur maladroit 122
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : F1LMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N» 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bon état garanti - depuis 0 fr. 30 le métré. -
NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios
- - - Perforation « - - Développement de Né.
gatifs et de Positifs.
- - « - Virages. - . . -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre vnnonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
A vendre d'occasion, poste Cinéma neuf 350 (ï., 2.000 mètres de tilms toutes marques, 0 fr. 20 le mètre. Harry, 103, rue Henri Litolll, Bois-Colombes, Seine.
Opérateur de prises de vues demande place. Bonnes références. — S'adr. au journal. Initiales L. D.
n demande a acheter des postes Pathé et des cabines.
n demande des tables d'occasion.
vendre 1 tableau de distribution.
vendre un extincteur.
vendre : Louis XI, très beau film historique, bon état,
Opérateur avec poste complet (Gaumont) demande emploi, prix modérés. Galot, 37, route d'Orléans, Mon trouve (Seine).
vendre Carter Mallet réglementaire.
■ vendre, poste Urban complet. Prix : 500 fr.
■ vendre, Appareil Lumière. Très bon marché.
r xploitants Marseillais, si vous désirez recevoir *- le Ciné-Journal, adressez-vous au Bureau, 30, rue Bergère, ou à M. Augusto, 19, coure Lieutaud, Marseille.
Caisses et boîtes emballage pour programme de films.
Appareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasions.
■ vendre Film vierge positif et négatif.
Très bonnes occasions en appareils complets pour projection.
* vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
A vendre un groupe électrogène 800 fr. On peut le voir fonctionner.
Agence Générale iln CinématograpRe
Matériel corpplet & Accessoires -*-
= Fils neufs & d'Occasio» = Demander Tarif
et Catalogue
^ZZZ^Z Vente sur projection ZSSZZH
QWA
J 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS J
Prix des
Installations Complètes de ES Cinémas à Forfait. =
plus réduits
Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
Demoiselle connaissant très bien la projection .
désire place sérieuse. Bonne référence. Ecrire j\
au Journal F. G. 50.
Bemande à acheter des films Courses de i
taureaux. L
A vendre : 1 appareil Urban, prise de vue avec j|
tous accessoires.
2 objectifs monture diaphragmée Iris, 1 foyer de 50 m/m., i foyer de 75 m/m., 4 boîtes magasin, 1 pied avec plateforme panoramique. Prix : 850 francs.
A vendre, perforeuse Debrie, complètement neuve, la voir au bureau.
Demandez en location à M. PERREGAUX, 10 bis rue Daguerre, les vues sensationnelles de : NAPOLÉON.
Hfonsieur Nello, 19, rue Perrier, Montrouge, de- ' mande à acheter un pied démontable pour cinéma, d'occasion.
On demande à acheter les opérations du docteur Docteur Doyen, lre et 2e série.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
FILMS D'OCCASION, garantis en excellent état, perforations intactes; MAISON PàTHÉ.
Le barbier facétieux 35 m. à 0 65 le m.
Le commissaire rossé. ... 30 m. à 0 65 le m.
Poursuite accidentée 20 m. à 0 65 le m.
Promenade d'éléphants ... 20 m. à 0 65 le m.
Petite fermière 20 m. à 0 65 le m.
Chapeau magique 55 m. à 0 60 le m.
Noir et blanc 30 m. à 0 55 le m.
L'homme caoutchouc .... 80 m. à 0 60 le m.
Le 1er cigare de Galipeaux. . 40 m. à 0 60 le m.
Nègre gourmand 30 m. à 0 60 le m.
Farce au concierge 20 m. à 0 30 le m.
Les films ne sont pas adressés en communication a
et ne sont expédiés que contre remboursement. ||
Un lot de 500 vues mélangées à ven lre d'occasion à O 40 lune.
S'adresser à M. Lecocq, 16, boulevard Vauban, Arras.
vendre 1 lanipe à arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
petit moteur avec sa résistance.
vendre lampe et lanterne Blériot.
Pour extension, exploitant cinéma en Russie, recherche un associé disposant d'un capital de 25.000 francs liquides. Affaire très sérieuse et de grand avenir.
Ecrire direct, (adresse au Bureau).
L'inventeur du Sphéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Journal et les bulletins de Société Française de Photographie et Photo-Revue, désire vendre ou céder licences de ses brevets français et étrangers. Il recherche, en outre, associé avec capitaux, pour donner une plus graade extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de ses brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques et prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Journal ou à M. Auguste Saunier, rue Saint-Amand, à Denain (Nord).
On demande à reprendre une exploitation cinématographique en activité. Faire offre à M^eDarbas, 84, Avenue de Clichy.
A vendre : 1» Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2» Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3» - Pathé ;
4° Une platefor»e panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
n demande de suite pour laboratoire d'usine, Photographe expérimenté dans tous travaux photographiques des films et plaques. On préférera sujet connaissant un peu la ciné et ayant pratique du labo d'usine. Adresser offres à Société Générale des Films DECINES (Isère).
M. Lucien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DUREAU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
dft
LOCATION DE FILMS
(§\ Toutes les [Nouveautés (q) Toutes les Actualités
Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREQAUX
10 bis, Rue Daguerre, PÂRiS
fournisseur des premiers Cïnématc graphes de France
aux prix les plus réduits ~
&ê£ Location de Postes complets à forfait
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
— -^gfCPrès de r0péra-C»mi<ne)i3#—
Agent Général, ^eul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"IT AL A- FILMS" TURIN
DE TOUTES PROVENANCES
Itala-Films, TURIN
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spëc alement pour sa Maison de Rio-de-Janeiro
Avenida Central
pour lee autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adreases Télégraphiques :
ONOFRIO-PARIS - STAFFA-RIO-DE-JANEIRO NOTA, - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rapportant à la Cinématographie.
jfc
PARrS 1900 : GRAND PRIX
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C. Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
III III 11"-' ^* ▼ • \ '"'iiiiiiiiiiiiiinir
SOCIÉTÉ
9 DES m
Etablissements
6aon)ODt
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau
SYNCHRONISME
à 500 francs
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés D^f *-«-«c* Les plus Comiques du Monde entier 1 IIHI^
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
LEBET 8l CURTI
YtL£ p Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie
-37797- PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS
Abu. télé*.
FBANCITALY
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et .ITALIE
(ET VICE-VERSA) - • TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, +8, via Babuine - - MILAN, 4, via San Vincensine - GENES, 4, Piazza Scrri£lic -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
GASE A LOUER
CASE A LOUER
<ir ^
SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DES
FILMS
"ÉeLAIR
La Mère de Nana
DRAME Longueur approximative i 192 mètres
{Affiche en couleur)
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS
Le Justicier, drame (afficha) 142 mètres
Journée de Grève, drame (affiche) 167 •»
L'homme au sac va dans le monde, comiqne-trucs. 116 »
Le Mariage d'Yvonne, drame (affiche) 180 »
Les Souliers du Facteur (comique) 110 »
8, Rue Saint-Augustin, 8
Télép. : 130-92 P \ RIS TéJép. : 130-92
Adresse télégraphique : CINEPAR-PARIS
Août
INEJOTJRNAL
Directeur
G. DUREAU
30, RUE BEROÈRE
PARIS
UN PROGRAMME
n'est jamais complet, ni susceptible de donner de bennes recettes, s'il ne comporte les Nouveautés de la
Compagnie des Cinématographes
"LE LION
PARIS - 15, Rue Grange-Batelière, 18 - PARIS
NOUVEAUX FILMS
168 met.
Pour la Modiste (très comique). . . .
Grande Corrida à Oran (intéressant).
L'Instinct de l'aveugle (émouvant). .
La Quittance de Lover (ultra-comique)
BAIIB OADAITDC
■ ' rWUn rAMAMHt —
La Miraele de la Vierge (dramatique)
111 met.
Le Carreau cassé (comique) .....
Envoi arutnit cf •« Ommv**ipttOMtM
€t*tmillé»M
PARIS, 15, rue Ste-Cécile
fak&s Iprîlrrts
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
LE SERMENT
Longueur approximative : 176 mètre»
Un drôle de Truc
Longueur approximative : Ht mètres
L'Anniversaire du Sportsman
Longueur approximative : 127 mètrei
Vsipes à NEW- YORK et à PARIS-COORBEVCIE
AGENCES à Berlin, Hambourg, Budapest, Vienne, Barcelone,
Milan, Varsovie, etc.
Location de films
66, Rue Rochechouart.
Téléphone 166-19
Chaque Semaine
Mètres de nouveautés
jh ■ *^a'— 'GO*— "^S* -^'ftS
TOUJOURS SENSATIONNEL SSII
ij4 ij; ij: i^ iji iji ij; iji it iC iC ij:
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de Tilms en Russie
MOUVEflUTE CHAQUE SEMfliriE
Le "FAUX OÉMÉTRIUS" film historique
^.^*:H^-HHt*rH-H*^-H**-itJ«tHi**-«î**i*;5HT};r>rîH
&^£**^^^^^ Tffléqr. PHQT0DRANK0FF-PETERSB0ORG
que l'on signe mais que l'on n'observe pas ; un simple groupement des intéressés, qu'ils soient 5, 10 ou 20. Une cotisation unique, d'une somme une fois versée, et versée suivant l'importance de la maison. Les fonds ainsi recueillis serviront à régler les frais d'un procès dans lequel, éventuellement, la corporation se défendra contre les exigences toujours croissantes d'une Société qui dans le but très louable de protéger ses adhérents, ne tend à rien moins qu'à nous saigner à blanc.
Maintenant, mon cher Monsieur Dureau, vous avez la parole. Si vous croyez lu chose intéressante, cherchez un défenseur devant la Cour, et ouvrez une souscription. Je m'inscris personnellement pour cinquante francs.
ES K g
CHAPITRE IV
Où il est posé à la S. des A. C. et E. de M. quelques questions insidieuses.
Ce siècle finissa't ; déjà Marconi perçais sous les frères Cbappe; l'Assemblée constituante qui venait de proclamer les Droits de l'homme et de voter la Constitution, se reposa en votant des Droits d'auteurs, qui sont des hommes aussi.
La Constituante fit bien ; elle aurait pu faire mieux. En effet, elle limita à 30 ans après la mort de l'auteur, les droits des héritiers. Pourquoi 20 ans ? Si au lieu de léguer à mes enfants la propriété des partitions de La Soupe et le Bœuf ou du Petit objet, je leur laisse un joli million (ils ne perdraient pas au change) ce million deviendra-J-il au bout de 20 ans, propriété collective ?
Non ! eh bien alors ! quoiqu'il en coit, retenez bien ce point, nous y reviendrons prochainement.
Alors, les artistes, auteurs, compositeurs, peintres et sculpteurs, dans l'impossibilité de faire respecter de leur vivant, et surtout après leur mort, les
droits que leur conférait le législateur, chargèrent des Sociétés de percevoir en leur lieu et place, les redevances à eux dues.
Rien de plus juste.
La loi était bonne, la mesure des intéressés l'était également.
Mais les meilleures lois ne valent que ce que valent les hommes qui les appliquent. Et si je ne me trompe, la Société de A. C. et E. de M. applique mal ce qu'elle est chargée d'appliquer.
Pourquoi, par exemple, taxe-t-elle ses contribuables sans les entendre ?
Pourquoi son tarif varie-t-il suivant son bon plaisir ?
Sur quelle base fait-elle ses répartilions ?
Que devient la quote-part des auteurs dont les œuvres sont tombées dans le domaine public ?
Quelles sont les lois, ordonnances ou décrets, encore en vigueur, en vertu desquels on nous impose ?
Voilà bien des questions !
Il est vrai que j'en pourrai poser davantage; ce serait sans importance.
On n'y répondra pas
(A suivre).
immmmmmmuuu
M. Max MILLAN A PARIS
Nous avons l'honneur d'informer nos lecteurs que le représentant de l'Exclusive Film C° de Chicago, M. Mac Millan, vient d'arriver à Paris.
M. Mac Millan recevra à partir de lundi prochain, à l'hôtel Monsigny, rue Monsigny, toute personne qui aurait à lui faire des offres touchant l'industrie cinématographique, appareils nouveaux, films neufs et d'occasion, perforeuses, tireuses, etc.
Prière de demander rendez -vous.
M. Mac Millan sera notre hôte pendant une semaine.
Un Mot personnel
si SI 91
Certaines entreprises de location de films se sont émues d'avoir trouvé au-dessous d'un filet réclame du Ciné-Journal ma signature «directoriale ». Je ne puis renier cette évidente paternité mais je prie de croire qu'elle n'implique en rien une préférence personnelle de ma part pour l'entreprise dont je vantais les qualités. J'avais écrit quelques lignes : je les ai signées, et voilà mon cas pendable!
On n'attendra pas de moi un acte de contrition : j'en suis tout à fait incapable. Mais j'avoue que je suis désolé d'avoir été mal compris et j'affirme que je n'aurais pas signé mon « petit morceau littéraire » si j'avais pu me douter un instant qu'il éveillerait l'inquiétude commerciale de quelquesuns de mes amis.
Il m'est arrivé si souvent de servir personnellement les intérêts de ceux qui prennent ombrage aujourd'hui, que je n'ai pas vu de fortes raisons pour priver un article réclame de ma signature.
D'ailleurs, en rendant hommage à certains mérites, je ne prétends pas diminuer ni nier les qualités d'autrui. Je les ai maintes fois déclarées, aussi bien dans le journal que dans mes relations personnelles et ceux-là mêmes qui se sont émus le savent excellemment.
Je suis prêt à favoriser — de ma modeste influence — tous ceux qui vivent de la cinématographie, la pratiquent avec honnêteté.
Je ne puis ni ne veux m'arrêter à des querelles de concurrence, persuadé qu'il y a mieux à faire.
Ne croyez-vous pas qu'il est plus utile de travailler avec tous que contre quelqu'un?
Telle est du moins ma pensée, dont on reconnaîtra qu'elle est, pour le moins, nette et loyale.
G. Dureau.
Incendie de la Foire de Dresde
Soixante blessés A * >
(De notre correspondant particulier.
Berlin, 2 août.
Une explosion survenue dans un cinématographe a provoqué l'incendie général de la foire de Dresde, qui comprenait plus de 300 baraques et plusieurs cirques, ainsi que quelques grands restaurants.
En quelques minutes, le champ de foire fut transformé en une mer de feu. Plusieurs régiments accoururent pour essayer de sauver les vies en péril. On réussit à retirer 60 blessés. On ne signale aucun mort.
Il régna parmi les forains une panique effroyable ; plusieurs d'entre eux voulaient se jeter dans les flammes pour s'assurer si aucun des leurs n'y était resté ; d'autres cherchaient à sauver leur petite fortune.
fit
CINEMAS "FIX"
™*p- 3"-*8 ■ Boulevard Bonne-Nouvelle, PABIS ■ Mr- tél- Kl1"™
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LOCATION (Prix exceptionnels)
i NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
On dut les en empêcher par la force.
Les pertes sont énormes ; la plupart des forains n'étant pas assurés. Ils voudraient rebâtir sur les ruines fumantes une foire nouvelle, afin de gagner un peu d'argent, mais les autorités n'y semblent pas disposées.
A l'heure où nous mettons sous presse l'enquête des autorités n'est pas close, il apparaît cependant déjà que l'incendie est dû, non pas à l'exercice normal de la projection cinématographique, mais à la négligence d'un opérateur. Nous ne cesserons pas de le répéter : la pratique de la cinématographie est exempte de dangers, pourvu qu'elle soit confiée à des gens sérieux. Tout dépend de l'opérateur.
L'Arrêt contre Courteline
L'arrêt rendu contre Courteline au profit de la maison Pathé a eu son écho au récent Congrès tenu à Copenhague pour la défense de la propriété littéraire et artistique. Le Congrès a adopté, le vœu suivant :
Le Congrès, prenant connaissance avec chagrin d'un arrêt de la Cour de Paris, estime qu'en matière littéraire, le droit de l'auteur porte non seulement sur la forme littéraire, mais aussi sur le plan ou scénario; en conséquence, prendre ce plan ou scénario pour l'exploiter sous une forme nouvelle, et notamment sous la forme cinématographique, est une atteinte au droit exclusif de l'auteur.
Lettre Ouverte
à Messieurs les Bourgmestres et Echevins de la ville de Gand.
Je viens de lire dans les journaux que les demandes pour emplacements sur la foire d'hiver à Gand doivent être introduites.
A cette occasion, il m'est venu à l'idée d'exposer dans notre organe La Comète
Belge nos griefs au sujet du mode d'adjudication des emplacements pour cinématographes sur les deux foires.
De la façon dont cette adjudidation est faite, il est difficile de prévoir quelle pourra être la réussite des affaires et, par conséquent, il est matériellement impossible de de présenter des offres sérieuses. Je m'explique : Il y a sur le plan dix emplacements destinés à différents métiers. Qui peut prédire qu'il n'y aura pas 10 cinématographes qui occuperont ces emplacements? Chacun pourra cependant croire qu'il sera seul ou qu'il n'y aura que deux cinématographes. Dans ces conditions on offrira la forte somme, quitte à se désoler après en présence des résultats des soumissions. Au lieu d'être 2 ou 3, ils seront tellement nombreux qu'aucun ne parviendra à faire ses frais.
N'y aurait-il pas possibilité, Messieurs les Bourgmestre et Echevins, de stipuler dans votre règlement ou votre cahier des charges que le nombre de cinématographes sera limité et qu'ils seront disposés de telle façon que chacun d'eux pourra gagner sa vie. Il y aurait lieu dans ce cas de désigner les emplacements destinés aux cinémas et de faire l'adjudication entre les propriétaires de ce genre d'établissements.
En parlant d'adjudication, il y aurait également lieu de supprimer le système des lettres fermées et de le remplacer par celui des adjudications publiques avec droit de surenchères.
Si je demande cette faveur, c'est parce que l'exploitation des cinématographes sur les foires est devenue très difficile par suite de la grande concurrenee des établissements similaires installés en ville et qui ne chôment jamais. Il y a lieu de tenir compte de ce fait, que les cinématographes rendent la foire intéressante et belle.
Je me permets ainsi de vous demander de ne plus mettre en pratique l'adjudication des emplacements et de les accorder de la main à la main. Je crois que l'administration, les commerçants de la ville et les industriels forains s'en trouveraient beaucoup mieux. Aujourd'hui beaucoup d'établissements n'osent pas venir à Gand parce qu'ils
doivent se soumettre aux rigueurs de l'administration.
Dans l'espoir que ces quelques lignes seront examinées avec bienveillance par le collège échevinal de la ville de Gand, je vous prie d'agréer, Messieurs, l'hommage de ma parfaite considération.
Un directeur de cinéma.
(La Comète Belge).
Un Drame au bord de la Mer
(Le Gaulois)
Ce n'est pas aux heures où les parasols pressés les uns contre les autres les font ressembler à quelque champ de coquelicots, que les plages offrent leur plus grand charme. Il y a, à ces heures, trop de parasols, d'abord, et conséquemment trop de dames assises sur des pliants et en train de coudre, trop d'enfants construisant des forts de sable, trop de baigneurs affairés.
Combien je préfère les plages, en ces heures matinales, où, harassés par les petits chevaux, le baccara, ou la danse de la veille, parents et jeunes gens reposent encore derrière les volets clos de leurs villas. La brise est alors plus douce et plus fraîche, le soleil plus clément, et la chanson éternelle de la mer n'est plus couverte par les cris des joueurs de tennis, ni par les cuivres d'un orchestre de casino.
Chaque matin, je me fais une joie de devancer le réveil des gens, pour aller assister au réveil des choses. Et, assis sur le sable,
un peu humide encore de la rosée nocturne, je regarde avec volupté, les vagues éternelles mourir à mes pieds. C'est si bon de n'être dérangé par rien ni par personne ! Ou, plutôt, ce serait si bon!...
L'autre matin, en effet, ma rêverie quotidienne fut troublée par le drame le plus poignant et le plus inattendu.
J'étais en train de me perdre dans la con« templation de la nature et dans mes propres pensées, quand, soudain, je vis arriver sur la plage une jeune femme d'une rare élégance et d'une grande beauté. Elle était enveloppée dans un vaste peignoir dont les plis harmonieux, de loin, la faisaient ressembler à quelque déesse antique. Elle s'avançait, lentement, le long de la grève, et comme perdue dans ses réflexions. Quand elle fut arrivée à ma hauteur, elle m'aperçut et me dit, d'une voix harmonieuse et douce:
— Pardon, Monsieur... Vous seriez bien aimable, si cela ne vous gêne pas, d'aller vous asseoir quelques mètres plus loin.
Je ne sais pourquoi, mais ces simples paroles me parurent pleines d'un sens mystérieux et terrible. Il me sembla qu'elles annonçaient comme une catastrophe fatale. Et, rendu muet, soudain, par une émotion qui m'étreignait la gorge, je n'eus que la force de me lever et de me reculer en saluant. Mais je devinais, j'étais sûr que, si la dame en peignoir me priait de m'éloigner, c'est qu'il allait se passer là quelque scène épouvantable. Mon devoir eût été, dans ces conditions, de crier, de fuir, d'appeler. Mais
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j'étais retenu par une curiosité atroce; et je restai, quelques pas plus loin, convaincu qu'il allait se passer quelque chose de terrible, mais désireux tout de même de voir, et ne pouvant détacher mes yeux de cette jeune lemme mystérieuse. Mais, qu'allait-il donc se passer?
Je n'eus pas longtemps à attendre. Des pas sur le sable me firent tourner la tête, et je vis un jeune homme beau comme le jour, qui venait, à grandes enjambées, à la rencontre de la jeune femme. Il était également enveloppé dans nn large peignoir; et, avec sa figure entièrement rasée, il évoquait à mes yeux quelque jeune patricien de l'ancienne Rome. Quand il fut arrivé près de la déesse, il lui dit simplement :
— Vous!...
Elle lui répondit, non moins simplement :
— Moi!...
Et le dialogue suivant, haché, comme haletant de passion contenue, s'engagea entre eux :
— Commevous êtesbonned'êtrevenuel...
— Ne vous l'avais-je pas promis? Et puis, c'était pour moi une telle joie de vous voir!...
— Chérie!...
— Chéri!...
— Ah!...
— Ah!... Et si mon mari nous surprenait?...
— Rien à craindre, grâce à l'excellente idée que j'ai eue de nous mettre chacun en costume de bain... Si votre mari surgissait, nous n'aurions qu'à nous débarrasser de nos
peignoirs et qu'à nous plonger dans l'élément humide... Et nous aurions instantanément l'air de deux baigneurs inoffensifs et candides, en train de s'offrir aux baisers des lames...
— Chéri!...
— Chérie!...
— Ciel!... mon mari!...
— Vite, aux peignoirs...
Et les deux jeunes gens, se débarrassant prestement de leurs peignoirs, se disposèrent à se jeter à l'eau. Soudain, un homme se dresse derrière un rocher qui le dissimulait.
— C'est le mari, pensai-je... Il va les tuer!...
Et je fermai instinctivement les yeux... Il se contenta de leur dire :
— Ce n'est pas du tout ça!...
— Qu'est-ce qui ne marche pas? interrogea le jeune patricien.
— Tu as mal retiré ton peignoir. .. Il s'est enroulé autour de tes jambes... Et puis, je t'avais recommandé de le passer au safran... Tu sais bien que le jaune est bien plus photogénique. . Quant à vous, ma petite amie, il faudrait vous arranger de manière à ne pas avoir le soleil dans l'œil... Allons, recommencez-moi ça...
Les deux jeunes gens ramassèrent docilement leurs peignoirs, s'en revêtirent de nouveau et retombèrent aux bras l'un de l'autre, en reprenant leur dialogue :
— Chéri!...
— Chérie!...
— Ciel!... mon mari!...
— Vite, aux peignoirs...
Et ils se débarrassèrent de nouveau.
— Cette fois-ci, ça va mieux, dit le troisième personnage que j'avais tout d'abord pris pour le mari.
Et il ajouta :
— A toi, Saint-Gratien!...
Et je vis accourir un homme gros, chauve, vêtu, lui aussi, d'un costume de bain. Il agitait entre ses mains un galet avec un air menaçant : celui-là, c'était bien le mari.
— Halte! fit le personnage qui semblait commandar à ce trio dramatique.
Le gros monsieur s'arrêta, laissant retomber ses bras. Quant aux deux complices, ils restèrent au bord de la mer, prêts à se précipiter dans les flots.
— Je crois que nous pouvons tourner ça, dit l'homme.
— Pour sûr, répondit la déesse... Ça y est maintenant...
— Comme je ne voudrais pas que vous vous mouilliez deux fois, rappelez-vous bien ce que vous avez à faire une fois dans l'eau... Toi, dit-il au jeune patricien, quand tu vois arriver le mari, tu te places entre lui et sa femme comme pour la protéger de ton corps... Il lève son galet... Il vous assomme tous les deux, et vous disparaissez tous deux... Mais, toi, tu l'entraînes avec toi... Vous plongez tous les trois, et l'océan se referme sur vos têtes... C'est bien compris? Alors, on va tourner... Allons-y...
Et toute la scène à laquelle j'avais déjà assisté recommença avec une rapidité ca-
dencée : l'orrivée de la jeune déesse, sa rencontre avec le praticien, leur court duo d'amour, la soudaine irruption du mari.
Puis ce fut un triple plongeon, cependant que deux individus, que je n'avais pas encore aperçus, accroupis chacun devant un appareil bizarre, tournaient chacun une manivelle.
Et un pêcheur qui passait à côté de moi, portant sur son épaule son filet à crevettes, dit:
— C'est encore ces acteurs de Paris qui viennent faire leur cinématographe!
Adrien Vély.
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Quelques modifications ont été apportées aux Statuts du Syndicat. Voici dans quel sens et sur quels articles elles ont porté:.
Art. 12. — Les membres actifs sont tenus d'être présents à toutes les Assemblées générales ou réunions ordinaires ou extraordinaires.
Deux absences consécutives à ces As-
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semblées ou réunions ; ou trois absences non consécutives dans un délai de trois mois et non justifiées entraîneront d'office la radiation.
Art. 14. — Tout syndiqué devra acquitter régulièrement chaque premier mercredi du mois en cours sa cotisation au Syndical.
Le syndiqué en retard de trois mois de ses cotisations et n'ayant fourni aucune justification est passible de radiation sur la proposition du Conseil syndical. La radiation, en ce cas, sera prononcée en Assemblée générale à la majorité des membres présents.
Art. 15. — Une carte syndicale en même temps carte d'dentité portant le cachet du Syndicat, ainsi que les signatures du Président et du titulaire, sera remise à chaque adhérent. Sur cette carte figureront les douze mois de Tannée, lesquels recevront la signature du Trésorier après chaque versement mensuel des cotisations.
Art. 17. — Il pourra être créé dans les piincipaux centres provinciaux des groupements d'Opérateurs, «ous 'e titre de Syndicat des Opérateurs Cinématographistes de France, section de :
Adresser toute la correspondance à M. Jean Mariant, Président du Syndicat, 24. rue de Bagnolel, Paris (20e).
Comment s'assurer de
l'etanchêitê Je la chambre noire?
Une plaque sensible exposée dans une chambre noire peut ne pas être traversée d'un de ces traits qui indiquent à n'en pas douter l'existence d'un trou dont il est parfois facile de déterminer l'emplacement, mais, malgré cela, que la chambre laisse filtrer la lumière, suffisamment pour voiler en tout ou partie une plaque, et cela principalement lorsque celle-ci est rapprochée de la partie de la chambre noire qui est endommagée.
Le plus généralement, lorsqu'un trou existe, cela se traduit par un voile général plus ou moins marqué et il ne faut jamais condamner une boîte de plaques en les accusant d'être voilées sans s'assurer auparavant que la chambre noire est parfaitement étanche à la lumière.
Grâce à la lumière électrique maintenant si répandue, cette vérification peut être faite aisément.
La première chose à faire est de se procurer une douille, à baïonnette par exemple, rattachée à un fil souple double, ce que l'on peut avoir pour environ deux francs, il faut ensuite introduire cette douille dans l'intérieur de la chambre noire en la fixant d'une façon temporaire et en laissant le fil sortir en partie de la chambre, tout en ne laissant aucun vide autour du passage de ce fil. Le moyen le plus pratique à mon avis d'y arriver consiste à enlever les objectifs de leurs
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lentilles et d'entourer le fil électrique d'un chiffon bien serré formant bouchon, au besoin si l'on a un doute on peut consolider ce dispositif au moyen d'un petit morceau de satin ou de velours noir que l'on attache autour de la monture de l'objectif et du fil.
Il faut ensuite ajuster une ampoule électrique de 10 ou 16 bougies sur la douille, puis mettre un châssis vide à sa place habituelle, et enfin, mettre en contact la prise de courant dont doit être munie l'autre extrémité du fil.
Après une minute ou deux d'attente pour que les yeux aient le temps de s'accoutumer à l'obscurité on tourne le commutateur pour allumer la lampe placée dans la chambre noire.
Aucune lueur ne doit alors être aperçue soit que le volet soit levé soit qu'il soit refermé. On recommence plusieurs fois cette opération en éteignant la lampe et en la rallumant ensuite. Il faut également donner au soufflet toute son extension puis si l'on ne voit aucune lumière décelant un trou ou une déchirure, le ramener ensuite à sa position normale en vérifiant bien le soufflet et les joints de tous les côtés.
Si rien n'apparaît, tout est pour le mieux, et il sera inutile de laisser la lampe allumée plus longtemps qu'il n'est nécessaire car en dépit d'une opinion assez répandue, la lumière électrique dégage une certaine quantité de chaleur.
Si l'on découvre quelques trous il faudra naturellement les boucher, s'ils sont dans
le bois au moyen de la pointe d'une allu mette trempée dans de la gomme ou de la glue; si c'est le soufffet qui est percé, prendre un petit morceau de peau noire, de peau de gant, par exemple, et le fixer avec un peu de seccotine ou de colle quelconque. Si les piqûres étaient trop nombreuses, le mieux serait de remplacer le soufflet, car ce serait signe qu'il serait trop usagé et si l'on bouchait les trous découverts il s'en produirait d'autres, et le possesseur de l'appareil n'opérerait jamais avec la certitude d'avoir une chambre noire bien étanche.
(Photo-Revue).
W.-.I. REED
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LA MALLE DOUBLÉE DE VERRE
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La Malle, avec sa cuvette intérieure, telle que la voit le public.
Parmi la profusion de grands trucs qui voient le jour en ce moment, celui-ci est certainement appelé à la plus longue carrière.
Il mérite, en effet, la faveur des magiciens et provoque l'étonnement et l'admiration du public.
Une malle, d'apparence ordinaire, est placée sur une légère plate-forme munie de quatre pieds à roulettes ; elle est poussée au milieu de la scène, le couvercle iest ouvert et un panneau du devant enlevé. Une cuvette plate, qui se trouvait à sa partie supérieure, en est retirée et, dans ces conditions, le coffre apparaît complètement vide aux regards des spectateurs. Une feuille de glace, d'une grandeur suffisante pour en
couvrir toute la surface, est placée au fond ; quatre plaques semblables, de dimensions correspondantes aux côtés, sont engagées dans des rainures disposées, pour les supporter, à l'intérieur de la malle le long des parois verticales. A travers la glace placée sur le devant, on voit toujours l'intérieur du coffre.
Après cette exhibition, la cuvette, mince et légère, est remise en place, le couvercle abattu et le devant refermé. Coups de pistolet ! . . . On ouvre la malle, une femme est dedans.
Écrire à M. CAROLY, 20, boulevard St-Germain, Paris
Le Vautour de la Siria
lre Série
LE VAUTOUR & L'USURIER
L'ÉCLAIR présente cette semaine à sa clientèle une nouvelle série de 3 filais d'aventures appelée au même succès que les NIGK CARTER a les RIFLE-BILL.
L'action, extrêmement dramatique, se déroule dans des paysages pittoresques à souhait.
Le « Vautour de la Siria » au milieu de ses compagnons réfléchit à la campagne qu'il va entreprendre. Il revêt un costume de vieux mendiant et part à la recherche d'un coup à faire.
Arrivé, au prochain village, il aperçoit sur le bord de la route une pauvre femme sanglotant. Son propriétaire, l'impitoyable usurier Jacopo, à qui elle doit quelque argent, vient de la jeter à la rue en dépit des supplications de la fille de la pauvre femme, très malade.
Emu d'une si grande infortune, le Vautour, ennemi juré de toutes les in-
Longueur approximative : 195 met Mot télégraph. : USURE.
justices, rassure la paysanne de son mieux ; qu'elle ne s'émeuve pas, il la tirera d'embarras. Son plan est vite tracé :
Rentré dans son repaire, il se déguise en moine, s'adresse à Jacopo et l'attire dans un piège en lui proposant une affaire à traiter sur place. L'usurier, sans défiance, s'est rendu dans la montagne.
Le Vautour et ses compagnons s'emparent de lui et le retiennent prisonnier dans leur repaire. Il n'aura ni pain, ni eau, jusqu'à ce qu'il ait remis tous ses écus au Vautour.
Vaincu par la faim et la soif, Jacopo se sépare à regret de son sac d'or. Le Vautour, heureux de la punition infligée à l'usurier et du service rendu à la paysanne jetée à la rue, remet à celle-ci le sac d'écus qui .ui rendra la tranquillité pour elle et son enfant.
Prix : 243 fr. 73
Supplément pour virage et teinture : 9 fr.
AFFICHE EN 4 COULEURS 120 X 160, Prix 0 fr. 60
(Voir plus haut une réduction de l'affiche.
» A. DAVIGNON
16, Rue des Ecoles == PARIS (Ve)
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Appareils & Accessoires
Af DERNIERES NOUVEAUTES A?
« La Leçon d'arithmétique (comique). 118
É Des débuts d'une jongleuse (com.). 150
% Traitement tyrannique (comique). 163
La Gifle (comique) 79 A
Un veinard (comique) 121 -k
L'apôtre de la tempérance (comique) 148 ^
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Moderne Pénélope (affiche) 190
Jupiter s'ennuie (camique) 210
Carabiniers italiens 154
Drame passionnel 180
Antique romain 183
A. DRANKOFF
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.) Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le justicier (drame-affiche) 142
Journée de grève (drame-affiche) . . 167 L'homme au sac va dans le monde
(comique-trucs) 116
Le mariage d'Yvonne (drame-affiche) 180
Les souliers du facteur (comique). . 110
La mère de Nana 192
Le Vautour delà Siria (avent.-aff.)
lre série : Le Vautour et l'usurier. 195
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE
23, rue de la Michodière, Paris On se marie à midi (comique).
Revue de l'armée russe par le tzar.
Le concours d'aviation de Vichy. .
Au pied des Dolomites (plein air).
Le loueur d'Enfants (drame) . .
Sportsmen d'occasion (comique). .
Sur la Côte d'Azur (plein air). . .
Une partie de quilles interrompue (comique) 107
L'aérocab (fantastique) 120
American Dentist (comique) 150
Bonifacio et ses environs (plein air). 135
L'Heureux Suicide (drame) 187
Excursion aux Volcans de Java . . . 125 Dans les Marais Pontins (Italie). . . 110 Exercices de tir à bord d'un cuirassé anglais 80
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
CityShowrooms,25,ClerkenwellRoad,E. C
La earrière de Tom Bowline .... 303
Un Sherlock Holmes de village. . . 167
Cupidon perd la tête 152
Tragédie paysanne 330
Comment le mendiant décrocha son
déjeuner (comique) 48
Fermé le dimanche (drôlerie). . . . 255 La légende du château de Sterling
drame romantique) 330
Les souliers inlâchables (fou rire). . 180
L'achat de l'Ile Manhablan (histor.). 128
Société des
Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de j, 000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Obsession du tonneau (comique) . . 94
Les Vieux (dramatique) 189
Sérénade interrompue (féerie coloriée) 74 Ecole du soldat comique (comique). 151 Une mauvaise nuit (comique) .... 77 Le mari de la rebouteuse (très com.). 163 La mort de Mozart : film d'une grande valeur artistique, très recommandé, fait d'après l'histoire, superbe affiche. Viré entièrement 264
Homme du monde quand même (eom.) 155 L'idée du pharmacien (comique). . . 111 On ne plaisante pas avec le fisc (com.). 121 Les chaussures matrimoniales (comique a trucs, très recommandé). 127
La Redingote (dramatique) 151
Air liquide ou 140 degrés de froid. . 139
Les 3 Mannequins (comique). ... 112 Porcelaines tendres (film colorié très
reéommandé, féerie) . 76
C'était un rêve (bande comique coloriée 73
De Puget-Théniers à Annot. Très joli
voyage (pellicule entièrement virée) 152
La Bague (comique) 135
Vers le gros lot (comique) 126
L'inauguration (comique) 107
La marchande emballée (comique) . 77
Soufflez-moi dans l'œil (comique) . . 122
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
La prétendue folle (comique) .... 147
La fin de la terreur (drame) 200
Nuil tragique (drame-affiches). . . . 122
La fin de la Terreur (drame). Affiche. 200
Duel à Chatouillement (comique). . 162
Magda (Grand Drame). Affiche. . . 275
Le portefeuille embarrassant (coin.). 129
Pour paraître le 10 août :
Le fils du fermier (drame-affiches). . 200
LATIUM-FILMS
Rome via Appia Nuova 77 Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris Le miracle de la Vierge (émouvant). 122 Le carreau cassé (comique) 111
Pour paraître :
La vieille servante (affiche) 160
Un camarade ennuyeux 109
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
La leçon d'arithmétique (Comique). 118
Les débuts d'une jongleuse (comique) 130
Traitement tyrannique (comique). . 163
La gitfle (comique) 79
Un veinard (comique) 121
L'apôtre delà tempérance (comique). 148
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
La Brûlure (dramatique) 153
Miracle d'amour (pathétique). . . . 172
Fils du marin (dramatique) 102
Un voyage d'amour (comique). . . . 177
Le joyeux pendu (comique) 159
L'amour au buffet (comique) 129
Lancement du Danton, 4 juillet. . . 145
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
Dans l'Extrème-sud Oranais (pi. air) 118
Cruelle épreuve (drame) 190
A la Frontière russo-persane. . . . 100
Le Mannequin (comique) 116
Philémon et Baucis (comique). . . . 146
Alfred est encombrant (comique) . . 160
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Boireau s'amuse (comique) 110
Message de la mer (drame) 176
Un martyr (drame) 196
Au Zuyderzée(Vo3rage) 104
Glace de rivière en Norvège 74
Exploits d'un enfant terrible 162
Pérégrinations d'un cigare 174
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Le serment 176
Un drôle de turc 112
L'anniversaire du sportman 127
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N» i (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bon état garanti - depuis 0 fr. 30 le mètre, -
NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios * . - Perforation =■ - • Développement de Né> gatifs et de Positifs.
- - - - Virages. - * - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
bis
Usine et Bureaux :
Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
iS -
PETITES ANNONCES
Le prix des petites aunonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre vnnonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communi-
Opérateur de prises de vues demande place. Bonnes références. — S'adr. au journal. Initiales L. D.
Opérateur avec poste complet (Gaumont) demande emploi, prix modérés. Galbot, 37, route d'Orléans, Montrouge (Seine).
Exploitants Marseillais, si vous désirez recevoir le Ciné-Journal, adressez-vous au Bureau, 30, rue Bergère, ou à M. Augusto, 19, cours Lieutaud, Marseille.
ppareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasions.
A vendre Film vierge positif et négatif.
rès bonnes occasions en appareils complets pour projection.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
vendre un groupe électrogène 800 fr. On peut le voir fonctionner.
A vendre : 1 appareil Urban, prise de vue avec tous accessoires.
2 objectifs monture diaphragmée Iris, 1 foyer de 50 m/m., 1 foyer de 75 m/m., 4 boîtes magasin, 1 pied avec plateforme panoramique. Prix : 850 francs.
vendre, perforeuse Debrie, complètement neuve, la voir au bureau.
emandez en location à M. PERREGAUX, 10 bis rue Daguerre, les vues sensationnelles de : NAPOLÉON.
K:onsieur Nello, 19, rue Perrier, Montrouge, de- > mande à acheter un pied démontable pour cinéma, d'occasion.
On demande à acheter les opérations du docteur Doyen, 1™ et 2e série.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
llpce Générale au Cinémaioppue
Matériel coipplet & Accessoires -*-
Filles neufs & d'Occasiop Demander Tarif
„ et Catalogue
ZÏÏZÏZZ Vente sur projection ■
À. BOSiA
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait =
Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
Pour extension, exploitant cinéma en Russie, recherche un associé disposant d'un capital de 25.000 francs liquides. Affaire très sérieuse et de grand avenir.
Ecrire direct, (adresse au Bureau).
1 petit moteur avec sa résistance.
A vendre lampe et lanterne Blériot.
L'inventeur du Sphéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Journal et les bulletins de Société Française de Photographie et Photo-Revue, désire vendre ou céder licences de ses brevets français et étrangers. 11 recherche, en outre, associé avec capitaux, pour donner une plus grasde extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de ses brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques et prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Journal ou à M. Auguste Saunier, rue Saint- Amand, à Denain (Nord '.
On demande à reprendre une exploitation cinématographique en activité. Faire otfre à AImeDarbas, 84, Avenue de Clichy.
A vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3» — — Pathé;,
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
On demande de suite pour laboratoire d'usine, Photographe expérimenté dans tous travaux photographiques des films et plaques. On préférera sujet connaissant un peu la ciné et ayant pratique du labo d'usine. Adresser offres à Société Générale des Films DECINES (Isère).
ilm à vendre : à partir du 14 août : Traversée de la Manche par Blériot, excellent état prix : 60 fr. Théâtre Lumen, à Lausanne (Suisse).
ppareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au point avec six magasîns entièrement neufs. A vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser au Ciné-Journal,
neprésentations diverses désirées relatives au " Cinématographe, telles que Films, Effets, Machines, et Nouveautés. Bureaux spacieux et locaux d'exposition au centre des affaires de cette branche. — S'adresser a National Bioscope et Films- 12, St-Martin's Court, Charing Cross Road, Londres W. C.
On demande à acheter des cônes de projections.
O" demande à acheter des carters Mallet.
Opérateuretmécanicien demandent places sérieuses. Bonnes références. Ecrire 6, rue Pasteur, M. Thys.
Notre Film inédit
l'Opium
sera libre pour
la Location à
partir du
SIX AOUT
Écrire au " Ciné=Journal "
M. LUCien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. — PERFOREUSES. — TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur- Gérant ; G. DURE AU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
QJ
Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités
Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
M. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinémat<r§raplies c!e J-rance ' " — ~~ aux prix les plus réduits v^.
Location do Postes complets à forfait %
JT.-M
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
— ^Së(Près de rOpéra-Cwnùpie)*^»—
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA- FILMS" TURIN
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spèc alement pour sa Maison de Rio-de-Janeiro
179, Avenida Central,
pour 186 autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
ONOFRIO-PARIS - STAFFA-RJO-DE-JANEIRO
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
Êk
SOCIÉTÉ
» DES t
€tablissemcpts
éaarooDt
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés f~^f +\\ r* Les plus Comiques du Monde entier I. 111-11^
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
m LEBET 8c CURT! =
TÉLÉP Expéditeur* de la Maieon Roya'e d'Italie AM TÉ Lie.
♦.a77-»7^ PARIS - 17, Rue du Mail, 17 * PARIS fhawjtalv
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITAUS
(ET VICE -VERSA) - • TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babnina - - MILAN, 4, via San Vincenzino - CENES, 4, Piazxa Serri^lîo -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CJMÉWATO GRAPHIQUES
PARIS
il.ftt!!STAUQUB«
Cinématographistes !
demandez
LE MULTIPLI
C'est ta Trousse d'objectifs idéale
Seul Concessionnaire QénéraJ :
Ch. HEIFER, 22, Rue Saint-Marc, PARIS
SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DES
"ÉSLAIR
Le Vautour de la Siria
SCÈNES D'AVENTURES EN • SÉRIES
r Série : LE VAUTOUR 6 L'USURIER
Longueur approximative : 195 mètres
{Affiche en couleur)
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS
Le Justicier, drame (afficha) 14S mètres
Journée de Grève, drame (affiche) 167 ■
L'homme au sac va dans le monde, eiityie-tna. 116 »
Le Mariage d'Yvonne, drame (affiche) 180 »
Les Souliers du Facteur (comique) 110 »
La Mère de Nana, drame (affiche). ...... 192 »
8, Rue Saint-Augustin, 8
Télép. : 130-92 P ^ RIS Télop. : 130-92
I MÊ^ ^ Adresse télégraphique ; CINÉPÀR PARIS ^ ^B^ I
Août
DŒJOURNAL
Directeur
Q. DUREAU
30, RUE BEROÈRE
PARIS
JJWSJj
UN PROGFÇ7KJVIME
n'est jamais complet, ni susceptible de donner de bonnes recettes, s'il ne comporte les Nouveautés de la
Compagnie des Cinématographes
"LE LION
PARIS - 15, Rue Grange-Batelière, 15 « PARIS
NOUVEAUX FILMS
La vieille servante (dramatique) affiche 160 met. Le camarade ennuyeux (comique) . . 109 —
POUR PARAITRE
Les deux frères (pathétique) affiche. . 166 — L'héritage de Mathieu (ultra-comique) 147 —
Envoi Bratnit de* Boscfiptio détaillées
ta
Wd
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
Mètres de Nouveautés
ati
jF- — ■ »^='— 'c£>v— ^« — fyfé
iji^iiji i»i iÇ iji ij- i<- ij; i»i ij; iji
TOUJOURS SENSATIONNEL
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de îilms en Russie
Nouveauté chaque Semaine
&^&&&&m>&&&&&& Tfiléqr. PH0T0DRANK0FF-PETERSB0URG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
£• Année. — N° 51
Août
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DDREAD
flBOHHEMEHTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. .... . 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Parait tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
L'Incendie de la
Foire de Dresde
Les Calomnies contre le Cinématographe
Nos lecteurs savent qu'un terrible incendie a détruit, la semaine dernière, la presque totalité de la grande foire de Dresde, non sans faire, hélas, de nombreux blessés. Ils ont appris également qu'une enquête a été ouverte pour déterminer précisément les responsabilités.
Bien que les résultats de ces recherches ne soient pas encore communiqués, nous sommes en mesure d'affirmer que, contrairement aux déclarations de la première heure, l'incendie ne saurait avoir pour cause l'inflammation d'un film dans un cinéma-théâtre,. Les dépèches adressées par les grandes agences internationales Reuter et Havas aux feuilles françaises et allemandes sont donc, sur ce point, inexactes et ce nous est un véritable soulagement que de l'apprendre.
La vérité est que le ieu s'est déclaré dans une brasserie installée sur la Vogelwiese, superbe établissement d'ailleurs, à l'enseigne de « LaClochedesSaucissesdeNuremberg».
Les avis sont partagés sur les causes mêmes du feu. Les uns disent que les décorations de la maison ont été enflammées par une allumette imprudemment jetée. Les autres déclarent qu'il faudrait attribuer l'incendie à des grenades explosives qui seraient tombées sur la salle d'un Zeppelin, jouet-
réclame exposé sous la tente, au-dessus des consommateurs. Nous souhaitons que le dirigeable allemand ne soit pour rien dans l'affaire, car si un jouet fait déjà tant' de mal, que nous faut-il craindre du véritable Zeppelin !
Aux premières flammes, une servante s'empressa avec un seau d'eau qu'un client lui arracha pour aller plus vite. Mais il était sans doute trop tard. Une vive panique s'ensuivit dans l'établissement et se communiqua comme la poudre à tout le champ de foire. En même temps, le feu se propageait avec une rapidité foudroyante et, malgré l'intervention de la troupe et des pompiers, dévorait en quelques minutes près de 300 baraques de toute nature.
Comme on voit, le cinématographe ne fut pour rien dans cette catastrophe.
Il est bon qu'on le dise et qu'on le répète, ne serait-ce que pour déshabituer l'opinion publique de ce préjugé détestable que le cinéma est un péril public et que tous les théâtres de projection menacent la vie des spectateurs.
A ce propos — pour être francs jusqu'au bout — nous sommes obligés de reconnaître que la presse en général et nos grands quotidiens, en particulier, se font une joie d'appeler sur le cinématographe l'attention désobligeante des foules. Quand ils n'en critiquent pas l'esprit, « l'immoralité » ou la « niaiserie », c'est pour mieux en présenter le vice pratique au point de vue de l'hygiène ou de la sécurité sociale. Des médecins crient — pour les mieux soigner sans doute — que l'écra 1 engendre des ophtal-
mies. Des membres, d on ne sait quelles commissions, parlent avec mystère de catastrophes éventuelles : mais leur compétence s'arrête à la connaissance des appareils et nous en savons qui prirent récemment à Paris une cuve à eau pour un Carter Mallet.
Derrière ces campagnes de défaveur, il y a des intérêts qui se défendent et que la presse à tout faire sert comme il convient. Ces intérêts sont ceux des directeurs de théâtres, de music-halls et de tous les impresarii étrangers à la cinématographie, rivaux jaloux des succès lucratifs du cinéma. Le public qui lit les quotidiens entendant chaque jour répéter les propos tendancieux de ses guides, en arrive à son insu à les croire : il cède à la suggestion lente mais sûre de la chose écrite, incapable qu'il est de démêler les raisons premières de cette campagne sournoise.
Pour le cas particulier de la foire de Dresde, les calomnies qui ont été répandues dès le lendemain de l'incendie émanent obliquement d'une presse mal informée par les forains eux-mêmes et par les commerçants de la ville. Pourquoi les forains, dirat-on? Parce qu'il y a parmi eux, dix cinématographistes sur cent industriels de toute sorte, ce qui constitue nécessairement de sérieuses rivalités d'intérêt. Ajoutez que les cinés-théâtres font parfois des recettes qui cênent les voisins et vous aurez la clef de bien des jalousies.
Quant aux commerçants de la ville, ds sont par définition les adversaires de tous ceux qui, venus du dehors, passent près d'eux et quittent le pays après avoir plus gagné que consommé. C'est leur or et leur argent qu'on vient leur prendre, disent-ils et ils savent que les cinématographistes sont très aimés du public.
Leur jalousie commerciale est en partie mal fondée car tous les forains laissent derrière eux beaucoup de profits pour tout le monde, ne serait-ce qu'aux municipalités qui les accablent de droits et de taxes. Mais il suffit qu'elle existe pour expliquer l'attitude hostile de la presse locale et des autorités. C'est tout ce que nous voulions démontrer.
Quant aux cinématographistes, ils n'ont qu'à redoubler d'activité et de vigilance, à écarter les risques de danger afférents à leur genre de spectacles, à amuser le public— qui les en remerciera de la meilleure façon, c'est-à-dire en les enrichissant.
G. Dureau.
Un Post-Scriptum douloureux
Au moment où j'écrivais les lignes qui précèdent, dans un sentiment d'optimisme d'ailleurs raisonnable, un cruel accident se produisait rue du Faubourg-Saint-Denis.
Un opérateur cinématographiste était grièvement brûlé par les flammes de quelques bandes incendiées dans sa cabine.
Vous pourriez croire que la presse a rendu un compte exact des faits. Pas le moins du monde. Un de nos plus grands quotidiens du matin raconte que l'accident est dû à « l'explosion d'une lampe » ce qui aurait pu laisser supposer que le projectionniste employait une autre lumière que celle de l'arc électrique. Or, le poste fonctionnait à l'électricité. D'autres parlent d'une inflammation spontanée de celluloïd.
Toutes les versions publiées sont erronées.
La vérité est celle-ci :
La séance de projection était terminée depuis deux minutes. L'opérateur, cédant à un mouvement d'imprudence que nul ne comprendra s'il ne connaît l'esprit général de beaucoup de cinématographistes, voulut allumer sa pipe pendant qu'il « réembobinait » son film. L'allumette mit le feu à la bande qui explosa dans la cabine malheureusement très exiguë. Inutile d'ajouter que le pauvre homme — ce n'est plus un enfant — fut très grièvement atteint et qu'il paie cher à Lariboisière le prix de sa lourde faute.
Quelle moralité faut-il tirer de ce fait? Qu'un opérateur qui allume sa cigarette ou sa pipe près de ses films se comporte à peu près comme un aéronaute qui fumerait dans sa nacelle ou près de son ballon. Tels aussi des ouvriers qui, travaillant à la fabrication
des obus ou des cartouches, laisseraient tomber une allumette dans les caisses de poudre.
Leur imprudence n'a rien à voir avec la pratique de la cinématographie ou de la pyrotechnie. Elle n'esl imputable qu'à une légèreté d'esprit criminelle. L'accident qui les frappe n'est pas un risque du métier.
Puissent ces paroles être entendues de tous les opérateurs!
Une Invention intéressante
Nous apportons aujourd'hui à l'étude des systèmes d'éclairage des salons cinématographiques une contribution nouvelle qui ne manquera pas de retenir l'attention de tous nos lecteurs.
Le brevet dont nous voulons parler est dû à M. Ernest Grenier, une des personnalités les plus connues du monde cinématographique forain — an de ceux qui lancèrent en France le Chronophone Gaumont. Il nous est fort agréable de souligner l'esprit de cette invention due à un véritable professionnel.
Voici, dans ses lignes nécessaires, le texte même du brevet :
Système d'éclairage artificiel des salles de
spectacles cinématogr apbiqnes et antres
Le but que s'est proposé le demandeur est d'éclairer artificiellement les salles obscures où sont exhibées des projections cinématographiques ou fixes, ou autre genre
de spectacle. A cet effet, il applique comm e source de lumière un foyer de lampe tel qu'une lampe à vapeur de mercure produisant des radiations spéciales assez différentes de celles qu'envoie l'appareil qui projette les images sur l'écran, de façon à ne pas se confondre avec elles. Pour protéger les spectateurs contre la lumière émanant de ce foyer additionnel on dispose un abat-jour, de préférence en forme de cuvette, qu'on place immédiatement sous la lampe attachée au plafond.
Grâce à cette combinaison ces projections se font comme dans l'obscurité avec le même éclat et la même intensité qui résultent du foyer électrique ou acétylénique qui éclaire le cinématographe, et les spectateurs, par les reflets de la nappe lumineuse fournie par la lampe du plafond, voient suffi samment clair soit pendant la durée des projections, soit quand elles sont interrompues; en d'autres termes la salle ne reste jamais dans l'obscurité.
Au lieu d'une seule lampe on pourrait en disposer plusieurs au plafond et même sur les côtés, mais de façon qu'en aucun cas les rayons réfléchis de cette lumière additionnelle ne viennent pénétrer dans le laisceau lumineux des projections.
L'expérience a montré qu'avec ce système les images projetées ne perdent rien de leur netteté et de leur intensité. Elles gagnent au contraire en relief et en beauté, tandis que les spectateurs au lieu d'être plongés dans l'obscurité sont entourés d'une lumière non pas éclatante et diurne mais en quelque sorte atténuée, douce et crépuscu-
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laire, ayant même un certain caractère mystérieux.
En résumé, la caractéristique de cette invention réside dans l'application , pour l'éclairage des salles dans lesquelles se déroulent des projections cinématographiques, ou encore dans les laboratoires où l'on pratique des opérations photographiques, d'un foyer lumineux constitué par une ou plusieurs lampes, tubes ou ampoules à vapeur de mercure, ou toute autre lumière d'une nature différente de celle qui produit les projections, dont les rayons directs sont interceptés par un abat-jour renversé de forme conique, hémisphérique ou autre, les rayons étant ainsi par le fait de cet abat-jour dirigés vers le plafond ou vers une paroi latérale qui les répand par réflexion dans la
salle.
G. Ghenier
Les Cmématophtalmies
Nous lisons dans la Nature les lignes suivantes qui montreront une fois de plus combien est opiniâtre la foule de ceux qui s'efforcent de combattre les spectacles cinématographiques. Il y a plus de dix ans que des millions d'enfants et de grandes personnes suivent avec assi luité les projections animées. Qu'on nous en présente donc quelques uns atteints d'une maladie de la vue consécutive au cinéma ! Parce que certains sujets ont pu être frappés, doit-on conclure que tous peuvent l'être et qu'il y a danger général. Ce serait folie.
I)' ailleurs, notre confrère a bien vu le péril de la thèse médicale et c'est avec justesse qu'il écrit : « /"/ faut une certaine prédisposition, une intolérance particulière » à ces ophtalmies électriques.
Maintenant suivons les déclarations du D' Ginestous :
La lampe à arc donne une lumière véritablement bien nommée aveuglante et ceux qui, par nécessité ou distraction, fixent trop longtemps ces phares lumineux éprouvent des troubles de la vue qui à la longue peuvent dégénérer en une véritable inflamma-
tion qu'on a nommée l'ophtalmie électrique, Les cinématographes auraient, paraît-il, le même inconvénient, mais il faut, je pense, une certaine prédisposition, une intolérance particulière, car ces spectacles cinématographiques se multiplient partout et les amateurs de ces tableaux animés sont des plus nombreux.
Le Dr Ginestous, de Bordeaux, a eu l'occasion d'étudier cependant un assez grand nombre de cas de lésions oculaires qu'on ne pouvait absolument pas rapporter à d'autre cause que l'impression trop vive de l'écran lumineux sur l'appareil de la vision. De ces lésions, les unes sont passagères et fugitives ; c'est une sorte d'excitation légère qui se traduit par du larmoiement, photophobie, qui se produit au passage des premières images et oblige le le spectateur à fermer un instant les paupières ; avec quelques secondes de repos ce trouble s'efface et le sujet peut satisfaire sa curiosité sans inconvénients. Chez d'autres, au contraire, les troubles sont plus tenaces ; il leur est impossible d'assister à la représentation. La fatigue rétinienne est telle qu'ils sont obligés de fermer les yeux ou de quitter la salle. En général, cette impressionnabilité de la rétine ne laisse aucune trace, mais notre confrère a constaté dans quelques cas assez rares, heureusement, une véritable asthénopie, une fatigue visuelle qui se traduisait pendant quelques jours par l'impossibilité de lire, de fixer les yeux sur une feuille de papier blanc. Au lieu de cette fatigue de la membrane profonde de l'œil, quelques spectateurs éprouvent à la suite de ces séances une véritable poussée de conjonctivite avec cuisson, démangeaison, rougeur des paupières et de l'œil.
Comment interpréter la genèse de ces accidents ? La lumière lancée sur un écran de toile n'a pas la crudité, la violence, si je peux m'exprimer ainsi, de l'arc voltaïque ou même de la simple lampe à incandescence. Comme le fait observer M. Ginestous, l'illusion chronophotographique ou cinématographique a pour base la persistance des impressious lumineuses sur la rétine.
La durée de cette persistance est évaluée à deux quarante-cinquièmes de seconde.
Or, pour que l'illustration se produise il faut que la succession des images soit assez rapide pour que de l'une à l'autre il y ait moins de ce cours laps de temps. Il est aisé de comprendre qu'il en résulte fatalement une certaine fatigue visuelle, variable d'un sujet à l'autre.
Ce n'est pas seulement dans la prédisposition individuelle qu'il faut chercher les causes de ces troubles. M. Ginestous pense à bon droit, selon moi, que certaines défectuosités dans le fonctionnement du cinématographe en sont la cause la plus puissante. Il n'est pas un de nous qui n'ait éprouvé, à certain moments ou l'appareil marche moins bien, où l'image n'est pas bien au point, une certaine fatigue à suivre le spectacle. Et de fait quand les clichés sont défectueux, quand l'éclairage est trop intense ou inversement trop faible, l'œil même le plus tolérant éprouve une certaine fatigue ; l'usure des pellicules exagère à la longue le papillotement des images et ce défaut, bien insignifiant en apparence prend dans l'image projetée une amplitude fort désagréable. Il n'est pas jusqu'à la situation du spectateur qui n'ait une influence ; la persistance de l'image sur la rétine est moins longue de près que de loin, d'où la conclusion que les places très rapprochées de l'écran ne sont pas les meilleures.
Ces divers accidents rares, étant donné le nombre considérable de gens de tout âge et de toutes conditions qui suivent ces spectacles, n'ont jamais été durables et chez les sujets les plus délicats, si l'on peut dire, les plus susceptibles, les troubles n'ont pas
duré plus d'une semaine. Si ces sujets étaient tentés de retourner voir des représentations cinématographiques, on pourrait, je crois, leur conseiller avec profit, comme traitement prophylactique, le port de lorgnon ou lunettes à verre jaune orange ou verre dit Fieuzal, du nom de l'oculiste qui les à le premier conseillés contre les accidents résultant de la trop grande lumière ou d'une faiblesse anormale des organes de la vision. D1 A. C.
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Appareil de synchronisme phono-cinématographique applicable sur tous cinés et phonos, allant sur toute espèce d'électricité, simple, indéréglable, d'un fonctionnement absolument sur, même dans des mains inexpérimentées.
Moteur réglable sur continu et alternatif de tous voltages et de toutes périodes donne ioutes les vitesses possibles par simple rhéostat de réglage, applicable aux machines dérouleuses, aux pompes à air des phonographes, aux ventilateurs, etc.
Appareil pour l'humidification instantanée des bandes cinématographiques, agit pendant le réenroulement des bandes, ne nccessitantainsi aucune manipulationspéciale.
Volet transparent préservateur d'incendie à action électro-automatique, agit à l'arrêt du cinéma et à la casse de la bande.
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Filins fixes emploient
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remplace très avantageusement les écran de sûreté actionnés par la force centrifuge qui gênent la manœuvre de la bande par leur opacité et leur présence près de la machine dérouleuse.
Système de récupération de l'énergie électrique perdue dans les rhéostats permet d'obtenir sans inconvénients pour la projection une magnifique réclame gratuite, par exemple un arc de 30 ampères sous 110 volts donnerait % lampes de 5 bougies. Plus de chaleur dans les cabines, mais de la lumière au dehors.
Les appareils vont sur tous les courants.
A. Lertourné, 2, rue Pavée, à Rouen (Seine-Inférieure) et 99, rue de Bagneux, Grand-Montrouge. Téléphone n° 37.
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Nous recevons la lettre suivante :
« J'ai l'honneur de porter à votre connaissance que dans l'assemblée générale tenue par les actionnaires de la Société Pineschi, le 24 juillet à Rome, la raison sociale a été modifiée par suite du départ de MM. Azelio frères et Lambert Pineschi, chargés de la direction de l'établissement de la Via Appia.
« La nouvelle dénomination de la Société, adoptée à l'unanimité est la suivante :
« Manufacture Cinématographique Italienne " Latium-Film ".
« Le président : E. Calzone. »
IMIIIéIIMIIéIéIIIIIIMIIéII Plaisirs forains
d'aujourd'hui
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Il y a une dizaine d'années, peut-être un peu davantage, il n'y avait point de fête foraine sans un manège de chevaux de bois. Le manège n'était pas luxueux : des chevaux grossièrement taillés dans le bois et grossièrement peints d'une couleur qui poissait, un vieux cheval vivant qui, mélancoliquement, tournait, tournait, comme un condamné de l'enfer du Dante, un vieil orgue chevrotant qui jouait, tout essoufflé, de vieilles rengaines, un vieil homme ou une vieille femme qui recevait les gros sous, paiement modeste de ce modeste plaisir.
Mais ce manège, si pauvre, si triste, presque si douloureux, enchantait les enfants d'alors, petits garçons et petites filles, et même les grandes personnes. Malgré ses quinquets fumeux, sa toile rapiécée, tout son antique attirail, il était comme un paradis. Monter sur ces coursiers fatigués et les chevaucher, tandis qu'un emplo}'é famélique aidait le vieux cheval harassé et poussait lui-même la machine, donnait la joie la plus rare, la plus enivrante, une joie qu'on attendait avec impatience et dont on jouissait avec fièvre, une joie unique, enfin.
Durant toutes ces semaines où, des Invalides à Neuilly, et de Neuilly à Montmartre,
les fêtes foraines encombraient les esplanades, les places et les avenues de leurs innombrables baraques, j'ai vainement chercbé, quelque part, dans les coins même les plus obscurs, ce pauvre et charmant manège de notre enfance. Je ne l'ai pas trouvé : il n'est plus qu'un souvenir, il est tellement un souvenir qu'il paraît appartenir à une époque vieille de cent années au moins; les jeunes générations ne peuvent même pas se l'imaginer, et, sans doute, si elles le pouvaient, en riraient-elles avec ironie et mépris. Il s'en est allé rejoindre dans la nuit un tas de choses disparues. Le jeu de massacres a résisté : il vit toujours, il vit mal, mais enfin il vit, et vivent le tir où l'on casse des œufs, le marchand de berlingots et la loterie où l'on gagne d'humbles sucriers. Mais le manège de chevaux de bois est mort, bien mort, à jamais mort. Ce qui l'a remplacé, ce sont des carrousels : et goûtez toute la solennité de ce mot, par comparaison avec celui de manège. Et ces carrousels sont féeriques. Inondés de lumière, ils abritent sur leurs planches toutes les- bètes de la création, et ces bêtes remuent, virevoltent, s'élèvent, s'abaissent, et les voitures roulent et tanguent, et un orgue gigantesque, qui marche tout seul, assourdit le spectateur de ses airs triomphaux, et tout s'exécute scientifiquement, par la fée électrique, et le prix a joliment augmenté : ce n'est presque plus un plaisir démocratique.
Qui penserait qu'à propos de chevaux de bois on puisse philosopher? Mais philoso-
pher est souvent un exercice délicieux, et philosopher sur un sujet aussi peu philosophique est justement le propre de la philosophie. A une époque où, par l'application continuelle des inventions, tout se transforme si vite et si profondément, les plaisirs forains eux-mêmes ont obéi à cette loi du changement. J'ai entendu raconter à plusieurs mamans que leurs garçonnets ne s'amusent qu'à des jeux qui, naguère, nous auraient épouvantés, parce que nous y aurions vu la continuation de l'école et, qu'une fois hors de l'école, nous ne voulions rien taire qui fût pour la rappeler. Eux, ils s'ingénient à établir une station de télégraphie sans fil, ils s'évertuent à construire un aéroplane biplan ou monoplan, ils s'efforcent de trouver un moteur léger; la mécanique n'a pas de secrets pour eux : à leur âge, c'est effrayant, à moins que ce ne soit admirable. Leur héros, leur héros idéal, ce n'est plus le héros de roman de Jules Verne, le capitaine de quinze ans qui s'enfonce dans l'Afrique sanguinaire; ce n'est plus l'Indien de Fenimore-Cooper, la Longue- Carabine ou Œil-de-Faucon; ce n'est plus le chasseur de Mayne-Reid, à qui la prairie est un royaume; ce n'est plus le capitaine Corcoran, qui apprivoise les tigresses et porte sur son dos en haut d'une colline, un canon et son affût; c'est encore moins le chevaleresque et téméraire d'Artagnan. C'est l'aviateur, c'est le chauffeur, c'est le champion.
Comment voulez-vous, dès lors, qu'ils puissent aimer les chevaux de bois, s'il y en avait encore, ces chevaux de bois où il
Réservé à la Maison
MICHAULT & O
57, Rue Saint-Anne, 57
PARIS
n'y avait ni électricité, ni moteur, ni mécanisme compliqué? Il leur faut des jouets scientifiques et pas d'autres, mais des jouets scientifiques qui offrent tous les dangers de la science et qui exigent, de ceux qui s'en amusent, du courage.
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Les grandes personnes, d'ailleurs, les imitent et font comme eux. Tout Paris, et par tout Paris il faut entendre cette fois toutes les classes, ouvrières et grandes clames, employés et patrons, simples soldats et officiers, se passionne pour les jeux singuliers et d'apparence redoutable. Certains de ces jeux évoquent les châtiments que subissent en Angleterre les condamnés au haid-labour. Ils secouent tout l'organisme, comme le ferait une catastrophe ou le travail le plus fatiguant; ils donnent le frisson de la peur, l'émotion de l'accident, crainte secrète d'une mort possible. On voudrait obliger une femme ou un homme à s'y livrer que cet homme ou cette femme s'y refuseraient de toutes leurs forces. Mais on ne les y oblige pas et ils s'y livrent avec une véritable fureur. Le tableau qu'offre au regard des curieux cette foule enfiévrée, dont les sentiments les plus divers et les mouvements les plus baroques déforment le visage et contorsionneut le corps, l'irréalité diabolique de tous ces appareils qui ont l'air d'appareils pour supplicié, le bruit strident des machines, le grincement des roues et des câbles métalliques, les cris angoissés ou frénétiques du public, est assu-
rément un des tableaux les plus étranges que puisse présenter notre temps. Un grand vent de folie semble emporter ces milliers d'humains. Les femmes, si soucieuses de leur toilette, n'y prêtent plus attention et, le chapeau de travers (le chapeau ! ô prodige !), les cheveux défaits, toutes rouges ou toutes pâles, frémissantes, nerveuses, se précipitent, essayent, recommencent, jamais lassées. Et naturellement ce sont des jeux scientifiques, mus par la vapeur et l'électricité, à grands renforts de poulies, de moteurs et de bandes de transmission. S'ils n'étaient pas scientifiques, de quels dédains seraient-ils l'objet !
Un jour, récemment, j'ai vu dans un village de l'Est un manège de chevaux de bois. Dieu! qu'il était douloureux à voir, si petit, si misérable et si inconscient de sa misère. Il s'était installé sur la place, devant l'église ; un vieux cheval blanc tournait, tournait; un jeune homme jouait de l'orgue; mais personne ne montait sur les chevaux, et, de temps en temps, le vieux cheval blanc s'arrêtait, parce qu'il jugeait sans doute inutile de se fatiguer vainement. Les petits paysans eux-mêmes le regardaient en riant, comme un vestige d'une époque lointaine, et c'était peut-être, en effet, le seul manège de chevaux de bois qui s'obstinât en France à demeurer. Les petits paysans avaient été à la ville; ils y avaient vu des carrousels, des roues infernales, des montagnesrusses... Un peu plus, ils auraient haussé les épaules.
Paul Acker.
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URBAN
RADIOS
nouveautés de la Semaine
Le Chien de Sylvette
Drame
Industries Indigènes de Bornéo
Documentaire
Sur les Rives de la Corrèze
Plein air
L'Agrandisseur Électrique
Fantastique.
154 mètres
113 mètres
86 mètres
102 mètres
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Le Vautour de la Siria
2e Série
Un Mariage mouvementé
La belle Conchita aime un élégant cavalier nommé Pedro qui a le grand tort d'être sans fortune. Son père lui destine pour mari le gros marchand Sancho. Il lui présente son fiancé et impose sa volonté.
Conchita se désole, et informe Pedro de la décision de son père. Pedro n'hésite pas; un seul homme peut le tirer d'embarras et cet homme, c'est le " Vautour de la Siria ". De suite il gagne le repaire du bandit et lui raconte son histoire. Le Vautour n'est pas homme à reculer devant une tâche pareille. La violence aidant, s'il est nécessaire, il viendra bien à bout des résistances du père et du fiancé.
Un matin, il se poste au bord de la route que Conchita, son père et son fiancé doivent suivre pour se rendre à la ville. Ses hommes sont placés à quelques pas dissimulés dans les rochers. Sur un signal tous s'élancent à la bride du clieval de Sancho qui est emmené ligolté ainsi que Conchita et son père.
Le Vautour somme le gros Sancho de renoncer à son mariage et comme il s'y refuse alléguant son amour, le Vautour, sans autre forme de procès, connaissant bien sa couardise, fait mine de lui passer la corde au cou.
Le pauvre Sancho, effrayé, consent à tout ce qu'on veut. Un moine est appelé et, sur le champ, en présence du père de Conchita muet d'indignation, il bénit l'union de Pedro et de Conchita.
Une fois de plus, le Vautour est venu au secours du taible.
Longueur approximative : 185 mètres. PRIX : 231 fr. 25.
Mot télégraph. s MOUVE. Supplément p1 virage et teinture : 10 fr.
Affiche en 4 couleurs 120x160, Prix 0 fr. 60.
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LE NU EN PHOTOGRAPHIE
Il est difficile de savoir au juste pourquoi les photographies et les œuvres représentant des individus dans le costumes que la nature leur a donné inspirent une telle horreur à certaines personnes. Tandis que chacun est prêt à admettre que l'être humain est la plus belle œuvre de la création, nous sommes supposés ne devoir portraicturcr qu'une petite portion de sa personne, le reste étant composé d'une collection variée d'articles fournis par les tailleurs et les couturières.
Si un statisticien voulait bien calculer le nombre de kilomètres carrés de plaques qui sont employées chaques année à photographier des vêtements disgracieux, en proportion des quelques pouces qui servent à représenter des visages et des formes d'une beauté indiscutable, nous aurions un argument des plus puissants en faveur du nu ou du demi-nu en photographie . Après tout, c'est l'individu lui-même — en tant que type ou caractère — que nous désirons photographier et non pas les créations du tailleur ou de la couturière à la mode. Peuton trouver une beauté quelconque aux lignes parallèles du pantalon de l'homme ? Le rigide corset de la femme est-il naturel ou artistique ?
Il ne faudrait pas s'imaginer, cependant, que je plaide pour l'absence de vêtements en toutes occasions ; je ne prétends pas non
plus un seul instant que toutes les photographies de personnes nues ou demi-nues soient bonnes. Bien au contraire. La plus grande difûcultéà surmonter dans la photographie du nu est celle-ci : quelque frappante que soit la beauté du modèle, les résultats ne donnenMe plus souvent que l'image d'un eorps nu — non pas comme type, mais comme caractère -- une personnalité capable de tous les sentiments et de toutes les passions, en même temps qu'un être dépourvu de cette grande qualité, qui est la pudeur.
Si vous regardez une étude de nu et que vous vous mettez à étudier le caractère du modèle, vous pouvez être assuré que l'étude est complètement manquée au point de vue du nu ; ou si cela n'est pas, vous pouveznon être moins certain que vous êtes possesseur d'une âme bien perverse. Pour être réussie, une photographie de nu devrait représenter un type de personne et non pas la personne dans son individualité. Par exemple, un signe, une marque de naissance, placés malheureusement, gâteraient irrémédiablement une photographie, si parfaite fût-elle sur tous les autres points.
Les photographies de nu peuvent être classées ordinairement de la manière suivante :
(1) Photographie d'une personne nue montrant certains muscles ou organes et servant à l'illustration de conférences ou de cours d'anatomie et de médecine.
(2) Photographies utilisées pour la décoration.
^ Cinématographe Chantant ^ SYNCHROPHONES H. GENTILHOMME
^ Automatique & à main ^
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(3) Photographies dont les sujets sont employés allégoriquement.
Il est inutile de nous occuper de la classe 1 pour laquelle l'exactitude technique est seule nécessaire, mais la classe 2 réclame une attention beaucoup plus grande.
Traitement décoratif
Tâchons de bien comprendre ce que l'on entend par le traitement décoratif d'une chose. Etant donné un certain espace — rectangle cercle ou ovale et un certain sujet, corps, fruit, branche, etc., — il nous faut arranger ce sujet de façon que ses lignes principales se trouvent en harmonie les unes avec les autres ainsi qu'avec les lignes extérieures de l'espace à remplir. Si en faisant cela nous pouvons introduire une idée ou trouver l'occasion de montrer pourquoi la photographie a été prise, en un mot si nous pouvons donner un titre à l'image terminée, l'effet produit n'en sera que meilleur.
Supposons qu'il s'agisse de remplir la moitié d'une plaque avec une branche de mûrier. Pour obtenir un effet plaisant il nous faudra la tourner et l'arranger de façon qu'elle remplisse gracieusement et sans raideur l'espace disponible et que les ramilles principales se combinent en lignes harmonieuses. Nous devront ensuite des tiges et des feuilles et faire en sorte que les moindres parties de la branche concourent au bon aspect de l'ensemble.
Pose du corps
Arranger d'abord la pose générale du tronc, de la tète et des jambes et s'occuper ensuite des détails des mains, des pieds, etc. L'introduction d'une petite draperie peut être parfois d'un grand secours et dans ce cas les teintes roses ou bleues sont préférables. Quand on désire une draperie transparente, le tulle noir ou rose est ce qu'il y a de mieux, les draperies blanches donnant un blanc trop cru. On ne droit draper que très sobrement et une fois la pose complètement arrangée. Il est essentiel que le photographe possède quelques notions d'anatomie, car ce n'est pas chose facile que d'adapter les lignes flottantes du corps auxli gnes géométriques de l'espace à remplir sans altérer les courbes naturelles du modèle.
Noter les modifications de la courbe des épaules, des hanches et des genoux quand le modèle se tient d'abord sur la jambe droite puis sur la jambe gauche.
Noter aussi, quand le modèle est dans une position inclinée, l'effet de l'extension d'uue jambe et le relèvement ou le fléchissement de l'autre. Les lignes les plus gracieuses dn corps féminin peuvent être mises en valeur quand le modèle est couché sur le côté, la jambe de dessous repliée et le poids du corps porté en partie par un bras ; cette posture donne à l'épaule une ligne des plus gracieuses.
Elwin Neame.
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERG, II, Rue Cadet - PARIS
JPoiu* cause d'affrandlssemenf les Bureaux
efla Salle de nwojection sont transférés
Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS S> Co.
à ANVERS, 70, rue Saint-Jean
Inventions nouvelles dont les résumés ont été publiés par le Gouvernement en juin 1909.
210982. — 30 septembre 1908. Thornton (J.-E.), d'Altrincham. Perfectionnements relatifs aux pellicules photographiques et leur empaquetage. L'invention a pour but de livrer les pellicules empaquetées, de façon à ce que le paquet complet puisse être introduit en plein jour dans l'appareil, en être sorti et placé dans les solutions à développer, à fixer et à laver également en plein jour, les pellicules n'étant sorties de l'empaquetage qu'après achèvement du négatif.
210902. — 28 septembre 1908. Trustedt (F.), Wegener (J.)et Wegener(U.), Berlin. Procédé et appareil pour développer les plaques photographiques et les pellicules. Les plaques ou pellicules sont introduites dans un vase fermé à tout rayon lumineux, et rempli des liquides nécessaires au développement, au bain et à la fixaiion, dans le but de pouvoir développer sans être astreint à l'emploi de la chambre noire.
210816. — 23 septembre 1908. Samuel Courtauld et Cie Ltd et Wilson (L.-P.), de Londres et Coventry. Perfectionnements apportés à la fabrication de fils, filaments, bandes et pellicules (films) de cellulose. L'invention consiste à projeter de la viscose,
sortant d'orifices de forme appropriée, dans des bains qui provoquent la transformation de viscose en cellules, ces bains contenant, outre les acides minéraux ordinaires, une substance organique qui fixe la visêose sans la décomposer d'elle-même en cellulose.
211227.— 14 octobre 1900. Montillet (J.) et Lacrotte (R.), à Toulouse. Poste de projections fixes et cinématographiques. Ce cinématographe est caractérisé par l'adjonction d'une caisse tréteau servant à l'opération et à l'emballage; d'autres perfectionnements consistent dans l'obturateur, l'enrouleuse et le châssis automatique.
211305.— 17octobrel908.Ginoux(M.-A.), à Paris. Cinématographe alternatif. L'appareil projette les images sur un écran au moyen de deux objectifs fonctionnant alternativement, l'éclairement de l'un étant supprimé pendant le fonctionnement de l'autre.
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 14 juillet 1909.
Perfectionnements aux films ou bandes pour machines à images animées n° 216538. The Rotary Photographie Company Ltd et von Madaler (F.), à Londres.
Dispositif pour le montage à sec des épreuves photographiques et autres n° 216817. Morgan (G.-W.). à Aberdeen (Ecosse).
Poudre pour produire des éclairs de lumière n° 216689. Lesmiller (A.), à Munich (Allemagne).
-efe.
A. DAVIQNON «
16, Rue des Écoles == PARIS (Ve) ^-•♦•— i
LOCATION DE FILMS
Films de toutes Marques = Nouveautés = Actualités ,
ACHAT - VENTE - LOCATION
f if
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense Un programme par semaine
32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS Ë
Succursale à Berlin Agences à Barcelone Bruxelles Budapest Buenos-Ayres — Gênes
Agences à Londres
— Milan Moscou Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
A? DERNIERES NOUVEAUTES
mm
* L'apôtre de la tempérance (cora.). 148 É Les deux bavardes (comique). ... 83 % Fâcheuse équipée (comique). . . . 165
*■*%«<« »^SB3<» »)£a3»^*S»<^B3»<*SB3<« »>ZfJ3<« »)S03« »>ch3<* ^sa^ »>£*«<♦♦>£*«<* ^^^^«^ees»*
Le repentir (drame, superbe affiche
en couleur) 197 a.
Le voleur et le cochon (très coin.). 13è %
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
La belle Andalouse (affiche) 216
Le Mélomane 80
Les oasis de Sidi Msid (Tripolitaine) 120
A. DRANKOFF
Newski, 82, Saint-Pétersbourg Le « Faux Démétrius » (film histor.) Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Journée de grève (drame-affiche) . . 167 L'homme au sac va dans le monde
(comique-trucs) 116
Le mariage d'Yvonne (drame-affiche) 180
Les souliers du facteur (comique). . 110
La mère de Nana 192
Le Vautour delà Siria (avent.-aff.)
lre série : Le Vautour et l'usurier. 195
2e série : Un mariage mouvementé. 185
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE"
23, rue de la Michodière, Paris Industries indigènes de Bornéo.
Sur les rives de la Corrèze. . .
L'agrandisseur électrique. . . .
On se marie à midi (comique). .
Revue de l'armée russe par le tzar Le concours d'aviation de Vichy.
Au pied des Dolomites (plein air) Le loueur d'Enfants (drame) . .
Sportsmen d'occasion (comique).
Sur la Côte d'Azur (plein air). .
Une partie de quilles interrompue ( mique)
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25,Clerkenwell Road, E. C
Le secret du médaillon (drame). . . 220
La manie du eoupon prime (comique) 132
Mystère Egyptien (scène à truc). . . 172
La earrière de Tom Bowline. . . . 303
co
Un Sherlock Holmes de village. . . 167
Cupidon perd la tète 152
Tragédie paysanne 330
Comment le mendiant décrocha son
déjeuner (comique) 48
Société des
Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 5,000,000 de francs
57-59, rue Saint-Roch, Paris Pédicure malgré lui (comique) . . . Trait de bonté de Napoléon Ie1'. . . Le collier de la Reine (dram., colorié)
Métrage colorié, 126 m.
Le petit Sherlock Holmes (comique).
Monsieur veut voyager seul (comique)
L'ouvrier futur (comique)
Le béret (bande dram. recomm., aff.)
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame)
La Ficelle (comique)
Théodora (drame)
Sauvé par les fleurs
De la pitié à l'amour
Noblesse et Plébéien
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris Le fils du fermier (drame-affiches) La prétendue folle (comique) . .
La fin de la terreur (drame). . .
Nuil tragique (drame-affiches). .
Duel a Chatouillement (comique) Magda (Grand Drame). Affiche.
Le portefeuille embarrassant (com.)
LATIUM-FILMS
Rome via Appia Nuova 77
Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
15, rue Grange-Batelière, Paris
Le miracle de la Vierge (émouvant). 122
Le carreau cassé (comique) 111
Pour paraître :
La vieille servante (affiche) 160
Un camarade ennuyeux 109
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand, Paris L'apôtre de la tempérance (comique). 148 Les deux bavardes (comique). ... 83
Fàeheuse équipée (comique) 165
Pour paraître le 25 août :
Le repentir (drame, superbe affiche
en couleur) 197
Le voleur et le cochon (très comique) 133
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
Musée cambriolé (comique) 106
La Brûlure (dramatique) 153
Miracle d'amour (pathétique). . . . 172
Fils du marin (dramatique) 102
Un voyage d'amour (comique). ... 177
Le joyeux pendu (comique) 159
L'amour au buffet (comique) 129
Lancement du Danton, 4 juillet. . . 145
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris Le chien de Sylvette (drame). . . . 154 La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N° 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bon étal garanti - depuis 0 fr. 30 le mètre. -
NI LOCATION. - NI ECHANGE S
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
Au Portugal (plein air)
Pauvres gens (drame, superbe affiche) Dans l'Extrême-sud Oranais (pi. air) Cruelle épreuve (drame) ....
A la Frontière russo-persane. .
Le Mannequin (comique). . . .
Philémon et Baucis (comique). .
Alfred est encombrant (comique)
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Message de la mer (drame-atfiches).
Une partie de tandem (comique). . .
L'éducation des mousses de la marine
royale (très instructif)
Le Tyrol en 1809
Boireau s'amuse (comique)
Message de la mer (drame)
Un martyr (drame)
Au Zuyderzée(Voyage)
Glace de rivière en Norvège
Exploits d'un enfant terrible
Pérégrinations d'un cigare
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Un bon petit cœur
Le beau toréador
Un gamin qui promet
Le serment
Un drôle de turc
L'anniversaire du sportman
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait ^.
Exécution de Scénarios Sç?
- - * Perforation - * - Développement de Né> gatifs et de Positifs.
- - - - Virages. - - - - $fc
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre vnnonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
OCCASION
vendre projecteur de Théophile Pathé, en parfait
état, garanti. Valeur 500 fr., pour 300 fr. Cause
double emploi. S'adr. : Decaux, Leysin (Suisse).
ubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 IV. 1.100 litres, 35 francs.
bohines de Seif, marchant à 20 ampères l'une et les deux ensemblent donnent 40 ampères pour courant alternatif.
On désire louer des films grivois. Faire offre P. C, au Ciné-Journat.
■ vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion.
Ecrire L. M., au Cine-Journal.
A vendre poste complet Théophile Pathé.
1 vendre cuves à eau et condensateurs. Charbons,
bobines.
Ilpérateur de prises de vues demande place. Bonnes W références. - S'adr. au journal. Initiales L. D.
Appareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasions.
A vendre Film vierge positif et négatif.
Très bonnes occasions en appareils complets pour projection.
■ vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état « neuf et le disque neuf. Bon prix.
■ vendre un groupe électrogène 800 fr. On peut le
voir fonctionner.
A vendre, perforeuse Debrie, complètement neuve, la voir au bureau.
Agence Générale du Cinémaiopple
Matériel corpplet & Accessoires Fi1n?s neufs & d'Occasion
^^^ZZZ Vente sur projection ;
Demander Tarif
et Catalogue
M,* lOIâ
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes __
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
- le -
emandez en location à M. PERREGAUX, 10 bis rue Daguerre, les vues sensationnelles de : NAPOLEON.
K! onsieur Nello, 19, rue Perrier, Monlrouge, de- ' mande à acheter un pied démontable pour cinéma, d'occasion.
On demande à acheter les opérations du docteur Doyen, lre et 2e série.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
Pour extension, exploitant cinéma en Russie, recherche un associé disposant d'un capital de 25.000 francs liquides. Affaire très sérieuse et de grand avenir.
Ecrire direct, (adresse au Bureau).
A vendre lampe et lanterne Blériot.
L'inventeur du Sphéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Joumal et les bulletins de Société Française de Photographie et Photo-Revue, désire vendre ou céder licences de ses brevets français et étrangers. Il recherche, en outre, associé avec capitaux, pour donner une plus grande extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de ses brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques et prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Journal ou à M. Auguste Saunier, rue Saint-Amand, ù Denain (Nord).
A vendre : 1» Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3» — Pathé ;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
lin demande de suite pour laboratoire d'usine, Pho- " tographe expérimenté dans tous travaux photographiques des films et plaques. On préférera sujet connaissant un peu la ciné et ayant pratique du labo d'usine. Adresser offres à Société Générale des Films DECINES (Isère).
appareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au ** point avec six magasins entièrement neufs. A
vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser
au Ciné-Journal,
On demande à acheter des cônes de projections. O" demande à acheter des carters Mallet.
Notre Film inédit
l'Opium
sera libre pour
la Location à
partir du
SIX AOUT
Écrire au " Ciné Journal "
M. LUCien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DUREAU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités Vues en parfait état.
vs>
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREQAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinémateçraphes de France
aux prix les plus réduits.
de Postes complets à forfait
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
||||||||||||||l|il|||11!iii''''- Z«V;\ ^^!!l!!!lllllllllil!
SOCIÉTÉ
9 des e,
Etablissements
6aon>ODt
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
BEI
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés T^Z 1 +\\ q Les plus Comiques du Monde entier 1. Il 111^
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
= LEBET & CURTI =
TÉLÉp Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie AoR téléc.
♦•277-97-». PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS francitacy
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs estre PARIS et .'ITALIE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuine - - MILAN, ^, via San Vincenzinc - GENES, 4, Piazza Serri^lio -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
CINES
FILMS
CINÉMATO- GRAPHIQUES
PARIS
SCÈNES D'AVENTURES EN S SÉRIES
1° Série : LE VAUTOUR & LUSUMER
Longueur approximative : 195 mètres
2* Sfirie : UN MARIAGE MOUVEMENTÉ
Longueur approximative : 185 mètres
(Affiche en couleur)
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS
Journée de Grève, drame (affiche) 167 mètres
L'homme au sac va dans le monde, comique-tracs. 116 »
Le Mariage d'Yvonne, drame (affiche) 180 »
Les Souliers du Facteur (comique) 110 »
La Mère de Nana, drame (affiche) 192 »
8, Rue Saint-Augustin, 8
Télép. : 130-92 P A RIS Télé^' : 130-92
Adresse télégraphique : CINÉPAR-PARIS
ÏN° 52
lb-^^ Août 190 9
3NEJ0URNAL
Directeur
Q. DUREAU
30, RUE BERQÈRE
PARIS
UN PFÇOGFÇT^MME
n'est jamais cctpplet, ni susceptible de donner de bennes recettes, s'il ne comporte les Nouveautés de la
Compagnie des Cinématographes
"LE LION
PARIS - 15, Rue Grange-Batelière, 15 - PARIS
mwy
NOUVEAUX FILM
L'instinct de l'aveugle (drame émouvait) La quittance de loyer (comique) . .
Le miracle de la vierge (pathétique) .
Le carreau cassé (désopilant) ....
La vieille servante (dramatique) afiiche Le camarade ennuyeux (comique) . .
met.
nr\i m oadmtdc
rUUn rAHAI 1 Ht —
Les deux frères (drame) affiche . . . L'héritage de Mathieu (comique). . .
Vers l'immortalité (pathétique) . . .
Envoi Or-af uif de* noacri&tto détailla*» s
PARIS, 15, rue Ste-Cécile
Les prilms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
Mètres de Nouveautés
jr ■ *^=/ — C£> — '^^y* ■ — -VèC1
®îl
TOUJOURS SENSATIONNEL 4>*4***M
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de îilms en Russie
Nouveauté chaque Semaine
&^^i^^^M^$xb4i Télécrr. PH0T0DRANK0FF-PÉTERSB0URG
COMPAGNIE
Théoiie pbtbe
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Téleg. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2* Année. — N° 52
J-RANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER Un an. .... . 12 fr.
Le Numéro : 25 cent. Parait tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
Anniversaire
Le Ciné-Journal 'porte aujourd'hui le numéro 52 : il accomplit donc la première année de son existence. N'est-ce pas l'occasion de dire au lecteur amical, plus ou moins intimement mêlé à ses débuts, les mots qui doivent résumer le chemin parcouru, les difficultés surmontées et les efforts nouveaux à tenter vers le mieux.
Tous ceux qui ont quelque connaissance des choses de la presse, savent que la création d'un périodique — fut-il le plus modeste — ne va pas sans risques graves. Notre inquiétude à l'origine était assez grande puisque nous entreprenions une affaire par les seuls moyens que donne l'activité fondée sur la raison. On avouera que c'est, peu dans ce monde où l'argent tient les premiers rôles.
Mais voici douze mois écoulés et le Ciné-Journal est tranquillement occupé de sa vie hebdomadaire, sans le -souci paralysant de songer au passé. Ce n'est pas un miracle : c'est simplement un fait rare et qu'il nous est agréable de noter. On nous permettra de considérer comme les collaborateurs du succès tous ceux qui nous firent confiance dès le début et crurent avec nous à la possibilité d'un journal cinématographique en France, — hors des combinaisons de banque ou de commandite exclusive.
Le Ciné-Journal, ainsi qu'il va de toutes les choses humaines, ne fut pas enfanté dans une joie sereine. Il a d'autant plus de plaisir à se savoir bien ' portant. Un jour anniversaire invite à l'agrément : profitons-en pour saluer avec cordialité nos abonnés, nos clients de publicité et tous les représenta nts si divers de la cinématographie qui sont les amis du Journal.
Puissent-ils être assurés que nous mettrons à leur service les forces acquises avec leur concours et qu'ils trouveront en nous, dans la mesure du possible, des défenseurs zélés de leurs intérêts les plus vitaux.
Heureux si nous pouvons aider à la transformation progressive de l'industrie cinématographique, confuse encore, mal libérée de ses langes mais d'une vigueur foncière que rien ne brisera. G. Dureau.
Des Droits d'Auteur
Nos lecteurs suivent avec attention les articles parus ici-même sur la question délicate des droits réservés aux auteurs pour les scénarios cinématographiques. Ils ont pu voir ce qu'en pensait un exploitant parisien. Nous publions aujourd'hui l'opinion motivée d'un éditeur de films qui s'efforce de dégager la valeur juridique de ces droits. De la sorte, nos lecteurs ayant entendu divers avis, seront
mieux informes et pourront sans doute conclure avec plus de netteté. Il va sans dire que ce débat est à peine ouvert et que nous y reviendrons fréquemment.
Paris, le 12 août 1909.
Monsieur,
Permettez-moi de répondre quelques mots à votre honorable correspondant, tellement spirituel que je crains bien qu'il égare à sa suite la foule, toujours un peu moutonnière, des exploitants.
Son raisonnement est 'impie :
« Quand j"achète un film, j'achète, dit- « il, un objet mobilier et, en ma qua- « lité de propriétaire, j'ai sur cet objet « le droit d'user et d'abuser sans res- « trictions. Au nom de quelle loi pré- « tend-on m'imposer une redevance et « me frustrer d'une part de mes recet- « tes ? »
Cependant, quand votre correspondant achète la brochure d'une pièce de théâtre ou la partition d'un opéra-comique, il met bien dans sa poche un objet mobilier au môme titre qu'un film. Pourquoi donc ne s'avise-t-il ipas d'élever à l'égard de ces deux objets les même," prêtent ions que celles dont il excipe en matière de cinéma ? Osera-t-il les exhiber en publiq, les faire jouer à bureaux ouverts, sans payer les droits d'auteur ? Je ne le crois pas.
Au surplus, s'il émettait cette prétention, il serait bientôt détrompé par la Société de la rue Henner ou celle de la rue Chaptal qui, armées des pouvoirs à elles conférés par leurs membres, le réduiraient vite au silence.
Ceci posé, doit-on faire une différence entre un film et une ipièce de théâtre ? En d'autres termes, le film est-il ou non susceptible d'être protégé par nos lois sur la « Propriété artistique » ? Si la réponse à cette question est affirmative, votre honorable correspondant voudra bien admettre- que, la loi en main, l'auteur ou son mandataire pourront exiger de lui une permission spéciale, une redevance suivant traité, chaque fois que ce film sera « exhibe publiquement ». .
Remarquons tout d'abord que le film est composé d'une série de clichés photographiques mis bout à bout et que, de temps presque immémorial, le cliché photographique a été reconnu par les Tribunaux comme susceptible de propriété artistique. Vos lecteurs me pardonneront de ne pas les écraser sous les monceaux de décisions judiciaires rendues en ce sens.
Un point est donc établi : Le film est un cliché, et ce cliché est susceptible de « propriété artistique ».
En conséquence, toute personne qui le reproduira s'exposera aux rigueurs de la loi et pourra être poursuivie de ce chef comme contrefacteur. C'est en vertu de ce principe que les « contretypistes » sont ou pourraient être (car ils sont bien habiles !) poursuivis et condamnés.
Voici donc l'Editeur du film armé d'un droit : la poursuite du contrefacteur. Voyons maintenant quels devoirs et quelles précautions lui sont imposés. Des poursuites récentes et qui firent un bruit énorme dans le Landerneau littéraire les ont mis en lumière.
L'éditeur de film, vous le savez, n'est pas libre ; il ne peut puiser au gré de i,a fantaisie dans le domaine privé de nos romanciers ou dramaturges. S'il le faisait, on l'accuserait vite, lui aussi, de contrefaçon ; et le fait seul que les Tribunaux n'ont pas débouté Courteline de sa demande en la déclarant non recevable et mal fondée, permet de préjuger la réponse du Tribunal toutes les fois que les éléments de la contrefaçon existeront.
au surplus, de nombreuses décisions antérieures ont consacré ce principe.
Mais alors, si l'éditeur est susceptible de devenir contrefacteur d"une œuvre littéraire, en Vadaptant aux besoins purement mécaniques du cinéma, si le film édité «peut être aussi susceptible de contrefaçon, si les clichés du film sont la « propriété artistique » de leur auteur, on n'aperçoit pas bien la différence qu'il peut y avoir entre un film et
un pièce de théâtre. Soumis aux mêmes obligations, susceptibles des mêmes droits, destinés l'un et l'autre à l'exhibition publique, ils doivent nécessairement être admis l'un comme l'autre aux mêmes bénéfices.
Bien mieux, le créateur d"une Idée ou d'un arrangement original de faits connus, pourra traduire son idée à l'heure actuelle (réservons l'avenir) sous 5 formes au moins : le livre qui lui permet de percevoir un droit d'édition, le journal ou le périodique grâce auxquels il touche un droit dit « de reproduction », le théâtre parlé ou chanté qui donne ouverture au droit de représentation, le phonographe qui paye les deux droits, et enfin le cinématographe pour lequel l'auteur perçoit dès maintenant un droit d'édition, sur le dos des éditeurs de films.
Comment expliquerait-on que le cinématographe seul ait l'inexplicable privilège de permettre à un exploitant de réaliser d'importantes recettes, grâce à l'Idée d'un auteur, sans que celui-ci en ait sa part légitime ?
Non, mon cher correspondant, ne vous entêtez pas contre le bon sens et la logique ; la question est résolue. Dans un prochain article, je m'efforcerai de vous exposer l'état actuel de la question des droits d'édition-reproduction que paie l'éditeur, et de celle des droits de représentation que l'on prétend (avec raison) vous imposer.
Les Profits Municipaux
d'une Fête Foraine
Nore confrère, La Comète belge, répondant à un détracteur mélancolique des grandes kermesses bruxelloises, publie les documents suivants qui montreront avec éloquence les profits réalisés par les villes à l'occasion des fêles foraines.
La foire de Bruxelles a rapporté l'année dernière une somme de 82. 516 1rs ; ce chiffre a même déjà été dépassé.
De cette somme, 7.625 francs ont été donnés sous forme de subsides pour fêtes de quartiers, en 1908, à do nombreuses sociétés. C'est donc la foire qui paie les kermesses des autres quartier.
3.600 francs ont été mis à la disposition de M. l'Echevin de l'Instruction publique pour aider à couvrir les frais de séjour des enfants à la villa de Nil- Saint-Vincent.
Pendant cette -année, 147 garçons cl 99 filles ont séjourné dans cette colon e scolaire, créée avec les recettes provenant de la foire.
Il y a encore les fêtes des vieillards, des orphelines, qui, chaque année, sont organisées par le Comité de la Poire et la belle institution, je veux parler de Pécol-e foraine qui fonctionne à Bruxelles et sur laquelle le Soir a publié tout récemment un article élogieux.
Pour terminer cette énumération, je
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dois dire que l'actif du Comité de la foire s'élevait, à la date du 31 octobre 1908 h la somme de 93.002 francs 34 centimes et que le montant des subsides accordés aux œuvres de bienfaisance pendant les années 1885 à 1908 est de 436. 872 francs.
Ces chiffres prouvent que la ville, au lieu de subsidier la foire, en retire beaucoup de profits et qu'elle ne coûte absolument rien aux contribuables.
Voilà pour les finances de la ville.
Examinons maintenant les intérêts des nombreux commerçants qui vivent des forains. Ceux-ci sont un millier qui séjournent pendant six semaines à Bruxelles. Leurs besoins sont grands :
nourriture, vêtements, charbon pour l'alimentation des machines, appareils électriques, etc., etc., tout cela est prs sur iplaoe. Et quels sont ceux qui profilent de toutes ces dépenses, «inon les commerçants de la ville qui tiennent à leurs clients forains,tout autant,pour ne pas dire plus, qu'à ceux de la capitale.
DE LA COMPOSITION
Celui dont l'unique ambition consiste à distraire ses amis en leur soumettant quelques épreuves photographiques prises aux bords de la mer ou au cours Je quelque excursion lointaine, ne doit nullement se préoccuper de la structure de vses images. Celui, au contraire, dont
l'ambition plus grande consiste à créer des tableaux, doit, de toute nécessité, connaître les (principes élémentaires de cet art.
Mon intention, dans les quelques lignes qui vont suivre, est d'ind quer les principales lois de la composition appliquée à la photographie.
Bien qu'il soit difficile de trouver dans une véritable conception artistique des règles fixes et invariables, il faut admettre cependant qu'on peut exercer l'œil à chosin, dians un paysage, icertaines parties qui, disposées de telle ou telle façon, se conformeront à ces lois qui sont la base de l'art sainement entendu.
Mais d'abord, qu'est-ce que la composition ?
L'objet de toute composition « picturale » consiste à lui donner l'unité qui pourra la caractériser. Gela suppose le choix délibéré de deux ou de plusieurs choses et leur disposition d'une façon susceptible de communiquer une impression. Ceci peut ère accepté comme un dogme.
L,e compositeur a deux voies à suivre, la bonne, qui consiste a accorder ''a composition avec une au moins — davantage, si possible — des lois de la composition ; la mauvaise, qui consi-te à décider que certain point de vue « fera bien » et de prétendre, après coup, obtenir un résultat satisfaisant.
Il ne m'est pas ipossible de traiter, dans un court espace, toutes les lois de la composition, mais j'espère que quel-
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ques remarques suffiront de commentaire aux principales d'entr'elles.
Une des lois les plus importantes de la composition est la prédominance.
Nous iprenons à dessein cette loi, la première, parce que c'est en composant notre tableau qu'il nous faut décider quel objet ou quelle partie d'objet aura le pas sur le .reste. Ce point est capital parce que, une fois cet objet déterminé, il nous faut nous garder de le confondre avec un autre. Il importe aussi, d'autre part, de ne pas rendre cet objet troip frappant, ce qui révélerait l'artifice et détruirait tout l'effet. Inobservation parfaite de cette loi consisterait à env'ronner l'objet principal d'objets d'impor/tance secondaire, ou à placer quelqu'autre objet dans une autre partie de la composition pour la contrebalancer. L'idée de balance nous conduit à une autre loi importante de la composition, la répétition.
Un autre genre de répétition qiu contribue grandement à unifier une composition est la continuité prise au sens littéral du mot. Elle suppose la répétition d'objets identiques ou similaires peu distants l'un de l'autre comme une suite d'arbres en forêt, une série de ipiliers, de cathédrales, etc.
Tout en se conformant à ces lois, il faut écarter également la raideur et l'apprêt.
La nature n'est jamais apprêtée. Enveloppez votre objet principal, d'autres
moins importants. Balancez votre masse importante avec des masses moins importantes. Mais n'opposez jamais les différentes (parties de votre composition de façon symétrique. Rien n'est plus anti-esthétique. Rappelez-vous qu'une répétition d'objets irréguliers est plus agréable qu'une succession d'objets réguliers. Voilà pourquoi une avenue d'arbres est plus agréable à l'œil qu'une rangée de réverbères ou même qu'une suite de colonnes d'églises.
Si le lecteur veut s'efforcer de choisir son sujet en tenant compte de ces remarques, il fera rapdiement des progrès dans le vrai chemin de la composition.
(Revue Internationale de Photo).
CINÉMATOGRAPHISTES
-PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
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Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. DEBRIE
Breveté S. G- D. G.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC. 111, Rue Saint-Maur, PARIS
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Le Sphéroscope
Ate Saunier
Nouvelles applications et nouveaux systèmes des prises de vues cinématographiques des panoramas circulaires et continus.
Cet appareil qui a été entièrement décrit dans l'A. i. de mars 1908, en ce qui concerné les prises automatiques des photographies panoramiques ordinaireei stéréoscopiques, est appelé non seu-
FlG. 1
Appareil automatique pour le relevé des panoramas
ordinaires, stéréoscopiques et ciuématographiques.
lement à rendre de grands services aux touristes et aux professionnels en photographie, mais aussi aux archéologues, aux exposants de vues panoramiques ordinaires et stéréoscopiques ; à Y armée et aux géographes par sa précision et sa rapidité ; aux architectes et aux géomètres, car il permet aussi la pose rapide de diverses lunettes à niveau. En outre, il sera utile aux simples amateurs par la facilité de diverses combinaisons appropriées à chaque genre d'opération.
Pour permettre aux profanes en cinématographie de bien suivre les descriptions ci-après, il nous a paru nécessaire de développer sommairement le fonctionnement d'un des appareils photographiques employés pour les prises de vues cinématographiques.
L'appareil cinématographique, modèle 1909 de MM. Pathé Frères est composé :
1° D'un objectif o type Héliar de grande luminosité, ayant un foyer de 51 m/m et dont la mise au point est réglée de 5 mètres à l'infini.
2° D'un mécanisme d'entraînement de la pellicule appelée généralement film et d'un mécanisme cPoburation de l'objectif.
Un couloir vertical dans lequel défile le film, est percé en son centre, d'une fenêtre rectangulaire située au droit de l'objectif. L'entraînement de ce film est produit par deux griffes supportées par un cadre qui est animé d"un mouvement rectiligne alternatif de haut en bas, obtenu au moyen d'une came
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triangulaire. Les deux griffes se mouvant dans une rampe de pénétration, s'engagent en sortant du cadre, dans les perforations latérales du film, en entraînant celui-ci exactement d'une longueur déterminée (longueur utile d'une image) ; ces deux griffes s'éclipsent ensuite immédiatement leur course terminée, pour remonter et reprendre à nouveau l'entraînement du film.
Ce nouveau système d'entraînement supprime entièrement le compresseur à deux rouleaux qui existait à l'appareil modèle 1907. De plus, les deux débiteurs d supérieurs et inférieurs qui forment poulies de renvoi du film à l'entrée et à la sortie du couloir vertical, sont mis directement et uniformément en mouvement par un arbre vertical dont les extrémités sont munies d'un engrenage conique commandant les deux débiteurs u.
3" De deux boîtes magasins b et b' recevant un rouleau de film de 60 mètres environ,embobiné sur les noyaux n. Dans la boîte b supérieure est disposé le filin vierge, celle inférieure b' est la Fig. 2. - Morceau de film.
boîte réceptrice dans laquelle vient s'en, rouler le film au fur et à mesure de son impression.
Ces boîtes sont interchangeables ; ce qui facilite leur substitution en plein jour, lorsque la logueur du film est insuffisante pour 'permettre à l'opérateur de continuer des prises à son gré.
4° D'un viseur v avec mise au point réglable, permettant de diriger exactement le centre du film vers le motif à cinématographier.
Pour charger l'appareil :
La boîte b supérieure contenant le film vierge étant fixée, ainsi que celle inférieure b' réceptrice, on passe le film dans le système perforateur p, puis ensuite dans le débiteur supérieur d muni de dentures s'engageant 'parfaitement dans les trous faits par le perforateur d, sur les 2 bordures du film, en ayant eu soin auparavant de faire ba-culer le compresseur c par la simple pression sur son bouton.
Ce compresseur porte deux rouleaux comprimant le film conbre le débiteur d, celui-ci est mû par des pignons coniques placés du côté latéral des boîtes b et b'. Ces «pignons sont commandes par une manivelle extérieure montée sur l'arbre a.
En actionnant la manivelle, le film est entraîné en dehors du débiteur d, il est alors engagé à la main dans le couloir vertical se trouvant à l'arrière de J'objectif. Pour introduire le film dans ce couloir, on ouvre la porte p et on amène alors le film par un tour de manivelle, dans le débiteur inférieur d,
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qui possède le même dispositif que celui supérieur d, afin d'obtenir un embobinage parfait dans la boîte réceptrice b\
En sortant du débiteur inférieur d, le film est définitivement fixé sur le noyau d'enroulement n de la boîte inférieure b'. L'appareil est alors prêt à fonctionner. Il est bien entendu que la partie du film se trouvant au-dessous de l'objectif n'ayant reçu aucune impression cinématographique est considérée comme inutilisable. Cette partie appelée amorce, dont la longueur approximative est connue, peut être absolument vierge ; c'est-à-dire dépourvue de toute émulsion.
Le chargement et l'amorçage du film sur le noyau inférieur étant terminé, il ne reste plus qu'à faire mouvoir la manivelle qui, tout en actionnant les deux débiteurs d, donne un mouvement intermittent rectiligne au film dans son passage dans le couloir vertical se trouvant en face l'objectif ; et cela au moyen d'un cadre porte-griffes qui reçoit aussi un mouvement alternatif dû à un mécanisme spécial.
L'obturateur de l'objectif reçoit lui aussi un mouvement rotatif continu, qui, étant combiné avec le mouvement alternatif du film, permet à celui-ci de recevoir des impressions cinématographiques d'une régularité parfaite.
La manivelle doit être mue de gauche à droite, avec une très grande régularité et à raison de deux tours par
minute. Cette vitesse permet au film d'enregistrer de 15 à 18 impressions (ou images) par seconde. Pour obtenir des projections cinématographiques parfaites, ces images doivent être projetées sur un écran à la même vitesse initiale que celle qui a servi à impressionner les images sur le film.
Application du sphéroscope en
cinéma tographie.
IfLmlêi J
Fig. 4 Schéma descriptif.
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Collections GAUMONT, ÉCLIPSE, RADIOS, URBAN, etc.
Mise en service chaque semaine d'environ 20.000 mètres de bandes comprenant les nouveautés des principaux éditeurs de films.
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nouveautés de la Semaine
La Fille du Maître d'École
Drame 204 mètres
Le Parc Royal de Caserte
Plein air 88 mètres
La Fête de la Bourgeoise
Comique 125 mètres
Le panier d'oranges
Drame 138 mètres
Le Tribut du riz en Chine
Documentaire 113 mètres
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Nouveau Film ECLAIR
Le Vautour de la Siria
3e Série
Une Évasion audacieuse
Le Vautour et ses hommes ont été surpris par des gendarmes au mo ment où ils dévalisaient un voyageur. Après une courte lutte, le Vautour, malgré ses efforts acharnés, est obligé de s'enfuir laissant aux mains des gendarmes un de ses hommes, blessé au pied. De loin, il assiste impuissant au départ de son compagnon qui est écroué à la prison voisine.
Mais le Vautour est tenace; il n'abandonne pas ainsi ses compagnons. Embusqué derrière des rochers, il attend les gendarmes à leur retour de la ville, les jette à bas de leurs montures et revêt leurs uniformes.
Payant d'audace, il se présente au greffe de la prison et réclame à l'aide de faux papiers le transfert du prisonnier blessé. La ruse est sur le point de réussir et, déjà, son compagnon, étonné de tant d'audace, semble être hors de danger, lorsque le gardien-chef rendu méfiant par le débraillé de l'uniforme du Vautour, refuse de régulariser l'ordre de transfert.
Le Vautour se sentant découvert joue le tout pour le tout : aidé de ses compagons, il bouscule les geôliers ébahis et gagne la campagne.
Longueur approximative : 154 mètres. PRIX : 192 fr. 50.
Mot télégrapta. : ÉVASI.. Supplément p1 virage et teinture : 10 fr.
Affiche en 4 couleurs 120x160, Prix 0 fr. 60.
Société Française des Films ECLAIR
Adresse Télégraphique : CINÉPAR Téléphone : 130-92
Union des Grands Éditeurs de Films
SERVICE DE LOCATION
Adresse Télégraphique :
UNIOFILM
Exploitants î !
Des Films à succès récents, en parfait état, peuvent seuls vous assurer des recettes fructueuses.
Pour Louer les Nouveautés
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VITAGRAPH
AdresseZ'Vous à leur Service de Location :
3, Rue Grétry, Paris
A partir du 1er Novembre, le service sera installé définitivement 17, Faubourg-Montmartre.
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Appareil automatique de précision pour les prises continues des photographies panoramiques ordinaires, stéréoscopiques et cinématographiques, ainsi que pour les prises cinématographiques circulaires et continues avec arrêts et poses au gré de l'opérateur.
Cet appareil consiste en une tête de pied photopanoramique, sur laquelle on peut fixer toutes sortes de chambres noires, sans exception ; même celles qui ne comportent aucune glace dépolie, telles que les détectives, appareils stéréoscopiques et cinématographiques; on peut en outre montrer ces appareils dans toutes les directions désirables, soit horizontalement, en plongée ou dans une direction élevée.
Sans nous arrêter dans les 'descriptions concernant les prises panoramiques ordinaires et stéréoscopiques, nous donnerons un aperçu rapide de la composition de l'appareil utile aux prises cinématographiques et de son fonctionnement basé sur le principe suivant, absolument indispensable aux prises photographiques des panoramas.
Principe. — Quelle que soit la chambre noire employée, le foyer de son objectif (soit plus exactement le point nodal d'émergence de l'objectif) doit toujours être porté dans l'axe du Sphéroscope.
Pour les prises automatiques des pa-
noramas cinématographiques, le Sphéroscope, monté sur trépied très rigide, se compose : d'un socle a muni de trois crochets permettant d'y suspendre le filet fp rempli de matériaux lourds,, afin d'assurer la stabilité complète de l'appareil au point de vue -de sa manipulation et des efforts au vent.
Ce socle emprisonne >une rotule g fixée sur le plateau gradué en degrés pp2, muni d'un pivot ; cette rotule permet 'de niveler rapidement ce plateau au moyen de vis calantes sans être obligé de faire tourner l'appareil photographique supporté.
■Ce plateau est aussi muni d'un disque diviseur cd, qui porte un taquet fixe et un taquet mobile avec lesquels on inscrit l'angle du champ embrassé par chaque impression photographique, comme nous verrons ci-après. En outre, au-dessus se trouve un plateau tournant supportant deux tubes rayonnants et un niveau rotatif n.
A sa partie inférieure se trouve un indicateur de degrés qui vient en aide aux taquets pour l'inscription de l'angle de déplacement divisant en parties égales le panorama à «photographier (mouvement automatique) ; sur les deux tubes y se meuvent deux coulisses od, permettant de déplacer l'appareil photographique à l'avant ou à l'arrière pour disposer le foyer o dans l'axe de rotation du sphéroscope.
Les coulisses od supportent deux sec-
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teurs gradués en degrés, s'inclinant à droite ou à gauche «pour permettre à l'appareil de prendre toutes les inclinaisons désirables.
La mise au point de l'appareil cinématographique étant établie, nous devons avant tout déterminer la longueur du foyer l qui est la distance du point nodal (foyer) de l'objectif à la face émulsionnée du film ; cette longueur qui est généralement connue, permet de repérer extérieurement sur l'appareil cinématographique le «point nodal o.
Cette longueur l combinée avec la longueur horizontale de l'image cinématographique utilisable aux projections, qui est en général de 24 m/m, c'est-àdire moindre que la largeur du film (35 m/m), nous permet de de connaître l'angle exact du panorama que peut embrasser l'image cinématographique. Cet angle étant connu, nous l'inscrivons, une fois pour toutes, sur le disque pp2 au moyen des taquets et de l'index mobile comme nous l'avons dit précédemment ; il s'ensuivra qu'à chaque déplacement du disque contre le taquet mobile, nous embrasserons successivement des champs égaux du panorama.
Nota. — Pour faciliter la mise exacte du foyer o dans l'axe de rotation, nous aurons recours à un système d'index nodal indépendant du sphéroscope, que nous présenterons sur un des tubes y au contre marqué o, nous n'aurons qu'à avancer ou reculer l'appareil photographique au moyen des coulisses jusqu'à
la rencontre du foyer o avec la pointe de l'index nodal.
L'appareil cinématographique étant parfaitement monté sur le sphéroscope et l'angle de déplacement inscrit sur le disque, l'opérateur n'a qu'à filmer le temps nécessaire pour la première partie du panorama qui se présente devant son objectif, il devra alors arrêter l'enroulement du film et déplacer automatiquement son appareil de la valeur de l'angle inscrit sur le disque pp2. Il reprend ensuite l'enroulement du film qu'il arrête à son gré. Il continue cette même opération sur tout le panorama qu'il désire relever.
Le sphéroscope simplifié vient de recevoir l'addition d'un organe de manœuvre d'une grande simplicité, dont la conduite peut être faite par un opérateur quelconque, lorsque l'enroulement du film est commandé par une personne expérimentée.
Ce mécanisme se compose d'une roue d'engrenage hélicoïdal r, fig. 5, fixé à la partie inférieure du plateau tournant supportant les tubes y ; cette roue est mise en mouvement par une vis sans fin commandée directement par une manivelle m. Cette manivelle étant mue à la main à une vitesse très faible, permet au film à impressionner de décrire un cercle partiel ou complet autour du centre de rotation du sphéroscope et à une vitesse dont le rapport est le 1/200" au minimum de la vitesse de la manivelle, (à suivre).
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERQ, 11, Rue Cadet - PARIS
-t^HS^-
JPoiu* cause d'agranefissemenf les Bureaux
ef la Salle de projection sont transférés
INVENTIONS NOUVELLES
401382. — Oito. Boîte avec couvercles de fermeture pour gramophones eu vue d'amortir les bruits parasites.
401386. — Société Deutsche Bioscop G.m.b.H. Synchronisateur pour cinématographes et phonographes combinés.
401498. — Gouade. Dispositif de fonctionnement en synchronisme de phonographes et de cinématographes.
401507. — Piatti Dal Pozzo. Dispositif d'entraînement intermittent des films cinématographiques non perforés et perforés.
401438. — Mme K. Baser. Procédé et dispositif pour le déclanchement de tout obturateur d'objectif dans les appareils photographiques au moyen de cordeaux porte-feu.
401464. — Rieder. Procédé photographique à saupoudrage.
401578. — Thomassin et Nathan. Appareil indicateur destiné ià permettre de faire fonctionner synchroniquement des cinématographes et des gramophones ou autres appareils du même genre.
401580. — Louvet. Appareil d'arrêt automatique des disques et des rouleaux dans les phonographes.
401624. — De Proszynski. Dispositif d'accouplement d'un cinématographe avec un phonographe.
Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS & Ce.
à ANVERS, 70, rue Saint-Jean
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 28 juillet 1909.
Dispositif pour augmenter le rendement des foyers lumineux dans les lanternes à projection n° 216899. De Marc (F.), à Bruxelles.
Machine à couler pour la fabrication de feuilles minces ou de films n° 217103. Farbenfabriken vormans Friedr. Bayer et C°, à Elberfeld (Allemagne).
Cinématographe n° 217169. De Prosnynski (C), à Liège.
Film cinématographique en gélatine n° 216944. Proot (A.), à Bruxelles.
Procédé pour synchroniser le fonctionnement de cinématographes et de phonographes en vue de la production de photographies dites animées parlantes n° 217008.
Raleigh (C.) et Schwobthaler (R.), à Paris.
CINÉMATO GRAPHIE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensoel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-J. Fabri
TURIN (Italie) Via Arcirescovado
1' Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 5 francs
* A. DAVIûNON *•
16, Rue des Écoles == PARIS (Ve) ^-•♦•-^
LOCATION DE FILMS
Films de toutes Marques = Nouveautés ■ Actualités ,
ACHAT
VENTE
LOCATION
►«ÏOa» »>£03C* $«»» */£03»**gf^^Sa3»^^'^Se3»'$Se3»<»6E*8»*
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense
Un programme par semaine 32, Rue Louis=Ie=Grand, PARIS
Téléph. : 274-48 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin Agences à Barcelone
— Bruxelles
— Budapest
— Buenos-Ayres
— Gênes
Agences à Londres
— Milan
— Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
& DERNIERES NOUVEAUTES xf
mm
Le voleur et le cochon (très com.). 133
Le repentir (drame, superbe affiche en couleur) 197
L'homme sandwich et le trottin.
(comique) 71
Les deux frères de lait (drame) superbe affiche en couleurs . . . 231
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Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Amour et politique (dramatique, affiches 0,75 268
Le jaloux raillé (comique) 82
Artillerie italienne 154
A. DRANKOFF
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.) Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Journée de grève (drame-affiche) . . 167 L'homme au sac va dans le monde
(comique-trucs) 116
Le mariage d'Yvonne (drame-affiche) 180
Les souliers du facteur (comique). . 110
La mère de Nana 192
Le Vautour delà Siria (avent.-aff.)
lre série : Le Vautour et l'usurier. 195
2e série : Un mariage mouvementé. 185
3e série : Evasion audacieuse . . . 154
Société Générale des
23, rue de la Michodière, Paris
La Fille du Maître d'Ecole (drame). . 204
La Fête de la bourgeoise (comique) . 125
Le Parc royal de Caserte 88
Le Panier d'oranges (drame) 138
Le Tribut du riz en Chine 92
Industries indigènes de Bornéo. . . 113
Sur les rives de la Corrèze 86
L'agrandisseur électrique 102
On se marie à midi (comique). . . . 145
Revue de l'armée russe par le tzar. . 120
Le concours d'aviation de Vichy. . . 120
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25, Clerkenwell Road, E . C Le missionnaire et la bonne (comédie) 193 La prospérité soudaine de Mme Ginty (comédie) 112
Le dilemne d'un maire (comédie). . . 223 Un mal de dent qui fait sauter (com.) 63
Société des
Etablissements GAUMONT
Cocher, à l'heure (comique) 117
La morue est vraiment trop salée
(comique) 151
Génération spontanée (très comique,
à trucs, recommandé) 103
Représentation troublée (comique). . 98 L'Imagier du Mont-St-Michel (dramatique recommandé) 180
Les chapeaux de dames(jo!i coloriage) 110 L'Indifférente (scène de genre, très gracieuse, virage et teintage 22 m.). 117
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Le fils du fermier (drame-affiches). . 200
La prétendue folle (comique) .... 147
La fin de la terreur (drame) 200
La Course à l'héritage (comique). . . 109
LATIUM-FILMS
Rome via Appia Nuova 77 Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
L'Instinct de l'aveugle (drame). . . . 175
Quittance de loyer (comique) .... 94
Le miracle de la Vierge (émouvant). 122
Le carreau cassé (comique) 111
La vieille servante (affiche) 160
Un camarade ennuyeux 109
Les deux frères (émouvant, affiche). . 166
L'Héritage de Mathieu (très comique) 147
Vers l'immortalité (pathétique). . . . 188
Les bons cigares (comique) 105
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
» MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
38, rue Louis-le- Grand. Paris
Le voleur et le cochon (comique). . . 133 Le repentir (drame), superbe affi.coul. 197 • L'homme sandwich et le trottin (com.) 71 Les deux frères de lait (drame), superbe affiche en couleurs 231
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
Musée cambriolé (comique). .
La Brûlure (dramatique). . .
Miracle d'amour (pathétique).
Fils du marin (dramatique) . .
Un voyage d'amour (comique).
Le joyeux pendu (comique). .
L'amour au buffet (comique). .
Lancement du Danton, 4 juillet
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Le chien de Sylvette (drame). . . . La fille de l'accordeur (drame). . . .
Au Portugal (plein air)
Pauvres gens (drame, superbe affiche) Dans l'Extrème-sud Oranais (pi. air)
Cruelle épreuve (drame)
A la Frontière russo-persane ....
Le Mannequin (comique)
Philémon et Baucis (comique). . . . Alfred est encombrant (comique) . .
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT ) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
La Patrie avant tout 160
Sang balcanique 264
Le vaincu 244
Floriane de Lys 226
Gènes (panoramique) 152
Un héros de l'Indépendance italienne 199
Petits artistes (Chiens) 49
Concours de beauté entre enfants. . . 129
Le bouton 180
Le cauchemar (à paraître) 165
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Les talons tournants (comique). . . . 112
Le truc de M1|e Lydia (comique). . . 149 Excursion aux îles Scilly pendant la
saison des fleurs 101
Le diable et le peintre (Comique). . . 222
YITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Un bon petit cœur 169
Le beau toréador 162
Un gamin qui promet 97
Le secret du chimiste 150
L'enfant trouvée 287
A malin, malin et demi 126
Le serment . . . 1 176
Un drôle de turc 112
L'anniversaire du sportman 127
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N- 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bon état garanti - depuis 0 fr. 30 le mètre. - NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demane
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios =■ * * Perforation - - ■ Développement de Négatifs et de Positifs.
- * * - Virages. - - - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
PETITES ANNONCES
Le prix des petites aunonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre vnnonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
OCCASION
vendre projecteur de Théophile Pathé, en parfait
état, garanti. Valeur 500 fr., pour 300 fr. Cause
double emploi. S'adr. : Decaux, Leysin (Suisse).
ubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 fr. 1.100 litres, 35 francs.
bohines de Self, marchant à 20 ampères l'une et les deux ensemble donnent 40 ampères, pour courant alternatif.
■ vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion. •* Ecrire L. M., au Cine-Journal.
A vendre poste complet Théophile Pathé.
vendre cuves à eau et condensateurs. Charbons, bobines.
Appareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasions.
A vendre Film vierge positif
Très bonnes occasions en appareils complets pour projection.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
vendre, perforeuse Debrie, conjplètement neuve, la voir au bureau.
Hgence Générale du CinémaioppUe
Matériel coinplet & Accessoires pi In? s neufs &> d'Occasion
ZZZZZZZ Vente sur projection ZZZZZZZ
Demander Tarif
et Catalogue
A.. BOlâ
17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =5
=z= Groupes électrogènes == Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
On demande à acheter les opérations du docteur Doyen, lre et 2e série.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
Pour extension, exploitant cinéma en Russie, recherche un associé disposant d'un capital de 25.000 francs liquides. Affaire très sérieuse et de grand avenir.
Eorire direct, (adresse au Bureau).
A vendre lampe et lanterne Blériot.
L'inventeur du Sphéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Journal et les bulletins de Société Française de Photographie et Photo-Revue, désire vendre ou céder licences de ses brevets français et étrangers. Il recherche, en outre, associé avec capitaux, pour donner une plus grande extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de ses brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques et prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Journal ou à M. Auguste Saunier, rue Saint-Amand, à Denain (Nord}.
1 vendre : 1° Un appareil de prises de vues type I* Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2» Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3» — — Pathé;
4» Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
ppareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au point avec six magasins entièrement neufs. A vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser au Ciné-Journal,
On demande à acheter des cônes de projections. On demande à achtter des carters Mallet.
U'recteur-gérant dans important cinéma Paris, au courant de l'exploitation, cherche commanditaire pour monter cinéma dans une colonie française, succès assuré, possède renseignements et introductions. Caissière au courant. Opérateur connaissant à fond prise de vues, projecteur; installation électrique. L. P. S'adresser au bureau du Journal.
A vendre plusieurs écrans, état neuf.
Monsieur Bonas, 17, rue de Lancry, est acheteur __de négatif vierge Eastman ou Lumière.
On demande une jeune fille connaissant l'entretien et la réparation du film.
On demande à acheter d'occasion les filins Napoléon, très bon état. Faire les offres au Ciné Journal.
A vendre film voilé.
rilms à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
On demande à acheter des lampes de projections Pathé ou Urban, 50 ou 100 ampères.
A vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander la liste.
V°iture Charron- Girardot-Woigt 15 cbevaux, 4 cylindres, carrosserie fermée de 2 m. 60 de long. Installation à l'intérieur de la voiture d'un groupe électrogène Aster 7-9 chevaux 1909, magnéto.
Tout en ordre parfait de marche, peut transporter 2,000 kilos.
Voiture seule : 4,500 fr.; complet : 8,000 francs.
IAPOSITIVES A VENDRE.
VUES DE
Japon 5
Madagascar 7
Palestine 8
Suisse 23
Tréport 5
Dunkerque 6
Lyon 5
Lourdes 10
Boulogne 6
Marseille 14
Anvers 3
Bayonne 4
Bordeaux 6
Nice 6
Versailles 4
Cannes 5
Italie 13
Autriche 6
Menton 4
Espagne 11
Pau 8
Biarritz 4
Saint-Malo 3
Dors mon gas 3
Vœux à Saint- Yves . . 5
Sabots de Jésus 4
Comique 18
Inventaire... 2
Divers 4
St-Vincent-de Paul.. 14
Maroc 2i
Jeanne d'Arc 39
Catacombes 30
Lourdes 50
Francs-Maçons 24
M. LUCien PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. — PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DUREAU.
Imp. des Arts Graphiques, C0, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
(§\ Toutes les (Nouveautés (q) Toutes les Actualités
Vues en parfait état.
IS
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
M. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
Fournisseur des premiers Cinématographes de France
aux prix les plus réduits.
Location de Postes complets à forfait
SB
TA F F Jl
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
— ^gf(Près de l'Opéra-Comique)^—
Agent Général, i-eul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
DE TOUTES PROVENANCES
A DEPOSA
^■Filn^VS
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spèc alement pour sa Maison de Rio-de- Janeiro
179, Avenida Central,
pour lee autres Ville du Brésil et de l'Amérique dn Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adressas Télégraphiques : ,
JACOROSA-PARIS - STAFFA-RIO-DE-JANEtRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe qu» d'Affaires se rapportant à la Cinématographe*.
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
Hgjjjp^==Œ^^^^^|i^^^^Bi||0i
SOCIÉTÉ
» DES t
Établisse rue pts
6aaruoot
Capital : 3.000.000 Prs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés C*f f-Mr* Les plus Comiques du Monde entier Jl lll-ll^
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
= LEBET &. CURTI =
TÉ * Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie AoR téL£Ci
-». 277.97-1. PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS francitaly
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITALIE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuinc - - MILAN, 4, via San Vincenzino - GENES, 4, Piazza Serri£lio -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
CINES
FILMS
CINÉMATO- •GRAPHIQUES
PARIS
SCÈNES D'AVENTURES EN 8 SÉRIES
1" Série : LE VAUTOUR & L'USURIER
Longueur approximative : 195 mètres
2' Strie : UN MARIAGE MOUVEMENTE
Longueur approximative : 185 mètres
3' Série : UNE ÉVASION AUDACIEUSE
Longueur approximative : 154 mètres (Affiches en couleur)
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS
Journée de Grève, drame (affiche) 167 mètres
L'homme au sac va dans le monde, conique-trocs- 116 »
Le Mariage d'Yvonne, drame (affiche) 180 »
Les Souliers du Facteur (comique) 110 »
La Mère de Nana, drame (affiche) 192 »
8, Rue Saint-Augustin, 8
Télép. : 130-92 P A RIS Té,ép' : 13°-92
Adresse télégraphique : CINÉPAR-PARIS
nr sj
^j-^y aoui iyuy
M-JOURNAL
Directeur
O. DUREAU
30, RUE BERQÈRE
PARIS
\JW8j>
UN PROGRAMME
n'est jaunis complet, ni susceptible de donner de bonnes recettes, s'il ne comporte les Nouveautés de la
Compagnie des Cinématographes
"LE LION
PARIS - 16, Rue Grange-Batelière, 18 - PARIS
mv^
NOUVEAUX FILMS
L'instinct de l'aveugle (drame émoofut) La quittance de loyer (comique) .
Le miracle de la vierge (pathétique) Le carreau cassé (désopilant) . . .
La vieille servante (dramatique) affiche Le camarade ennuyeux (comique) .
Les deux frères (drame) affiche .
L'héritage de Mathieu (comique) .
Vers l'immortalité (pathétique) . .
Les bons cigares (comique) ....
176 met.
166 met.
POUR* PARAITRE
Le Loup devient berger, dramat. aifiche 210 m» Réconciliation imprévue, comique. . . 138 m.
tavoJ Graiulf de« Oosctriptio détaillées
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
LE VIEIL ORGUE
Longueur approximative : 159 mètres
Lis Mésaventures d'un Détective amateur
Longueur approximative : 119 mètre*
Dsipcs à NEW- YORK et à PARIS-CODRBEVOIE AGENCES à Berlin, Hambourg, Budapest, Vienne, Barcelone,
Milan, Varsovie, etc.
Location de rtlms
66, Rue Rochechouart. — PARIS
Téléphone 166-19
Chaque Semaine
Mètres de Nouveautés
Sr>,
TOUJOURS SENSATIONNEL
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de îilms en Russie
Nouveauté chaque Semaine
£^4i^^i|^^4^4i4i4i4^ Télôqr. PH0T0DRANK0FF-PÉTERSB0URG
^*&**$**^rSm*itS*3K%*%******3fc**
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2« Année. — "N° 53
Août
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DCREAt)
flBOMMEMEHTS :
JFRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. .... . 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
TÉLÉPHONE iei-5«
Le Cinéma & l'Aviation
Echo de Bétheny
'VWW wwv
De quoi parlerais-je aujourd'hui avec chance d'être lu, si ce n'est de la Grande Semaine de Reims où, selon l'antique tradition, l'aéroplane est allé se faire sacrer roi ? Mais il ne m'appartient pas d'empiéter ici sur un domaine réservé à d'autres confrères et de donner à mes lecteurs cinématographiques une chronique d'aviation. Restant dans l'esp- it du journal, je voudrais seulement souligner en quelques mots certains incidents survenus au camp de Bétheny entre les cinrmatographistes elles organisateurs des grandes épreuves. On verra que les rapports entre les représentants des deux jeunes et merveilleuses inventions, ne sont pas encore très heureusement réglés et que M. de Polignac ne semble pas avoir compris le iôle du cinématographe dans le développement des sport0 aériens.
Il paraît que la cinématographie n'est pas une industrie libre, au moins dans une de ses branches nécessaires qui est la prise de vues sportives ou de fêtes publique". Tel est l'avis de M. de Polignac, organisateur patenté de la triomphale entreprise de Reims. « Vous désirez, a-t-il dit en substance aux cinématographistes, prendre des vues de nos épreuves d'aviation et conséquemment en tirer profit. N'est-il pas juste que
vous payiez à notre caisse un droit d'exercer votre industrie au même titre que tous ceux dont vous voyez sur la vaste plaine les cafés, restaurants et autres machines à faire de l'argent. Vous n'êtes pas une nécessité publique. Donc, vous passerez à la caisse car il nous faut de grosses ressources. »
Ainsi parla M. le marquis et la municipalité rémoise opina, tant l'argument lui parut commercial. La redevance fut fixée modestement à trois mille francs.
« une paille » comme vous voyez. Puis, M. le marquis attendit les éditeurs de films, persuadé qu'ils n'auraient pas assez de la vitesse de leurs pieds... panoramiques pour se précipiter à Bétheny.
Ce sont gens à millions pour la plupart anonymes : Allons-y ! pensait-on. Ils ne crieront pas sous les ciseaux du tondeur.
Or, les fabricants de films sont bien allés à Bétheny : quelques-uns même ont royalement satisfait aux prétentions de M de Polignac et la cinématographie s'est enrichie de vues nouvelles pour le plus grand plaisir du public passionné. Mais quelques opérateurs ayant estimé le sacrifice trop lourd, ont pu néanmoins par surprise tourner la manivelle et voilà le droit de ceux qui avaient payé compromis. Que devenait, en effet leur privilège acheté fort cher, puisque tout le monde pouvait travailler librement ? D'où quelques aventures avec les commissaires de police et autres représentants de l'autorité champenoise.
je crois que tout cela devait être évité. M. de Polignac et la ville de Reims se seraient honorés en faisant un geste plus libéral et en ouvrant toutes les portes aux cinématographistes. Ils auraient bien retrouvé par ailleurs les quelques billets prélevés sur nos éditeurs.
Mieux encore. Ils se devaient, au nom même de l'œuvre entreprise, d'appeler à Bétheny pour cette merveilleuse revue des aéroplanes, les cinématographistes qui sont les seuls reporters fidèles, mécaniques, impartiaux, dont l'histoire ait besoin. Tous les journalistes avaient un coupe-fil spécial qui leur permettait d'agir librement et sans frais. Tous les photographes professionnels ont droit à la même faveur. Il conviendrait que le cinéma fut reconnu, au même titre qu'un journal, et passât partout.
On alléguera qu'il appartient à l'industrie. C'est vrai. La presse aussi. Mais toutes les deux servent également le progrès en satisfaisant aux curiosités les plus louables du public, de plus en plus épris de document et de vérité. Les grands quotidiens ont fait beaucoup pour exalter l'amour de l'aviation ; mais dix articles ne valent pas cinq minutes de projection Tous ceux qui ont vu sur l'écran les prouesses de Blériot le savent bien.
Place au cinéma ! C'est le reporter de demain.
G. DUREAU
Le Courant Pratique en Cinématopapliie
Les appareils nécessaires pour - - l'obtention de ce courant - -
^ n n Un Avis sur ces Appareils
Nos lecteurs savent que le courant le plus pratique en cinématographie pour obtenir l'arc parfait est le courant continu, nous chercherons donc dans l'exposé ci-après à leur indiquer seulement le moyen le plus
économique d'obtention de ce courant lorsqu'ils se trouveront devant une distribution d'énergie par courant alternatif.
Il existe, à l'heure actuelle, trois sortes de transformateurs d'énergie en courant continu :
1° Les transformateurs rotatifs (les plus anciens).
2° Les redresseurs électrolytiques.
3° Les convertisseurs Cooper-Hewit à vapeur de mercure.
Transformateurs rotatifs. — Les transformateurs rotatifs sont bien connus des opérateurs cinématographistes. Chacun sait qu'ils nécessitent un appareillage supplémentaire d'un prix élevé. Appareillage consistant en moteur et dynamo dont le rendement moyen atteint péniblement 60 %, rendement très variable suivant les charges. Ces transformateurs sont de plus, d'un entretien coûteux parce qu'ils sont sujets à de nombreuses réparations par suite d'usure des balais et des parties tournantes.
Transformateurs à soupapes électrolytiques ou redresseurs. — Le rendement moyen de ces transformateurs est de 65 %. En dehors de leur encombrement et de leur poids, ils dégagent beaucoup de chaleur qui, s'ajoutant à celle produite par l'arc, rend insupportable le séjour de la cabine. En outre, leurs émanations corrosives sont désagréables au premier chef. L'entretien en est coûteux comme leur prix — le remplacement des acides, la destruction rapide des anodes, etc., etc., ont obligé de nouveaux opérateurs à les abandonner définitivement.
Convertisseurs Cooper-Hewit à vapeur de mercure. — Les convertisseurs sont bien supérieurs aux systèmes précédents, ils s'appliquent le plus facilement à l'exploitation cinématographique et nous prions nos lecteurs de ne pas voir dans l'opinion que nous émettons ici sur leur compte, une idée de réclame quelconque, mais seulement le désir de voir nos amis munis d'appareils excellents, qui leur évitent bien des déboires.
On peut résumer leurs avantages en quelques mots : Ils sont bon marché, peu encombrants, silencieux, d'un rendement moyen de 80 %, de faible poids et d'un entret;en nul.
Avec eux on n'a pas à redouter les superpositions des oscillations de l'arc jointes à celles résultant du déplacement du film ou de l'obturateur.
On a, avec eux, la possibilité d'obsorber 30 à 40 volts sans intercaler de résistance série avec l'arc en se servant d'un inductance de réglage sur l'alternatif primaire. Cette absorption de voltage s'obtient sans dépense supplémentaire d'énergie et permettant un rendement à l'arc de 80 %, alors que le rendement direct en courant continu même n'est que de 50 %.
En comptant le courant à 0 fr. 07 l'hectowatt heure on obtient de la sorte une économie horaire de 0 fr. 35 pour 10 ampères, 0 fr. 70 pour 20 ampères. 1 fr. 15 pour 30 ampères, etc., etc.
Comme ces convertisseurs sont nouveaux et par conséquent peu connus, voici leur description.
Le convertisseur Cooper-Hewit comprend :
1° Une ampoule de cristal renfermant une petite quantité de mercure liquide. Cette ampoule est complètement vide d'air. Elle porte deux électrodes positives en carbone et une électrode négative en mercure. Une électrode auxiliaire, également en mercure, est placée à côté de la précédente et sert à l'allumage du convertisseur. Le courant est conduit aux électrodes par des fils de platine traversant le cristal.
2° Un transformateur de construction spéciale dont le rôle sera expliqué plus loin au c Principe du fonctionnement » et qu'on appelle diviseur de tension.
3° Une carcasse en fer qui supporte le diviseur de tension et un tableau de marbre sur lequel sont disposés l'ampoule, l'appareillage pour la mise en marche, les appareils de contrôle et de mesure qui peuvent être utiles pour la surveillance et le fonctionnement du convertisseur. Le tout forme un ensemble absolument complet, très facilement transportable, qu'on peut placer sur une table ou fixer contre, un mur.
Principe du fonctionnement. — Le
fonctionnement du convertisseur est basé sur ce fait que la lampe à vapeur de mercure ne peut fonctionner que si l'on connecte l'électrode en mercure au pôle négatif de la distribution.
Si donc, on juxtapose deux sources alternatives de façon à réaliser cette condition à l'intérieur d'une ampoule, celle-ci fonctionne comme soupape électrique pour les deux demi-ondes successives, et- on obtient à la sortie du convertisseur du courant continu.
On réalise les deux sources alternatives successives en prenant un transformateur de construction spéciale dont l'enroulement secondaire comporte un point neutre. Ce point neutre divise le transformateur en deux parties, d'où le nom de diviseur de tension. Chacune des parties de ce transformateur travaille alternativement pendant les deux demi-périodes successives.
Le point neutre du diviseur est converti à la barre négative de la distribution, tandis que l'électrode en mercure est convertie à la barre positive du circuit d'utilisation. Les
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deux électrodes positives du convertisseur sont réunies aux bornes du diviseur.
Le courant passe successivement par les électrodes et se trouve redressé à la sortie du convertisseur.
Les ondulations du courant sont atténuées par une bobine de Self qui maintient aussi le convertisseur allumé.
La tension du côté continu est dans un rapport fixe avec la tension alternative à la sortie du diviseur, mais celle-ci peut être modifiée à volonté à la mise en fabrication du diviseur de tension.
Mise en marche du convertisseur.
- La mise en marche du convertisseur est excessivement simple : il suffit de fermer deux interrupteurs et de tourner légèrement une manette pour allumer l'ampoule. Il ne nécessite aucune surveillance et peut être confié aux mains les plus inexpérimentées.
G. Gourdon.
L'AUTO-ALLUMEUR
Cet appareil est basé sur le principe de la commande ou manœuvre d'appareils à distance par électro-aimants.
L'ensemble se compose :
1" D'un interrupteur à électro-aimant servant à l'extinction et à l'éclairage des salles de cinématographe. Cet appareil est placé sur le tableau de distribution
de la salle de machine ou sur celui de distribution du secteur ;
2° D'un coupe-circuit placé sur le bras du carter supérieur, ou sur l'appareil à projection, qui comporte un conducteur en alliage fondant à basse température, faisant partie du circuit de l'électro-aimant ;
3° D'un petit interrupteur servant à faire fonctionner l'ensemble à la main pour le service normal. Cet interrupteur peut être supprimé quand l'appareil à projection est entraîné par un petit moteur, ce qui est presque toujours le cas. La commande de l'Auto-Allumeur est alors faite par le rhéostat du petit moteur automatiquement et en même temps que ce dernier.
Marche de fonctionnement :
La marche électrique employée est celle dite à circuit fermé sur électro-aimant, la seule qui soit absolument de sécurité. Le but recherché est de pouvoir éclairer la salle automatiquement en cas d'accident.
Il faut donc que l'éclairage ait lieu pendant la période de non-fonctionnement de l'Auto-Allumeur.
Au contraire, pour pouvoir produire l'extinction, il faut que l'Auto-Allumeur fonctionne, et sa période de fonctionnement se prolonge pendant la durée de l'extinction soit celle de la projection. Donc la manœuvre est bien simple.
En envoyant du courant au petit mo-
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films [<
DIRECTEURS
Télép. : 215=14 Siège Social : 70, rue du Temple, PARIS Télép. : 215=14 §
Service spécial jvoujt la j&ocation en Province
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
?} Stock 1res important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché-aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
teur qui fait tourner l'appareil à projection, on envoie également du courant dans le circuit de l'électro-aimant de l'Auto-Allumeur. Celui-ci attire son armature qui entraîne l'interrupteur dont elle est solidaire, et la salle est éteinte
Tant que dure la projection, le courant reste donc sur l'électro en même temps que sur le petit moteur.
Quand on arrête le petite moteur, on coupe son courant sur le rhéostat de vitesse, ce qui coupe également celui de l'électro qui, relâchant son armature, réallume la salle.
On voit donc facilement que si pendant la projection, le courant vient à manquer sur le circuit de projection, soit par court-circuit, rupture de câble ou toute autre raison, l'électro ne recevant aucun courant, cesse de fonctionner, et lâchant son armature réallume la salle. De même si le film s'enflamme, la chaleur produite par sa combustion entraîne la fusion du conducteur placé sur l'appareil ou le carter, et le courant de l'électro se trouve coupé. Le résultat est donc le même dans les trois cas, coupure du courant à la main, arrêt du courant dans le circuit de projection et incendie du film. On ne peut reproduire l'extinction de la salle qu'une fois le service rétabli normalement.
■La cabine peut donc être anéantie complètement que l'éclairage de la salle est toujours assuré.
Autre avantage. — La canalisation ordinaire qui relie la cabine au tableau de machine ou de secteur et servant à l'éclairage de la salle est supprimée et remplacée par deux petits fils fins, l'appareil ne consommant que 20 Watts, soit 0 8 ou 0 3 ampères sous 70 ou 110 volts.
Donc économie de câble, dont le prix est bien souvent supérieur à celui de l'Auto-Allumeur.
Pour les postes provisoires dans les salles de théâtre, concert, etc., la distribution se fait sur un tableau placé sur la scène et pour l'éclairage et l'extinction, il faut relier la cabine à la scène par des câbles, ou mettre un employé pour en assurer le service.
Avec l'Auto-Allumeur en dix minutes et sans aucun changement à l'installation, on assure le service.
Il suffit de retirer un fusible du coupe-circuit de la salle ou un câble d'un interrupteur, de placer à proximité l'Auto-Allumeur et le relier aux deux bornes libres.
Il ne re^te plus qu'à relier l'électro de l'Auto-Allumeur à la cabine au moyen d'un fil souple ordinaire
Cet appareil est d'autant plus utile, que beaucoup d'installations électriques ne sont pas bien comprises pour la manœuvre des appareils. Dans bien des cas, le câble servant à la projection sert également à l'éclairage de la salle, la distribution étant faite sur le tableau
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de la cabine, de sorte qu'en cas d'arrêt de courant sur ces câbles, court-circuit, etc., le non fonctionnement de l'un entraîne celui de l'autre, partont plus de projection ni de lumière. C'est là que commence la panique.
Le fonctionnement de l'Auto-Allumeur est absolument garanti, d'autant mieux qu'il ne comporte aucun levier, pivot, pièces à frottement, etc.
Il se fait pour tous voltages et genres de courant, ainsi que toutes intensités.
E. SCHNEIDER
Secret, du Syndicat des Opéra'eurs-cinématographistes. ^-•♦•-^
Fantaisie Cinématographique
LOGIQUE ADMINISTRATIVE « M. le Préfet réglemente. »
L'Ingénu. — M. le Préfet, une collision vient de se produire à Longjumeau, entre deux trains. Il y a 12 morts. S >lliciterez-vous un décret qui interdise en France l'usage des chemins de fer ?
M. le Préfet. — Evidemment non !
L'Ingénu. — M. le Préfet, un automobile vient d'ccr.ser une vieille dame et deux enfants. Supprimerez-vous l'automobilisme ?
M. le Préfet. — Vous n'y pensez pas.
L'Ingénu. — M. le Préfet, un gamin
de cinq ans vient d'être carbonisé dans son lit en jouant avec des allumettes. Que comptez-vous faire ?
M. le Préfet. — Rien, et ce sera déjà beaucoup.
L'Ingénu. — M. le Préfet, un ballon a pris feu à la Garenne-Colombes, menaçant la vie de vingt personnes. Quelles mesures prendrez-vous contre l'aerostation ?
M. le Préfet. — Aucune. Notre avenir est dans l'air. . .
L'Ingénu. — M. le Préfet, un accident est survenu dans un cinématograiphe- Ihôâtre. Allez-vous intervenir ?
M. le Préfet. — Excusez-moi. Je suis très occupé . . .
FlLMO.
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L'AVENIR DE L'AÉROPLANE Dévoilé par Edison
Notre confrère, le Daily Mail, publie, clans son supplément tout entier consacré aux choses de l'aviation, une opinion, autorisée entre toutes, sur l'avenir de l'aéroplane, celle de M. Edison. Voici comment l'illustre inventeur américain prévoit les développements futurs de ce sport nouveau :
Nous avons à envisager la navigation aérienne d'une façon â laquelle nous n'aurions jamais pu songer. Dans dix ans, les machines volantes serviront à la poste.
Elles porteront aussi des passagers. Elles iront à la vitesse de 160 kilomètres à l'heure. Il est imposssible d'en douter. Tout ce qui n'est pas déraisonnable sera accompli. La machine volante, qui réussira au point de vue commercial, n'est pas une absurdité. Elle viendra.
Ces machines postales seront petites, aussi petites qu'elles pourront l'être pour faire leur travail. Plus elles seront petites, moins elles offriront de résistance à l'air. Mais elles seront pourvues de moteurs puissants et atteindront une grande vitesse, 160 kilomètres à l'heure au minimum. Il est même possible qu'elles aillent beaucoup plus vite. Un voyage aérien ne ressemble pas à un voyage sur terre. L'air offre comparativement peu de résistance. Donnez la force motrice à un appareil et vous pouvez atteindre presque n'importe quelle vitesse. Mais si rapide que soit la machine volante,
elle ne portera jamais de poids très lourds. Elle servira à la poste, mais non pas au transport des marchandises.
Ce que je reproche au type aéroplane de machine volante, c'est d'être une machine de sport. Le problème de l'aviation, à l'heure actuelle, comporte 75 pour cent de machine et 25 pour cent d'homme. Cela ne devrait pas être. L'appareil qui doit réussir au point de vue commercial doit être un appareil que tout homme intelligent doit apprendre à diriger dans un temps raisonnable ; quand il aura appris, l'action de l'appareil doit être certaine, sûre. Peu de chose ou même rien ne doit être laissé à l'habileté personnelle du pilote. Et ce doit être une machine qui puisse sortir chaque fois à l'heure fixée sans s'occuper de l'état de l'atmosphère.
Si je devais construire une machine volante, je m'arrangerais de façon à la faire porter par un certain nombre de plans inclinés tournant rapidement, le résultat étant de soulever l'appareil par la compression de l'air entre les plans et la terre. Une machine de ce genre quitterait le sol comme le fait l'oiseau. Puis j'assurerais la marche en avant au moyen d'une hélice.
Je crois que l'on parviendra à découvrir un moyen de transmettre sans fil l'énergie électrique de la terre au moteur d'une machine en plein vol. Je ne sais pas comment cela se fera, mais il n'y a aucune raison de le croire impossible; donc ce sera fait quelque jour. Naturellement, si cette découverte était faite demain, la question de la force motrice pour le vol aérien serait immédia-
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ment résolue. Il n'existe pour ainsi dire aucune limite à la force dont l'on pourrait doter un appareil, donc aucune limite à la vitesse que l'on pourrait atteindre. Mais jusqu'à cette découverte, les aviateurs devront se contenter d'un moteur à explosions. Mais même ces moteurs à explosions sont susceptibles de grands perfectonnements.
Actuellement, on se sert d'essence. L'essence explose bien, mais d'autres substances lui sont supérieures sous ce rapport. J'ai entendu dire l'autre jour que quelqu'un expérimentait l'acide picrique. Si l'on réussit avee l'acide picrique, ce sera un grand pas de fait en ce qui touche à la puissance des machines volantes Et un de ces matins en ouvrant nos journaux, nous lirons que quelqu'un a réussi avec l'acide picrique ou une autre substance, et a exécuté quelque petite chose qui transformera la machine volante et d'un joujou sportif en fera un succès commercial.
Pour la Liberté de la
Photographie Anecdotique
Nous donnons ici par anticipation un chapitre de la Relation que la Commission de la Société Photographique Subalpine a préparée sur son « Questionnaire » publié en 1908, dans le but d'établir par référendum les fondements d'uue future législation photographique et les usages photographiques les plus connus.
Pas un des écrivains de droit, italiens ou étrangers, qui ont examiné la question dont
il s'agit, n'a soutenu ouvertement ce qui semble à nous une vérité patente : que l'appareil photographique lorsqu'il est employé à reproduire les scènes et les événements de la vie contemporaine, et les personnes telles qu'elles nous apparaissent dans les rues publiques, doit être considéré comme une aide pour les yeux et pour l'esprit, presque comme un remplaçant pour eux; de manière qu'il devrait être permis de reproduire tout ce qu'on voit en un lieu public, et qu'il devrait être défendu ensuite de publier ce document de notre vue, de la même façon qu'il est défendu de publier tout autre document ou nouvelle, seulement lorsqu'ils peuvent porter dommage ou faire injure à autrui.
Si quelqu'un d'entre ces Messieurs a soutenu que les limites de la liberté de photographier doivent se rechercher et se trouver exclusivement dans les droits strictement personnels qui protègent l'intégrité morale de la personne qui est photographiée sans sa volonté (droit générique de liberté, droit à la défense de l'honneur, du décorum), la plupart des écrivains et la jurisprudence actuelle ont cru découvrir, en suivant la voie d'une partie de la doctrine allemande et de la moderne jurisprudence française, un véritable et précis « droit à sa propre image » considérée comme une chose patrimoniale ou comme un quid juris et facti à soi appartenant, protégeable et protégé par la loi, et ils ont ainsi établi la plus absolue défense légale à la faculté de photographier qui que ce soit sans sa permission, en considérant cela en substance presque comme
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Le Sphéroscope Ate Saunier
Nouvelles applications et nouveaux systèmes des prises de vues cinématographiques des panoramas circulaires et continus.
(Suite et fin)
Fig. 5.
Appareil pour les prises cinématographiques des panoramas circulaires continus.
Sphéroscope simplifié.
NOTA : Afin de faciliter la lecture de cette figure ;
1° Nous avons supposé l'objectif en dehors de la boîte cinématographique, pour la compréhension de la mise de l'index nodal sur le foyer ;
2° Le système de fixation de la boîte, tel qu'il est représenté, peut être fait inversement, dans le sens longitudinal; c'està-dire du côté de l'objectif, afin de faciliter le chargement et le déchargement des boîtes à films en plein jour.
bel-.
Par la combinaison de ces deux mouvements, c'est-à-dire par l'enroulement rapide et continu du film et par le mouvement de rotation très lent imprimé par la manivelle, on obtient ainsi sur le film une impression cinématographique circulaire et continue, dont le rapport considérable entre ces deux genres de
vitesses permet à l'opérateur de bien diriger son appareil. De plus, la l'acuité de ralentir ou arrêter complètement le mouvement de rotation du sphéroscope permet à l'opéxateur de clnématographier 'pendant un certain laps de temps et suivant un appréciateur « du Beau » les parties les plus intéressantes, du pa-
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Fig. 6
Foyer de l'objectif en avant de l'axe de rotation (Anciens appareils)
norama se déroulant autour de lui ; l'opérateur n'ayant qu'à suivre du regard la direction de son objectif.
A cet effet, l'appareil photographique utilisé est muni à sa partie supérieure de deux index x de direction démontables, fixés en Alidade dans la direction centrale de l'objectif.
Il s'ensuit qu'on obtient des impressions cinématographiques continuesr tout en ayant l'avantage de filmer plus en détail, les parties les plus attrayantes animées et inanimées qui peuvent se présenter dans tout le panorama.
Avec ce mouvement de rotation continu, il n'existe aucune complication mathématique, le système à taquets décrit précédemment étant entièrement supprimé.
Le point capital est de faire coïncider parfaitement le point nodal (foyer de l'appareil utilisé) avec le centre de rotation du sphéroscope : principe fondamental sans lequel il est impossible d'obtenir des projections cinématographiques parfaites.
En général, toutes les prises cinématographiques qui ont été faites jusqu'à ce jour ont été relevées avec objectifs ayant leur foyer en dehors du centre de rotation, contrairement au principe précité.
D'où l'impossibilité d'obtenir des juxtapositions parfaites dans tous les plans successifs photographiques, par suite des variations constantes et infinies des angles de prises, ce qui donne aux projections cinématographiques des images surchargées et incomplètes, comme nous le démontre l'exemple ci-après.
Exemple. — Prenons, au moyen d'une chambre noire à glace dépolie, ayant son foyer en avant du centre de rotation qui est généralement l'axe de l'écrou du congrès, c'est-à-dire l'axe du trépied, et relevons avec cette chambre deux clichés panoramiques consécutifs par un simple déplacement de rotation en nous guidant par la glace dépolie ; agrandissons amplement ces deux clichés sur un papier sensibilisé quelconque ; essayons ensuite de raccorder cette partie de 'panorama.
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Fig. 7
Foyer de l'objectif en avant de l'axe de rotation (Anciens appareils)
Nous remarquerons que les divers plans ne peuvent se prêter au raccordement des deux agrandissements, car
les premiers plans empiètent sur les derniers et, de plus, une parcelle de tous les plans secondaires et autres échappe à la prise.
On conçoit «parfaitement, comme il est dit précédemment, qu'étant donné la multiplicité des déplacements pour les prises cinématographiques, on ne puisse obtenir que des projections brouillées, semblables à ce que l'on appelle le « flou » en photographie.
Enfin, nous pouvons, avec le sphéroscope simplifié, relever avec précision et sans difficulté toutes sortes de vues cinématographiques circulaires et continues, dont les projections reproduiront exactement tout ce que la vue de l'opérateur peut embrasser rapidement autour de lui, tout en lui permettant de s'extasier plus longuement sur les objets ou les scènes animées les plus attrayantes qui 'peuvent se présenter à son regard.
Démonstration théorique venant à l'appui de l'exemple précité.
Relevés panoramiques au moyen des anciens appareils portant le foyer aes objectifs en avant du centre de rotation.
Pour la compréhension des divers re\ levés photograplrques, nous n'admettrons dans le panorama à prendre que trois 'plans successifs et très saillants que nous supposons être des masses quelconques dont les hauteurs vont en croissant du premier au dernier plan, afin d'obtenir sur les clichés l'impression de la partie saillante dépassant chacune de ces masses ; et cela sans tenir compte des plans secondaires et infinis se trouvant entre chacune d'elles.
1° Raccordement sur le 1er plan (fig. 6).
Après avoir impressionné sur notre cliché la première 'prise (traits mixtes), tout en ayant préalablement pris un point de repère s sur la première masse (1e- plan) en vue du raccordement sur ce point, nous déplaçons notre chambre noire {comme il a été dit précédemment dans l'exemple) de façon que le
£à^ej-..Q—f
Fig. 8
Foyer de l'objectif dans l'axe de rotation Sphéroscope
point s soit reproduit à nouveau sur la glace dépolie ; nous impressionnons
alors notre deuxième cliché (deuxième prise traits pleins).
Ensuite, si nous voulons raccorder les deux agrandissements exécutés avec ces deux clichés uccessifs, nous constatons sur chacune des masses une surcharge (parties doubles hachures) croissant proportionnellement avec leur éloignement du foyer de l'objectif.
2° Raccordement sur le dernier plan
Ce genre de raccordement est encore plus défavorable que celui décrit précédemment. En effet, nous constatons dans ce raccordement des manquants de prises (teintes noires) croissant prorapprochant du côté de l'objectif, inverportionnellement sur chaque plan en se sèment au raccordement exécuté sur le premier plan.
3° Raccordement sur un plan secondaire quelconque.
Les deux genres de raccordements précédents nous permettent de déduire facilement que si le raccordement a lieu sur un plan intermédiaire, il en résultera que les plans avant auront des manquants et ceux arrière seront surchargés.
4° Raccordements parfaits sur tous les plans successifs avec l'emploi du sphéroscope (fig. 8).
On conçoit aisément que le foyer o et l'axe de rotation d'une chambre noire se confondant dans un même plan vertical, tous les déplacements successifs de cette chambre nous donneront des clichés parfaitement juxtaposés, puisque le lieu d'origine des angles de ces déplacements est également le même point de naissance des rayons d'émergence de l'objectif (appelé point nodal d'émergence des î ayons lumineux.)
Aug. SAUNIER.
un vol fait à la personne, à ses caractéristiques intrinsèques, à son propre corps.
Il semble vraiment que l'erreur où tombent nos oppositeurs est de ne pas s'apercevoir que ce prétendu nouveau droit n'est, pour répéter les paroles de M. E. Piola- Caselli : « qu'une forme logique ou, pour s'exprimer autrement, une manière de présenter la construction juridique des susdits droits personnels offensés par l'effet d'une reproduction non autorisée de l'image.
Ces Messieurs regardent la question sous un point de vue abstrait, pour ainsi dire, et ils s'obstinent à déclarer que l'image est comme une partie de nous-mêmes, la manière dont nous existons par rapport aux autres, la preuve, l'apparence, le sceau de notre personnalité; parfois, comme pour les modèles et pour les « pbénomènes vivants », c'est une source de gain, de manière qu'elle a tous les caractères de la propriété personnelle, et qu'elle est violée si on la copie et si on la publie sans le consentement de la personne photographiée.
On pourrait répondre que tout ce raisonnement se base sur l'erreur de croire que l'image est une « chose », tandis qu'en réalité elle ne l'est pas. L'image par elle-même n'existe que lorsque et parce que quelqu'un autre la perçoit. Ce n'est pas là un attribut à nous, mais c'est la reproduction dune apparence de nous dans les yeux et dans l'esprit des autres; pour parler vulgairement, si nous étions tous aveugles, personne n'aurait sa propre imag^. Notre portrait donc existe par une vertu qui n'est pas en nous, par vertu d'une sensation d'autrui,
à laquelle, à la rigueur, nous sommes étrangers; et il n'est pas exact de soutenir que c'est une chose exclusivement à nous, quand pour la produire nous devons recourir à d'autres. A plus forte raison ce raisonnement doit être compris lorsque la photographie donne une simple sensation que personne ne peut défendre, et se manifeste en une œuvre qui est le fruit de notre travail, de notre goût artistique et dz notre habilité technique, un produit de notre esprit enfin, comme l'est en effet la reproduction d'une scène de la rue, d'un groupe, d'un cortège, surtout lorsqu'elle est faite dans un but artistique et comme souvenir d'un lieu ou d'un événement.
On peut ajouter encore que, sauf des cas exceptionnels de personnes célèbres — cas dont on a parlé ailleurs — celui qui photographie une scène « de genre » n'a pas en général l'idée de reproduire les individus comme tels, mais plutôt l'ensemble du spectacle comme une chose curieuse et digne de mémoire, et il considère les personnages comme des auteurs, comme des « masques », comme des « species », et non comme des « persome » sujets de droits très personnels, de manière que, ne voulant pas, il n'offense pas leurs droits protégeables et protégés par des lois d'un caractère strictement pénal.
Et il ne peut pas non plus offenser leur droit patrimonial ou d'intérêt, car il est impossible d'imaginer un dommage quelconque qui dériverait immédiatement du fait d'avoir dirigé sur ces personnes l'objectif d'un appareil photographique.
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VENTE ET LOCATION
LEVALLOIS-PERRET ** I2S, Rue du Bois
Aussi, même en suivant l'opinion — si peu solide — des contradicteurs, le dommage, c'est-à-dire la violation d'un droit, ne peut naître que de l'emploi du document photographique, non de sa formation, laquelle, en toute hypothèse, constituerait une « cogitatio », une tentative non condamnable, à peu près comme un faux d'écriture privée dont on ne se servirait jamais.
Mais ce n'est pas sur ce champ que la question doit être discutée. Il est inutile et même dangereux de chercher à adapter des théories incertaines à des faits nouveaux qui ne les comportent qu'avec peine. La vérité pratique est que ee « droit à l'image » ne peut être invoqué et n'a été é'.abli que pour protéger le décorum, la réputation et l'intérêt de la personne photographiée, laquelle, sans doute, a le droit de ne pas être injuriée ou lésée par des photographies qui pourraient lui nuire moralement ou financièrement, lorsqu'elles seraient rendues publiques ou même communiquées à une seule personne.
Ce sont donc là des questions qui rentrent dans le vaste champ des droits patrimoniaux ou du droit à l'honneur, et qui n'ont absolument pas besoin, pour être résolues selon la loi, l'équité et la pratique, d'un « droit à l'image », droit d'une conception si étrange et si douteuse et d'une portée qui heurte si irrémédiablement une habitude universelle pacifique et invétérée. Cette habitude s'est établie sur l'idée que, lorsque notre image est volontairement exposée au public dans les rues et sur les places, elle devient de raison publique et
que personne ne peut être empêchée de la reproduire. De la même manière qu'il n'est ni permis ni possible d'interdire à un peintre de retracer par cœur les traits d'une personne qu'il a vue dans la rue, il n'est pas possible ni permis d'interdire dans nos pays de saisir par une instantanée un passant (ou une scène de la rue) qui, vu par moi, peut être vu par mille autres personnes, et qui, par le seul fait d'être dans la rue, montre qu'il n'a aucune difficulté à se laisser voir, et qu'il lui est tout à fait indifférent d'être vu par mon œil ou par celui de mon block-notes, et d'être rappelé par mon esprit ou par la pellicule photographique.
On ne peut penser, par conséquent, qu'il puisse exister une loi qui défende la photographie instantanée et anecdotique, soit parce qu'elle serait ridicule et contraire à nos mœurs, soit parce qu'elle serait inapplicable pratiquement. Cette loi conduirait logiquement à la défense mahométane de toute œuvre d'art figuratif, qui aurait pour but la reproduction de la figure humaine.
(A suivre) Attilio Lavagna.
(Photographia ArtisticaJ.
INVENTIONS NOUVELLES
401717. — Hammond. Dispositif stabilisateur pour les pellicules de? appareils employés pour l'exposition de vues animées. 401806. — Gardy. Style pour machines parlantes.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Bœttcher fils, ingénieurconseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris.
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERO, 11, Rue Cadet == PARIS
Pour cause d'agrandissemenf les Bureaux
et la Salle de projection sont transférés
ECHOS
Pour prendre date.
Le Cinéma-Eclair, rue Saint-Augustin, 8, dont on connaît les efforts artistiques, réserve à sa clientèle deux œuvres qui feront sensation sous quelques semaines. L'une qui portera le titre fameux « Les Mystères de Paris » s'inspire, par un scénario synthétique, des prodigieuses aventures du roman populaire d'Eugène Sue. La tâche de l'Eclair n'était pas menue de tirer un drame simple et compréhensible des nombreux volumes dans lesquels s'étale la prodigieuse fertilité d'Eugène Sue : disons qu'elle y est arrivée et que l'œuvre est de tous points réussie. Il nous faudra en reparler... comme aussi d'une autre vue hautement artistique, puissante et harmonieuse — telle une symphonie — et qui s'appellera Beethoven.
La semaine de Reims.
Parmi les maisons d'édition qui ont pu prendre les vues d'aéroplanes à Bétheny, citons — pour information simple — Gaumont, Eclipse, Pathé frères et Raleigh et Robert qui, toutes ont rivalisé d'habileté et de qualité.
L'Ecran idéal.
N'est pas celui qui, avec un éclairage relativement faible, donne plus de luminosité que les autres? Il paraît, si l'on en croit le docteur Hans Lehmann que ce serait un écran à surface métallique (en bronze d'aluminium) douze fois plus lumineux que les autres.
inematographen-u.Licht- EffeM-GeselIschaFr.
BERLIN S. ïï. Jffargrafenstrasse, 91
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Bénéfice ! !
Si vous employez régulièrement notre COMPTE -FILM, d'un
Fonctionnement irréprochable .
Prix de l'Appareil complet avec = enrouleuse =
francs seulement
Vous ne devez pas parler de la longueur d'un Film ou d'un programme sans avoir mesuré ce Film ou ce programme avec
NOTRE COMPTE - FILM
-efe.
A. DAVIONON
16, Rue des Écoles == PARIS (Ve)
LOCATION DE FILMS
Films de toutes Marques » Nouveautés « Actualités
— ACHAT - VENTE - LOCATION
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FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense Un programme par semaine
32, Rue Louis=Ie=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin Agences à Barcelone
— Bruxelles Budapest
— Buenos-Ayres
[Gênes
Agences à Londres
— Milan Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
^ DERNIERES NOUVEAUTES xf
Le voleur et le cochon (très com.). 133
Le repentir (drame, superbe affiche en couleur) 197
L'homme sandwich et le trottin.
(comique) 71
Les deux frères de lait ('drame) superbe affiche en couleurs . . . 231
L'enfant adoptif (comique)
Un drame à Messine (drame) superbe affiche en couleurs 134
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Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
11. rue Saint-Augustin, Paris Amour et politique (dramatique, affiches 0,75. . . 268
Le jaloux raillé (comique) 82
Artillerie italienne 154
A. DRANKOFF
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.)
Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar, 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le mariage d'Yvonne (drame-affiche) 180
Les souliers du facteur (comique). . 110
La mère de Nana 192
Le Vautour delà Siria (avent.-aff.)
lre série : Le Vautour et l'usurier. 195
2e série : Un mariage mouvementé. 185
3e série : Evasion audacieuse . . . 154
La marchande de violettes (drameaffiche) 195
Le sportman excentrique (comique) . 110
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
L'enfant du Veuf (drame) 148
Le fiancée de Mlle Durand (comique) 132 Les fêres de Poltawa, en présence de
S. M. le Tzar 110
De Brème à New-York 230
La Fille du Maître d'Ecole (drame). . 204
La Fête de la bourgeoise (comique) . 125
Le Parc royal de Caserte 88
Le Panier d'oranges (drame) 138
' Le Tribut du riz en Chine 92
Industries indigènes de Bornéo. . . 113
Sur les rives de la Corrèze 86
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25, Clerkenwell Road, E . C
Le missionnaire et la bonne (comédie) 193
La prospérité soudaine de Mme Ginty
(comédie) 112
Le dilemne d'un maire (comédie). . . 223
Un mal de dent qui fait sauter (com.) 63
Société des
Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
57-59, rue Saint-Roch, Paris La leçon de bicyclette (très comique) 90 J'ai perdu 10 sous (très comique) virée
entièrement 123
Le Duel (charge comique; 130
La lune dans ton tablier (film colorié très finement) 118 M. Coloriage
12 M. Virage 130
La légende des phares (Affiche, pellicule virée en entier, drame recom. 232 Ventilateurs ambulants (très comique,
recommandé) 61
Les Châteaux de la Loire (très jolies photogr.) Virage et teintage : 121 m. 147
Charles HELFER
22, rue Sainl-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Le fils du fermier (drame-affiches). . 200
La prétendue folle (comique) .... 147
La fin de la terreur (drame) 200
La Course à l'héritage (comique). . . 109
LATIUM-FILMS
Ronie via Appia Nuova 77 Spartacus, grand film artistique tiré i de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
La vieille servante (pathétique-affiche) 160
Un camarade ennuyeux (comique). . 109
Les deux frères (émouvant, affiche). . 166
L'Héritage de Mathieu (très comique) 147
Pour paraître :
Vers l'immortalité (pathétique). . . . 1$8
Les bons cigares (comique) 105
Le loup devient berger (dramatique,
affiche) 210
Réconciliation imprévue (comique) . 138
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILLE D'OR ^Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand, Paris
L'enfant adoptif (comique) 162
Un drame à Messine (drame). Superbe ^affiche en couleurs. . . û . . . . 134 Le voleur et le cochon (comique). . . 133 Le repentir (drame), superbe affi.coul. 197 L'homme sandwich et le trottin (com.) 71 Les deux frères de lait (drame), superbe affiche en couleurs 231
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
Musée cambriolé (comique) 106
La Brûlure (dramatique) 153
Miracle d'amour (pathétique). . . . 172
Fils du marin (dramatique) 102
Un voyage d'amour (comique). . . . 177
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
La Hollande pittoresque 143
Le chien de Sylvette (drame). . . . 154
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
Dans l'Extrême-sud Oranais (pi. air) 118
Cruelle épreuve (drame) 190
A la Frontière russo-persane .... 100
Le Mannequin (comique) 116
Philémon et Baucis (comique). . . . 146
Alfred est encombrant (comique) . . 160
FILMS AQUILA
(RALEIGHT & ROBERT ) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
La Patrie avant tout 160
Sang balcanique 264
Le vaincu 244
Floriane de Lys 226
Gênes (panoramique) 152
Un héros de l'Indépendance italienne 199
Petits artistes (Chiens) 49
Concours de beauté entre enfants. . . 129
Le bouton 180
Le cauchemar (à paraître) 165
16, rue Sainte- Cécile, Paris
Boireau apprend la danse (comipue) 132
Le singe échappé (comique) .... 115
Les patins automobiles (comique). . 180
Les talons tournants (comique) ... 112
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Pris à son propre piège (Lithographie
en couleurs) 290
Le vieil orgue 159
Les mésaventures d'un détective
amateur 119
Un bon petit cœur 169
Le beau toréador 162
Un gamin qui promet 97
Le secret du chimiste 150
L'enfant trouvée 287
E. G. Clément *
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : F1LMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne No 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Filmsd'Occasion bonétatgaranti
- depuis 0 fr. 30 le mètre. -
NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios * - - Perforation - * - Développement de Négatifs et de Positifs.
- « - - Virages. - . . -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
PETITES ANNONCES
Le prix des petites aunonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre vnnonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
OCCASION
vendre : Enrouleuse à pince, Enrouleuse à bobines, presse à coller, Saturateur à éther, Tableau de distribution, Cabines.
ui veut acheter un poste Pathé frères complet, à croix de Malte baignante dans 1 huile et cabine. Groupe électrogène 6 HP et sa voiture. — Ciné- Journal, 30, rue Bergère.
In demande emplacement pour exploitation cinématographique à Paris, quartier populaire. — Ciné- Journal, 30, rue Bergère.
vendre projecteur de Théophile Pathé, en parfait état, garanti. Valeur 500 fr., pour 300 fr. Cause double emploi. S'adr. : Decaux, Leysin (Suisse).
Tubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 fr. 1.100 litres, 35 francs.
A bohines de Self, marchant à 20 ampères l'une et ^ les deux ensemble donnent 40 ampères, pour courant alternatif.
■ vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion.
Ecrire L. M., au Cine-Journal.
A vendre poste complet Théophile Pathé.
■ vendre cuves à eau et condensateurs. Charbons,
bobines.
■ ppareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf.
Bonnes occasions.
A vendre Film vierge positif
Très bonnes occasions en appareils complets pour projection.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
vendre, perforeuse Debrie, complètement neuve, la voir au bureau.
f Hpce Générale tu Cinémaiograpne |
Matériel complet & Accessoires Films neufs & d'Occasion
Vente sur projection ZZIZZS
Demander Tarif
et Catalogue
Installations Complètes de Prix des = Cinémas à Forfait. =
plus réduits == Groupes électrogènes __ Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
A. BON A
Jl 17, Rue de Lancry, 1T. - PARIS J
n demande à acheter les opérations du docteur Doyen, 1" et 2e série.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
Pour extension, exploitant cinéma en Russie, recherche un associé disposant d'un capital de 25.000 francs liquides. Affaire très sérieuse et de grand avenir.
Ecrire direct, (adresse au Bureau).
A vendre lampe et lanterne Blériot.
L'inventeur du Sp/iéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Journal et les bulletins de Société Française de Photographie et Photo-Revue, désire vendre ou céder licences de ses brevets français et étrangers. Il rechercbe, en outre, associé avec capitaux, pour donner une plus grande extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de ses brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques et prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Journal ou à M. Auguste Saunier, rue Saint- Amand, à Denain (Nord).
A vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à grilles Lumière : 3° — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
ppareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au point avec six magasins entièrement neufs. A vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser au Ciné-Journal,
On demande à acheter des cônes de projections. O" demande à acheter des carters Mallet.
Directeur-gérant dans important cinéma Paris, au courant de l'exploitation, cherche commanditaire pour monter cinéma dans une colonie française, succès assuré, possède renseignements et introductions. Caissière au courant. Opérateur connaissant à fond prise de vues, projecteur; installation électrique. L. P. S'adresser au bureau du Journal.
A vendre plusieurs écrans, état neuf.
On demande une jeune fille connaissant l'entretien et la réparation du film.
O'idemande à acheter d'occasion les films Napoléon, très bon étal. Faire les offres au Ciné Journal.
A vendre film voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
On demande à acheter des lampes de projections Pathé ou Urban. 50 ou 100 ampères.
A vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander la liste.
Voilure Charron- Girardot-Woigt 15 chevaux, 4 cylindres, carrosserie fermée de 2 m. 60 de long. Installation à l'intérieur de la voiture d'un groupe électrogène Aster 7-9 chevaux 1909, magnéto.
Tout en ordre parfait de marche, peut transporter 2,000 kilos.
Voiture seule : 4,500 fr.; complet : 8,000 francs.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi -Mensuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-J. Fabki
TURIN (Italie) Via Arcirescovaûo
1" Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 5 francs
CHASSE
AVENDRE braque Bleus d'Auvergne, mâle et femelle, issus Pointer et Bleus d Auvergne, âgé de 3 mois.
S'adresser à M. Châtelain, 109, avenue de Bry, Le Perreux (Seine).
M. LUCien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancier» chef du Bureau des Etudes de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
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HISTOIRE DON BALLON ALLEMAND d'un flppanil Cinématographique
POLICE RUSSE
'VVVWWVW
Nos lecteurs n'ont sans doute pas oublié qu'un ballon allemand ayant passé la frontière russe, il y a vingt jours, tut criblé de balles par les cosaques. La presse quotidienne fit alors grand bruit autour de ce déplorable incident puis, sur l'inspiration manifeste des ambassades, le silence le plus profond succéda à l'agitation. Il y eut même des démentis officieux de YHavas.
Nous sommes en mesure de remettre les choses au point et d'apporter ici l'expression exacte de la vérité. Ce n'est pas de notre faute si elle manque de grâce. Mais il nous appartenait ici de dire avec précision l'injure faite à des aéronautes cinématographistes par la Russie brutale et ignorante.
Voici les faits : Le 11 août dernier, le ballon libre Tschudi, monté par M. Oscar Messter, le cinématographiste alLiuand bien connu et le protesseur Brinkmann, s'élevait de Berlin. Les aéronautes emportaient les appareils nécessaires à la prise de vues et comptaient rapporter quelques films à vols d'oiseau dont on connaît le charme pittoresque. Le vent les poussa jusqu'à Breslau puis, malgré leurs efforts, vers la Russie. Ils se trouvaient à 200 mètres au delà de la frontière russe lorsque les
cosaques dévoués à leur petit père Nicolas les criblèrent de balles. Cachés dans la nacelle MM. Messter et Brinkmann échappèrent par miracle à la mort. Mais le ballon se dégonflait et put atterrir.
Malgré leurs protestations indignées les aéronautes berlinois furent immédiatement appréhendés. Le ballon et les appareils cinématographiques furent mis sous séquestre. Les cosaques jugèrent, en effet, dans leur intelligence de gendarmes que la boîte à manivelle pouvait fort bien receler quelque bombe mystérieuse et ne prirent des précautions pour les transporter que parce qu'ils redoutaient une soudaine explosion.
Vous croyez peut-être que l'incident dura quelques heures et qu'on relâcha les aéronautes. Point. L'administration russe arrête vite mais ne se dessaisit que lentement de ses victimes. Au surplus, les soldats et les douaniers se payaient sur les deux aéronautes : argent, alcool, tabac, ces Messieurs durent tout offrir à leurs gardes du corps cependant que la foule intelligente les huait.
Il fallut l'intervention énergique d'un châtelain voisin, M. Petropawloski, pour mettre fin à ces tristes scènes. L'ambassade de Berlin s'émut et fit des représentations près du gouvernement russe qui dût, avec des excuses, relâcher MM. Messter et Brinkmann.
L'arrestation avait duré quatre jours. Le ballon et les appareils cinématographiques furent rendus non sans peine à leurs propriétaires qui durent toutefois acquitter des frais de douanes exorbitants — contre toute justice et toute légalité.
Mais ils s'estiment aujourd'hui fort heureux de n'être pas en Sibérie où nos alliés ont coutume d'exporter ceux qui gênent la barbarie nationale. N'y avait-il pas, d'ailleurs une grosse imprudence à voyager en Russie sur un ballon libre ?
G. DUREAU
TRIBUNE LIBRE
Les articles parus sous la rubrique : Tribune Libre n'engagent en rien la responsabilité du Ciné-Journal. Ils ne sont que l'expression libre de ta pensée du signataire.
Des Droits d'Auteurs
It ifc jtt
CHAPITRE V
Lequel ne contient qu'une riposte à une réponse.
Rentrant de vacances je trouve dans le Ciné-Journal du 22 août le communiqué de M. C. J. Très aimable M. C. J.; très courtois et habile entre tous à dissimuler l'amertume de la critique dans le sorbet de l'indulgence. Aussi vais-je trouver un véritable plaisir à combattre avec lui, paragraphes par paragraphes, sa serrée argumentation.
Tout d'abord, il y a la question de « la brochure d'une pièce de théâtre » que, bien certainement je ne ferais pas représenter à bureaux ouverts sans payer de droits d'auteurs. Mais l'exemple est-il bien choisi? et entre la brochure et le film M. J. C. ne voit-il pas de différence?
Bien entendu le libraire qui vend la brochure ne confère pas pour 3 fr. 75 centimes un droit qu'il n'a pas. Tandis que l'éditeur d'un film, dont le prix moyen est de 250 fr., sait qu'il n'est pas acheté pour être lu à table au feuilleté dans le lit. En un mot, et pour montrer, moi aussi, ma connaissance de ce droit que nul en France n'est censé ignorer, je disais que ce film est meuble par destination et par conséquent utilisable par l'acheteur du consentement tacite du vendeur. Les exploitants peuvent donc attendre de pied ferme la Société de la rue Henner et celle de la rue Chaptal, dont les foudres, dans ce cas, feraient long feu.
Second point : « Doit-on faire une différence entre un film et une pièce de théâtre? » Sans nous occuper du point de vue littéraire, ce qui nous conduirait trop loin, parlons simplement de la question « droit d'auteur », et répondons brièvement non.
L'auteur de Chanteclair et celui de la Chasse aux Potirons ont, toutes proportions gardées, droit à la même protection : le prêtre, quelle que soit la religion, doit vivre de l'autel.
Mais si nous sommes d'accord sur la juste rémunération de l'auteur du scénario, nous ne le sommes plus sur la personnalité de celui qui doit la régler.
Je l'ai déjà dit ici même : L'auteur dramatique ne vend pas son œuvre, il en autorise la représentation moyennant un droit de 10 % sur la recette, tandis qu'en cinématographie l'auteur vend ferme son scénario à l'éditeur et la somme à lui payée entre simplement dans le prix de revient du film, que nous lui achetons également ferme.
Ne parlons que pour mémoire du point que M. C. J. donne comme établi : « le film est un cliché (ça c'est vrai!) et le cliché est susceptible de propriété artistique ».
En effet, oubliant que le photographe a au moins deux collaborateurs, le client qui pose et le soleil qui impressionne, la Cour a jugé que le produit de cette triple collaboration était une œuvre d'art, dont le bénéficiaire était le seul photographe. Phébus, qui s'en fiche comme de son premier rayon, n'a pas interjeté appel.
Mais ce jugement nous importe peu à nous autres exploitants. Dans l'espèce le photographe c'est l'éditeur qui vend son film et qui le vend comme il veut ou comme il peut, mais sachant qu'on ne le lui achète que peur l'exploiter publiquement.
Maintenant, cher monsieur, permettez moi de me refuser à vous suivre sur le terrain de votre avant dernier paragraphe ou vous déplacez la question et que je reproduis ici pour y répondre plus clairement :
Comment expliquerait-on que le cinématographe seul ait l'inexplicable privilège de permettre à un exploitant de réaliser d'importantes -recettes, grâce à l'Idée d'un auteur , sans que celui-ci en ait sa part légitime ?
Le cinématographe n'a pas, n'a même jamais eu, l'inexplicable privilège de réaliser d'importantes recettes sans que l'auteur n'en ait eu sa part légitime. Pour une forme ou pour une autre, il a toujours été rémunéré, seulement il l'a été par les éditeurs, et vous êtes éditeurs, monsieur C. J...osse, ainsi que me l'apprennent Molière et le Ciné-Journal.
Non, cher monsieur, ayez le courage de votre opinion : imposez à votre clientèle, si bon vous semble et si vous croyez que l'état du marché vous le permette, une majoration de prix, mais faites le carrément, rondement, c'est la même chose, sans feindre prendre la délense d'auteurs que personne n'attaque et que personne ne veut léser,
Et gardez vous surtout 'de faire le jeu des sociétés de perception littéraire : vous en seriez, messieurs les éditeurs, les premières victimes. Continuez, comme par le passé, à régler directement avec vos fournisseurs, vous vous en trouverez mieux et eux aussi : les intermédiaires sont si chers quand ils puissent d'un privilège ou s'appuient — à tort ou à raison — sur les textes des lois que vous nous promettez de nous exposer.
CHAPITRE VI
Qui fait suite au Chapitre IV et dans lequel l'auteur, continuant a poser desquestions insidieuses, y répond lui même afin qu'elles ne restent pas sans réponse.
Je l'avais bien dit :
La Société des A. C. & E. de M. ne répond pas.
Elle ne peut pas répondre,
Si elle répondait,
Ce serait pour s'excuser.
Or, qui s'excuse s'accuse,
Et la Société des A. C. & E. de M. ne veut pas s'accuser.
Je comprends ça.
Elle a mieux à faire :
Parodiant le mot de Mazarin,
«Chantez », nous dit-elle, «vous payerez»!
Ne chantons pas, chers confrères,
Mais puisqu'on nous veut écorcher, imitons les anguilles de Melun et crions.
On nous entendra mieux.
(La suite au prochain numéro.)
Les Mystères de Paris.
Quelques privilégiés qui ont pu voir le premier positif des Mystères de Paris sont unanimes à reconnaître que le prochain film de l'Éclair sera le plus gros succès de la saison. Un gros chiffre de commandes est déjà réalisé.
Une Caméra idéale.
Les preneurs de vues prennent leur tour chez M. Debrie constructeur-inventeur de la caméra la plus pratique et la plus perfectionnée. Nouveau Modèle.
Raleigh et Robert.
La maison Raleigh et Robert est dit-on, prête à sortir son nouveau synchronisme.
CINEMAS FIX
Télép- 327 ^ - Boulevard Bonne- Nouvelle. PARIS - Mr- <*'• *'■£"» LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
Nous apprenons avec plaisir la formation d'une association Italienne des auteurs cinématographiques dont le siège est fixé à Rome. La nouvelle union a déjà reçu les compliments de sa consœur française.
Synchronisme.
On parle de la formation d'une puissante Société à Pise pour le lancement d'un parfait synchronisme. Attendons.
Les opérateurs de cinémas napolitains viennent de jeter les premières bases d'une fédération nationale des opérateurs Italiens. Nous appuyons de tous nos vœux leur tentative.
Un Film d'art de la Maison Gaumont « Fra Veneenti »
Nous sommes au siècle merveilleux de Jules II, ce protecteur des Lettres et des Arts et nous entrons dans l'atelier de Raphaël Sanzio qui travaille probablement à une œuvre pour la Chapelle Sixtine.
L'illustre peintre est entouré de ses meilleurs élèves et reçoit la visite du Cardinal Reimbo. Deux jeunes artistes, Veneenti et Jules Romain discutent avec animation et subitement, laissent là leurs palettes, s'en vont chercher une aventure. Le hasard, ce guide toujours aveugle, les met en présence d'une châtelaine d'une incomparable beauté. Les yeux de Veneenti sont éblouis, la jeune femme elle même a tressailli, mais fidèle à l'austère devoir elle passe son chemin.
Au soir Veneenti revient donner une sérénade à la belle inconue, elle paraît à sa terrasse et envoie un baiser d'adieu au jeune homme car l'anneau nuptial brille à son doigt et elle ne s'appartient plus.
Désespéré, meurtri, le pauvre Veneenti n'ayant plus rien à attendre des joies de la vie entre au monastère. Des mois se passent, le novice peint des tableaux pieux pour la chapelle et un jour des visiteurs viennent pour la visiter et parmi eux la châtelaine tant aimée. On remarque que la Vierge d'un tableau fait par Veneenti lui ressemble étrangement, car peut-être poursuivi par son rêve a-t-il fait une telle ressemblance inconsciemment, on questionne et la réponse est évasive ; Raphaël lui même voit le tableau et demande quel est donc ce Veneenti, le supérieur répond que c'est un peintre qui est mort.
Puis après le départ des visiteurs le Père Abbé représente au novice que le peintre Veneenti n'est plus et qu'il doit effacer son nom qui figure sur le tableau; par obéissance le pauvre jeune homme se soumet mais c'est trop pour ses forces et il va s'agenouiller et prier Dieu de l'aider à supporter tant d'épreuves.
« Rande virée sur toute sa longueur, dont les qualités, artistiques sont supérieures et l'intérêt dramatique passionnant. »
Fête des Loges.
(Forêt de Saint-Germain-en-Laye). (S.-&-0.) Cette fête fameuse que les Parisiens apprécient tant pour la multiplicité de ses attractions que pour le cadre merveilleux
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AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
dans lequel elle se déroule, vient de finir pour la 257e fois.
lui 1891. le nombre des promeneurs qui s'y rendirent par la voie ferrée fut de 18,000, en 1895, il atteignait 40,000 et l'an dernier il s'élevait à 60,000. Mieux que tout, ces chiffres disent éloquemment l'intérêt que présentent les réjouissances populaires qui ont lieu dans ce joli coin de banlieue.
Cela me rappelle un ravissant tableau du XVIII1' siècle (la fête des loges, au Val-St- Germain-en-Laye), qui inspira à Lamartine ces vers charmants :
Chaque arbre du verger avait son chœur champêtre, Son orchestre élevé sur de vieux troncs de hêtre, Le Qfre aux cris aigus, le hautbois au son clair, l.a musette vidanl son outre pleine d'air, L'un sautillant el gai, l'autre plaintif et tendre. S unissant, s'excitant, s'accordant pour répandre. Ensemble ou tour à tour, dans leurs divers accents, Le délire ou l'ivresse à nos exeurs hondissanls.
Dans ce splcndide cadre de verdure, des gardes françaises jouaient aux dés sur la caisse d'un tambour, d'autres débitaient des madrigaux, on dansait, on riait, on s'amusait avec esprit sous l'ombrage des grands arbres centenaires.
Les costumes se sont modifiés, mais la coutume est restée aussi vivace; la vogue des Loges, dernier vestige des fêtes champêtres, ne saurait se ressentir des attaques de détracteurs désabusés dans leurs ridicules et hypocrites réclamations.
UNE INVENTION SENSATIONNELLE
La Maison J. DEBR1E, de Paris, vient
de triompher d'une difficulté prétendue
- insurmontable. .
Elle a réduit à 9x12 les dimensions d
l'appareil à prendre les vues
cinématographiques.
Il s'agit d'un appareil de prise de vues animées qui n'est pas plus volumineux qu'un détective 9x12 et qui est tout aussi maniable, avec ce détail curieux que le cas échéant, il peut servir à faire de la photographie simple. C'est une véritable révolution dans le cinématographe.
Malgré ses dimensions si étonnamment restreintes, l'appareil contient 120 mètres de bandes, avec tout le mécanisme nécessaire et suffisant pour son parfait fonctionnement.
Il a fait l'objet d'un brevet (tous pays), d'un certificat d'addition, nous y relevons les caractéristiques suivantes : l'appareil peut être utilisé avec pied ou sans pied, comme un appareil à main ordinaire, et fonctionner automatiquement ou non ; le mécanisme de fonctionnement automatique peut être placé dans l'appareil ou bien fixé extérieurement et même à distance; le mécanisme d'avancement et d'enroulement de la bande pelliculaire fonctionne à volonté soit à la main, soit automatiquement.
Les perfectionnements apportés consistent en ce que l'objectif est monté en avant
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. DEBRI
Breveté S. G- D. G-
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brasseuse, etc. 111, Rue Saint-Maur, PARIS
de la bande faisant de la partie arrière la partie avant de l'appareil; un couloir a été ménagé pour permettre la mise au point; un indicateur de vitesse et un métreur ont été ajoutés, ainsi qu'un dispositif facilitant le jeu de ces divers organes.
Tous les changements que l'on peut avoir à faire à l'appareil, par exemple : changements de vitesse, de l'ouverture de l'obturateur, du diaphragme de l'objectif, etc., se font de l'extérieur, et très rapidement, sans qu'il soit nécessaire d'ouvrir l'appareil.
Disons en passant que, chargé à 120 met. de films, il pourrait pour la photographie ordinaire, prendre des images à raison de une par minute pendant 10 heures consécutives et ce pendant 10 jours! La recharge s'opère d'ailleurs en moins d'une minute.
Cet appareil de prise de vues est vraiment l'appareil rêvé pour les professionnels, les touristes et aussi et surtout pour les explorateurs : ceux-ci pourront désormais enregistrer au moyen d'un appareil portatif, peu encombrant, d'une légèreté et d'une robustesse sans égales, toutes sortes de scènes, de vues animées que les entreprises d'éditions de films ne pouvaient faire connaître au public; il leur était, en effet, impossible d'envoyer leur personnel et leurs opérateurs dars des pays lointains où quelques rares audacieux seulement s'aventurent. C'est tout un horizon nouveau qui s'ouvre à nos professeurs pour l'enseignement de la géographie et de l'ethnologie grâce aux avantages du nouvel appareil de M. Debrie qui, outre ceux que nous avons énoncés plus
haut, ne craint ni les grands froids, ni les plus fortes chaleurs : tout le mécanisme étant absolument isolé de la boîte. L'usure non plus n'est pas à redouter, attendu que les axes et les engrenages sont en métal trempé, rectifié, avec rattrapage de jeu. Il est de plus à remarquer que si cet appareil réalise l'idéal de l'amateur, du touriste et de l'explorateur il n'en reste pas moins également un appareil de professionnel puisqu'il emploie la bande de 35 m/m employée industriellement, ce qui permet la projection sur tous les appareils.
Les nombreux essais et expériences dont il a été l'objet ont donné les résultats les plus concluants : les bandes produites sont absolument irréprochables d'exactitude et de netteté quelles que soient les conditions de lieu ou de stabilité où elles ont été enregistrées.
Cet appareil vient combler une lacune importante dans la cinématographie; aussi, nous n'en doutons pas, il sera accueilli avec un empressement marqué par tous ceux que la question intéresse.
CINÉMATOGRAPHIE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-J.' Fabri
TURIN (Italie) Via Arcirescovado
1' Galleria Nazionala Prix de l'abonnement^: 5tfra; es
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Le Synchrophone Gentilhomme
Nous ne ferons pas ici la description, ni même la simple nomenclature, des divers dispositifs imaginés dans le but d'obtenir sur l'écran des personnages joignant la parole au geste sans même ncus arrêter à l'appareil où le synchronisme est subordonné à la vigilance et à la sûreté de mains de l'opérateur, nous relèverons simplement cette importante constatation, que les meilleurs procédés actuellement employés sont basés sur une commande électrique synchrone d'un phonographe et d'un cinématohraphe, la distribution du courant étant faite au poste cinématographique par un organe en relation angulaire constante avec le phonographe : c'est dire qu'il est nécessaire d'ajouter, aux deux appareils exécutants, un dispositif électrique plus ou moins compliqué, qui a pour fonction de les relier.
Ce grand inconvénient est totalement évité par un appareil, qui est bien ce que nous avons vu de plus perfectionné jusqu'à ce jour, et qui est dû à l'ingéniosité et aux études d'un ingénieur qui unit le talent à la modestie : le Synchrophone automatique universel de M. H. Gentilhomme constitue la solution la plus élégante et la plus radicale du problème posé.
Le phonographe et le cinématographe sont munis chacun sur un de leurs organes mobiles, d'un distributeur émettant à intervalles réguliers des courants électriques.
Ces émissions de courants actionnent deux mouvements d'horlogerie accouplés
(l'un étant commandé par le cinématographe, l'autre par le phonographe).
Tant que la marche des deux appareils est synchrone, les émissions de courant envoyées sont de même nombre pour chacun des mouvements, dont les rouages défilent ainsi à la même vitesse.
Mais dès que, pour une cause quelconque, l'un des appareils tend à modifier son allure, aussitôt le mouvement d'horlogerie correspondant actionne automatiquement un relai qui a pour but d'intercaler une résistance sur le circuit du moteur du cinématographe ou de mettre au contraire cette même résistance hors circuit.
Cette action de réglage persiste jusqu'au parfait rétablissement du synchronisme, et cesse, aussitôt après, avec une précision et une automaticité telles, que l'opérateur n'a à s'occuper de rien.
Une boîte de décalage montée sur l'axe de la manivelle du cinématographe permet à l'opérateur de modifier, au besoin, la position relative du disque et du film, en cas d'erreur ou de suppressions d'images par exemple.
Ainsi, le principe du système ressort clairement : le synchronisme n'est absolu que si le disque et le film se déroulent avec une vitesse uniforme et constante ; et comme l'on ne peut changer l'allure du phonographe pendant sa marche sans le faire « détonner », le réglage ne peut se faire que sur la vitesse du cinématographe.
L'appareil est donc des plus simples : il se compose d'un tableau régulateur de synchronisme qui se fixe verticalement à la
MICHAULT & O
57, Rue Saint-Anne, 57
PARIS
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manière d'une résistance ordinaire, à portée de la main de l'opérateur, et de la boîte de décalage, dont nous venons de parler plus haut, avec came à contacts.
Le cinématographe et le phonographe, celui-ci ayant sur le plateau porte-disque une came à contacts, ne sont reliés au tableau de synchronisme que par des fils souples, à l'exclusion de tout accouplement mécanique.
Il est facile de déduire de cette simple description les avantages du procédé de M. Gentilhomme : son appareil est le seul qui permette l'emploi de films et de disques de toutes marques, quel qu'en soit le rapport d'avancement; c'est aussi le seul qui fonctionne sans accouplement mécanique, qui s'adapte instantanément et qui fasse fonctionner indifféremment des phonos et cinés de toutes marques; le seul, enfin, dont le régulateur fonctionne invariablement et sans aléa.
On peut conclure avec M. Gentilhomme, de ce qui précède, et des expériences comparatives faites jusqu'à ce jour, que tout appareil de synchronisme qui ne permet l'emploi que d'une seule marque de disques et de films rend son acquéreur tributaire de cette marque, et par suite, est un appareil incomplet.
L'accouplement mécanique, encombrant et délicat nécessite le montage et le démontage des appareils : c'est donc une source d'ennuis et de déboires.
La maison construit un modèle de phonographe appelé à fonctionner spécialement
avec ses appareils, il est d'une fabrication ir;éprochable et d'une solidité à toute épreuve.
Après des études approfondies et grâce à l'utilisation rationnelle de l'air sous pression, M. Gentilhomme est arrivé à obtenir de l'amplificateur Amplor, de concaption entièrement nouvelle, une puissance et une portée de son absolument remarquables, et à annihiler les vibrations si désagréables que l'on observe dans les appareils similaires.
Un compresseur d'air établi en vue d'actionner les diaphragmes Amplor est disposé de telle sorte qu'il permet d'obtenir un excellent rendement mécanique. Par suite l'énergie électrique absorbée est très sensiblement inférieure à celle des appareils actuellement en usage.
La création du synchrophone constitue un résultat scientifique si appréciable que l'on est fondé à concevoir d'autres espérances, car M. Gentilhomme, continuant ses fécondes études, ne manquera certainement pas de compléter son œuvre en dotant l'art des projections parlantes de tous les perfectionnements qui peuvent être déduits de l'invention dont nous venons de parler; c'est à savoir, par exemple, l'enregistrement direct, simultané et synchrone de la voix et du geste.
(D'après le Siècle Illustré.)
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Adresse Télé. : CINELOKA *8B3» TELEPHONE : 440-97
La plus puissante organisation pour la location des Bandes et Appareils PROJECTIONS PARLANTES
Collections GAUMONT, ÉCLIPSE, RADIOS, URBAN, etc.
Mise en service chaque semaine d'environ 20.000 mètres de bandes comprenant les nouveautés des principaux éditeurs de films.
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URBAN
RADIOS
nouveautés de la Semaine
Les Ecus du Fermier
Drame
Au Pays des Gitanes
Grenade & L'Alhambra
La piste fleurie
Drame
150 mètres
98 mètres
150 mètres
Un duel de Suffragettes
Comique 113 mètres
A travers la Colombie Britannique 147 mètres ^-•♦•~< — - —
Adresse Télégraphique :
C0US1NH00D-PARIS
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A partir du 1er Novembre, le service sera installé définitivement 17, Faubourg-Montmartre.
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DIAPOSITIVES DE PROJECTION
par Contact
A la réunion de janvier du Newton Heath (Aimera Club, M. J. Taylor a fait une intéressante et instructive démonstration de la confection des photogrammes de projection sur plaques « Gasligt » (1). qui peuvent être employées à la lumière du gaz sans aucun inconvénient.
M. .1. Taylor a fait remarquer d'abord que, à son avis, un plus grand nombre d'amateurs s'occuperaient des diapositives île projection s ils savaient seulement combien le travail en est simple et attachant. Pour ceux qui n'ont jamais pratiqué ce genre, M. Taylor a brièvement décrit le mode de procéder comme suit : Le négatif est placé dans le châssis-presse face au-dessus et la plaque positive est mise en contact avec le cliché, la face émulsionnée en dessous. L'exposition à la lumière est faite ensuite de la même manière qu'avec le papier au bromure d'argent. La durée de la pose varie avec la nature du négatif et l'intensité de la lumière; c'est pourquoi on ne peut fixer aucune règle. Une distance d'environ 30 centimètres d'un bec de gaz à incandescence convient pour l'exposition.
(1) Il est question de plaques au chloro-bromured'argent.
L'orateur a insisté également sur l'absolue nécessité d'observer la plus grande propreté dans toutes les opérations; il a recommandé également l'emploi de plaques positives, antihalo, qui dans tous les cas donnent les meilleurs résultats avec le minimum d'ennuis. Il a fait remarquer encore que l'usage d'un chàssis-presse spécial est préférable à celui d'un châssis ordinaire afin d'éviter de griffer les négatifs avec les bords vits des plaques positives quand on met celles-ci en contact avec le cliché.
M. Ta3Tlor a ensuite exposé différentes plaques et les a développées conformément aux indications ci-dessous et a obtenu une belle gamme de teintes :
A. - Eau 600 ce.
Sullile' de sonde 32 gr.
llydroquinone 5 fl
Carbonate de soude 32 »
/>'. — Bromure de potassium 10 »
Eau 100 ce.
Exposition à «59 centimètre d'un bec de 5az à incandescence avec un négatif moyen.
M. Taylor appelle négatif moyen celui qui, placé sur un papier imprimé nettement en gp.ands caractères, permet la lecture de ceux-ci à travers les parties les plus denses du cliché.
Avec toutes les plaques pour positives, il convient de laver complètement dans l'eau courante après développement, même si l'on emploie un bain de fixage acide. L'orateur a recommandé la formule suivante dé bain fixateur acide :
«££ Cinématographe Chantant SYNCHROPHONES H. GENTILHOMME
^ Automatique & à main ^— — - —
SS SS ^ SS SS 5§ SS MODÈLE DÉFIflriT TOUTE COHCURRErïCE 5§ 5§ PHONOGRAPHES AMPLIFICATEURS gg g g g g VENTE ET LOCATION
FILMS SYNCHRONISES <% r~ggggg;gjggggg|g
LEVALLOIS=PERREÏ ^ 828, Rue du Bois
Hyposulfite de soude. , . .
. 100 gr
MélabisulfUe de potasse. .
. 200 ce
dont l'usage prévient les taches sur les positives.
Il a également préconiser de laisser toujours les plaques dans le fixateur pendant dix minutes, afin d'assurer le fixage complet, et de bien laver pendant une heure dans l'eau courante. Lorsque les diapositives sont complètement lavées, on les frotte avec une touffe de coton hydrophile pendant qu'on les tient sous le robinet. Cela débarrasse les plaques de tout dépôt causé par l'eau ; on peut alors les sécher. Il est important de sécher les épreuves dans une place où les poussières ne peuvent le^ souiller. Sinon, lorsqu'elles sont projetées à la lanterne, les poussières sont agrandies et deviennent évidentes. Le plus simple est de placer les plaques sur un chevalet en les espaçant d'environ 25 millimètres et de mettre par-dessus une feuille de papier propre .
M. Taylor s'est occupé ensuite du montage. Lorsque les plaques sont sèches, on doit les garnir d'un cache, les monter et les nettoyer avant qu'elles soient prêtes pour la projection. Dans ce but, il a recommandé les caches qui peuvent être aisément découpés de façon' à les mettre en harmonie avec le sujet, et munis cl un espace blanc pour le titre.
Il a montré également comment une diapositive peut être munie d'un cache en se ssrvant des bandes employées pour border les épreuves et, dans ce cas, il a recom-
mandé de se servir d'un compas pour qu'elles soient placées bien d'equerre. Il a fortement déconseillé l'usage des caches ordinaires du commerce, qui ne conviennent pas pour l'obtention d'effets artistiques.]
De magnifiques résultats peuvent être obtenus en virant les éprenves dans le bain d'alunhyposulfite de soude à chaud, en procédant de la même manière que pour le virage des papiers, sauf que les diapositives doivent d'abord passer dans un bain de form )1 pour insolubiliser la gélatine ; on peut également employer l'un ou l'autre des virages du commerce pour les papiers au bromure. De très beaux tons peuvent être obtenus à l'aide du virage ordinaire à l'or pour les papiers par noircissement direct.
Il est quelquefois nécessaire de réduire une diapositive trop dense. M. Taylor a recommandé le réducteur suivant :
Ferricyanure de potassium 8 gr.
Eau 600 gr.
A cette solution, juste au moment de s'en servir, on ajoute 3 à 6 centimètres cubes de la solution d'hyposulfite de soude. La plaque est immergée dans le réducteur quand il doit agir sur toute l'image; si l'on ne désire qu'une réduction loeale, la solution est apqliquée avec une touffe de coton hydrophile. La plaque, après réduction, est soigneusement lavée et séchée.
(Trad. du Phot, News p. le Bull. Belge de Photogr.)
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERG, 11, Rue Cadet -- PARIS
JPotu* cause dl'agranriisfsemenf les Bureaux
et la Salle aie projection sont transférés
Chaque Semaine...
SI VOUS VOULEZ recevoir réguliè rement chaque semaine VOTRE « CI NÉ-JOURNAL » et savoir ainsi ce qui se passe dans le monde cinématographique.
VOUS DEVEZ envoyer par mandatpostal dix francs pour votre abonne ment en France et douze francs pour l'étranger.
VOUS NE POUVEZ PAS IGNORER ce qui ce fait dans votre industrie, dans votre commerce, dans votre profession.
VOUS VOUS INSTRUISEZ en nous lisant et VOS AFFAIRES EN SERONT MEILLEURES.
i\ !'.' ">. — Cavallier. Dispositif optique pour l'observation stéréoscopique des clichés ou de leurs reproductions sans transposition des images.
401961. — Streller. Procédé pour rendre des corps transparents ou translucides.
401906. — Jàlide. Indicateur pour appareils photographiques.
401912. — Bordeaux. Nouvelle pellicule photographique.
402033. — Bachelard. Pied-support démontable en tubes de forme parallélipedique pour appareils de photographie et de cinématographie ou pour tout autre usage.
402044. — Dupeyron. Tête de pied avec bras à coulisse pour appareils photographiques et autres similaires.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Bœttcher fils, ingénieurconseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
INVENTIONS NOUVELLES
401861. — Bobin. Appareil cinématographique à réception et projections continues par plaques photographiques.
401933. — Urban. Perfectionnements dans les mécanismes pour déterminer des mouvements d'entraînements rapides et intermittents des bandes cinématographiques pour prendre et projeter des images cinématographiques.
CINÉMAT06RAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez "l/iUU$IOI)m$TE"
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fï. par an. . liez CAROI.Y, fabricant d'Appaieils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
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FILMS
a L'EXPOSITION UNIVERSELLE
La plus haute récompense
Un programme par semaine |
32, Rue Louis=le=Grand, PARIS I
Téléph. : 274-68 Ad. télégr, : PHONOLUX-PARIS É
Agences
Succursale à Berlin i Barcelone Bruxelles Budapest Buenos-Ayres Gênes
Agences à Londres — Milan
Moscou Varsovie Vienne New-York
Appareils & Accessoires
jf DERNIERES NOUVEAUTES A?
É Les tribulations d'un charcutier (co-
|: mique) 81
S? Le conscrit de 1809 (scène militaire,
W affiche grand modèle) 195
L'enfant adoptif (comique) 162 m
Un drame à Messine (drame) superbe I
affiche en couleurs 132 X
Nouveautés Ginématograptiiques
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Guillaume Ratclifl (drame historique) 233
Une perle merveilleuse (féerie) . . . 220
Les gorges de Saggitario (Abruzzes) . 137
Amour et politique (dramatique. . . 268
Le jaloux raillé (comique) 82
Artillerie italienne 154
A. DRANKOFF
Newski, 82. Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.) Les obsèques du J)aron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
La mère de Nana 192
Le Vautour delà Siria (avent.-aff.)
lre série : Le Vautour et l'usurier. 195
2e série : Un mariage mouvementé. 185
3e série : Evasion audacieuse . . . 154
La marchande de violettes (dr.-aff.) 195
Le sportman excentrique (comique) . 110
Le Joueur (Pathétique, affiche) . . . 185
Journée d'un gentleman (comique). . 115
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
Les écus du fermier (drame) .... 150
La piste fleurie (drame) 150
Un duel de suffragettes (comique) . . 113
A travers la Colombie Britannique . 147
L'enfant du Veuf (drame)i 148
Le fiancé de Mlle Durand (comique) 132 Les fêtes de Poltawa, en présence de
S. M. le Tzar 110
De Brème à New-York 230
La Fille du Maître d'Ecole (drame). '. 204
La Fête de la bourgeoise (comique) . 125
Le Parc royal de Caserte 88
Le Panier d'oranges (drame) 138
Le Tribut du riz en Chine 92
Industries indigènes de Bornéo. . . 113
Sur les rives de la Corrèze 86
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25,Clerkenwell Road, E. C Le missionnaire et la bonne (comédie) 193 La prospérité soudaine de Mme Ginty
(comédie) 112
Le dilemne d'un maire (comédie). . . 223 Un mal de dent qui fait sauter (com.) 63
Société des
Etablissements GAUMONT
rue Saint-Roch, Paris
Canne à pèche sérieuse (comique). . 114 J'aime que ma ceinture soit serrée
(comique) 117
La tirelire (comique) 149
Une noce à Lima Pane (très comique) 132 Les Tulipes (bande coloriée de 29 m.) 35 Un premier amour (dramatique). . . 238 Fra Vincenti (bande dramatique très recommandée, d'un grand iutérêt et d'une haute valeur artistique ; affiche superbe 268
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Le crime d'un père (dramatique). . . 257
Un rendez-vous interrompu (comique) 173
Le fils du fermier (drame-affiches). . 200
La prétendue folle (comique) .... 147
LATIUM-FILMS
Rome via Appia Nuova 77 Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
La vieille servante (pathétique-affiche) 160
Un camarade ennuyeux (comique). . 109 Les conséquences d'un mensonge.
(dramatique) 160
L'hôtel du Bon Repos (comique). . . 113
Vers l'immortalité (pathétique). . . . 188
Les bons cigares (comique) 105
Le loup devient berger (dramatique,
affiche) 210
Réconciliation imprévue (comique) . 138
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MÉDAILLE D"OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Les tribulations d'un charcutier (très comique) 83
Le conscrit de 1809. Superbe scène militaire jouée par :
M Cosset du Théâtre de l'Athénée.
M. Dorny du Théâtre de l'Ambigu.
M. Person Dumaine du Théâtre de
la Porte St-Martin.
Mme Jeanne Marie Laurent du
Théâtre du Vaudeville.
Mme Claude Ritter du Théâtre de la Porte St-Martin. (Jolie affiche
en couleurs, grand format) 195
L'enfant adoptif (comique) 162
Un drame à Messine (drame). Superbe affiche en couleurs. . . û . . . . 134
Pour paraître le 20 Septembre :
Un comique sensationnel (avec affiche grand modèle)
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
L'ogresse (comique) 140
Voyage en Méditerranée 117
La Suisse : Berne 124
Les Montagnes 78
Films RADIOS
Au pa}^s des Gitanes (Grenade) ... 98
La Hollande pittoresque 143
Le chien de Sylvette (drame). . . . 154
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
Dans l'Extrême-sud Oranais (pi. air) 118
Cruelle épreuve (drame) 190
A la Frontière russo-persane .... 100
Le Mannequin (comique) 116
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT )
à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
La Patrie avant tout 160
Sang balcanique 264
Le vaincu 244
Floriane de Lys 226
Gênes (panoramique) 152
Un héros de l'Indépendance italienne 199
Petits artistes (Chiens) 49
Concours de beauté entre enfants. . . 129
Le bouton 180
Le cauchemar (à paraître) 165
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Messieurs les voleurs (comique). . . 125
Victoire finale Nicolet (comique). . . 142
Les patins automobiles (comique). . 180
Les talons tournants (comique) . . . 112
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile Paris
Washington sous le drapeau anglais
(Ie Série, film artistique) 304
Calvaire d'épouse 173
Pris à son propre piège (Lithographie
en couleurs) 290
Le vieil orgue 159
Les mésaventures d'un détective
amateur 119
Un bon petit cœur 169
Le beau toréador 162
Un gamin qui promet 97
Le secret du chimiste 150
L'enfant trouvée 287
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N- 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bon état garanti - depuis 0 fr. 30 le mètre. - NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
Exécution de tous Trava-x Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios = = = Perforation * ■ »
Développement de Né= gatifs et de Positifs.
- - - - Virages. - = * -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
AVIS IMPORTANT
L'Entreprise de Cinématographe The Royal Bio a l'honneur d'informer MM. les exploitants de cinémas qu'il vient de transférer ses bureaux, magasins et salle de projections au 24, Rue Feydeau, Paris. (Métro, Bourse). Ainsi que par le passé, la Direction du "The Royal Bio\ continuera à louer ses programmes de Films, tous composés, à partir de 0,01 par jour et par mètre, ou 0,05 la semaine entière. La vente de films sur projections, depuis 0 fr. 20 le mètre. L'exécution de prises de vues, tirages, développements et coloris, etc., etc. Afin de faire mieux apprécier la qualité des exécutions, il sera offert pendant 15 jours seulement des Titresannonces, sous-titres., etc., en n'importe quelle langue à 0 fr. 80 le mètre. Envoi de la liste des films d'occasion, sur demande.
Grand choix d'appareils de toutes marques neuf et d'occasion.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées an Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
-"*>« -*>* -«>*; ^ïnS -«v*:'*^'*^ "SvÇ'ivÇ'ï^ï,
^J'achète tous positifs d'occasion bon état. Indiquer métrage, tiure, marque, si colorié ou non. Prix marchandise rendue a Paris. S'adresser R. de Bellair, i'3, rue Drouot.
On demande à acheter des fauteuils à bascule et des strapontins. Faire offre au bureau du Ciné- Journal.
On demande un couple paradiste. S'adresser à M. Lagneau, cinéma, à Pont-Saint-Esprit (Gard), ensuite à Nimes.
A vendre un excellent fourgon automobile 12 HP, 4 cylindres actionnant dynamo 75 volts, 80 amp., tournant 1,500 tours. S'adresser à M. Doliveux. avenue des Lices, Blois.
A vendre une vue de Bétheny-Aviation, Raleigh et Robert, 108 mètres à 0 fr. 90 le mètre, libre le 7 septembre. S'adresser au Cinéma Fixe, 15, boulevard Bonne-Nouvelle.
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ipce Générale n Cinémalograppe
Matériel cotpplet & Accessoires -*-
„.„ s 0 ,i/e\ . Demander Tarif Films neufs & d'Occasi©t> et Catalogue
ZZZZZZZZ Vente sur projection ■
A, BONA
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes __
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
O'i demande à acheter une salamandre étal neuf. Faire offre au Journal.
Opérateur connaissant tous trucs et tous les travaux dé laboratoire références des premières maisons, demande emploi France ou étranger. R. B. bureau du Journal.
Jeune homme, 30 ans. cinéma, connaissant projections et bruits de coulisses, demande emploi. Ecrire A. L. M., poste restante Aurillac (Corrèze).
ÏVIonsieur Bouliez, 6 , rue Saint-Denis, Gennevilliers, oifre 200 francs par mois à un opérateur qui aura un matériel complet de cinéma, travail deux jours par semaine.
Prestidigitateur spécialiste des cartes et des pièces de monnaie, ayant références en France, est demandé pour colonie indo-chinoise. Voyage payé. Engagement de six mois. Très sérieux. Age moyen.
On demande un mécanicien pour Paris. Urgent.
vendre : Enrouleuse à pince, Enrouleuse à bobines, presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
In demande emplacement pour exploitation ciné- ' matographique à Paris, quartier populaire. — Ciné-Journal, 30, rue Bergère.
I vendre projecteur de Théophile Pathé, en parfait l état, garanti. Valeur 500 fr., pour 300 fr. Cause double emploi. S'adr. : Decaux, Leysin (Suisse).
ubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 fr. 1.100 litres, 35 francs.
bobines de Self, marchant à 20 ampères l'une et les deux ensemble donnent 40 ampères, pour courant alternatif.
vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion. Ecrire L. M., au Cine- Journal.
vendre cuves à eau et condensateurs. Charbons, bobines.
ppareil Pathé et Lumière complet. Etat neuf. Bonnes occasions.
A vendre Film viergb positif
rès bonnes occasions en appareils complets pour projection.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
vendre, perforeuse Debrie, complètement neuve, la voir au bureau. .
On demande à acheter les opérations du docteur Doyen, lre et 2e série.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
A vendre lampe et lanterne Blériot.
A vendre : 1° Un appareil de prises de vues type "' Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3° — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
ppareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au point avec six magas'ns entièrement neufs. A vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser au Ciné-Journal,
On demande à acheter des cônes de projections. On demande à acheter des carters Mallet.
Directeur-gérant dans important cinéma Paris, au courant de l'exploitation, cherche commanditaire pour monter cinéma dans une colonie française, succès assuré, possède renseignements et introductions. Caissière au courant. Opérateur connaissant à fond prise de vues, projecteur; installation électrique. L. P. S'adresser au bureau du Journal.
J± vendre plusieurs écrans, état neuf.
On demande une jeune fille connaissant l'entretien et la réparation du film.
O" demande à acheter d'occasion les films Napoléon, trèsbon état. Faire les offres au Ciné Journal.
A vendre film voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
/± vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
On demande à acheter des lampes de projections Pathé ou Urban, 50 ou 100 ampères.
A vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander la liste.
M. LllCicn PREVOST., Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
Toutes les (Nouveautés (q)
Toutes les Actualités Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
M. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
Fournisseur des premiers Cinématc^raphes de France
aux prix les plus réduits.
Location de Postes complets à forfait
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
- -#5*(Près de l'Opéra-Comique)*^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
-Pk€*ï>i^**.,-ei. die* Ir^ Il R ei>> m,
DE TOUTES PROVENANCES
JAGOROSA-PARIS - STAFFA-RIO-DE-JANEIRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rapportant à la Cinématograpbie.
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
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SOCIÉTÉ
Etablisserpcots
6aun)0Qt
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
BdEl
- Les plus rebustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau
SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
Mflj"i3,n tes 7o° phono-scènes
Chaque Setnaipe : 8 Nouveautés F^îl f-f-ir*
Les plus Comiques du Monde entier
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
LEBET & CURTI
télé*.
Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie
Adr. TftUa.
«•m-ajr* PARIS -17, Rue du Mail, 17 - PARIS wuaaTALv
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et 11TAUE
(ET VICE -VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 4t. via Baboina - - MILAN, 4, via San Vincenzina - GENES, 4, Piazza Serri*lia -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
dNÉMATÛ- «RAPHIOUIS
PARIS
u.scssiAuafini
Cinématographistes !
demandez
LE MULTIPLI
wm
Seul Concessionnaire général :
C'est la Trousse d'objectifs idéale
SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DES
FILMS
"ÉSLAIR
EN VENTE CETTE SEMAINE
joué par le célèbre mime Volber
Scène Comique. — Affiche. — Longueur approximative : 115 mètres
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES Le Vautour de la Siria (Aventures), affiche. iM Série : Le Vautour et l'Usurier .... 195 mètres 2e Série : Un Mariage mouvementé ... 185 — 8e Série : Une Evasion mouvementé ... 154 —
La MARCHANDE de Violettes (Drame), affiche. 195 — SPORTSM AN EXCENTRIQUE (Comique), affiche. 110 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
Les Mystères de Paris
LA HOLLANDE (Magnifique vue de plein air)
Télép. : 13C-92 Qj RUB S " A II Q II SUD T«^P : 130-92 Adresse télégraphiqa» : CINÉPAR PARIS
Septembre
CINEJOURNAl
Directeur
Q. DUREAU
PARIS
C! des CINÉMATOGRAPHES
* FILMS * LE LION
15f rut Brange-Batelière, PARIS UL 124-71
Adr. Tél.
CINELIO.
^hM^é^mé
PARIS, 15, rue Ste-Cécile
-es pilms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIES
Nouveautés de la Semaine
WASHINGTON sus le drapeau américain
FILM HISTORIQUE. • DillitM Série
Longueur 1 292 mètre*
M. LEFATIRHE CHERCHE BU REPRS
COMIQUE Longueur t 9t mètre*
Vsipzs à NEW- YORK et à PARIS-CCURBEVCIE AGENCES à Berlin, Hambourg, Budapest, Vienne, Barcelone,
Milan, Varsovie, etc.
faj>; •*»* *
Location de Tîlms
66, Rue Rochechouart. — PARIS
Téléphone 166-19
Chaque Semaine
Mètres de Nouveautés
an***********
TOUJOURS SENSATIONNEL *4>4x*>4xfc
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
*mt%xxxxxw.mxx#mmM##x****#*^
^^4*4>^4^4i4i4i4i4^^ Tête. PH0T0DRANK0FF-PÉTERSB0URG
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEP A-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2* Année. — N° 55
Septembre
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DDREA€
flBOnHEMEriTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an . . . . , . 1 2 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
Le Cinématographe est-il
une École de Corruption ?
Notre confrère Y Avenir Forain cite, dans son dernier numéro, quelques lignes curieuses extraites d'un bulletin paroissial français. On nous permettra de les reprendre. Elles jettent un jour étrange sur la forme que prend quelquefois la propagande confessionnelle et nous prouveraient, s'il y avait besoin de preuves, qu'on peut être injuste de très bonne foi.
Voici le document :
Nous rappelons à nos fidèles, qu'à l'occasion des fêtes, il y a malheureusement assaut du démon pour empêcher les grâces de pénétrer dans les âmes et les sanctifier. Qu'ils se mettent en garde contre ces pièges de l'enfer, et en préservent jalousement leurs enfants.
Nous attirons leur attention spécialement sur ce point que depuis quelque temps, les cinématographes ont été dénoncés en plusieurs circonstances comme des écoles de corruption et de pornographie.
Qu'ils aient donc soin de s'enquérir diligemment des programmes, pour ne point s'exposer ni exposer leurs enfants de tout âge à des représentations scandaleuses.
Le signataire de ce petit factum évidemment inspiré par des sentiments très louables, pècbe par généralisation hâtive. Il sait — parce qu'une certaine presse l'a répété — que les cinématographes ont été accusés de propager la corruption et la pornographie. Peu lui importe que l'assertion soit erronée! Il ne fait pas d'enquête critique, il accepte pour vrai ce qui est dit et le voilà tout de suite enclin à croire que les
spectacles cinématographiques organisés par les forains ou autres impresarii sont funestes à la jeunesse. Qu'un film ne soit pas éducateur... le fait est souvent possible. Mais que tous soient immoraux... Voilà l'erreur. Les prudents conseils du mentor catholique sont excessifs.
Ils sont, au surplus, inutiles. Les directeurs de tournées ou de théâtres cinématographiques se gardent avec beaucoup de soin de tous les sujets qui pourraient froisser la conscience des foules. Ce sont, avant tout, des commerçants. Ils savent que sur les chaises de leurs salles viennent s'asseoir des spectateurs de tout âge et de toute opinion. Peut-on supposer qu'ils commettent sciemment la faute de donner à ce public essentiellement neutre des plaisirs ou des émotions condamnables? Ce serait les croire capables de se suicider, puisqu'inévitablement leurs théâtres seraient le lendemain ou fermés ou désertés. La faillite serait au bout de leur sottise.
Il y a mieux. Ces directeurs forains ou autres s'approvisionnent dans diverses maisons d'édition et de location. Qu'on m'en cite une seule qui livre au commerce des vues « de corruption et de pornographie » 1 Elles cherchent toutes, en effet, à vendre et comment pourraient-elles vendre des œuvres d'un pareil caractère? Nul n'en peut ni ne veut acheter puisqu'elles sont « impassables ». Le gros souci des éditeurs est justement de faire des vues acceptables partout et pour tous. Et je vous jure que ce n'est pas commode.
Vraiment, monsieur l'abbé, vos craintes
sont superflues. Ne jetez pas le désarroi dans l'âme des mères et, le chagrin dans le cœur des petits. Personne ne songe à les corrompre et la pornographie qu'ils ignorent d'ailleurs parfaitement, ne les menace pas au ciwématographe.
Et puis, entre nous, vous êtes un peu du métier. Les films n'ont plus de secrets pour vous et vous êtes passé maître dans l'art d'organiser une petite soirée de projection. Soyez charitable et ne couvrez pas du voile de l'austère morale un geste qu'on pourrait peut-être imputer à l'esprit de la eoncurrence démoniatique ainsi que vous savez.
G. Dureau.
L'ESPRIT DU JOUR
Dernier écho de la Grande Semaine d'Aviation :
Notre ami Léo L., muni de son inséparable stéréo, rencontre aux tribunes de Bétheny le clubman X..., accompagné de deux femmes outrageusement peintes.
— Dites donc, Léo., demande Z..., si vous étiez aimable, vous photographieriez ces dames.
Alors Léo L., avec son flegme habituel :
— Tous mes regrets, cher ami, mais je n'ai pas de plaques autochromes.
SYNDICAT
OPÉRATEURS CINÉMATOBRAPHISTES DE FRANCE
Extrait du procès-verbal de l'Assemblée générale du 1er septembre 1909.
Les membres présents approuvent à l'unanimité la proposition du camarade Borzecki de donner une grande soirée cinématographique au profit de la Caisse de secours du Syndicat; après l'exposé de différentes vues à ce sujet, une réunion est décidée, à l'effet de nommer une commission qui sera chargée de l'organisation de cette soirée.
Pour copie conforme,
F. Maillot.
Concours International de Cinématographie.
L'organisation du concours de Milan se poursuit avec ardeur et nous fait espérer un gros succès. Des adhésions nouvelles de toutes les maisons d'édition arrivent tous les jours au comité.
Quelques membres du comité exécutif ont été reçus par le Syndic de Milan, Bassan Galba auquel ils ont offert la présidence honoraire; ce dernier a spontanément offert une médaille d or et promis d'obtenir une récompense de la municipalité.
Parmi les dernières adhésions, rappelons celles de VItala Films, de Camille Ottolenghi de Turin; Y Eclair; la Simia; l'Eclipsé; Urban; Radios; Vitagraph ; Warwick etc..
Bravo pour les Italiens ! Puissent-ils avoir meilleure chance que les Anglais I
Retour d'Amérique,
M. Reader, l'aimable directeur pour la France de la Vitagraph C°, vient de rentrer à Paris, non pas du Pôle Nord comme tout le inonde mais des Etats-Unis où il était allé reprendre un peu contact avec les services de la fabrication américaine. Nous l'avons trouvé plus actif et plus gai que jamais, d'un optimisme clairvoyant qui témoigne de la prospérité des affaires.
M. Reader rapporte de son voyage l'impression que le cinématographe est en excellente situation dans l'est des Etats-Unis qu'il a particulièrement parcouru. Le groupe Edison y reste très favorisé, l'union des marques indépendantes se développant surtout dans l'ouest.
La pellicule ininflammable est d'un emploi général sur le marché des Etats-Unis : c'est la marque Eastman Kodak qui triomphe. Les exploitants s'en montrent fort satisfaits et les pouvoirs publics également. L'usage de ce nouveau film rassure tout le monde, y compris les Compagnies de transports qui n'acceptaient qu'avec d'extrêmes difficultés la responsabilité des expéditions de film inflammables.
M. Reader a noté avec plaisir que les
Compagnies américaines perfectionnaient chaque jour leur outillage et soignaient plus minutieusement la mise en scène de leurs œuvres. Et par là, s'accuse une fois de plus l'influence heureuse de l'art français qui, fort goûté de l'autre côté de l'Atlantique, a peu à peu pénétré l'industrie cinématographique et imposé des formules nouvelles aux fabricants.
Parmi les nouveaux engagements.
Nous apprenons avec le plus vif plaisir que notre ami M. Moreau, un de nos plus distingués ciné-photographes, vient de signer un engagement — qui fera deux heureux — avec la Société des Cinéma-Eclair, 8, rue Saint-Augustin.
Le goût très sûr, l'esprit artistique et les connaissances photographiques de M. Moreau trouveront leur meilleur emploi à Y Eclair qui se classe nettement sur le marché du film parmi les premières maisons, d'éditions françaises.
Nous ne pouvons être indiscrets, mais pourquoi ne pas dire qu'avec la collaboration de M. Moreau, V Eclair-Cinéma lancera prochainement toute une série de vues documentaires — scientifiques, éeucatives et pittoresques.
Une note d'art et de vérité... Voilà ce que tout le public demande et voilà ce qu'il obtiendra de Y Eclair-Cinéma.
Un remède au scintillement.
Sait-on comment nos parisiens du Boulevard suppriment, pour les clients des terrasses et les midinettes, le scintillement des
films projetés gratuitement sur les écransréclames ?
Un petit truc, aussi simple qu'ingénieux, a résolu le problème : il suffit de regarder l'image à travers un réseau, ou une toile métallique et la désagréable trépidation disparaît.
L'inventeur de ee procédé a eu la galante pensée de donner à son invention la forme d'un gentil petit éventail japonais ajouré.
Désormais, les midinettes qui s'extasient sur nos trottoirs parisiens à contempler l'arrivée de l'express où le vol de Blériot seront toutes munies d'éventails grillagés.
Travaux cinématographiques.
La Maison E.-G. Clément, 30, rue des Petites-Ecuries (Paris), nous informe qu'elle est prête à exécuter, dans des délais jusqu'à ce jour impossibles, tous les ordres relevant de l'industrie cinématographique, prise de vues, développement, tirage, virage, coloris, titres... etc., à des prix particulièment intéressants.
Demander catalogues et prix à E.-G. Clément, 30, rue des Petites-Ecuries.
La question des Entractes.
Connaissez-vous un problème plus malaisé à résoudre que le problème des entr'actes ?
Les entractes sont interminables dans nos théâtres. En attendant les trois coups, que faire ? Papoter, flirter, débiner l'auteur, les interprètes. Oui, mais cela ne dure qu'un temps. Cependant l'on s'impatiente, on arpente les couloirs, on oublie ce qui s'est passé au premier acte.
CINÉMAS " F
Tétép. 327-48 . Boulevard Bonne- Nouvelle, PARIS ■ fldr- «'• *""™
LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
Nos voisins et alliés ont trouvés la solution.
Un écran cinématographique est tendu devant le rideau, et au moyen de projections on y inscrit des devinettes et des rébus dont le public doit chercher les réponses. Les spectateurs qui, à la fin de la représentation, peuvent fournir le plus grand nombre de réponses exactes, reçoivent un prix qu'ils touchent immédiatement à la caisse de l'administration : un billet de banque, quelques louis ou encore deux fauteuils pour un autre spectacle de la semaine, au choix, selon l'importance et la difficulté des devinettes résolues.
Pourquoi ne pas acclimater cette mode innocente chez nous ? Les spectateurs des loges et du parterre pourront ainsi se divertir sans faire de tort à personne.
Oui, mais si un titi du poullailler n'a pas fini de déchiffrer l'énigme (rien de celle de M. Hervieu) avant le lever du rideau de fer?
LA DfiCOOTBBTE DO POLE NORD
La Maison Raleigh et Robert vient de lancer un film d'actualité sur l'arrivée du célèbre D1 Cook, retour du Pôle Nord, à Copenhague. Les tableaux sont les suivants:
Les régions polaires;
A Copenhague. Le prince héritier et le ministre d'Amérique attendent le D1 Cook ;
Arrivée du Dr Cook ;
Le D' Cook saluant la foule.
Longueur du film <S4 mètres environ Mot télégraph. : Cook.
Pour la Liberté de la
Photographie Anecdotique
(Suite)
En Italie, à l'état actuel de la législation, il n'existe aucune règle à ce propos; cependant à l'art. 243 de la Loi du 17 juillet 1904 sur la conservation des monuments, dont nous avons déjà parlé, il est dit : « Les reproductions photographiques en plein air des parties extérieure des monuments exposés à la vue publique sont libres à tout le monde », et à l'art. 250, pour ôter le moindre doute que ces monuments et objets d'art sont ceux-là seulement qui appartiennent à l'Etat, pendant qu'il défend « en reproduisant un monument d'employer une substance quelconque pour en raviver les teintes, etc. », il déclare que cette disposition est applicable aussi « aux parties de monuments particuliers exposés à la vue du public ».
Il taut noter ici que la nouvelle loi en formation sur les Antiquités et les Beaux Arts, la loi Rosadi (député de Florence), non seulement affirme ce principe de liberté, mais l'élargit encore en supprimant toutes les dispositions restrictives d'ordre bureaucratique ou fiscal qui l'entravaient jusqu'ici, lorsqu'il s'agit de photographier des œuvres d'art enfermées dans les musées, et confirme ouvertement et expressément la suppression de tout lien à cet égard (1).
(1) Voir la belle Relation à la Chambre des Députés ;l(» mai J!K)7, N. .">0<S, A) que le rapporteur M. Rosadi a eu la bonté de nous envoyer (paragraphe II, page 51).
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
IE
DIRECTEURS
Siège Social : 70, rue du Temple, PARIS
Service spécial pour la JCmocation en Province
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Q Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché-aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
Télép. : 215=14 $
Cette disposition cependant, bien qu'elle représente la constatation d'un usage universel, et déclare un évident principe de liberté, ne pourrait être étendue, par analogie, jusqu'à comprendre le cas habituel du photographe qui saisit par une instantanée le type ou la scène pittoresque de mœurs et de peuple qu'il voit dans la rue. Elle sert tout au plus à démontrer que l'Etat n'a pas eu crainte, en faisant ses lois, d'entrer dans l'ordre d'idées que nous exposons.
En l'absence d'une disposition spéciale, il est nécessaire de recourir aux dispositions générales du droit, à la plus générale même de ces dispositions : qu'il est permis à quiconque de faire ce qui lui plaît tant que son action ne viole et ne trouble pas les droits des autres.
Nous avons vu que le simple fait de photographier ce que l'on voit en public, ne trouble et ne peut troubler aucun des droits d'autrui, en donnant ici au mot e droit » sa signification scientifique objective d' « intérêt protégé par la loi ».
On ne peut pas en dire autant du fait de celui qui, ayant obtenu une épreuve photographique, l'expose, la montre, la publie comme que ce soit, le sens commun, avant même que la science juridique, nous avertit que cela peut être parfois nuisible à la personne photographiée, et la pratique rappelle un grand nombre de faits — tous les faits qui se rapportent à cette question et dont les juges se sont occupés — où la publication plus ou moins étendue a* été cause de dommage matériel ou moral, réel ou présumé.
Les dispositions de la loi violées dans ces cas furent presque toujours celles qui garantissent le plus cher et le plus sacré des droits, le droit à l'honneur, au décorum, à la respectabilité; parfois, mais plus rarement, celles qui protègent le droit de propriété et cette forme de propriété particulière connue sous le nom de propriété artistique.
Ce n'est pas le cas ici de citer des exemples très connus de tout le monde.
Il est évident que si un mari tolère par nécessité que, sur une plage balnéaire sa femme porte un simple costume de bain, il est intolérable, répugnant aux bons usages du monde, injurieux même que, grâce à une instantanée, ce spectacle — peut-être agréable à voir — soil reproduit sur une boîte d'allumettes ou exposé, agrandi ou non, au public de la ville où la personne demeure. Il peut arriver au plus grave et plus sérieux personnage de se griser en une occasion unique; il n'est pas permis, il est injurieux même que l'instantanée qui le reproduit en cet état soit publiée sur un journal. Si une pose bizarre, un mouvement étrange et involontaire, une grimace saisie habilement par un appareil photographique excitent le rire, il n'est ni juste, ni digne, il est injurieux même que la reproduction en soit offerte en spectacle en rendant ridicule la personne ainsi photographiée.
On dira plus loin si, et quand, et de quelle façon ces photographies peuvent et doivent se comparer aux caricatures; en traitant ici la question en général, il n'est pas douteux
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J, DEBRIE
Breveté S. G- D. G.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
que tous ces cas comptent au nombre de ceux prévus et punis par notre Code Pénal, et précisément au titre IX, Chapitre VII « De la diffamation et de l'injure ». Parfois, dans les cas moins graves et moins importants, par l'article 458 du Code Pénal Italien.
Tous ces cas, menacés par la loi, ont des sanctions d'un caractère pénal par rapport au crime commis, et des sanctions d'un caractère civil pour la réparation des dommages matériels ou moraux. Ils produisent en outre une obligation à un dédommagement pécuniaire (1).
Ce n'est pas ici la place de commenter ces dispositions de la loi; il est cependant utile de remarquer que, afin que les sanctions pénales soient appliquées, il est nécessaire de prouver chez l'accusé l'intention directe de nuire au droit d'autrui, la volonté d'offenser l'honneur, la réputation, le décorum, afin de pouvoir le convaincre du délit de diffamation ou d'injure, tandis qu'il est suffisant de prouver que le fait de la publication a été volontaire et que ce fait a été une cause d'ennui et de trouble pour convaincre l'accusé de contravention à l'article 45cS.
Et dans les cas où l'on ne pourrait pas prouver le but pervers du photographe ou mieux du divulgateur, et qu'il n'y eût même en lui aucun motif blâmable de trouble, de plaisanterie, de satire sans malice, le fait comporterait cependant toujours une réparation des dommages matériels ou moraux
(1) Articles 37 et 38 du Code Pénal; art. 1151, 1152 du Code Civil.
lorsque, même en bonne foi, même sans le savoir, ces dommages auraient été produits, et cela par le principe sacré de tout dommage fait à autrui oblige celui qui en est la cause à une réparation (1).
Et, par une exception expresse, le paiement de ces sommes peut être assuré même par la prison pour dettes, abolie dans tous les autres cas (2).
Comme on le voit, les « foudres de la loi» ne manquent pas, et il n'est vraiment pas le cas de tant discuter sur un nouveau droit pour le munir d'une sanction particulière.
En conclusion : En l'état présent des mœurs et des lois, on doit considérer comme étant permis dans notre pays (3) de photographier dans la rue quelque spectaols ou quelque personne que ce soit; cette règle, comme toutes les règles, regarde 1' « ici quod plerunique acciclit » le cas ordinaire, et doit être observéo sans causer d'ennui aux passants, mais sans que ceux-ci aient le droit de protester; ils peuvent l'empêcher en se remuant, en se tournant, en se couvrant, etc., mais ils ne peuvent pas le défendre.
La reproduction, la mise en montre, la publication de quelque façon que ce soit de cette photographie porte avec soi la même
(1) Article 1151 du Code Civil.
(2) Articles 2 et 3, loi du (5 décembre 1887 sur l'abolition de l'arrestation pour dettes.
(3) L'on sait que dans les pays de religion mahométane il est défendu ou il devrait être défendu expressément de photographier les personnes, car le Coran défend de reproduire l'image de l'homme et même de tout être vivant.
responsabilité que le récit ou la publication d'une nouvelle, d'un document, d'un secret; elle doit par conséquent être soumise au consentement des des personnes photographiées, ou bien elle ne doit être faite que ? lorsque la scène représentée peut, par les circonstances du fait ou par les habitudes de la personne, faire croire avec fondement à un consentement tacite, ou encore lorsqu'il est impossible que les personnes photographiées puissent être endommagées comme que ce soit matériellement et surtout moralement par la publication de leur image reproduite ainsi par surprise et, pour me servir d'une expression vulgaire, mais efficace, par trahison. Attilio Lavagna.
{Photographia Artist'œa].
INVENTIONS NOUVELLES
402086. — Compagnie Générale de Phonographes et Appareils Cinématographiques et Appareils de Précision. Machine à colorier les films cinématographiques.
402113. ■ — Sparre. Perfectionnements dans les phonographes.
402209. — Société dite Berliner Film-Bôrse. Dispositif transportable pour produire et monter des vues cinématographiques.
402245. — Davis. Dispositif pour actionner des gramophones et des appareils cinématographiques et les obliger à marcher en synchronisme.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Bœttcher fils, ingénieurconseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
LA YIE FÉERIQUF
Il n'y a plus moyen de s'ennuyer un ins» tant à la campagne.
Pas plus tard que ce matin, j'ai été réveillé à cinq heures par un terrible bruit de cavalcade. J'ai ouvert les yeux et je me suis
dit :
— Zut! Encore l'artillerie qui fait une
manœuvre. Tout à l'heure, ils vont aller tirer à deux kilomètres d'ici et j'entendrai résonner dans ma tête leur boom! boom!
booooom ! si désagréables au cœur de M. d'Estournelles de Constant. Ah! combien je préfère le tir à l'arc au tir au canon.
Mais au bruit des chevaux se mêlèrent des commandements en lesquels je ne reconnaissais rien de militaire.
Une voix cria :
— Eh! d'Artagnan, prends garde de ne pas laisser tomber ton chapeau. Tu sais que la plume me coûte cinquante balles!... Et toi, Blanche. Tu n'aurais pas pu te mettre un peu moins de poudre! Tu as l'air d'avoir un emplâtre sur la joue.
De la poudre et des balles! Qu'était-ce là? Je sautai de mon lit avec l'agilité d'une jeune vierge qui a trouvé un satire sous ses couvertures, je m'élançai vers la fenêtre, je l'ouvris et je me crus un instant transporté trois siècles en arrière, au temps de la Fronde : le village était occupé par les royalistes de M. de Turenne, à moins que ce ne fut par les conjurés de M. le Prince...
Ne languissez pas davantage : c'était tout bonnement une troupe d'artistes reconsti-
Réservé à la Maison
PARIS
tuant pour le cinématographe quelques scènes des Trois Mousquetaires et de Vingt ans après.
Mais je vous assure que cela avait de l'allure, sous le soleil matinal, dans ce village dont les maisonnettes couvertes de tuiles et de chaume, enfouies sous les vignes et les glycines, percées de portes basses et de fenêtres étroites, peuvent aussi bien dater de Louis XV que de Louis-Philippe.
Ici, sur des chevaux de noble allure (le loueur du paj's ne les donne pas à moins de dix francs par jour), quelques hommes aux longs cheveux blonds ou brun?, portant moustache en crocs et royale hardie, feutre galonné d'or, casaque soutachée, manteau tombant de l'épaule sur la croupe du cheval, bottes à entonnoir, longue rapière battant les flancs de la monture : évidemment, c'étaient les chefs de cette troupe de partisans qui tenaient conseil sur les meilleures mesures à prendre pour défendre ce village occupé par surprise.
Plus loin, à la porte d'une maison, d'autres hommes descendus de cheval, avaient, outre l'épée, le lourd mousquet. C'étaient les soldats songeant aux solides, allant explorer les basses-cours et les caves s'assurer qu'il ne restait pas quelques oisons autour des broches, et qu'on ne leur cachait pas les meilleurs flacons du cellier.
Des valets en veste courte tenaient des chevaux de main.
Il y avait aussi un grand et pesant carrosse tout prêt pour un enlèvement.
Il y avait un vieil homme vêtu de futaine, avec des chausses marron, un bonnet de
laine, un air cauteleux et sournois : eh! parbleu, je connais ce vilain petit bourgeois. C'est M. Bonacieux lui-même. Comment allez-vous, monsieur Bonacieux?
Et il y avait aussi Mme Bonacieux, la jolie Mme Bonacieux, si gracieuse sous ses simples vêtements de petite bourgeoise.
Seulement, comme il faisait très froid ce matin, Mme Bonacieux avait les joues toutes blanches et le nez tout rouge.
Et il y avait Mme la duchesse de Chevreuse en robe de velours vert-bouteille et la reine Anne d'Autriche, en robe de velours noir. Avec ces deux très grandes dames était le beau Georges Villiers, duc de Buckingham lui-même, en complet de cour tout de satin blanc lamé d'argent. Et, enfin, complétant le groupe, une créature à l'œil fatal et à la chevelure d'un rouge infernal. Milady, la terrible Milady en personne, celle qui était marquée sur l'épaule d'une fleur de lis infamante. Est-ce à cause de la marque, est-ce à cause du froid, Milady cachait son épaule sous un châle de laine trieoté, peut-être par elle-même.
Seulement, ce qui enlevait un peu de réalité à ce brusque retour en arrière, ce qui m'empêchait de croire que subitement, je me trouvais devenu sujet de Louis XIII, et placé sous le joug de fer de cet Aristide Briand, qui s'appelait le cardinal dj Richelieu, c'est que ce groupe sympathique de grandes dames et de puissants seigneurs, était entassé sur les sièges d'une poudreuse automobile au volant de laquelle il y avait un homme en complet à carreaux...
Et, symbole admirable, qui montrait bien
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LES TROIS MOUSQUETAIRES
Par suite d'un contrat spécial avec les ayants droit d'Alexandre Dumas, la Société italienne Cinès est autorisée à mettre en vente un nouveau film en 30 tableaux, tiré de l'immortel roman d'Alexandre Dumas et qui portera, comme l'œuvre elle-même, le titre Les Trois Mousquetaires.
On peut le voir dans les bureaux de la Cinès, rue St-Augustin, 11. Ajoutons que le filin qui mesure 455 mètres et qui est accompagné de superbes affiches en couleurs ne sera pas envoyé en communication. On s'inscrit pour les commandes, à Paris, dès maintenant, mais la livraison ne pourra être faite que le 24 septembre.
Etant donné l'universelle notoriété du roman, nous nous bornerons à indiquer aux acheteurs la distribution des tableaux.
DISTRIBUTION DES TABLEAUX
D'Artagnan part de son pays à la recherche de la fortune.
Son arrivée à Paris.
Chez les époux Bonacieux.
La visite à M. de Tréville, capitaine de mousquetaires.
Les trois mousquetaires, Athos, Porthos et Aramis.
Le triple duel.
Le pré des carmélites déchaussées.
Les gardes du cardinal de Richelieu.
D'Artagnan l'ait prodige de valeur.
Pacte d'amitié.
Le brevet des mousquetaires.
La cour de France.
L'Ambassadeur d'Angleterre.
Un amour historique.
La reine Anne d'Autriche et le duc de Buckingham.
Haine de ministre et jalousie de rival.
Les diamants de la reine.
Milady de Winter, âme damnée du cardinal.
Constance Bonacieux, le bon ange de la reine.
La mission de d'Artagnan.
£n Angleterre.
Un bal à la cour de France.
La reine aura-t-elle ses diamants?
Milady et le cardinal jurent de se venger.
Le rapt de la maîtresse de d'Artagnan.
La poursuite.
Le poison.
Amour et mort.
L'homme au manteau rouge.
La justice des mousquetaires.
Le supplice.
Le roman d'Alexandre Dumas est dans toutes les bibliothèques. Le film de la Cinès — qui reproduit les mêmes aventures dans les conditions les plus artistiques — sera demain sur tous les écrans. C'est une (T vue que tous les spectateurs attendent avec impatience.
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qu'entre ce temps-là et nous, il y avait eu la Révolution, c'était l'homme en complet à carreaux qui faisait marcher à la baguette la Milacty à chevelure infernale, le duc en habit de satin blanc lamé d'argent, la duchesse en amazone de velours vert-bouteille et même la reine en robe de velours noir.
Il les faisait marcher, et comment I
— Allons, non de D...! leur disait-il, vous n'allez pas encore me f. .. en retard. Il faut que nous tournions cette bande-là avant le déjeuner. Je ne vous donne pas un louis à chacun pour que vous me fassiez perdre de l'argent!
Ainsi parlait l'homme à complet à carreaux, symbole de la Révolution.
Près de lui, sur le siège, se prélassait un individu vêtu de rouge : c'était M. le bourreau de Réthune qui attendait le moment de couper la tète à Milady. En attendant, il fumait sa pipe et lisait le journal.
Vous pensez bien que tout ce qui villégiature ici fut debout en quelques instants. A pied, à bicyclette, en auto, on suivit les artistes, jusqu'au lieu de leurs exercices.
Il y eut des scènes jouées dans le village même. D'autres clans la plaine. D'autres dans la forêt.
La plus charmante bonne humeur ne cessa de régner chez les acteurs comme chez les spectateurs.
Seuls, les naturels du pa}rs m se dérangèrent pas pour voir cela. Ils sont habitués, car c'est ici le lieu privilégié où se jouent neuf fois sur dix les films les plus intéres-
sants : scènes préhistoriques, combats de cow-boys dans le Far- West, aventures des chercheurs d'or au Klondyke, ou épisodes de la retraite de Russie.
En conséquence, les naturels sont blasés sur ces mascarades et, comme nous avons l'air de nous y intéresser beaucoup, cela leur fait une raison de plus de mépriser les Parisiens, ces Parisiens dont ils vivent.
Midi vingt et ce fut un triomphe pour l'hôtel où les contemporains de Louis XIII prirent leur nourriture; tout le village alla y déjeuner. Malheureusement, on avait mis ces ancêtres dans une salle séparée, peutêtre pour éviter des conflits entre gens d'époques si différentes, peut-être parce qu'on sait que les artis.es réunis en troupe aiment les libres propos et qu'on avait peur de scandaliser les honnêtes familles habituées de l'hôtel. Psychologie abominablement fausse! Ces honnêtes familles ne demandaient qu'à être scandalisées le plus possible.
Mais les artistes sont de bonnes âmes
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Directeur : Professeur G.-J. Fabri
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Prix de l'abonnement : 5 francs
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VENTE ET LOCATION
lis comprirent bien le vœu informulé de toute cette foule qui était venue déjeuner dans leur voisinage. Ils eurent donc la complaisance de parler assez haut pour qu'on pût les entendre à travers les cloisons. Et nous entendions des choses comme celle-ci :
— Dis-donc, Anne d'Autriche, veux-tu me passer la moutarde?
— Voilà, Buckingham m'a déchiré ma dentelle avec son éperon. Milady, tu serais bien gentille de m'y faire un point tout à l'heure.
Cependant qu'assis au haut bout de la' table, le monsieur en complet à carreaux mettait les bouchées doubles et répétait toutes les cinq minutes :
— Allons, pressons-nous, bon Dieu, pressons-nous I II faut que nous fassions une seconde bande cet après-midi. Je n'ai pas envie de perdre de l'argent 1
La bande de l'après-midi fut une histoire antique où l'on vit des vestales, des grands prêtres, des consuls, des augures.
Le grand-prêtre avait un pantalon vert sous son péplum rouge et l'une des vestales était officier d'académie. (Elle portait un petit bout de ruban violet sur le bord de sa robe blanche).
Naturellement, toute la société a assité à cette reconstitution historique digne du divin Guglielmo Ferrero.
Je n'ai pas bien compris le drame d'ailleurs. Mais j'en ai noté une scène.
Une jeune vestale va plonger les bras dans l'eau d'une fontaine afin de se purifier
comme on disait autrefois. (Aujourd'hui, nous disons simplement se laver les mains).
Ce fut la vestale officier d'académie qui joua ce rôle. Elle plongea le bras dans l'onde pure avec un beau geste rituel. Mais, les retirant aussitôt :
M...I ce qu'elle est froide! s'écria-t-elle.
(Gil Blas) Paul Dollfus.
DOCUMENTS
pour servir à 1 histoire le la Cinématopapliie
Nous commençons aujourd'hui, d'après le très intéressant Indicateur de la Photographie (1909) la liste des Brevets qui intéressent la photographie et la cinématographie.
^ TÎf TÎT
Brevets délivrés en France
en 1908
383,289. — Huet. 31 décembre 1906. Dispositif de transmission de mouvement pour appareils destinés à la prise ou à la reproduction des vues animées.
383,420. — Urban. 29 octobre 1907. Perfectionnements dans les mo3'ens pour produire et montrer des images photographiqnes.
303,384. — Geisler. 28 octobre 1097. Appareils permettant la prise simultanée de trois clichés négatifs destinés à la reproduction des couleurs.
383,463. — Schmidt. 31 octobre 1907.
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERQ, 11, Rue Cadet == PARIS
X*at*r causa il'stçjretmriis&ement Mes Bureaux
et la Salle tMe projection sont transférés
Procédé pour virer et monter les photographies.
383,525. — Gèisler. 2<S octobre 1907. Appareil pour la prise et la vision stéréoscopiques des photographies en couleurs.
383,892. — Major. 12 novembre 1907. Appareil photographique.
383,733. — Société anonyme française des Etablissements Mackenstein. 4 octobre 1907. Ohturateur de plaques photographiques à fente réglahle et à vitesse variable.
383,972. — Monlillct et Lacrotte. 14 octobre 1907. Poste de projections fixes et cinématographiques.
384,049. — Bouclier. 15 novembre 1907.
Appareil à projections.
384,111. — Société civile des Pellicules nouvelles pour Cinématographes et autres usages. Procédé de fabrication de films en cellulose.
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FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense
Un programme par semaine 32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
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Appareils & Accessoires
A? DERNIÈRES NOUVEAUTES A
rue Saint- Augustin, Paris
Fleur fatale (grand drame) 170
Roi et soldat (épisode historique) . . 88
La vengeance de Thote (comique) . . 124
Fête de "L'Aid-el-Kebir" à Bengasi. 119
Guillaume Ralelifl (drame historique) 233
Une perle merveilleuse (féerie) . . . 220
Les gorges de Saggitario (Abruzzes) . 137
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.)
Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar "... 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris "
Orphelins (grande scène dramatique,
sous Louis XV) . 181
Une pouponnière à Paris (Vue documentaire extrêmement curieuse) . 190 La Hollande (magnifique vue plein air) 144 La marchande de violettes (dr.-aff.) 195 Le sportman excentrique (comique) . 110 Le Joueur (Pathétique, affiche) . . . 185 Journée d'un gentleman (comique). . 115
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE"
23, rue de la Michodière, Paris
Une visite à l'Institut Pasteur(docum . ) 126
Brelan de Pompiers (comique) ... 94
Impressions de Venise (plein air) . . 96
Monty apprend à nager (comique). . 107
Les écus du fermier (drame) .... 150
La piste fleurie (drame) 150
Un duel de suffragettes (comique) . . 113
A travers la Colombie Britannique . 147
L'enfant du Veuf (drame) 148
Le liancé de Mlle Dnrand (comique) 132 Les fêtes de Poltawa, en présence de
S. M. le Tzar 110
De Brème à New- York 230
La Fille du Maître d'Ecole (drame). . 204
La Fête de la bourgeoise (comique) . 125
Le Parc royal de Caserte 88
Le Panier d'oranges (drame) 138
Le Tribut du riz en Chine 92
Industries indigènes de Bornéo. . . 113
Sur les rives de la Corrèze 86
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
CityShowrooms,25,ClerkenwellRoad, E.G
Le missionnaire et la bonne (comédie) 193
La prospérité soudaine de Mme Ginty
(comédie) 112
Le dilemnc d'un maire (comédie). . . 223
Un mal de dent qui fait sauter (com.) 63
Société des
Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Le vieux marcheur aux champs (com.) 113 Un monsieur trop poli (comique) . . 113 La Fée des grèves (drame colorié).
Recommandé 158
Le violon brisé (dramatique recommandé) 129
Un tireur émén'te (comique) .... 89
Un monsieur chatouilleux 131
Don Quichotte (histoire chevaleresque de Don Quichotte et de Sancho Pança, tirée du roman de Cervantes.
Entièrement teintée et virée. Superbe afliche . 209
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
Princesse et esclave (drame) .... 290 Gribouille a avalé une écrevisse (vue
comique) 90
Le crime d'un père (dramatique). . . 257
Un rendez-vous interrompu (comique) 173
LATIUM-FILMS
Rome via Appia Nuova 77
Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
L'hôtel du Bon Repos (comique). . . 113
La vieille servante (pathétique-affiche) 160
Un camarade ennuyeux (comique). . 109 Les conséquences d'un mensonge.
(dramatique) 160
Vers l'immortalité (pathétique). . . . 188
Les bons cigares (comique) 105
Le loup devient berger (dramatique,
affiche) ... 210
Réconciliation imprévue (comique) . 138
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris Les tribulations d'un charcutier (très
comique) 83
Le conscrit de 1809. Superbe scène militaire jouée par :
M. Cosset du Théâtre de l'Athénée.
M. Dorny du Théâtre de l'Ambigu.
M. Person Dumaine du Théâtre de
la Porte St-Martin.
Mme Jeanne Marie Laurent du
Théâtre du Vaudeville.
Mme Claude Ritter du Théâtre de la Porte St-Martin. (Jolie affiche
en couleurs, grand format) 195
L'enfant adoptif (comique) 102
Un drame à Messine (drame). Superbe affiche en couleurs. . . ù . . . . 134 Pour paraître le 20 Septembre :
Un comique sensationnel (avec affiche grand modèle)
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
L'ogresse (comique) 140
Voyage en Méditerranée 117
La Suisse : Berne 124
Les Montagnes 78
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
La légende du Point d'Argentan . . 122
Au pays des Gitanes (Grenade) ... 98
La Hollande pittoresque 143
Le chien de Sylvette (drame). . . . 154
E. G. Clément *
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS (Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne No 4 (Station Château-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bonétatgaranti
- depuis 0 fr. 30 le mètre. -
NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
Dans l'Extrême-sud Oranais (pi. air) 118
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT ) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
La Patrie avant tout 160
Sang balcanique 264
Le vaincu 244
Floriane de Lys 226
Gênes (panoramique) . 152
Le cauchemar (à paraître) 165
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Le cauchemar (dramatique) 165
Petits artistes (comique) 49
Le jardin public de Barcelone (vue
de plein air très intéressante). . . 150
Victoire finale de Nicolet (comique). 142
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile Paris
Washington sous le drapeau américain (2e Série, film artistique). . . 304 M. Lefatigué cherche du repos (corn.) 93
Calvaire d'Epouse 173
Pris à son propre piège (Lithographie
en couleurs) 290
Le vieil orgue 159
Les mésaventures d'un détective
amateur 119
Un bon petit cœur 169
Le beau toréador 162
Un gamin qui promet 97
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios * > = Perforation = * - Développement de Né.
gatifs et de Positifs.
- = * - Virages. - - - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
AVIS IMPORTANT
L'Entreprise de Cinématographe The Royal Bio a l'honneur d'informer MM. les exploitants de cinémas qu'il vient de transférer ses bureaux, magasins et salle de projections au 26, Rue FeYdeau, Paris. (Métro, Bourse). Ainsi que par le passé, la Direction du "The Royal Bio\ continuera à louer ses programmes de Films, tous composés, à partir de 0,01 par jour et par mètre, ou 0,051a semaine entière. La vente de films sur projections, depuis 0 tr. 20 le mètre. L'exécution de prises de vues, tirages, développements et coloris, etc., etc. Afin de faire mieux apprécier la qualité des exécutions, il sera offert pendant 15 jours seulement des Titresannonces, sous-titres., etc., en n'importe quelle langue à 0 fr. 80 le mètre. Envoi de la liste des films d'occasion, sur demande.
Grand choix d'appareils de toutes marques neuf et d'occasion.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
^J'achète tous positifs d'occasion bon état. Indiquer métrage, titre, marque, si colorié ou non. Prix marchandise rendue a Paris. S'adresser R. de Bellair, 13, rue Drouot.
O" demande à acheter des fauteuils à bascule et des strapontins. Faire offre au bureau du Ciné- Journal.
demande un couple paradiste. S'adresser à ÎV: I agneau, cinéma, à Pont-Saint-Esprit (Gard), en- -ile à Nimes.
A vend"- un excellent fourgon automobile 12 HP, 4 cylindres actionnant dynamo 75 volts, 80 amp., tournant 1,500 tours. S'adresser à M. Doliveux. avenue des Lices, Blois.
O» demande à acheter une salamandre état neuf. Faire offre au Journal.
Jeune homme, 30 ans. cinéma, connaissant projections et bruits de coulisses, demande emploi. Ecrire A. L. M., poste restante Aurillac (Corrèze).
gF
Agence Générale flu Cinématograplie
Matériel conjplet & Accessoires
Films neufs & d'Occasion
■ Vente sur projection ■
Demander Tarif
et Catalogue
17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Lz
>rix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
== Groupes électrogènes = Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
IG
Monsieur Bouliez, 6% rue Saint-Denis, Gennevilliers, olîre 200 francs par mois à un opérateur qui aura un matériel complet de cinéma, travail deux jours par semaine.
Prestidigitateur spécialiste des caries et des pièces de monnaie, ayant références en France, est demandé pour colonie indo-chinoise. Voyage payé. Engagement de six mois. Très sérieux. Age moyen.
vendre : Enrouleuse à pince, Enrouleuse à bobines, presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
In demande emplacement pour exploitation ciné- ' matographique à Paris, quartier populaire. — Ciné-Journal, 30, rue Bergère.
1 vendre projecteur de Théophile Pathé, en parfait état, garanti. Valeur 500 fr., pour 300 fr. Cause double emploi. S'adr. : Decaux. Leysin (Suisse). ubes à vendre 600 litres, valant C0 fr., vendu 30 fr. 1.100 litres, 35 francs.
bobines de Self, marchant à 20 ampères l'une» les deux ensemble donnent 40 ampères, pour courant alternatif.
vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion. Ecrire L. M., au Cine-.lournul.
vendre cuves à eau et condensateurs. Charbons, bobines.
A vendre Film vierge positif
rès bonnes occasions en appareils complets pour projection.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
vendre, perforeuse Debrie, complètement neuve, la voir au bureau.
n demande à acheter les opérations du docteur Doyen, 1" et 2e série.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
» vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3» — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5» Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
Qn demande à acheter des cônes de projections.
ppareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au point avec six magasins entièrement neufs. A vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser au Ciné-Journal, On demande à acheter des carters Mallet.
D'reclei"'-géranl dans important cinéma Paris, au courant de l'exploitation, cherche commanditaire pour monter cinéma dans une colonie française, succès assuré, possède renseignements et introductions. Caissière au courant. Opérateur connaissant à fond prise de vues, projecteur; installation électrique. L. P. S'adresser au bureau du Journal.
A vendre plusieurs écrans, état neuf.
On demande une jeune fille connaissant l'entretien
et la réparation du film.
A vendre film voilé.
IPilms a vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demande/, liste
et prix.
O11 demande à acheter des lampes de projections Pathé ou Urban, 50 ou 100 ampères.
A vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander la liste.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. .1 bsolument neuf .
Deux „.
t ici le. Visible au Cint
A vendre, excellent appareil Urban, complet 425 fr.
Opérateur, prise de vues, plein air et théAtre (tous trucs) ainsi que tous travaux de laboratoire, demande emploi. France ou étranger. Références des premières maisons. R. B. bureau du Journal.
Grande quantité de vues à vendre. Demander liste et prix.
O1' demande un opérateur pour prise de vues cinématographiques à Buenos-Aires. Béférences et oerlilicals. Pressé. Ecrire E. T. M., 5, rue Lafayette.
Opérateur cinéma, 29 ans (7 ans de pratique), exadministrateur de la Tournée cinéma The Roi/al Mo, connaissant projections à toutes lumières. Bégie et Publicité cinéma, est libre de suite à des conditions très avantageuses. Dame peut tenir caisse. Ecrire avec timbre pour réponse : Abel Jolivet, 8, rue George-Sand, à Tours (Indre-et- Loire). Réponse de suite aux lettres.
A vendre ou à louer, usine pour la fabrication des pellicules vierges sensible, bâtiments, terrains, matériel, force motrice électrique, le tout entièrement neuf. Le chimiste détenteur des procédés resterait après entente. (Pressé). Le matériel peut produire 1(1,000 m. par jour, pas de frais. Ecrire fabriquede filins pour cinéma, Poste restante, Lyon
Hument neuf .
objectifs Planar el Zeiss. Occasion exception- \. Visible au Ciné-Journal.
M. Lucien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. — PERFOREUSES. — TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AU. ' lmp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
(§\ Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités
Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREQAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinématographes de JFrance
aux prix les plus réduits.
Location de Postes complets à forfait
Tâffâ
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
— -$£*(Près it l'Opéra-Cosiique)^»—
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
<*Ee39-
DE TOUTES PROVENANCES
^•«tas. VS
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spécialement pour sa Maison de Rio-de- Janeiro
179, Avenida Central,
pour !«« autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
JAC0R0SA-PARI3 - STAFFA-RIO-DE-JANEiRO NOTA. - La Maison n* s'occupe que d'Affaires se rapportant à la CiDématograpbie.
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
IIIIII1I1I1P'1"""" /-VA ^'MiiiiiiimiiW!
SOCIÉTÉ
D ES
Établissements
6aamoDt
Capital : 3.000.000 Frs
57, Rue Saint=Roch, PARIS
- Les plus rebustes - Les mieux construits
Appareils
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau
SYNCHRONISME
à 500 francs
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés F^J 1 fy\ ^ Les plus Comiques du Monde entier I- ÎIIIIO
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
= LEBET 8l CURTI m
T4l^ Expéditeur» de ta Kalaon Royal* d'Italie lmm 7^^
+.%n-tt4 PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS MAMrr*ur
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS ei IÏÏAUE
(ET VICE -VERSA) - • TURIN, 17, via Arscnale - - • - ROME, *£, via Babaina » • * MILAN, 4, via San Vincaasiaa - GENES, 4, Massa Sarri*li« -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
Cinématographistes !
demandes
LE MULTIPLI
C'est la Troussé d'objectifs idéale
Seul Concessionnaire Qénéraî :
Ch. HELFER, 22, Rue Saint-Marc, PARIS
SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DES
FILMS s
"ÉeLAIR
EN VENTE CETTE SEMAINE
LA HOLLANDE
Magnifique vue de plein air • Longueur approximative : 144 mètres
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES La MARCHANDE de Violettes (Drame), affiche. 195 mètres SPORTSN AN EXCENTRIQUE (Comique), affiche. 110 —
LE JOUEUR (Drame) joué par le mime Volbert, affiche 185 — La journée d'un Gentleman (Comique) 115 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
LES MYSTÈRES DE PARIS
d'après le célèbre roman d'Eugène Sue Film sensationnel - Mise en Scène splendide
Télép. : 130-92 (j j RlI6 S mAUQUSIIII Télép. : 130-92
LE SAVETIER ET LE CALIFE
Longueur : 1 79 mètres
Concours de Skis à Ishpeming (Michigan)
Longueur : 106 mètres
La Fabrication des Porto-Plume à réservoir
Longueur t 160 mètres
THE VITÂGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PABIS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH-PARIS
New- York, H6 Hassan-Street. Chicago, 69 Raafolpi Street. Londres W. C. 25 Cecll coirt|
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
V fe*©« ^*=^
a) Ta
66, Rue Rochechouart. — PARIS
Téléphone 166-19
Chaque Semaine
Mètres de Nouveautés
TOUJOURS SENSATIONNEL Sïlïl
A. ^ ifcau ifc ifc it i»i i*; i*: it i<u
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
tt **-!t*HHt*********************
^^M^4»4^I^4»I4^ rasnr. PH0T0DRANK0FT-PETERSB0URG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2« Année. — N° 56
Septembre
Ciné=Journat
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DDREAU
flBOMHEMEriTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
i ÉTRANGER Un an. .... . 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
L'AMERIQUE et le FILM ININFLAMMABLE
La Commission des Explosifs, à New- York, vote un amendement très
grave.
La question du Glm ininflammable qui n'est pas encore à l'ordre du jour dans le monde cinématographique européen, se pose actuellement avec lorce de l'autre côté de l'Atlantique, à New -York particulièrement. Naguère elle fut l'objet de l'attention des législateurs de l'Etat même de New- York. Aujourd'hui c'eot la Commission municipale des matières explosibles qui l'introduit sans crier gare en tête de ses travaux et nous aurons dit toute l'importance de ce fait nouveau lorsqu'on saura qu'il suffit de la signature de M. Mac Clellan, maire de New-York, pour donner aux décisions de la commission lorce de lois.
La dernière décision vise un amendement de l'article 17 des Règlements de la Commission Municipale des Explosifs, dont voici le texte : « L'emploi des films cinématographiques dans les appareils de projection est interdit à moins que ces films soient à l'épreuve du feu ou qu'une fois allumés, ils soient incapables de se maintenir en ignition. »
Cet arrêté prendra force d'exécution soixantejours aprèslasignaturedumaire. La Commission Municipale des Explosifs qui a pris l'initiative de cet amendement s'est réunie conformément à une vieille ordonnance adoptée le 13 mai 1902 par le Con-
seil des Aldermen de la ville de New-York dans le but de réglementer la vente, l'emploi et le transport des explosifs. Toute modification aux premiers règlements établis doit être soumise à l'approbation du maire et c'est à la Compagnie des pompiers qu'appartient le soin d'en surveiller l'exécution.
Inutile de dire que le nouvel arrêté soulève une grosse émotion parmi les commerçants et exploitants cinématographiques.
Non que l'esprit en soit critiqué — puisqu'on somme il s'agit de prévenir les incendies — mais parce que les délais de mise en vigueur apparaissent à tous comme trop courts.
Tous nos lecteurs le comprendront. La proscription définitive dans deux mois des films inflammables sur le territoire de New- York sera le prélude d'une mesure plus générale : elle s'étendra sans aucun doute à l'Etat lui-même puis à toute l'étendue de l'Union américaine. Elle infligera à tous ceux qui possèdent du vieux film des pertes chiffrées par millions de dollars, car chacun sait l'importance des stocks sur le marché. Quant à la répercussion que cette mesure aura nécessairement en Europe, elle peut être considérable : les formidables provisions américaines ne trouvant plus leur emploi aux Etats-Unis se déverseront chez nous, non sans avilir une fois de plus la valeur du film. Au surplus, elles gêneront encore l'œuvre d'assainissement du marché entreprise par la plupart des grandes maisons de fabrication et de location. Ces pellicules fatiguées auront le triste avantage d'être mauvaises et de tenir de la place.
Nous ne devons pas nous désintéresser de la question.
Quant à l'avènement prochain du film inflammable, nous né pouvons en mesurer la valeur. Deux films sont actuellement en usage dans le commerce — à titre d'essai — et ce n'est pas aujourd'hui que nous en apprécierons la qualité : laissons passer le temps et gardons nous des jugements hâtifs ou intéressés.
G. DUREAU
TRIBUNE LIBRE
Les articles parus sous /a rubrique : Tribune Libre n'engagent en rien la responsabilité du Ciné-Journal. Ils ne sont que l'expression libre de ta pensée du signataire.
Des Droits d'Auteurs
(Suite)
Des Droits d'édition en matière de Cinéma (1).
Quelques auteurs, et non des moindres, fatigués de voir l'écran reproduire scène par scène la plupart de leurs œuvres à succès, se sont groupés l'an dernier autour de MM. Decourcelle et Lavedan. Presque en même temps l'on apprenait que la maison Pathé, imitant en cela ce qui se passe en librairie, allait se borner désormais à être l'éditrice des films négatifs créés par les groupements d'auteurs dont nous venons de parler : La Société Cinématographique aes auteurs et gens de letties, ainsi que le Film d'Art étaient nés.
Aujourd'hui Ton ne compte plus les tentatives du même genre. Pendant que la S. C. A. G. L. fournit une brillante carrière sous l'impulsion vigoureuse de M. Decourcelle, le Film d'Art paraît se régénérer grâce aux efforts de M. Gavault ; M. deFéraudy fonde le théâtro-film ; M. Desvallières rêve de prochains succès cinématographiques. D'autres groupements, mystérieux encore, n'attendent que l'occasion pour se révéler au public...
Il est impossible de contester que ces groupements n'aient eu sur le cinéma une
^lj Voir le n- 52, du Ciné-Journal.
influence considérable. Subitement, les éditeurs de films se sont aperçus que pour jouer ou faire jouer devant l'objectif, il fallait avoir fait autre chose que du racolage de « têtes à l'huile » pour le compte de nos meilleurs théâtres de genre, et qu'il était aussi difficile, sinon plus, de monter un bon film que de faire la mise en scène d'un drame de l'Ambigu.
En même temps qu'ils épuraient ettransformaient au goût du jour leurs services de théâtre, les Editeurs s'efforçaient de suivre la voie que leur avaient tracée la S.G.A.G.L. et le film d'Art : ils soignaient le scénario, s'adressaient à des hommes dont c'est le métier de bâtir une intrigue et de chercher la « scène à faire ».
Sollicités de toutes parts, les auteurs ne donnèrent plus leur concours qu'à bon escient. Pour traiter avec eux, ils exigèrent des « droits » analogues à ceux qu'ils tiraient depuis longtemps du théâtre ou du roman ; ils demandèrent des droits d'édition perçus au moment de la vente, ils demanderont demain, ils demandent déjà, des droits de représentation à percevoir au moment de l'exhibition publique de leur œuvre.
C'est ainsi que diverses maisons d'édition, désireuses d'adapter au cinéma les grands succès de nos auteurs, furent amenés à passer avec la Société des Gens de Lettres un traité aux termes duquel elles s'engageaient à verser aux auteurs un pourcentage assez élevé de leurs recettes brutes. A notre connaissance, les maisons Gaumont et Eclair ont seules signé un traité de ce genre, les Sociétés S. C. A. G. L, Film d'Art, Cinés, d'autres aussi, ayant préféré traiter séparément avec chacun des auteurs qu'elles avaient choisis.
La faveur du public est allée de suite à ces adaptations qui lui procuraient (enfin!) les émotions, le rire ou les larmes, qu'on ne trouvait jusque là qu'au théâtre. Le cinéma est devenu ainsi, et d'emblée, le véritable théâtre du peuple, accessible à toute heure, dans tous endroits et à toutes les bourses.
Malheureusement, l'effort accompli par les éditeurs, avouons-le bien bas, n'est pas récompensé. Qu'un film soit sensationnel
ou médiocre, son prix ne varie pas... l'art, au cinéma, se vendant à raison de 1,250 fr. le kilomètre.
Nombreux sont les gens de sens qui jugent cette pratique déplorable et disent qu'il n'est pas juste qu'un sujet médiocre soit vendu le même prix qu'un sujet sensationnel. Avouons que ce n'est pas logique non plus.
Nous venons de voir que la rémunération proportionnelle à la vente, allouée aux auteurs du scénario par les nouveaux groupements d'auteurs sous forme de droit d'édition, avait fait réaliser au cinéma des progrès considérables. Si l'on veut que l'éditeur puisse traduire complètement la pensée de l'auteur par l'image, l'habiller des costumes ou des décors qui font le succès de nos grands théâtres, il est nécessaire qu'il soit, lui aussi, rémunéré de ses efforts autrement que par la vente d'un plus ou moins grand nombre d'exemplaires, nombre qui se réduit d'ailleurs de jour en jour.
La solution vraie serait de considérer l'éditeur comme le collaborateur obligé de l'auteur et de leur accorder à l'un ou à l'autre la possibilité de retirer de l'œuvre commune une rémunération proportionnelle au succès de cette œuvre.
Cette solution est-elle souhaitable, estelle même possible? C'est la question qui nous reste à examiner.
La Lampe à rayons mystérieux
Professeur GRENIER K K Bg
Le Théâtre Grenier est la seule salle de spectacle où nous ayons vu donner des projections Cinématographiques en pleine lumière.
Le fait, à plusieurs points de vue, mérite d'être porté à la connaissance du public.
Sans compter qu'il est des enfants ayant l'instinctive crainte de l'obscurité, nombre d'établissements similaires ont eu à se plaindre des méfaits d'habiles pickpockets qui tirent parti de l'absence de lumière pour exercer leur peu recommandable industrie.
L'ingénieuse invention du professeur Ernest Grenier supprime ces inconvénients. Professionnel du Cinématographe, aimant son métier, M. Grenier a combiné un système d'éclairage artificiel qui a l'avantage de fournir une nappe lumineuse d'intensité suffisante pour permettre aux spectateurs de surveiller au besoin les faits et gestes de leurs voisins immédiats sans nuire pour cela à la netteté et à l'éclat des vues cinématographiées.
La disposition de la lampe dont il s'agit (qu'on utilise indifféremment avec la même efficacité accrochée soit au plafond soit aux parois latérales de la salle de spectacle) présente encore cette particularité appréciable de détruire l'impression trépidante dans le déroulement des fims, de rehausser
CINEMAS FIX"
™*p- 327-4g . Boulevard Bonne-Nouvelle, PARIS - fldr- tél- KIWEFI"
— -mm- —
LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
le relief Stéréoscopique des tableaux projetés et de supprimer totalement la fatigue et les troubles de la vue qu'on a pu constater dans les séances cinématographiques dans l'obscurité.
Faisant application d'une loi d'optique par laquelle les vibrations lumineuses d'une amplitude déterminée se trouvent contrariées dans une certaine mesure par d'autres vibrations d'une amplitude différente ; opposant aux rayons orangés du foyer lenticulaire électrique ou acétylénique de l'appareil projecteur, les rayons ultra-violets d'une lampe à vapeurs de mercure réfléchis par un abat-jour disposée cet effet, M. Grenier a résolu un problème appelé à révolutionner les systèmes d'éclairage artificiel des salles de spectacles cinématographiques.
Son invention, garantie par plusieurs brevrets, se signale d'elle-même à l'attention des directeurs d'associations privées : patronages pbilanthropiques, universités populaires, etc.. et, des Sociétés Savantes organisant des conférences ou réunions récréatives avec projections ; tous l'adopteront d'autant plus volontiers que sa manipulation ne nécessite aucune connaissance spéciale et que son emploi n'occasionne qu'une dépense et un entretien pour ainsi dire insignifiants.
En un mot, c'est la lampe idéale dont tout imprésario doit se munir s'il veut assurer l'absolue réussite de ses exhibitions.
Alb. Creiche.
SYNDICAT
DES
OPÉRATEURS CMÉMATOBRAPHISTES DE FRANGE
Nous recevons du « Syndicat des Opérateurs Cinématographistes de France » la lettre suivante :
Paris, le 13 septembre 1909.
Monsieur G. Dureau, directeur du Ciné-Journal, 30, rue Bergère, Paris,
Je suis heureux de porter à votre connaissance que, conformément à la décision prise par le Syndicat des Opérateurs, à l'Assemblée générale du 1er septembre, de donner une grande soirée cinématographique au profit de la Caisse de Secours du Syndicat, une réunion extraordinaire a eu lieu le 9 du présent mois, à l'effet de nommer une Commission chargée de l'organisation de cette soirée. Ont été désignés : Weistroffer, Maillot, Mariani, Claudon, Borzecki, lesquels se mettront prochainement en rapport avec Messieurs les Editeurs et autres personnes susceptibles d'aider le Syndicat dans la tâche qu'il s'est imposée, et de contribuer ainsi gracieusement, au succès de celte soirée de Mutualité.
Je vous ferai connaître, aussitôt nos démarches faites, les résultats que nous aurons obtenus.
Veuillez agréer, Monsieur, l'assurance de mes meilleurs sentiments.
Jean Mariani.
Président du Syndicat.
LOCATION DE FILMS
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PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Jj Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché-aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
Le Coloriage du Film
Tant que nos Editeurs de films ne posséderont pas parfaitement au point de vue industriel le moyen de cinématographier la nature avec ses couleurs, le coloriage artificiel des films, mécanique ou manuel, restera d'un emploi constant. Il est, en effet, le seul procédé actuellement pratique par lequel les images sont projetées en couleurs sur l'écran et tous les exploitants cinématographiques savent quel prestige il confère aux films dans les salles de spectacles. Les féeries qui constituent toujours un agrément pour les enfants et tous les amis du merveilleux sont particulièrement applaudies lorsqu'elles sont coloriées.
Tous ceux qui possèdent des films dignes d'être coloriés ont avantage à faire faire ce travail. En même temps qu'il atténue les imperfections dues à l'usage, il augmente la qualité intrinsèque de la vue. Il est donc une source de bénéfice puisqu'il rehausse l'éclat d'un programme et conserve en même temps la pellicule.
Les loueurs de films ont spécialement intérêt à faire colorier les drames à grande figuration, les féeries et les paysages de leurs collections.
Nous nous tenons à la disposition de tous nos lecteurs pour les renseignements dont ils pourraient avoir besoin, étant à même de pouvoir leur fournir les adresses des meilleurs coloristes et de leur procurer les meilleurs prix.
■fcCfcMOS $ $ $
Le « Ciné-Romans ».
Notre confrère le Kinematograph et Lantern Weekly signale un brevet récent qui servirait d'auxiliaire précieux aux fabricants et aux exploitants pour lutter contre la désertion des salles de cinéma et l'appauvrissement des affaires dans la saison d'été : son succès sera, d'ailleurs, de toutes les saisons, comme l'est celui des journaux quotidiens si chers aux masses populaires : il aura pour effet d'attirer au cinéma les milliers de lecteurs qui dévorent passionnément le roman du journal.
Il a pour principe la production de Ciné- Romans ou de « Ciné-Feuilletons », ou la combinaison d'une publication littéraire, dont le développement est interrompu avec des représentations cinématographiques également interrompues ou partielles, de façon à ce que les deux procédés d'exposition comblent mutuellement leurs lacunes, la répartition étant faite entre' les deux au mieux des possibilités de chacun des deux procédés.
Par la publication de tels « Ciné-Feuilletons » dans des journaux à grande circulation, le cinématographe étendra sa clientèle: les journaux peuvent annoncer pour toutes les villes où ils sont lus, les salles qui ont acquis le droit de représentation des films, et le public s'y rendra en masse pour ne rien perdre des développements du roman.
Il n'y a pas lieu d'être surpris qu'un bre-
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. DEBRIE
Breveté S. G. D. Q.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
vet soit accordé à cette nouveauté, car c'est bien un genre littéraire nouveau qui vient d'être créé, et la littérature sait aujourd'hui défendre ses droits, ainsi que l'a prouvé récemment la Société des Auteurs, tant auprès des fabricants pour les droits de représentation : deux droits qui ont depuis longtemps leurs équivalents dans la production littéraire courante.
Le Weekly ajoute que ses informations lui permettent d'annoncer pour une date prochaine un Ciné-Feuilleton International dû à un auteur célèbre.
Fàirfield.
Le cinématographe vient de faire ses débuts comme témoin en matière juridique.
Ces débuts ont eu lieu devant la cour de Fàirfield (E. U. A.) dans le procès suivant :
Un jeune journalier, Mac Gwuthy, fut, il y a quelque quatre ans, victime d'un accident de chemin de fer. Les parents de Gwuthy assignèrent la Compagnie devant les tribunaux et réclamèrent 40.000 dollars de dommages-intérêts ; la cour renvoya d'année en année, cette affaire ; le mois dernier, une solution définitive s'imposa. Les parents du jeune homme avaient tenu bon, d'autant mieux que d'après eux, leur fils était incapable de travailler depuis son accident, une paralysie partielle en étant résultée pour lui. L'avocat de la tamille Gwuthy étaya une fois de plus ses arguments de certificats médicaux et de nombreuses preuves soi-disant irréfutables , lorsque vint le tour du défenseur de la Compagnie des chemins de fer.
Celui-ci, le sourire aux lèvres, annonça à la Cour une projection de « preuves » que son meilleur témoin le « cinématographe » allait leur fournir. Très intéressés les juges acceptèrent. Le film que l'intelligent avocat fit passer montra alors à la Cour et aux plaignants le pseudo-paralytique exécutant d'irréprochables exercices de gymnastique et d'ardents combats de foot-ball. Le jeune Mac Gwuthy, devenu figurant pour le compte d'une Compagnie d'éditions de films s'était fait prendre ainsi en flagrant délit par l'objectif de l'appareil enregistreur.
Le défenseur de la Compagnie des chemins de fer ayant assisté à une représenta-, tion cinématographique au cours de laquelle passait le film en question, posséda très facilement et très « originalement » la plus éloquente et la convaincante plaidoirie.
Est-il besoin d'ajouter que les parents de Gwuthy ne touchèrent que deux cents dollars, comme indemnité de la blessure réellement occasionnée par l'accident, et qu'ils furent déboutés du reste de leur demande de dommages-intérêts concernant l'incapacité de travail du pseudo-paralytique ?
( The Moving Picture World.)
La Cinématographie dans la technique du tir.
De nombreux techniciens en matière de tir se trouvaient réunis, il y a une quinzaine de jours, sur le champ d'essais de tir de Neumannswalde (Allemagne). Après les essais et manœuvres habituels, tous les officiers présents furent conviés par le mi-
nistre de la guerre à visiter le laboratoire scientifique du conseiller intime Cranz, de l'Académie de technique militaire de Berlin.
Ce savant fit d'abord une très intéressante conférence sur la méthode et la haute valeur pratique des vues instantanées de projectiles volants et de la fermeture automatique (déclanchements, etc.) d'armes automatiques au moment du coup de feu. Il parla longuement de la photographie rapide et des appareils destinées à les reproduire, ce qui l'amena à dire que le meilleur appareil reproducteur lui semblait être le cinématographe.
Des observations faites par M. Cranz, il résulte qu'en appliquant sa méthode, on parvient, en un dixième de seconde, à faire 500 photographies d'un projectile parcourant 880 mètres dans la seconde, à partir du moment où il a quitté la bouche de l'arme qui le renfermait ; de cette façon, il serait aisé d'obtenir 300.000 clichés à la minute ! Jusque-là, tout va bien ; surgit cependant la difficulté de contempler ses photographies pour observer tous les phénomènes de la vitesse et la façon dont se comporte ces projectiles dans l'air. A l'œil nu, de nombreux détails échappent à l'observateur, et un appareil à projections ne réunit pas toujours les qualités que l'on attend de lui; c'est donc en cela déjà que le cinématographe vient démontrer sa supériorité, par sa précision, son exactitude, toutes ses qualités enfin. A l'examen de la densité du gaz des déclanchements à air comprimé, à l'examen des vibrations des projectiles, etc, le cinématographe vient
apporter son précieux concours ; il devient
un collaborateur précis, précieux, agréable,
indispensable...
(Erste Internationale Kincmatograp Zeitung)
L'intelligent détective.
Ce titre fait supposer au lecteur qu'il va lire la description d'un nouveau film. Il s'agit ici d'une nouvelle tout à fait authentique et intéressante, que nous empruntons à notre confrère Erste Internationale Kinematographen Zeitung :
Dans les environs de Buda-Pest, se trouve un superbe château qui appartient à un duc très volage et à une duchesse fort belle, douce et intelligente. Il y a quelque temps, ces nobles châtelains conçurent le projet de passer l'été dans une de leurs propriétés du Sud de la Hongrie.
Le jour du départ, le duc prétextant au dernier moment des acquisitions urgentes à faire, laissa son épouse partir sans lui. Le même soir, les portes du château s'ouvraient devant l'amie du duc...
Afin de ne pas laisser supposer la vérité à son épouse, l'infidèle lui expédia une dépêche par laquelle il l'informait, qu'en raison d'une subite indisposition, il se trouvait dans l'impossibilité de la rejoindre immédiatement. Ce télégramme, qui devait donner toute sécurité aux amoureux, donna des doutes à la jeune duchesse. Elle résolut d'en avoir le cœur net ; elle chargea en conséquence un détective qu'on lui avait recommandé, de faire une enquête discrète, mais très sérieuse, sans regarder à la dépense.
Réservé à la Maison
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Deux jours après, la pauvre femme savait toute la vérité. Le divorce s'imposait ; mais la jeune duchesse craignait le scandale d'un flagrant délit. Elle mit son détective au courant de sa préoccupation ; l'intelligent policier ne fut pas longtemps perplexe. Au cours de son enquête, il avait appris que le châtelain possédait un cinématographe dont les projections faisaient les délices de son amante ; le cinématographe serait l'accusateur.
L'épouse trahie ayant donné carte blanche à son agent, celui-ci n'hésita pas longtemps; il acheta un appareil cinématographique enregistreur. Quelques jours après, il remettait une lettre au châtelain dans laquelle il lui proposait de le cinématographier avec son épouse (?), le film coûterait tant... La remplaçante(I) applaudit à cette idée, et, l'après-midi du même jour, le détective était dans la place.
Laissant au duc le choix des scènes, notre pseudo-opérateur put fixer les tableaux suivants : dans le parc, l'infidèle se promenant au bras de sa maîtresse; dans la grande salle du château, la jeune femme dans un déshabillé suffisamment éloquent en compagnie du maître de céans, tous deux tendrement enlacés et s'embrassant fort amoureusement... L'on s'ea tint là, devant l'objectif du moins.
S'inclinant très respectueusement et promettant très rapidement une première épreuve, le policier s'en fut emportant des preuves irréfutables à la charge du châtelain. Afin de n'éveiller aucun soupçon, il fit faire par un de ses amis deux épreuves du film
dénonciateur, il en remit une au couple charmé, et fila avec l'autre auprès de la duchesse. Sur l'écran d'un petit théâtre, la malheureuse jeune femme put se convaincre de son infortune...
Sans tarder, elle intenta le procès en divorce que maintenant elle désirait si ardemment obtenir. Vous vous imaginez facilement que cela ne se passa pas sans élever de véhémentes protestations de la part du duc; sa rage fut terrible quand il apprit comment il s'était laissé jouer. La pauvre plaignante connut des heures d'angoisses, quand, il y a quelque trois semaines, le tribunal décida d'abord de délibérer sur la possibilité d'admettre le témoignage de vues animées dans un tel cas. Après un second renvoi de l'affaire à huitaine, le tribunal décida que la projection du film que possède la duchesse, ainsi que celui se trouvant entre les mains du châtelain, devra se faire en présence des époux, et que le témoignage du cinématographe peut être admis et reconnu valable.
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Le Chapeau de Madame
Comique
Le Bouquet de Muguet
Drame
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Le Fil magique
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113 mètres
105 mètres
Adresse Télégraphique ;
COUSINHOOD-PAR1S
Téléphone :
Les meilleures Occasion
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Un Lot de films comiques, très bon état, marques variées, à partir de 0 fr. 40.
Voir les autres occasions aux Petites Annonces.
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Un poste complet Pathé, NEUF.
Une machine à perforer Debrie, état de neuf.
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Cinéma Sud-Africain.
M. Frederick Mouillot, directeur d'entreprises théâtrales à Londres, s'est rendu dans le Sud de l'Afrique, afin d'y créer des spectacles phono-cinématographiques.
Avant son retour à Londres et de passage à New-York, le correspondant du Daily Express lui a demandé de lui communiquer ses impressions. M. Mouillot a confié au journaliste qu'il était tout à fait persuadé de l'excellente réussite que ne tarderaient pas à obtenir les théâtres phono-cinématographiques que la Electric Théâtres C° (dont M. Mouillot est le directeur) se propose d'ouvrir à Durban, Capetown et Port-Elizabeth. Dans quelques mois, les théâtres de Johannesburg, Kimberley et Blœmfontein seront également prêts. Il est persuadé que cette sorte d'attraction sera goûtée des Sud- Africains. Les habitants du Transvaal et environs ne connaissent de la vie européenne que ce que les journaux illustrés leur montrent, c'est pourquoi les films d'actualité seront d'un grand intérêt pour eux. Les représentations cinématographiques de la direction Mouillot se feront dans des établissements exactement copiés sur le Théâtre de Luxe du Strand de Londres. Un loyer très frais, pour les « afternoon teas » avec auditions phonographiques, aura un aménagement spécial pour chaque théâtre.
Les représentations peuvent commencer à partir de sept heures du soir, le soleil se couchant à cinq heures et demie. Elles peuvent avoir lieu en plein air. A tous les points de vue, une parfaite réussite est à escompter. (The Bioscope.)
Les prêtres et le cinématographe.
On mande de Rome au Morning Leader :
« Tout le monde sait que les prêtres catholiques ne sont pas autorisés à aller dans les théâtres, mais, jusqu'ici, il n'a pas été question des séances cinématographiques.
Le cardinal-vicaire vient de publier, ces jours-ci, le décret suivant :
« Il nous appartient de veiller à ce que les bonnes habitudes se maintiennent parmi le clergé et de protéger sa moralité. Ayant appris que des membres du clergé régulier et séculier assistent à des séances de cinématographie qui peuvent offenser la religion et la moralité, nous en avons informé le Saint-Père qui nous a autorisé à rappeler au clergé qu'ils ne peuvent fréquenter les théâtres et qu'il leur est particulièrement enjoint de ne pas assister à des séances de cinématographie quelles qu'elles soient.
Tout prêtre qui enfreindrait cet ordre serait immédiatement suspendu de ses fonctions. »
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DOCUMENTS
pour servir à l'histoire le la Cinêmatograpbie
(Suite) »
Brevets délivrés en France en 1908
384,114. — Société des Phonographes et Cinématographes Lux. 25 janvier 1907. Dispositif pour le développement des films cinématographiques.
384.118. — Joly. 26 janvier 1907. Perfectionnements aux appareils cinématographiques pour l'enregistrement, le tirage et la projection des vues.
384.119. — Jolg. 26 janvier 1907. Dispositif pour la perforation des pellicules cinématographiques.
384,073. — Nacivet. 24 janvier 1907. Appareil pour l'obtention d'épreuves positives directes sur plaques métalliques.
384,206. — Rey. 21 novembre 1907. Procédé pour la préparation de pellicules et autres feuilles minces de gélatine.
384,250. — Kamm. 24 octobre 1907. Cinématographe.
384,254. — Ginonx. 5 novembre 1907.
Cinématographe alternatif.
384,297. — Compagnie générale des Phonographes, Cinématographes et Appareils de précision. 23 novembre 1907. Dispositif destiné à accélérer l'entraînement des films dans les appareils cinématographiques.
384,390. — Debrie. 26 novembre 1907.
(1) Voir n- 55 du Ciné-Journal.
Disque obturateur perfectionné pour appareils cinématographiques.
384,327. — Roth. 25 novembre 1907.
Procédé pour la fabrication de papiers photographiques, de papiers héliographiques et autres papiers de cette nature.
384,723. — Degroud. 19 septembre 1907.
Lanterne de projection.
384,795. — Société des Etablissements Gaumont. 14 février 1907. Dispositif permette nt d'obtenir des effets nouveaux dans les projections cinématographiques.
385,060. — Croc. 25 février 1907. Appareil électro-automatique pour projections lumineuses.
385,195. — Boréaux. 19 décembre 1907.
Dispositif permettant les projections cinématographiques dans les salles normalement éclairées.
385,249. — Beckett Shaw. 19 novembre 1907. Procédé et appareil photographiques pour l'obtention en une seule opération de plusieurs images d'un même objet.
385,419. — Millier et Rousset. 14 mars 1907. Plaques cinématographiques de projection en verre et leur procédé de fabrication.
385.423. — Société des Phonographes et Cinématograpges Lux. 15 mars 1907. Dispositif pour prise de vues photographiques.
385.424. — Société des Phonographes et Cinématographes Lux. 15 mars 1907. Système combiné d'enregistrement et de projection cinématographiques.
Société des Phonographes e
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Cinématographes Lux. 15 mars 1907. Dispositif perfectionné de cinématographe.
385,622. — Société Bessin frères. 26 décembre 1907. Cabine métallique pour cinématographe.
385,633. — Gergacsevics. 27 décembre
1907. Dispositif pour la prise et la reproduction des vues cinématographiques.
385,798. — De Mare. 17 décembre 1907.
Dispositif pour projections.
385,753. — Lumière. 30 décembre 1907.
Châssis articulé pour l'examen par transparence des plaques de photographie en couleurs.
386,030. — Galliet. 3 avril 1907. Appareils pour vues animées.
386,048. — Lépée et Contenet. 8 janvier
1908. Dispositif pour le centrage des images des bandes cinématographiques.
386,225. — Chaudeur. 14 janvier 1908.
Appareil cinématographique.
386,264. — Weimberg. 16 janvier 1908.
Procédé et dispositif pour l'obtention de vues animées donnant l'illusion du relief à l'aide du cinématographe.
386,147. — Société anongme des Plaques et Papiers photographiques A. Lumière et ses Fils. 11 janvier 1908. Procédé d'obtention sans repérage d'un écran polychrome pour la photographie des couleurs.
386,301. — Hocquart. 14 janvier 1908.
Lampe à projection de magnésium pour photographie.
386,261. — Chorretier et Chov relier. 17 janvier 1908. Procédés pour l'obtention de clichés stéréoscopiques.
386,503. — Deschizeaux. 11 avril 1907.
Appareil photographique.
386,818. — Mills. 1er février 1908. Dispositif envideur de films pour cinématographes.
386,772. — Krayn. 31 janvier 1908. Procédé de fabrication d'écrans tramés trichromes pour la photographie des couleurs.
386,956. — Villard. 5 février 1908. Appareil cinématographique combiné.
387,096. — Audouard, Lleo et Baradat.
6 février 1908. Appareil cinématographique et photographique.
386,839. — Pinoy. 19 avril 1907. Ecran pour la photographie des couleurs.
386,911. — Coulon. 4 février 1908. Bobine pour films avec enveloppe protectrice.
387,052. — Wojciechowski. 8 février 1908. Chambre noire pliante pour plaques photographiques sensibles et autres applications.
387,263. — Piatti dal Pozzo. 15 février 1908. Mécanisme d'entraînement intermittent de films.
387,407. — Musger. 20 février 1908. Cinématographe avec roue à réflecteur.
387,459. — Lépée et Contenet. 22 février 1908. Dispositif de guidage de pellicules cinématographiques.
387,443. — Planus. 21 février 1908. Appareil pour le tirage des épreuves photographiques.
387,530. — Chorretier 25 février 1908.
Dispositif de fixation d'appareils photographiques et autres sur leurs supports.
(La suite au prochain numéro.)
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— ACHAT VENTE LOCATION -i— f,
w *MTav* fît àiït à
►«g»»»rm» mo» mow mom mo» mom tcow wow««a»«ca»»
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense \ Un programme par semaine
32, Rue Louis=Ie=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Agences à Londres
— Milan Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
Succursa
le à Berlin
Agences
à Barcelone
Bruxelles
Budapest
Buenos-Ayres
Gênes
^ DERNIERES NOUVEAUTES
-#sb3»-
§ Les tribulations d'un charcutier (co-
p mique) 81
r Le conscrit de 1809 (scène militaire,
f affiche grand modèle) 195
affiche en couleurs 132 CE
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L'enfant adoptif (comique) 162 35
Un drame à Messine (drame) superbe %
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
scène d'Alexandre Dumas
Fleur fatale (grand drame) 170
Roi et soldat (épisode historique) . . 88
La vengeance de l'hôte (comique) . . 124
A. DRANKOFF
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.)
Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Orphelins (grande scène dramatique,
sous Louis XV) 181
Une pouponnière à Paris (Vue documentaire extrêmement curieuse) . 190 La Hollande (magnifique vue plein air) 144 La marchande de violettes (dr.-aff.) 195 Le sportman excentrique (comique) . 110 Le Joueur (Pathétique, affiche) . . . 185 Journée d'un gentleman (comique). . 115
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
Le bouquet de muguet (drame). . . 162
Trieste et ses envirens 113
Le fil magique (curieux) 105
Une visite à l'Institut Pasteur (docum . ) 126
Brelan de Pompiers (comique) ... 94
Impressions de Venise (plein air) . . 96
Monty apprend à nager (comique). . 107
Le» écus du fermier (drame) .... 150
La piste fleurie (drame) 150
Un duel de suffragettes (comique) . . 113
A travers la Colombie Britannique . 147
L'enfant du Veuf (drame) 148
Le fiancé de Mlle Dnrand (comique) 132 Les fêtes de Poltawa, en présence de
S. M. -le Tzar 110
De Brème à New-York 230
La Fille du Maître d'Ecole (drame). . 204
La Fête de la bourgeoise (comique) . 125
Le Parc royal de Caserte 88
Le Panier d'oranges (drame) 138
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25,Clerkenwell Road, E. C
Le missionnaire et la bonne (comédie) 193
La prospérité soudaine de Mme Ginty
(comédie) 112
Le dilemne d'un maire (comédie). . . 223
Un mal de dent qui fait sauter (com.) 63
Société des Etablissements G AU MONT
Société Anonyme, Capital de 5,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Le vieux marcheur aux champs (com.) 113 Un monsieur trop poli (comique) . . 113 La Fée des grèves (drame colorié).
Recommandé 158
Le violon brisé (dramatique recommandé) 129
Le rêve d'amour (féerie coloriée) . . 82 La voisine du mélomane (comique) . 92 Le sauveteur s'occupe, (comique) . . 86 Le Huguenot(dramesensationnel,très recommandé, Affiche, viré entier.^) 310
Une bonne place (comique)
La Côte d'Emeraude (joli panorama ; effets de vagues) virage & teint. 90 m. 102
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Le droit d'aimer (dramatique) .... 289
Gribouille héros (hilarant) 141
Le ver à soie (intéressant) 173
Le crime d'un père (dramatique). . . 257
Un rendez-vous interrompu (comique) 173
LATIUM-FILMS
Rome via Appia Nuova 77
Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris Le loup devient berger (dramatique,
affiche) r . . 210
Réconciliation imprévue (comique) . 138 Les conséquences d'un mensonge.
(dramatique) 160
L'hôtel du Bon Repos (comique). . . 113 Pour devenir jongleur (comique) . . 126 Pour rattraper son cochon (très com.) 126
Envoi gratis des descriptions détaillées
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris Les tribulations d'un charcutier (très
comique) 83
Le conscrit de 1809. Superbe scène militaire jouée par :
M. Cosset du Théâtre de l'Athénée.
M. Dorny du Théâtre de l'Ambigu.
M. Person Dumaine du Théâtre de
la Porte St-Martin.
Mme Jeanne Marie Laurent du
Théâtre du Vaudeville.
Mme Claude Ritter du Théâtre de la Porte St-Martin. (Jolie affiche
. en couleurs, grand format) 195
L'enfant adoptif (comique) 162
Un drame à Messine (drame). Superbe affiche en couleurs. . . û . . . . 134 Pour paraître le 20 Septembre :
Un comique sensationnel (avec affiche grand modèle)
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
L'ogresse (comique) 140
Voyage en Méditerranée 117
La Suisse : Berne 124
Les Montagnes 78
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Le chapeau de Madame (comique). . 144
La légende ;du Point d'Argentan . . 122
Au pays des Gitanes (Grenade) ... 98
La Hollande pittoresque 143
E. G. Clément *
30, Rue des Petites-Ecuries. — PARIS <Xe)
Adresse Télégraphique : FILMIRAX-PARIS MÉTRO : Ligne N° 4 (Station Cbâteau-d'Eau)
Maison spécialisant la Vente des Films d'Occasion bon état garanti - depuis 0 fr. 30 le mètre. -
NI LOCATION. - NI ECHANGES
Postes complets d'occasion
garantis, depuis 200 fr.
LISTES Franco sur demande
L« chien de Sylvette (drame). . . . 154
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT ) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
La Patrie avant tout 160
Sang balcanique 264
Le vaincu 244
Floriane de Lys 226
Gènes (panoramique) 152
Le cauchemar (à paraître) 165
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Le panorama de Gênes 153
Tyrannie (drame) 220
La vie dans la steppe de Hongrie à
Hortobacy 190
Le cauchemar (dramatique) 165
Petits artistes (comique) 49
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Le savetier et le calife 179
Concours de skis à Ishpeming (Michi-
gan) documentaire 106
La fabrication des porte-plume à
réservoir 160
Washington sous le drapeau américain (2e Série, film artistique). . . 304 M. Lefatigué cherche du repos (com.) 93
Calvaire d'Epouse 173
Pris à son propre piège (Lithographie
en couleurs) 290
Le vieil orgue 159
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios * - - Perforation • - ■ Développement de Négatifs et de Positifs.
- = * - Virages. - « - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
MONTREUIL=s.=BOIS
Entreprise Générale
de Cinématographe
•• THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro- Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
^T'achète tous positifs d'occasion bon état. Indiquer métrage, titre, marque, si colorié ou non. Prix marchandise rendue a Paris. S'adresser R. de Bellair, 13, rue Drouot.
On demande à acheter des fauteuils à bascule et des strapontins. Faire offre au bureau du Ciné- Journal.
çj demande un couple paradiste. S'adresser à M. agneau, cinéma, à Pont-Saint-Esprit (Gard), en ; i à Nimes.
A vend un excellent fourgon automobile 12 HP, 4 cyRndres actionnant dynamo 75 volts, 80 amp., tournant 1,500 tours. S'adresser à M. Doliveux. avenue des Lices, Blois.
tJ eune homme, 30 ans. cinéma, connaissant projections et bruits de coulisses, demande emploi. Ecrire A. L. M., poste restante Aurillac (Corrèze).
A vendre : Enrouleuse à pince, Enrouleuse à boj bines, presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
flpce Générale du Cinémaioplie
Matériel complet & Accessoires Films neufs & d'Occasion
ÏZ^^ZZ Vente sur projection ^issis
Demander Tarif
et Catalogue
OU A
17, Rue de Lancry, 1T. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
Monsieur Bouliez, 6 , rue Saint-Denis, Gennevilliers, offre 200 francs par mois à un opérateur qui aura un matériel complet de cinéma, travail deux jours par semaine.
vendre projecteur de Théophile Pathé, en parfait état, garanti. Valeur 500 fr., pour 300 fr. Cause
double emploi. S'adr. : Decaux. Leysin (Suisse).
ubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 fr. 1.100 litres, 35 francs.
bohines de Self, marchant à 20 ampères l'une les deux ensemble donnent 40 ampères, pour
courant alternatif.
vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion.
Ecrire L. M., au Cine- Journal.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
On demande à acheter les opérations du docteur Doyen, 1" et 2e série.
An demande à acheter appareils Pathé Frères, der-
nier modèle et autres, et cabines. ^^
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
«vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3* — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; ^5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
O» demande à acheter des cônes de projections.
Appareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au point avec six magas'ns entièrement neufs. A vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser
au Ciné- Journal,
©n demande à acheter des carters Mallet.
Oirecteur-gérant dans important cinéma Paris, au courant de l'exploitation, cherche commanditaire pour monter cinéma dans une colonie française, succès assuré, possède renseignements et introductions. Caissière au courant. Opérateur connaissant à fond prise de vues, projecteur; installation électrique. L. P. S'adresser au bureau du Journal.
A vendre plusieurs écrans, état neuf.
Ou demande une jeune fille connaissant l'entretien et la réparation du film.
A vendre film voilé.
films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 lë~mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander la liste.
On demande à acheter des lampes de projections
Pathé ou Urban, 50 ou 100 ampères.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et
son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins.
Absolument neuf ■
Di'ux objectifs Planar et Zeiss. Occasion exceptionnelle. Visible au Ciné-Journal.
A vendre, excellent appareil Urban, complet 425 fr .
Opérateur, prise de vues, plein air et théâtre (tous trucs) ainsi que tous travaux de laboratoire, demande emploi. France ou étranger. Déférences des premières maisons. B. B. bureau du Journal.
Grande quantité de vues à vendre. Demander liste et prix.
On demande un opérateur pour prise de vues cinématographiques à Buenos-Aires. Béférences et oertificats. Pressé. Ecrire E. T. M., 5, rue Lafayette.
Opérateur cinéma, 29 ans (7 ans de pratique), exadministrateur de la Tournée cinéma The Royal Bio, connaissant projections à toutes lumières. Dégie et Publicité cinéma, est libre de suite à des conditions très avantageuses. Dame peut tenir caisse. Ecrire avec timbre pour réponse : Abel Jolivet, 8, rue George-Sand, à Tours (Indre-et- Loire). Béponse de suite aux lettres.
A vendre ou à louer, usine pour la fabrication des pellicules vierges sensible, bâtiments, terrains, matériel, force motrice électrique, le tout entièrement neuf. Le chimiste détenteur des procédés resterait après entente. (Pressé). Le matériel peut produire 10, 000 m. par jour, pas de frais. Ecrire fa brique de films pour cinéma, Poste restante, Lyon. OCCASION EXCEPTIONNELLE
A vendre, stock 15,000 m très vues très bon état à 0 fr. 20 le mètre. 72, rue Hocheporte, Liège.
O'i demande à acheter tous tilms d'aviation, à"adresser au Ciné-Journal.
A vendre, Ma Jolie et Carmen (La fleur que tu m'avais donnée). Vues synchronisées Pathé. Bonnes conditions.
A vendre 2 cabines.
A vendre, lanterne.
malles emballage appaoeils, tableaux, etc.
On demande Bon état.
à acheter La Pasiion, 200 mètres.
On demande à acheter Amour d'Esclave, très bon état.
On demande un bon quatuor d'opérettes anciennes avec costumes, tel que Le Farfadet, Le Diable en vacances, etc. S'adresser au Journal.
prestidigitateur spécialiste des cartes et des pièces de monnaie, ayant références en France, est demandé pour colonie indo-chinoise. Voyage payé Engagement de 6ix mois. Très sérieux. Age moyen"
M. LUCicn PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
le Directeur-Gérant : G. DUREAU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
Toutes (es Nouveautés (q)
Toutes les Actualités
oj :
Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
M. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinématographes de France
aux prix les plus réduits.
Location de Postes complets à forfait
Paris 1900 : Grand Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
SOCIÉTÉ
» DES c
Etablissements
6aon)ODt
Capita! : 3.000.000 Frs
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés VjZ 1 *■** or Les plus Comiques du Monde entier 1- II 111^
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
= LEBET 8l CURTI =
TÉLÉp Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie AoR têlêc.
♦.277-97^ PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS fbancitalv
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITALIE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuino - - MILAN, 4, via San Vincensino - GENES, 4, Piazza Serriglie -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CJNÉMATO-
LA CORSE
Magnifique vue de plein air - Longueur approximative : 136 mètres
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Le Joueur (Drame) joué parle mtnicVolbert, affiche . 185 mètres
La journée d'un Gentleman (Comique) 115 —
Orphelins! grande scène dramatique sous Louis XV. 181 Une Pouponnière à Paris, vue documentaire.
extrêmement curieuse 100
La Hollande, magnifique vue de plein air 144 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
LES MYSTÈRES DE PARIS
d'après le célèbre roman d'Eugène Sue Film sensationnel - Mise en Scène splendide
Télép. : 130-92 Oj R 11 G S "Ail tjll S lM Télép. : 130-92
Adresse télégraphique : CINEPAR PARIS
Septembre
MJOURNAL
Directeur
Q. DUREAU
30, RUE BERQÈRE
PARIS
C! des CINÉMATOGRAPHES
& FILMS
15, rue Grange-Batelière,
PARIS TéL 124-75
Adr. Tél.
CINBLIO.
LE LION
Nos dernières Nouveautés :
Pour rattrapper son cochon <uitra comique . . 12e m. Le Bon Gendarme (dramatique) 195 m.
PARIS, 13, rue Ste-Cécile
l^es pTilms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
Le Spectre ou la vengeance du Sang
Long. : 804 mètres (Mot tél. Sorki)
LA PLUME MAGIQUE
Long, j 118 m. (M. t. Magpen)
Les Aventures de Fiflne
Longueur : 146 mètre* - (Mot Télégraphique : Adfif.)
THE VintGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PABiS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH-PARIS
New- York, H6 Nassan-Street. Chicago, 69 Raadolph Street. Londres W. C. 25 Cecil conrt|
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
Location de films
OJ\Û
m Y8w» ÎS
66, Rue Rochechouart. — PARIS
Téléphone 166-19
"Vk
Chaque Semaine
Mètres de Nouveautés
jr— — ^^ — CD — Vrj7 ' — « *CÛ
TOUJOURS SENSATIONNEL é4*******fc
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
E de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
êi
* ** K***££fH3t;m****&£***;*&****
^'^^^«^4^^ Tfléqr. PH0T0DRANK0FF-PETERSB0ORG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
2# Année. — N° 57
Septembre
Ciné " J ournal
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DCREAD
flBOnriEMEHTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. .... . 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
TÉLÉPHONE 161-5i ,
Cinéma $ Reportage
Tout le monde sait que le cinématographe primitivement destiné à enregistrer pour la science les formes du mouvement, est vite devenu, entre les mains d'hommes habiles, un appareil de curiosité populaire, quelque chose comme une prodigieuse lanterne magique. Sorti du laboratoire, il est entré pour n'eu presque plus s'absenter, sous la tente du forain et dans toutes les salles de spectacles. Là, dans des conditions peu à peu triomphales, le modeste cinématographe s'est élevé jusqu'à un rang de dignité qui l'a fait comparer au théâtre lui-même. Rival heureux de nos grandes scènes, il offre au goût du public de véritables œuvres dramatiques, d'une composition très spéciale, et d'un jeu qui lui est propre. Mais il n'en demeure pas moins que le cinématographe a trahi ses origines, et je ne soulignerais même pas cette évolution si, par un juste retour, il ne semblait aujourd'hui incliner vers les succès de sa jeunesse et redevenir l'instrument qui enregistre pour les foules et pour les savants la vie animée, innombrable et pittoresque, les grands faits sociaux et sportifs, militaires, mondains, toutes les actualités. Le voici, de la sorte, élu au rôle des grands périodiques illustrés, sur lesquels il a l'avan-
tage d'offrir une représentation vivante mille fois plus expressive que l'immobile photographie.
La saison qui vient de s'écouler a été pour la cinématographie documentaire d'une particulière richesse. Toutes ou presque toutes les grandes maisons d'édition se sont appliquées à suivre au jour le jour l'actualité. Gomme le vent — si j'ose dire — est à l'aéronautique, nos preneurs de vues ont fait l'apprentissage fiévreux des aérodromes: nous connaissons, grâce à eux tous les dirigeables, tous les aéroplanes, non plus figés sur le papier, mais dans la grâce de leurs mouvements.
La passion populaire étant toujours aux sports, nous avons tout vu des grandes épreuves cyclistes, automobiles, pédestres, gymnastiques, nautiques, ainsi que les matchs sensationnels des boxeurs. Les films ont complété et commenté ces journées par la plus noble exaltation du goût sportif.
fi n'est pas jusqu'aux manoeuvres militaires, dominées par le voyage du République qui ne soient déjà sur tous les programmes choisis.
Mais mieux encore a été fait. La conquête du Pôle Nord, qui soulève en ce moment tant de curiosités et divise le monde en deux armées de partisans, s'illustre de vues septentrionales très instructives. On peut espérer qu'au prochain voyage arctique, Gook ou Peary,
ou quelques émules, emporteront dans leurs traîneaux les appareils nécessaires à la photographie animée, et nous donneront le plaisir de voir des convois de chiens et des campements d'esquimaux, sous la lumière étrange de ces bords glacés.
Il faut tout attendre. Et je propose, pour finir, à ceux qui savent composer des programmes intéressants, une simple idée. Pourquoi ne pas grouper, en fin d'année ou de saison, toutes ces vues par lesquelles s'illustre la vie active de l'actualité? Elles constitueraient une curieuse Revue, comme le rappel brillant de toutes les grandes journées sportives et autres.
Il ne serait pas impossible de les égayer par quelque fantaisie au sel français et de leur donner une gravité plus imposante par quelque cortège glorieux.
Qui nous présentera la première Revue au Cinéma? Elle vaudra toujours cent fois les àneries de nos Mueie-ITalls, refuge, assure-t-on, de l'esprit national où l'on ne joue que des opérettes exotiques ou viennoises.
G DUREAU
Le Cinéma Solaire
Conférence tenue par M. le Professeur Bargellini, à Nice, au Club Nautique, le 29 Août 1909.
m & ts
Mesdames, Messieurs, et chers confrères de la Presse.
J'ai le plaisir de vous présenter ici M. Silvio Doccetti, inventeur de la Ginématographie-Solaire.
Comme son nom l'indique, la Cinématographie-Solaire consiste à se servir de
la lumière du soleil pour les projections cinématographiques ou fixes.
Par cette application, la Cinématographie — qui en si peu de temps a pris un développement si énorme — entre dans une route nouvelle et plus grande encore.
L'appareil de M. Doccetti supprime tuute installation électrique, tout frais d'éclairage, tout danger d'incendie, il supprime l'électricien et les pompiers.
Votre enfant ou votre bonne pourront faire marcher cet appareil qui est devenu maintenant un objet portatif comme un phonographe , applicable à toute fenêtre de votre maison ou villa, comme un phonographe, applicable à de la grande salle du Cercle Artistique à Rome et à celle de ce Cercle Nautiqne où nous avons le plaisir de vous le montrer aujourd'hui.
Les conséquences d'une telle invention sont d'un caractère si particulièrement compréhensible que je crois pouvoir me dispenser de les signaler à un public aussi intellectuel ; mais puisque c'esl un professeur qui parle pas un professeur de langue française, bien entendu), permettez-moi d'appeler votre attention sur l'importance didactique que l'invention Doccetti peut avoir.
L'exclusion de toute installation électrique, de tout frais d'électricité, de tout danger d'incendie, la facilité enfantine de se servir de l'appareil, le prix modeste auquel l'appareil même pourra être vendu, feront qu'aucune école, aucun institut d'éducation ne voudra plus se passer de cet appareil.
Il y a des pays heureux, — comme tous ceux qui reposent dans le bassin de ta Méditerranée, de Nice au Caire, de Barcelone à Naples, à Constantinople, — où le soleil ne laisse passer presque pas un seul jour sans envoyer son chaud sourire à ces terres de prédilection ; mais - même dans les pays du Nord -- dès que les belles journées du printemp; commencent à luire, le Ginéma-Solairi ou le Sol-Cinéma, comme me conseillait de le baptiser mon ami Georges Maure
vert — le Sol-Cinéma sera la récom pense plus recherchée par les élèves, et sera une aide merveilleuse pour la géographie, l'histoire, les sciences naturelles, l'art, l'archéologie, etc., eic..., car vous savez, rien n'aide mieux la mémoire, non seulement de l'enfant, mais aussi hien de l'homme, que d'avoir devant les yeux la représentation graphique du sujet duquel on parle.
Quand vous avez dit à un enfant ou à un ouvrier que Rome est la capitale de l'Italie, et que c'est une ville pleine d'anciens monuments, vous n'avez laissé dans son esprit aucune image nette, précise ; mais si après lui avoir parlé de Rome et de son histoire, vous faites passer devant ses regards avides la tragique vision du Golisée immense ou les ruines fantastiquement énormes des Termes de Garacalla ou de la Villa Adrienne ou de la voie Appienne ou du Forum Romain, et des obélisques et fontaines, statues et colonnades, alors votre élève, enfant ou ouvrier, comprendra une fois pour toujours que Rome est une ville unique sur la terre, et que, seulement, une ville qui fut jadis la maîtresse du monde pouvait avoir de tels monuments.
Votre leçon ou votre discours, aura acquis, par l'intermédiaire de votre film, le fantôme poétique nécessaire à la rendre inoubliable.
Mais il y a, Mesdames et Messieurs, quelqu'un pour qui la Ginématographie Solaire sera encore plus instructive et
plus utile que pour l'élève de l'école ou l'ouvrier de la ville ; il y a quelqu'un pour qui cette invention (faite par un homme qui fut un ouvrier et est devenu maintenant un important industriel), sera comme une révélation de tout un monde duquel il aurait été peut-être exclu à jamais.
Et ce sera le pauvre habitant du petit pays accroupi sur le sommet de quelque montagne, ou perdu dans des plaines lointaines, et qui attend, et attendra encore longtemps, que ce drapeau de la civilisation qui s'appelle la lumière électrique apporte à ses yeux étonnés la révélation subite d'un boulevard parisien, d'un musée florentin, d'une ruine romaine ou d'un carnaval niçois.
Ainsi cette invention, issue de l'intelligence d'un homme du peuple, retournera au profit du peuple.
Mais y a quelqu'un encore plus éloigné de la civilisation que l'habitant du petit pays chez qui la lumière électrique n'est pas encore arrivée : Songez à toute l'Amérique Centrale du Sud, à toute ou presque toute l'Afrique, à l'Indoustan, à l'immense Asie, à l'Océanie avec ses îles innombrables et sauvages.
Un de ces appareils, mis à bord d'un cuirassé ou d'un paquebot, non seulement charmera, dans les heures de loisir, l'équipage, mais ira certainement faire partie du bagage du colonisateur, de l'explorateur, du chasseur, et formera le moyen plus sûr et plus captivant pour
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donner une idée à des peuples primitifs ou sauvages de la puissance de nos patries et de notre civilisation.
Tout cela n'empêchera pas naturellement que, même chez nous, toute station balnéaire ou pays estival, toute villa ou hôtel ne puisse pas avoir son Ginéma- Salaire et là où l'on a l'électricité à portée de la main, rien n'empêchera de marcher avec celle-là pendant le mauvais temps et de s'en payer — avec beaucoup d'économies — à peine le soin] ciinimencera à sourire.
Le Cinéma-Solaire pourra entrer par les belles matinées du printemps dans les hôpitaux et égayer les tristes souffrances et le long ennui des pauvres malades ; il pourra entrer dans les couvents, aussi bien que dans les casernes, dans les classes des écoles primaires comme dans les universités, dans les cuirassés comme dans le yacht, dans la villa de campgne aussi bien que dans les grands hôtels de la ville, il pourra devenir --et deviendra — le véritable journal illustré du printemps et de l'été dans les pays du Nord et de toute l'année dans les pays ensoleillés du Sud.
Enfin, comme j'ai déjà eu l'honneur do le dire, la portée et l'utilité de cette invention sont si facilement compréhensibles, que j'aurais bien pu me dispenser d'y insister.
Si je l'ai fait, Mesdames et Messieurs, ce fut parce que. venant de Rome pour aller à la capitale de cette nation fran-
çaise qui fut et sera oujours la sœur et l'amie de l'Italie, je voulais avoir l'orgueil de pouvoir dire que c'était moi qui avais présenté l'invention et l'inventeur à cette ville chérie qui est si près de notre patrie et si près de mon cœur, de cette ville où naquit le héros plus poétique de l'Italie, celui qui sut monter à l'heure du danger que si le gouvernement italien avait oublié les bienfaits de la France, l'âme italienne, elle, n'avait pas oublié, et battait à l'unisson avec l'âme française.
L'OPINION DE LA PRESSE
Ce que pense du CINÉMA SOLAIRE
la « Tribuna ».
La Cinématographie solaire est une de ces inventions, ou applications, qui lorsque quelq'un y a songé, font dire aux autres ! « Mais comment ça se fait que nous n'y avons pas pensé nous aussi ? » La découverte de M. Doccetti est, en effet, d'une simplicité intuitive et si pratique, que jamais le trop célèbre œu' de Colomb ne pourrait être mentionné plus à prospos.
Il s'agit de cela, — l'appareil cinématographique reste, en principe, le même, les films sont (au moins pour le moment), les mêmes et, comme changé, il n'y a que la source lumineuse. Il n'y a plus besoin de source électrfque. plus
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besoin d'instalation électrique, il n'y a plus de frais d'électricité.
Les frais sont faits par Je soleil.
Nous n'avons pu savoir quel est exactement le système de lentilles employé par M. Doccetti pour obtenir les superbes projections que nous avons hier admirées au Glercle Artistique, mais on comprend aisément que l'appareil doit être simple et clair... comme le soleil, parce que les projections se dessinaient sur l'immense cadran de la grande salle, lumineuse d'une luminosité tranquille, douce à nos yeux, pleines d'une suavité que nous n'avons jamais pu voir dans les projections obtenues par la crue et sautillante lumière électrique.
Les projections ont tellement plu, qu'à un moment donné le public a interrompu l'orateur, M. le professeur Saute Bargiellini, qui parlait des futures et innombrables applications du Cinématographe Solaire, et a salué l'inventeur par une chaude et longue ovation. Et cet inventeur est bien loin d'être un homme de science ou un opticien expérimenté ; c'est un bon ouvrier qui, à force d'activité et de ténacité, a réussi à devenir un bon producteur « de pipes de bruyère ».
Mais, en attendant, son invention fait faire un pas de géant à ce nouvel art ou nouvelle science du cinématographe qui a pris, dans si peu de temps et surtout chez nous, un développemnt d'une telle étendue, qu'il serait bien difficile de lui trouver un terme de comparaison.
Par cette invention, le cinématographe deviendra un objet portatif, comme le phonographe, applicable à toute fenêtre de maison ou villa, capable de pénétrer par tout et porter ses visions artistiques ou exotiques, dans les pays les plus éloignés, même dans ceux où il ne serai!
arrivé jamais, qu'avec l'électricité. Mais il faut penser que, même en Italie il \, a beaucoup et beaucoup de pays qui attendent et attendront encore pour longtemps les petites lampes de la civilisation.
Le professeur Bargellini faisait hier remarquer au public réuni au Cercle Artistique, tous les avantages didactiques que cette invention pouvait porter avec elle et il souhaitait que, d'ici peu de temps, chaque école, chaque lycée, chaque université, fut pourvue de sou économique cinématographe et que les élèves puissent ainsi — autant dans la géographie que dans l'histoire, art, archéologie, science — jouir des avantages que donne toujours la représentation graphique de la chose représentée.
Nous voulons souhaiter même une autre chose. Nous voulons espérer que cette invention, issue du peuple, puisse retourner au profit du peuple, et que le cinématographe solaire soit l'initiateur d'une nouvelle spécialité de films qui ne chercheront plus leurs inspirations dans le crime ou le vol, mais bien au contraire, dans le champ de l'auto, du paysage exotique, de l'industrie.
Et c'est avec un tel espoir que nous
s Machines J. DECRIE
Breveté S. G- D. Q.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
faisons à l'intelligent "M. Doocetti, toutes m i- congratulations, bien heureux de saluer dans les colonnes de notre journal cette nouvelle et sensationnelle découverte, due au vif talent italien.
Moralité de la Photographie
La photographie tient dans la vie une place beaucoup plus grande que nous ne soupçonnons. Ils ne sont pas seuls à être soumis à son influence ceux qui se livrent à cet art , les profanes la subissent aussi ! Avez vous assisté dans un villahe à l'arrivée d'un photographe ambulant : le tableau est curieux, point n'est besoin du tambour du garde champète pour annoncer la bonne nouvelle : à peine la voiture est-elle installée que tout le village le sait et que l'on accourt à la ronde. C'est que se faire photographier est an besoin que chacun éprouve à certains moments ; enfants, jeunes hommes, jeunes filles, hommes, putains, mariées ou célibataires, tous défilent devant l'objectif, lui demandant de fixer par une image le souvenir d'un événement de la vie : jeune mère faisant photographier son enfant :
poupée posant en robe garnie de fleur d'oranger; jeune homme voulant avoir son image avec sa première moustache ; jeune soldat son portrait en tenue militaire pour l'envoyer à ses parents, à sa promise ; enfin
tous demandent à la photographie de leur donner un souvenir durable de la joie ou de la tristesse.
A tous, le proffessionnel offre ses talents; l'amateur photographe opère par lui-même et passe par les mêmes émotions que celui qui ignore les mystères de la chambre noire ; aux même instants de la vie, il éprouve les mêmes besoins. Il a en plus la satisfaction de créer lui-même ses photographies ; il les voit éclore dans ses mains et les façonne. Ces souvenirs, son œuvre personnelle, lui seront d'autant plus chers. Qu'elle douce satisfaction n'éprouvera-t-il pas, quand les ans auront atteint, à feuilleter l'album qui contiendra les épreuves qu'il aura tirées, développées lui-même. Comme le philosophe, il s'écriera ; A telle époque j'étais-Ià ; telle chose m advint. Bien mieux, il reverrr les lieux témoins de sa joie, de sa tristesse, tels qu'ils étaient au temps des événements qu'il revivra.
Voilà chers lecteurs et amis, l'œuvre de la photographie ; voilà un de ses nombreux avantages ; celui-là seul devrait nous la faire aimer et nous pousser à la propager autour de nous. Mais elle a enco.e d'autres avantages, elle fait de celui qui la pratique un être tout autre ; elle le façonne, elle lui donne des idées qu'il n'aurait pas acquises, des aptitudes qu'il n'aurait pas contractées. C'est ce que nous verrons par la suite ensuivant l'influence de la photographie dans la vie et dans l'éducation de l'homme.
(Causerie Photographique de Douai).
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Le Grand Cinéma de la Villette.
Nous apprenons avec le plus vif plaisir que M. Spinelli, ex-chef du service du personnel à l'Hippodrome aux temps des succès cinématographiques, vient d'acquérir le Grand Cinéma de la Villette, 7, rue de Flandre, à Paris.
M. Spinelli est de ceux qui savent créer le succès; consciencieux et énergique, il ne manquera pas de faire de son nouvel établissement une attraction populaire de premier ordre. Nos meilleurs vœux l'accompagnent.
A qui le Pôle?
Peary?
Cook?
Tons les deux! Mi l'un id l'autre! Lequel des deux!
Telle est la question du jour que vient de poser, en un film que tout le monde attendait, une jeune société d'édition, la C. A. (Ciné- Actualité), 147, rue de Créteil, à Maisons-Alfort (Seine).
Humoristique, satirique, à mise en scène inédite et somptueuse, l'œuvre nouvelle sera le succès de rire de la semaine, des deux côtés de l'Atlantique.
Les Révélations du Cinématographe.
Il y avait foule l'autre soir, dans un des cinématographes de la rue de la Gaîté, à Montparnase, à Paris.
Les scènes se déroulaient avec rapidité sur l'écran, et les spectateurs, intéressés, applaudissaient, tou à Lour, 1<> hardi marin qui fit le tour du monde, une expérience d'aviateur, ou les mésaventures du marchand de vins à qui les clients jouent des tours pendables.
Tout à coup alors que la vue cinématographique représentait les différentes péripéties de la semaine d'Aviation de Reims, un cri perçant d'elTroi retentit en même temps qu'une jeune femme roulait à terre, terrassée par une violente crise de nerfs.
A ses côtés, le mari, en proie à une visible surexcitation, avait peine à maîtriser sa colère.
— La misérable ! dit-il à ses voisins. Je viens de la reconnaître sur l'écran, attablée au buffet du champ d'aviation, en galante compagnie, alors que je la croyais chez des parents de province, pendant que j'effectuais une période militaire de vingt-huit jours.
Il fallut suspendre la représentation et conduire la malade dans une pharmacie voisine, au milieu d'un public considérable qu'amusaient les malédictions du mari.
Cette aventure ne devait pas tarder à avoir un dénouement qui faillit tourner au tragique.
A peine les époux avaient-ils regagné leur domicile, rue de la Tombe-Issoire, qu'une scène très vive éclata.
Le mari reprocha, en termes sévères, à sa femme, d'avoir une conduite scandaleuse et de profiter de son absence pour renouer une vieille liaison que l'épouse avait rompue avant son mariage.
L'infidèle accueillit cette mereuriale d'un ton narquois. Plus le mari outragé haussait la voix et se laissait emporter par la colère plus elle haussait les épaules et le narguait, en riant aux éclats.
Fou de rage, il saitsit un revolver qui se trouvait sur la table de nuit de la chambre à coucher et en tira un coup dans la direction de l'épouse qui, par miracle, ne fut pas atteinte.
Mais l'émotion éprouvée par celle-ci fut si forte qu'elle s'abattit lourdement sur le plancher. Croyant l'avoir mortellement blessée, le meurtrier descendit précipitamment l'escalier et, courant à tout? haleine, alla se constituer prisonnier entre les mains de M. Baissac, commissaire de police du Petit-Montrouge.
— Je me nomme Julien Boistard, dit-il au magistrat ; j'exerce la profession de voyageur, et je viens de tuer ma femme parce qu'elle me trompait. ,
Le commissaire de police ouvrit une enquête et, les faits n'étant pas aussi graves que le racontait le voyageur de
commerce, il remit ce dernier en liberté provisoire, en lui faisant promettre de retourner sagement auprès de sa femme et de lui pardonner. ,
Les Nouveautés des
Etablissements Gaumont.
Le service des actualités des Etablissements Gaumont, toujours désireux de satisfaire la curiosité du public, et l'impatience des amateurs de nouveautés sensationnelles lance aujourd'hui trois lilms superbes, tant au point de vue photographique que de celui de l'intérêt du sujet.
Le premier est:
Le match Paris-Francfort, où l'équipe française fut victorieuse des Champions du rowing allemand;
Le second nous représente :
Le dirigeable « République », pendant et après ses réparations et nous montre le magnifique vaisseau aérien faisant ses essais à 150 mètres d'altitude avant de se mettre à la disposition de l'Etat-major du général Tremeau;
Enfin, le troisième est:
Une vue prise au cours des expériences de Santos-Dumont à 5 heures du soir, le 15 septembre, et le représentant dans sa tentative pour abaisser le temps du record de lancement. Gomme Santos-Dumont est un des pionniers de l'aviation et de l'aéronautique, il est particulièrement intéressant de le montrer au public, et nous sommes persuadés
que ces trois bandes, prises au prix de grandes difficultés, seront favorablement accueillies par nos clients.
Longueurs:
Match Francfort-Paris, 100 mètres environ;
Dirigeable « République », 103 mètres environ; ,
Santos-Dumont, 85 mètres environ.
Un nouveau film historique de la Maison Gaumont.
LE HUGUENOT
Raoul de Nangis, gentilhomme protestant, est dans une affaire, laissé pour mort sur le terrain, par deux officiers catholiques. Le Maréchal de Tavannes, chef d'un parti papiste, et sa fille, accourent aux bruits de la dispute, mais trouvant sur Raoul une lettre de recommandation pour Goligny, il l'abandonnent, tandis que Mlle de Tavannes, émue et compatissante, laisse près du blessé une bourse garnie, grâce à laquelle, plus tard, de Nangis pourra remercier sa bienfaitrice avant de partir pour la guerre. Mais Mlle de Tavannes, dissimulant le secret d'amour qu'elle a pour le jeune gentilhomme, veut le soustraire aux dangers qu'il court à la veille de la Saint-Rarthelemy. Profitant de son sommeil, elle place sur son pourpoint le signe de ralliement des catholiques. Le lendemain, Raoul de Nangis accourant chez son veil ami le Maréchal de Goligny,
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ne trouve qu'un cadavre que Tavannes veut jeter par la fenêtre. Au moment où Raoul allait venger le martyr, Michel de l'Hôspital paraît ayant à la main un crucifix devant lequel tous deux s'inclinent.
Cette bande essentiellement artistique, où la délicatesse des sentiments est égale aux tragiques des situations, est une épisode des Guerres des Religions qui ensanglantèrent la France vers le milieu du XVI siècle.
Le droit des pauvres.
Le droit des pauvres est en train de mettre les riches sur la paille; en exécution de la décision prise par l'Association des directeurs de théâtre, on vient d'apposer sur la façade du Vaudeville, l'avis suivant:
« L'Association des directeurs de théâtre de Paris, se conformant à la loi du 7 frimaire an V et aux prescriptions de la circulaire préfectorale du 20 mars 1909, a décidé que le droit des pauvres serait perçu, en sus du prix de chaque place à raison de dix centimes par franc, et que ce droit serait représenté sur chaque billet par un timbre spécial ».
Suit un tableau indiquant le prix ancien des places avec le montant des 10 0/0 du droit des pauvres et le prix total de la place.
On annonce que la plupart des théâtres de Paris vont prendre de pareilles dispositions.
L'Association des directeurs s'est réunie, comme chaque quinzaine, au Vaudeville; ils assurent qu'aucune décision d'ensemble n'a été prise et que chacun d'eux se prépare à appliquer le nouveau système de perception du droit des pauvres.
On sait, d'autre part, que les théâtres subventionnés attendent la décision du ministre de l'instruction publique. M.
Doumergue aurait conseillé à leurs directeurs d'attendre que les théâtres libres aient appliqué le nouveau système, afin de se rendre compte de l'accueil que fera le public. Cette expé-
rience faite, le ministre prendrait la détermination qui lui paraîtra convenir à la fois aux intérêts du publc et à ceux du théâtre.
Les directeurs ont, à l'issue de deur réunion, décidé de se réunir de nouveau aujourd'hui vendredi; leur comité doit se rencontrer avec la commission de la Société des Auteurs, et la question de la perception des 12 0/0 de droits d'auteur sera discutée.
La Société des auteurs prétend, en effet, percevoir ce droit sur la totalité des recettes des théâtres, y compris la majoration nouvelle établie par les directeurs pour représenter le droit des pauvres.
C'est ainsi que pour un fauteuil valant actuellement 10 francs, et payé par le spectateur 11 francs, par suite de l'adjonction des 10 0/0 du droit des pauvres, la Société des auteurs réclamerait son pourcentage de 12 0/0 sur ce prix total de 11 francs.
Nous reviendrons sur cette importante question ; mais nous tenons à joindre, dès à présent, nos protestations à celles qui vont s'élever de toutes part contre la prétention exorbitante de la Société des auteurs.
Explosion dans un Cinématographe,
Une violente explosion s'est produite cette semaine dans un cinématographe de Grenelle, et a failli causer de nombreuses victimes.
Après y avoir passé une excellente soirée, les nombreux spectateurs quittaient, à minuit, le cinématographe, situé au numéro 7 de la rue Lakanal.
Il ne restait plus à l'intérieur que le propriétaire, M. Burvand, et un mécanicien, M. Durand, occupés à régler le moteur qui actionne la machine du cinématographe.
Tout à coup, dans le silence de la nuit, une formidable détonation retentit, en même temps qu'une gerbe de flammes communiquait rapidement le feu à des boiceries.
C'était le moteur qui, à la suite d'une
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circonstance encore inexpliquée, venait de sauter. ,
M. Burvand, bien qu'atteint grièvement à la tête par l'un des volants du moteur, eut cependant le courage et la présence d'esprit de se précipiter dehors et de donner l'alarme.
En un clin d'oeil, les secours s'organisèrent.
Tous les habitants du quartier lurent bientôt sur pieds pour seconder les efforts des pompiers accourus de la caserne Violet et de l'Etat-Major.
L'incendie prenait des proportions considérables.
Bientôt, la vaste salle du cinématographe ne présenta plus que l'aspect d'un immense brasier, d'où l'on essaya non sans peine, de sauver la partie la plus précieuse du matériel.
Malgré les diligentes opérations d'extinction, le feu s'étendit ensuite au chantier de charbons et de bois de M.
Girbal, chantier contigiï au cinématographe.
Le fléau, trouvant à cet endroit les aliments propices à son extension, exerça d'importants ravages, danger était écarté.
Enfin, vers trois heures du matin, tout danger était conjuré. ,
Les pompiers s'employèrent à noyer les décombres.
L'état du propriétaire du cinématographe est assez grave.
M. Durand, le mécanicien, eut également à souffrir de brûlures qui ne mettent pas ses jours en danger.
La Propriété Industrielle au Mexique
Les industriels et les commerçants auront intérêt à apprendre que le Mexique vient d'adhérer à la convention internationale pour la Protection de la propriété industrielle relative aux marques de fabrique.
MM. Jacques Gevers et G° d'Anvers, nous informent que cela porte au nombre de 13, les pays qui font partie de cette convention, savoir : la Begique, la France, l'Espagne, l'Italie, les Pays-Bas, le Portugal, la Suisse, la Tunisie, le Cuba, le Brésil, l'Autriche, la Hongrie, le Mexique.
Pour protéger une marque de fabrique dans ces divers pays la dépense s'élevait à environ 1.500 francs.
A l'heure actuelle, il n'en coûte plus que 150 francs.
Les intéressés nous seront reconnaissant de leur donner ce renseignement qui pourrait ne pas encore être parvenu à leur connaissance, puisque ces "nouveaux avantages n'ont pris cours qu'à partir du 27 juillet dernier.
Il y a cependant une difficulté qui subsiste pour le choix d'une nouvelle marque. Ce sont les 500.000 marques actuellement déposées dans les 13 pays précités. Il faut pouvoir s'assurer que la marque qu'on désire choisir est réellement nouvelle.
Bappelons aux intéressés que le répertoire universel des marques de fabriques pourra les renseigner à ce sujet.
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COMPTOIR QINÉ-|_OCATION
28, Rue des Alouettes, 28, BELLEVILLE — PARIS (XIXe)
Adresse Télé. : CINELOKA W&& TELEPHONE : 440-97
La plus paissante organisation pour la location des Bandes et Appareils PROJECTIONS PARLANTES
Collections GAUMONT, ÉCLIPSE, RADIOS, URBAIN, etc.
Mise en service chaque semaine d'environ 20.000 mètres de bandes comprenant les nouveautés des principaux éditeurs de films.
Pour renseignements et Catalogi es, s'adresser au CINE-LOCATION
Xi*&&X*r*#*.&**.&H-#*&fr#&X*7*
Entrep" Gén" de Cinématographes "THE ROYAL BIQ
26, Rue Feydeau, PARIS (Métro-Bourse)
FILS D'OCCASION, état de neuf garanti, livrables de suite.
à 0 fr. 20 le mètres
Son excellence passe (G.)
Le Premier cigare (G.)
Les Dynamitards (D.)
Gendarme et Domestique (G.).
Navires Français (PL a.)
Noces Blanches (D.)
L'Espion (D.)
Essuyez vos pieds (C.)
Singe auguste (G.)
Lunet d'Enfants (G.)
à 0 fr. 30 le mètre
Les deux garnemens (G.)
Pèche aux huîtres (PI. a.)
Orphelinat de Reedaham, exer-
i oiqes
Treize à table (G.)
Voyage en Ecosse et Irlande (V.) . .
Bascule automatique (C.)
Course au Taureau 1908 (S.)
Casimir fait la bombe (G.)
La Puce phénomène (C.)
Les Mannequins animés (G.)
Course Landaise (PL a.)
Drame en Express (D.)
Rêve du Petit Guillaume
Les Laminoirs (In.)
à 0 fr. 40 le mètre.
Le Doigt de Dieu (D.)
Le Casque à secret (G.)
Le Frotteur (C.) «
Expédition Cook au pôle Nord
(PI- a.)
Les Chevaliers du Chloroforme (C.)
L'Age du Cœur (D.)
Les Martyrs de l'Inquisition (D.)..
Costume improvisé (G.)
Le Médium (C.)
Le Chien du garde-chasse (D.)
La lettre anonyme (D.)
Statue improvisée (G.)
Les oubliés (D.)
Chasse à l'automobiliste (C.)
Le Chapeau enchanté (P.)
La Vie aux Champs (D.)
La Fête au Village (100 mètres en
en couleur)
Châtiment de Corse (D.)
Indiens et Gow-Boys (D.)
Le Chapeau de Madame (C.)
Incendies à la Ferté-des-Fayets (G.)
Tribultaions de Pandore (G.)
Fumée sans feu (G.)
Le Pion (D.)
Le Torrent (PL a.)
La Neige (D.)
à 0 fr. 40 le mètre
Les Vieux Marcheurs (G.)
Egaré dans le désert (D.)
Chiens contrebandiers (D.)
Vie sur une navire de correction (PL a.)
Soubrette Modern-Style (G.)
Notre nouveau Domestique (C.). . . .
Ghamonix au Fayet (V.)
Cul de Jatte emballé (C.)
Les Débuts d'un Patineur (C.)....
Raffle ou le Voleur mondain (D.). .
L'Eclaireur (D.)
La loi du Pardon (D.)
Toto aéronaute (C.)
Visite de Guillaume II (I.)
La Veuve du Marin (D.)
Messine (D.)
Les Apaches du Fard West (D.) . .
Enlèvement tragique (D.)
Frères rivaux (D.)
Misères d'enfants (D.)
Concours de skis (PL a.)
Les Amoureux (D.)
Tartarin fonctionnaire (C.)
Réunions en travesti (D.)
Le Fils du garde-chasse (D.)
La Faute d'un Fils (D.)
Revanche de l'Enfant (D.)
Jour de Verglas (G.)
Grand steeple-chase (S.)
Les liens de la Vie (D.)
Effets de Coucher du Soleil
Un banc pour s'asseoir (C.)
Je cherche une femme intelligente (G.)
Toto fait des Farces (C.)
Pour être maître chez soi (C.)
La Marchande de Fleurs (D.)
Chasse aux cerfs (S.)
Le Renard qui tue (D.)
Fête des Artistes Lyriques (C). . . .
Scierie mécanique (PL a.)
Cataclysme Messine Gaumont
Feu au Village (G.)
L'Ange de Noël (F.)
La Journée d'un Polieeman (G.)...
Tor di Quinto (Cad.)
Noël (F.)
Le Pardessus économique (C.)
Avis important: Afin d'éviter huit retard dans l'envoi des films commandés, on est prié d'envoyer avec la commande le montant en mandat-poste, ou chèque sur Paris.
L'ENSEIGNEMENT PAR LES YEUX
par le Dr Durieau
Président de la Société Dunkerquoise pour l'encouragement des Sciences, Lettres <$; Arts
Les maîtres des enseignements primaire, secondaire et supérieur ont cherché, depuis de nombreuses années, le moyen le plus sûr et le plus efficace pour se faire comprendre par leurà élèves et, pour impressionner rapidement et d'une façon durable le cerveau de leurs auditeurs.
Après l'exposition par le livre, exposition toujours sèche et aride, on a préconisé le cours, la conférence. Là, un professeur, plus ou moins éloquent, s'efforçait au moyen de la parole d'exposer clairement la matière qu'il était chargé d'enseigner. Mais la parole seule, à moins d'être maniée par un dilettante, et peu d'hommes savent bien parler, produisent des effets souvent somnifères, résultat diamétralement opposé au but à atteindre. ,
Le corps enseignant se rendant compte de l'insuccès de la méthode, s'aida alors du tableau noir ; c'était le premier pas vers l'enseignement par les yeux. Au tableau noir, où s'inscrivaient les schémas, vinrent s'adjoindre les planches murales. Aujourd'hui, toutes nos écoles communales sont abondamment pourvues de séries d'images représentant les faits saillants de toutes les sciences.
Et, depuis, on a pu se convaincre des résultats merveilleux produits par ce nouveau système d'enseignement. L'esprit de l'enfant est plus facilement frappé par une image et beaucoup plus sûrement que par une démonstration, quelque claire qu'elle puisse être.
Pénétré de la supériorité de ces procédés, un de nos amis et collègues, M. Vaillant, le distingué Directeur d'école communale à Dunkerque, a conçu une méthode bien personnelle pour apprendre la lecture aux tous petits, méthode mise en pratique dans presque toutes les écoles de notre ville. Au moyen d'images fort justement appropriées, il apprend à lire à ses écoliers minuscules," qui, en six mois, connaissent non seulement la façon de grouper les syllabes pour en faire des mots, mais encore une infinité de leçons de choses, et enfin savent écrire.
Ils s'instruisent en s'amusant, leur cerveau n'est plus à la torture, il se meuble d'idées nouvelles, et la monotone épellation est complètement supprimée. Félicitons-nous de ce nouveau progrès donné à une méthode qui, nous allons le voir, tend aujourd'hui à s'appliquer à toutes les branches de l'instruction.
Si nous quittons le domaine de l'enseignement primaire pour passer dans celui de l'enseignemnt supérieur, nous verrons les mêmes préoccupations hanter le cerveau des maîtres. Mais, ne voulant nullement empiéter dans le champ si vaste et si étendu de la science pure,
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VENTE ET LOCATION
LEVALLOIS-PERRET ** 128, Rue du Bois -m= -s»r
nous nous cantonnerons plus spécialement dans l'art médical ; et l'on pourra voir en tirant des conclusions du simple au composé, .quels résultats merveilleux sont produits par la méthode d'enseignement par les yeux que nous préconisons.
Dès le commencement de ses études, le jeune étudiant en médecine est forcé de se rendre à l'hôpital. Là on le met en contact avec des malades. Il doit, avant de percuter, d'ausculter, procéder à l'examen du patient, le retourner suivant un terme de la profession, de tous côtés. Son examen est repris par l'interne, le chef du service, et lorsque le diagnostic est définitivement posé, il reste devant les yeux de l'élève une image nette et indestructible de la maladie qu'on lui a montrée. Lorsque l'étudiant, devenu médecin, se trouve livré à lui-même au milieu de sa clientèle, que de fois ne voit-il pas, dans un cas difficile défiler devant ses yeux, comme en une suite de projections de lanterne magique, un cas analogue qu'il a suivi dans tel ou tel hôpital. Et cette projection cérébrale se déroule dans con cadre intacte comme une réalité. La maladie est diagnostiquée et avec elle le traitement institué par le professeur.
A côté de l'hôpital, on apprend à l'élève l'onatomie, la médecine opératoire sur le cadavre, la physiologie au moyen de la vivisection et toutes les branches de l'art médical, au moyen surtout des yeux.
Il lui reste toujours, et, nous prenons à témoin nos confrères, des souvenirs précis que ni le temps ni l'âge ne pourront effacer.
Pour compléter cet enseignement, des musées furent élevés et l'on vit créer des collections admirables telles que celles du musée Dupuytren et de l'hôpital Saint-Louis, pour ne citer que celles-là. Elles étaient destinées à frapper les yeux des élèves et tous ceux qui les ont visitées ne peuvent les oublier.
Partant de ces idées, un savant illustre entre tous, trop tôt enlevé à la science, le professeur Gharcot, voulut
encore faire plus. En créant l'enseignement clinique de la Salpêtrière, il ne se dissimula point les difficultés d'une étude aussi complexe que celle des maladies nerveuses. Il savait, pour l'avoir travaillé longtemps, quelle difficulté se rencontrait dans la description des névroses. Son idée était donc de frapper les yeux d'une manière ineffaçable.
Tous ceux qui ont suivi cet enseignement n'oublieront jamais le décor dans lequel se déroulaient les leçons. La grande salle de théâtre de la Salpêtrière, dans une obscurité presque complète ; seule, flamboyante de lumière, la scène avec, comme fond, son tableau si saisissant représentant Pinel délivrant les folles de leurs fers. Au premier plan, dans un coin, le professeur se détachant avec son profil du Dante, les longs cheveux rejetés en arrière, expliquant la maladie. Racontait-il, avec sa netteté de parole si remarquable, une névrose, immédiatement étaient amenés devant la rampe les malades atteints de cette affection. Les élèves pouvaient alors observer de visu les troubles engendrés par la terrible maladie. Nous nous souviendrons toujours quand nous eûmes l'honneur d'être son élève, d'une leçon faite sur le tremblement, où furent mis en scène, comme démonstration, toutes les espèces de trembleurs. Puis, c(>;nmc conclusions de ces leçons des projections à la lumière oxhydrique faisaient voir les lésions reconnues à l'autopsie.
-C'étaient des cliniques superbes, mais aussi de quelles critiques acerbes cet enseignement ne fut-il pas l'objet ! On prétendit que c'était par amour de réclame qu'on jouait ainsi la comédie à la Salpêtrière. Le professeur fut ravalé au rang d'imprésario, de barnum qui, privé de tout sentiment de pitié pour la souffrance humaine, n'hésitait pas à mettre en scène les malheureux détraqués de l'existence. On couvrit de lazzis, d'opprobre, le maître, des torrents d'encre coulèrent pour sa plus grande confusion. "Mais lui, calme, insoucieux de la critique, ne voulant voir que l'en-
seignement qui allait être créé, continua ses leçons et finit par atteindre son but. Nommé professeur, il ne changea plus sa façon d'en-seigaer, el la grande école de la Salpêtrière s'éleva, lumineuse, attirant à elle non seulement les élèves , mais encore les savants du monde entier, désireux de s'instruire aux leçons de l'immortel C.li.ircol, Ce fui une des grandes gloires de la science française.
Avec cet exode vers l'enseignement par les yeux, il semblait que tout avait été dit. Mais dans notre siècle, où tout marche à l'électricité, il restait d'au 1res découvertes qu'on allait utiliser. La photographie, avec se rayons X, devait être un des facteurs puissants de cette méthode. Nous connaissonc tous aujourd'hui le cinématographe, cet instrument si perfectionné, qui est arrivé à donner l'image exacte du mouvement. C'est à lui que le docteur Doyen, de Reims, le jeune maître devenu si illustre par la hardiesse et le fini de ses opérations, devait s'adresser. Nous trouvons, en effet, dans la « Revue critique de Médecine et de Chirurgie », du 15 août 1899, une description fort détaillée du procédé. Nous laisserons la parole à son inventeur. ,
« Dans tous les centres' d'enseignement, il existe un amphithéâtre opératoire où sont donnés les cours pratiques. Les opérations sur le cadavre peuvent être répétées autant de l'ois qu'il est nécessaire. (.,4 suivre.)
JnfernaMonale
inemafographen-u.Lichr Effekl-Gesellschafh
RANCS
BERLIN S. W. HHargrafenstrasse, 91
^ ^ ^ sG° de /^° ^
Bénéfice ! !
Si nous employez régulièrement notre COMPTE- FILM, d'un
Fonctionnement irréprochable .
Prix de l'Appareil complet avec enrouleuse^ =
francs seulement
Vous ne devrez pas paler de la longueur d'un Film ou d'un programme sans avoir mesuré ce Film ou ce programme avec
NOTRE COMPTE = FILM
On achète FILMS USAGÉS coloriés ou virés seulement. Olïres à Ânférican Théâtre, Burggasse71 à Vienne (Autriche).
A. DAVIûNON
16, Rue des Écoles == PARIS (Ve)
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FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE
La plus haute récompense
Succursale à Berlin Bruxelles Budapest
— Buenos-Ayres
— Gênes
Agences à Londres
— Milan Moscou Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
(7n programme par semaine |
32, Rue Louis=!e=Grand, PARIS
Téiéph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS É
/? DERNIÈRES NOUVEAUTES
Le chien apache (com. sensationnel) 168
Un drame au Far- West (Ie série) . 160
Le médecin malgré lui (comique) . 218
Pour paraître le 27 septembre :
L'obsession de la belle-mère (com.) 118
La fin d'un beau rêve (tr. pathétique) 273 Film artistique joué par MM. H. Duval du th. du Ghàtelet, L. Cosset du Th. de l'Athénée, Draquin du Th. Réjane.
Mmes J. M. Laurent du Th. du Vaude- * ville, R. Deschamps du Th. de l'Ambigu.
î La boucherie en révolte (comique). 154
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Chevelure vendue (affiches en coul.)- 228
Le royaume du fer (vue documentaire) 176
Aventure de chasse (comique). . . . 196
Newski, 82, Saint-Pétersbourg
Le « Faux Démétrius » (film histor.)
Les obsèques du baron Guinsbourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Orphelins (grande scène dramatique
sous Louis XV) 181
Une pouponnière à Paris (vue documentaire extrêmement curieuse). . 190
La Hollande (magnifique vue en plein
air) ; • • • 14é
Journée d'un gentleman (comique). . 115
Le joueur (pathétique et affiche). . . 185
Le Club des suicidés (Nick-Carter),
nouvelle série 200
La Corse (magnifique vue plein air). 136
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
Les grandes manœuvres françaises. . 164
Mariage d'amour (drame) 138
L'Huile merveilleuse (comique). . . 109
L'Inde mystérieuse (plein air). . . . 112
Le Jardin zoologique de Londres . . 145
Le bouquet de muguet (drame). . . 162
Trieste et ses environs 113
Le fil magique (curieux) 105
Une visite à l'Institut Pasteur (docum .) 126
Brelan de Pompiers (comique) ... 94
Impressions de Venise (plein air) . . 96
Monty apprend à nager (comique). . 107
Les écus du fermier (drame) .... 150
La piste fleurie (drame) 150
Un duel de suffragettes (comique) . . 113
A travers la Colombie Britannique . 147
L'enfant du Veuf (drame) 148
Le fiancé de Mlle Dnrand (comique) 132
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25,Clerkenwell Road, E. G
Le missionnaire et la bonne (comédie) 193 La prospérité soudaine de Mme Ginty
(comédie) 112
Le dilemne d'un maire (comédie). . . 223 Un mal de dent qui fait sauter (com.) 63
Société des Etablissements G AUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roclv, Paris
La Boîte de Pandore (comique) . . . 135 Belle Maman aime trop sa fille (comique) 98
La chatte métamorphosée en femme. 119
Féerie coloriée entièrement.
Le rêve du cheval de fiacre (drame). 155
LOrnitholupus (comique) 113
La fille du passeur (drame très recommandé, affiche) 282
Viré entièrement.
Une tête bien sympathique (comique) 104
THEATRO-FILMS
Le Crime à Zidore (fantaisie humoristique de M. J. Ibels
Le Gué, de M. Maurice Montégut
Ces deux films ont été mis en scène par
M. Maurice de Féraudy.
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Befuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
L'honneur du guide alpin (drame,
affiches) 270
Animaux de la campagne Bomaine. . 145
Servante idéale (comique) 141
LATIUM-FILMS
Rome via Appia Nuova 77
Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
Le loup devient berger (dramatique,
affiche). . 210
Béconciliation imprévue (comique) . 138 Les conséquences d'un mensonge.
(dramatique) 160
L'hôtel du Bon Bepos (comique). . . 113
Pour devenir jongleur (comique) . . 126
Pour rattraper son cochon (très com.) 126
Envoi gratis des descriptions détaillées
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILIE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Le chien apache (corn, sensationnel). 168 (Demander l'affiche en couleurs , grand format).
(lre série) « Un drame au Far- West » 160
(Demander l'affiche en couleurs, format 120 X 160).
Le médecin malgré lui 218
L'ohsession de la belle-mère (comique) 118 La boucherie en révolte (comique). . 154 La fin d'un beau rêve très pathétique) 273
Film artistique joué par :
MM. Henri Duval, du théâtre du Chàtelet; Léon Cosset, du théâtre de l'Athénée ; Draquin, du théâtre Réjane. t
M"lsc Jeanne Marie Laurent du théâtre du Vaudeville ; Reine Deschamps du théâtre de l'Ambigu (demander l'affiche en couleurs).
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
Voyage au cap nord (plein air) . . . 152
Dans la mer Blanche 170
Les fjords de Christiana 173
Lorient, exercices de natation. ... 118
— exercices de gymnastique. . 186
L'Automne à la campagne 117
Films RADIOS
23,"rue de la Michodière, Paris
La légende du Point d'Argentan . . 122 Au pays des Gitanes (Grenade) ... 98 La Hollande pittoresque 143
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
TRAVAUX CINÉMATOGRAPHIQUES ^"~^^ eniniune ■
SOIGNES
Confection de Titres en toutes langues Prise de vues animées de tous les genres. Ver forage . Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS d OCCASION, BON ETAT
depuis 0 fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Le chien de Sylvette (drame). . . . 154
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
Pauvres gens (drame, superbe affiche) 150
Dans l'Extrême-sud Oranais (pi. air). 118
FILMS AQUILA
(RALEIGHT & ROBERT) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
La Patrie avant tout 160
Sang balcanique 264
Le vaincu 244
Floriane de Lys 226
Gènes (panoramique) 152
Le cauchemar (à paraître) 165
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Le Panorama de Gênes 153
Tyrannie (drame) 220
La Vie dans la Steppe hongroise, à
Hortobacy 190
Dans les ténèbres (drame) 166
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Le spectre ou la vengeance du sang. 304
La plume magique 113
Les Aventures de Fifine 146
Le savetier et le calife 179
Concours de skis à Ishpeming (Michi-
gan) documentaire 106
La fabrication des porte-plume à
réservoir 160
Washington sous le drapeau américain (2e Série, film artistique). . . 304 M. Lel'atigué cherche du repos (com.) 93
Calvaire d'Epouse . . . 173
Pris à son propre piège (Lithographie
en couleurs) 290
Le vieil orgue 159
Exécution Je tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios - « * Perforation • > ■ Développement de Négatifs et de Positifs.
-»<-.- Virages. - - - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
M0NTREUIL=s.=B0IS
Entreprise Générale
de Cinématographe
" THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro-Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 parjour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., elc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite A forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
^J'achète tous positifs d'occasion bon état. Indiquer métrage, titre, marque, si colorié ou non. Prix marchandise rendue a Paris. S'adresser R. de Bellair, Ici, rue Drouot.
O" demande à acheter des fauteuils à bascule et des strapontins. Faire offre au bureau du Ciné- Jnurnal.
demande un couple paradiste. S'adresser à M agneau, cinéma, à Pont-Saint-Esprit (Gard), ens ' à Nimes.
A vend, un excellent fourgon automobile 12 HP, 4 cylindres actionnant dynamo 75 volts, 80 amp., tournant 1,500 tours. S'adresser à M. Doliveux. avenue des Lices, Blois. ^
^Jeune homme, 30 ans cinéma, connaissant projections et bruits de coulisses, demande emploi. Ecrire A. L. M., poste restante Aurillac (Cantal).
A vendre : Enrouleuse à pince, Enrouleuse à bobines, presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
Matériel conjplet & Accessoires Filrtjs neufs S> d'Occasion
^^S:^ Vente sur projection ss^^SÎ
Demander Tarif
et Catalogue
S,, BOiâ
Jl 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS J
Prix des plus réduits
Installations Complètes de SES Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
ubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 fr 1.100 litres, 35 francs.
bohines de Self, marchant à '20 ampères l'une les deux ensemble donnent 40 ampères, pour courant alternatif.
vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion. Ecrire L. M., au Cine- Journal.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
On demande à acheter les opérations du docteur Doyen, lre et 2e série, n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
A vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3» — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ;
On demande à acheter des cônes de projections.
ppareil Lamazière en parfait état, réglé et mis au point avec six magasins entièrement neufs. A vendre net 800 fr. On peut l'essayer. — S'adresser au Ciné-Journal, On demande à acheter des carters Mallet.
^irecteur-gérant dans important cinéma Paris, au courant de l'exploitation, cherche commanditaire pour monter cinéma dans une colonie française, succès assuré, possède renseignements et introductions. Caissière au courant. Opérateur connaissant à fond prise de vues, projecteur; installation électrique. L. P. S'adresser au bureau du Journal.
J± vendre lilm voilé. ^^^
F"ilms ;i vcinlie à 0 tv. 10 et ' IV. 15 le mètre.
J± vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, lilm neuf à 0 IV. 70. Demander la liste.
O" demande à acheter des lampes de projections Pathé ou Urban, 50 ou 100 ampères.
/^ vendre, un appareil de prise e vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument neuf.
Deux objectifs l'ianur i-[ Zeiss. Occasion exceptionnelle. Visible au Ciné-Jnumal.
A vendre, excellent appareil Urban, complet 42.") fr.
Opérateur, prise de vues, plein air et théâtre (tous trucs) ainsi que tous travaux de laboratoire, demande emploi. France ou étranger. Références des premières maisons. R. B. bureau du Journal.
Grande quantité de vues à vendre. Demander liste et prix.
OCCASION EXCEPTIONNELLE
A vendre, stock 15,000 m 'très vues très bon état à 0 fr. 20 le mètre. 72, rue Hocheporte, Liège.
On demande à acheter tous lilms d'aviation. S'adresser au Ciné-Journal.
A vendre, Ma Jolie et Carmen (La fleur que tu m'avais donnée). Vues synchronisées Pathé. Bonnes conditions.
A vendre 2 cabines.
A vendre, malles emballage appaoeils, tableaux, lanterne, etc.
On demande à acheter La Pasiion, 200 mètres. Ron état.
On demande à acheter Amour d'Esclave, très bon état.
On demande un bon quatuor d'opérettes anciennes avec costumes, tel que Le Farfadet, Le Diable en vacances, etc. S'adresser au Journal.
» vendre, à moitié prix : Dr Cook, retour du Pôle Nord; Le Zeppelin III à Berlin; Théâtre Lumen, Lausanne (Suisse).
liaison allemande de premier ordre cherche très bon opérateur, connaissant a fond prise de vues ordinaire et à trucs, muni des meilleures références. Adresser offres et prétentions au bureau du Journal, numéro 57.
On demande à acheter un synchronisme Gaumont grand modèle, état neuf, s'adresser au Journal.
On demande 1 couple paradiste dans important établissement forain, s'adresser au Ciné-Journal.
L'inventeur du Spliéroscope, dont les descriptions ont paru dans le Ciné-Journal et les bulletins de Société' Français* de l'holoyrupliie et l'/mto-Perue, désire vendre ou céder licences de ses brevets français et étrangers. Il recherche, en outre, associé avec capitaux, pour donner une plus grande extension à l'exploitation de ses brevets d'appareils et de ses brevets d'obtention industrielle de vues stéréoscopiques et prises de vues cinématographiques circulaires. Des plans de construction et une notice très détaillée de fabrication des appareils seraient mis à la disposition des preneurs de licences. S'adresser au Ciné-Journal ou à M. Auguste Saunif-, rue Saint- Aniatul, à Denain (Nord).
M. Lucien PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
L» Directeur-Gérant : G. DUREAU.
Imp. des Ails Graphiques, M, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités
Vues en parfait état.
IS
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
Fournisseur des premiers Cinématographes de france
aux prix les plus réduits.
Location do Postes complets il forfait
jr.-m» STA
PARIS - 3, Rue Grctry, 8 - PARIS
— #i£(Près de rOpéra-CosHïue)*^—
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
. "ITALA-FILMS" TURIN
^-?a;ao.i«h
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DE TOUTES PROVENANCES
Appa» eiis s autres Articles pour Cinématographes
spèc alertent pour sa Ma'son de Rio-de- Janeiro
1=19, Averrda Central,
pour Ses autres Ville du Bre&il et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
''«■Films, \
Adresses Télégraphiques :
JACÛROSA-PARI3 • STAFFA-RJO-DE-JANEIRO
NOTA. - La Mai non :ie s'occupe qa* rt Af.. ires se rappoitant à ia Cinimatographlc.
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERO, il, Rue Cadet == PARIS
Poiu* causo ef' agranriissemenif les Bareaus
etf la Salle de pro/«jcfion sont transférés
CINÉMATGGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et tcutes les Nouveautés Artistiques
capables de veus intéresser
u$ez"i/n.ui$ionni$Tr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. ■ Abonnement 8 fr. pur an. > liez i.AROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensucl
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1" Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématograpliie Italienne est l'organe officiel de l' Exposition Universelle de Turin en 1911.
A LOUER
= LEBET 8c CURTI =
jt,tp Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie ADR jélég.
♦•277-97^ PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS franoitaly
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITALIE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuino - - MILAN, 4, via San Vincensino - GENES, 4, Piazsa Serriglic -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CJNÉMATO- GRAPHIQUES
PARIS
U.R^SIAUGUSll
A LOUER
FILMS
EN VENTE CETTE SEMAINE
Les Dragées soporifiques
Nouvelle Série
NICK-CARTER. - Long, approx. 21 6 m.
LE DIRIGEABLE " RÉPUBLIQUE " EN MANŒUVRES
Longueur approximative : 167 mètres
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Orphelins! grande scène dramatique sous Louis XV. 181 mètres Une Pouponnière à Paris, vue documentaire,
extrêmement curieuse 190 —
La Hollande, magnifique vue de plein air 144 —
Le Club des Suieidés, nouvelle Série Nick-Carter . 200 —
La Corse, Magnifique vue de plein air 136 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
LES MYSTÈRES DEiiPARIS
d'après le célèbre roman d'Eugène Sue Film sensationnel - Mise en Scène splendide
Un Mariage dans le Sud de l'Algérie
Aj^a.
Film Sensationnel. — 197 mètres
8, Rue S'- Augustin
Adresse^télégraphique : CINÉPAR PARIS
Télép. : 130-92
2T Septembre-3 Octobre 190S
CM-JOURNAl
Directeur
G. DUREAU
PARIS
C! des CINÉMATOGRAPHES
15, rue Grange-Batelière, PARIS T& 124*75
Adr. Tél.
C1NELIO.
PARIS, 15, rue Ste-Cécile
la es prilms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
Bonheur retrouvé
Long. : 231 mètres
Sports d'Hiver
Long, s 69 mètres
Une Noce nègre en Géorgie
Longueur : 124 mètre*
THE ViriGRAPH G0, 15, Rue Ste-Cécile, PABiS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH-PARIS
New- York, HG Nassau-Street- Chicago, 69 Randolph Street- Londres W. C. 25 Ceci] coart|
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
A LOUER
TOUJOURS SENSATIONNEL m*m>*&
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
lit '/-' '¥ W 'àt *éi 'à* ^f '■** '*" •■>• ~±" *• '*s -*• ~j
^ÉÉÉÉÉÉÉÊÉÉ^É T% PB0T0ORANEOFF- PËTERSBOUIIG
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2« Année. — N° 58
27 Septembre- 3 Octobre 1909.
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DUREAD
flBOntlEMEnTS :
FRANCE
Un an iO fr.
ÉTRANGER
Un an. ..... 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
SOL-CINÉMA
Le Cinématographe demande au Soleil sa lumière.
La semaine qui vient de s'écouler aura été pour moi la grande semaine des inventeurs. Jamais je ne vis en si peu de jours tant de braves gens épris d'avenir et portant brevets ou devis : tous s'ignoraient les uns les autres, ce qui me permit de croire qu'ils ne s'étaient pas donné rendez-vous dans les bureaux du Ciné-Journal afin de m'accabler. Mais enfin je les ai dûment écoutés comme j'écouterai toujours ceux qui prétendent perfectionner la cinématographie et je jure que je ne regrette pas mon temps. N'y eût-il qu'une parcelle de progrès dans les réalisations de ces inventeurs, file mérite d'être recueillie et c'est ma tâche de la révéler.
Mais il faut retenir aujourd'hui — pour commencer — les expériences auxquelles j'étais convié samedi dernier par l'inventeur et les protagonistes du Cinéma Solaire, MM. Docetti et Bargellini. J'avais lu avec attention la conférence faite à Nice, au Club Nautique, le 29 août dernier, par mon confrère le professeur Bargellini, ainsi que les diverses appréciations de la presse italienne et française et je savais, dans
ses grandes lignes, dans son esprit général, ce que devait être le Cinéma Solaire. Les idées ingénieuses de M. Docetti n'étaient pas pour moi tout à fait nouvelles, puisque je n'ai pas oublié les services que rendait naguère à la photographie (agrandissements au charbon), le dispositif connu sous le nom d'hélioscope. Toutefois, j'étais curieux de voir comment la lumière du soleil se comporterait sur l'écran cinématographique et dans quelle mesure elle pouvait remplacer l'arc électrique ou l'éclairage oxy-éthérique.
C'est donc, en sceptique, avec une légère inquiétude que je montais l'autre jour dans une chambre d'hôtel à Paris, où m'attendait l'inventeur. Et voici ce qui se passa.
M. Docetti et son opérateur avaient installé leur appareil par des moyens de fortune sur la fenêtre de la chambre, à la hauteur d'une table ordinaire qui portait un projecteur Pathé du modèle courant. Aucune autre lumière ne régnait entre les quatre murs sauf celle du jour que tamisait très imparfaitement un voile noir placé, en guise de rideau, contre la fenêtre elle-même.
L'obscurité était si relative que, pendant la projection, je pouvais lire le journal et les articles du règlement de l'hôtel, écrits sur un papier à quatre mètres di moi. Au dehors, le ciel était sans grande clarté. Un soleil de septembre souriait timidement entre les nuages et quatre
heures sonnaient. M. Docetti tourna la manivelle et je pus voir sur l'écran dressé à quatre mètres de ma chai.se, au dessus du lit, une surface lumineuse très blanche de 1 m. 50 sur 1 m 50, environ. Nous passâmes un film en noir, le Rapt de Pathé frères dans des conditions d'éclairage excellentes. La net- Icté des images était absolue et l'intensité de la lumière constante. Après quoi, l'opérateur présenta une vue en couleurs qui fît merveille, tant par la douceur des tons que par la justesse même du coloris.
J'ajoute que l'expérience avait lieu dans les circonstances les plus défavorables. Le soleil était pauvre, l'écran était placé au-dessus d'un lit très blanc, deux glaces réfléchissaient de la lumière diffuse dans la chambre : en un mot, nous n'étions pas dans l'obscurité. Quant aux films, ils étaient déjà vieux, très rayés et leur intérêt ne pouvait en rien modifier agréablement notre impression. Nous avions donc un minimum de faveur.
Je ne puis dire ici qu'une chose : c'est que, ce jour-là, toutes choses étant ce que je viens de conter, la lumière du soleil me parut avoir toutes les qualités de l'arc électrique et n'en pas avoir les défauts. Je manquerais à tout esprit scientifique en ajoutant quelques commentaires. . .
Mais le soleil se coucha. La projection était nécessairement terminée.
Nous verrons la semaine prochaine
quelles sont les applications pratiqu de ce nouvel éclairage cinématograph que : je les tiens pour faciles et non breuses.
G. DUKEAU
Llncendie de Limoge
TRIBUNE LIBRE
Au moment où le Cirque Municip.6 de Limoges vient de flamber, après le:
accidents du Cinéma Lakanal, de la rut du Faubourg Saint-Denis et de la Baule nous ne pouvons mieux faire que dt publier V article suivant qui émane d'ui membre du Syndicat des opérateurs, M. Schneider. Le signataire est de ceux qui, s' exprimant avec liberté et non sans rudesse, dépassent quelquefois les limites de la vérité. Mais d'excellentes indications sont à retenir de son article — un peu vif, très sincère et d'une précise actualité. N'est-ce pas assez de titres pour qu'il paraisse ici ? G. D.
TOUJOURS LA PANIQUE
M. Mariani, président du Syndicat des 0. C. P. a fait publier ici même dans le numéro 45 du 27 juin 3 juillet dernier, un article concernant l'Auto Allumeur.
Il a cru rendre un service à Messieurs les exploitants, en leur signalant les
CINÉMAS "FIX
Téiép. 327-48,15, Boni. Bonne-Nouvelle, paris - Adr. m. kinefix LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
avantages de cet appareil vraiment radical contre la panique.
Beaucoup d'exploitants ne s'émeuvent guère à l'annonce d'accidents pourtant fréquents occasionnés par les paniques.
Il est à remarquer que plus les dérangements ou accidents augmentent, plus les sorties du public des établissements en pleine obscurité s'effectuent dans le plus grand désordre, et plus la liste des ('•(•rasés s'allonge chaque année.
La confiance du public dans la sécurité des cinématographes va en diminuant tous les jours.
Il est certain que le public doit être moins empressé à revenir dans un établissement, où quelques personnes ont été écrasées et d'autres assez sérieusement blessées.
Malgré les appareils de sécurité fonctionnant à l'heure actuelle, on enregistre des accidents assez fréquemment.
L'on voit que la majorité des exploitants se soucie plus des économies directes, souvent .mal placées, que de la sécurité du public.
Généralement, dans une industrie, on profite des perfectionnements pour fabriquer mieux dans les meilleures conditions et contenter sa clientèle.
Pour la fabrication, les éditeurs marchent dans cet ordre d'idées, . mais au moment où ils fabriquent le mieux, où ils soignent et la photographie et la fixité, la majeure partie, des exploitants font de la projection le plus mal possible, et nous reportent quatre ou cinq années en arrière.
Par mesure d'économies on emploie du personnel de moins en moins compétent, on remplace un bon opérateur par un balayeur de salle ou un ancien calicot, le matériel n'est Jamais entretenu, et il est réparé à la hâte quand les morceaux tombent par terre.
Dans les établissements où l'on fait plusieurs séances dans la même soirée, on passe les films à une vitesse exagérée. De la fixité on ne s'en occupe pas. Elle rendrait des points au cakewalk de nos grands concerts parisiens, et il arrive souvent que l'opérateur se trouve obligé de retourner ses bobines
pendant que se déroule un film dans d'appareii.
Il en résulte naturellement un manque d'attention sur la projection. Ceci n*a pas d'importance. Ce n'est pourtant que le seul plat que l'on serve au client et l'on serait porté à croire qu'il doit être soigné.
Il n'en est malheureusement souvent rien.
Quant à la question accident, on ne s'en soucie guère plus. Dans ce cas, les clients étant très pressés de sortir, se sauvent sans réclamer le remboursement.
Quant à ceux qui restent, comme ils sont morts ou presque, ils ne réclament pas davantage.
La séance étant suspendue, il en résulterait presque une économie d'éclairage, puisque cette séance dure moins longtemps que d'habitude.
On va se coucher par là-dessus et le lendemain on recommence comme de plus belle, comme si rien n'était.
Mais le public est un peu moins empressé. Aussi crie-t-on à l'agonie du cinéma, et comme les recettes vont en diminuant, on se ratrappe par de nouvelles économies sur le personnel et le matériel. Mais ce n'est pas toujours une solution, et je crois qu'il serait grand temps que les exploitants en question se rendent un peu mieux compte des résultats de leur façon singulière de comprendre le commerce et... les économies.
D'un autre côté les exploitants sérieux qui tiennent à l'existence de leurs établissements, ceux qui ont fait construire des établissements spéciaux, ainsi que ceux qui ont fait des frais considérables pour l'agencement d'une salle, ont tout intérêt à voir disparaître ce discrédit jeté sur le cinématographe parmi le public.
Il me semble que par réciprocité, la question doit également intéresser et les loueurs et les fabricants, et personne ne verra d'un bon œil péricliter cette industrie au moment où elle commence à intéresser le public et à devenir sérieuse.
Il est à remarquer que les établissements qui travaillent le plus' mal, ainsi que ceux qui font des séances répétées, cherchent à attirer leur clientèle avec la nouveauté.
Mais quel attrait a donc la nouveauté, avec une projection dégoûtante, et dans quel état sont rendus les films au bout d'une semaine d'un pareil travail.
Les exploitants qui les passent par la suite ne doivent pas en être très enchantés.
Quant à la question du personnel, elle est très simple à résoudre.
Le meilleur moyen d'éviter les accidents est de rendre responsable l'opérateur de ceux qui peuvent survenir par sa faute.
Mais par contre, s'il y a responsabilités, il doit y avoir garanties.
Donc, le brevet de capacité s'impose.
11 serait une garantie, tant pour l'exploitant que pour l'opérateur, la commission de contrôle de la préfecture et Ii1 public.
L'opérateur s'exposant a des poursuites, se refusera à travailler avec un matériel inapte au service, et il sera ;V même de pouvoir discuter avec autorité la question du matériel avec l'exploitant.
J'ose espérer que la question sera résolue avant peu. 11 suffit d'un peu do logique, de bonne foi et de bonne volonté. '•
E. Schneider, i,
Secrétaire du Syndicat des O. C. F. m
OPINION DE M. MARIANI
Président du Syndicat des Opérateurs
L'incendie détruisant complètement le cinéma de la rue Lakanal, à Paris, et cet autre anéantissant le cirque de Limoges, ne me surprennent pas du tout. Je vous assure — ce qui m'étonne, au contraire, n'ignorant pas dans quelles conditions d'insécurité, au point de vue du personnel et du matériel, tant mécanique qu'électrique, fonctionnent de nombreux ciné, aussi bien à Paris qu'en province, ce qui m'étonne, dis-je, c'est qu'une catastrophe égalant en horreur celle du Bazar de la Charité, de triste mémoire, ne se soit pas encore produite depuis lors.
On aura beau réitérer les sages conseils, nous avons malheureusement beaucoup trop en France d'exploitanlsexploiteurs, incapables ou âpres au gain, pour espérer être compris d'eux. Ils ne peuvent ou ne veulent entendre la voix de la raison. Ce qui pour eux est vraiment intéressant, c'est l'économie qu'ils réalisent sur le personnel et sur le iuutériel. Quant à la sécurité du bon public qui les fait vivre plus que largement^ ils ne s'en soucient pas le moins du monde, pas plus d'ailleurs qu'ils ne s'intéressent au personnel sérieux et capable. Grâce à leur incurie, la catastrophe que tous les gens sensés redoutent, est plus que jamais possible. Ils n'ont cependant pas l'excuse d'ignorer
OCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
Télép. : 215=14
DIRECTEURS
Siège Social : 70, rue du Temple, PARIS
Télép. : 215=14 6
Service spécial pour Ma àmoesktion en Province
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
2 Slock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché-aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
que le jour où elle se produira, le moral du public sera à ce point affecté, et les mesures de police seront telles par la suite, que l'exploitation cinématographique aura à peu près vécue chez nous. Je sais bien qu'en cas d'accidents, comme ceux qui viennent d'avoir lieu, les fautifs ne manqueront point de travestir la vérité, en invoquant le cas de force majeure : explosion de moteur ou court-circuit. C'est et ce sera encore l'excuse donnée en pareille circonstance. Ils oublient avec raison de nous dire que, toujours par mesure économique, le moteur était confié à un incapable, et l'appareil projecteur (en rait de courtcircuit), à un operateur occasionnel ou j'menfichiste.
Le remède à ce déplorable état de chose, c'est le brevet de capacité pour les opérateurs cinématographistes, ainsi que pour les mécaniciens-électriciens conducteurs de moteur ou machine à vapeur dans les établissements publics.
J'admets que le brevet ne soit pas un titre contre l'infaillibilité ; il rendra du moins son titulaire responsable des accidents qui pourront maigre tout se produire (car en ce monde, rien n'est absolument impossible) du fait de sa négligence ou de son inattention, et comme en pareil cas, et selon la gravité de l'accident, ce serait la suppression momentanée ou définitive du budget, je vous prie de croire que l'intéressé ouvrira l'œil et sera tout à son travail. De plus, ce qui a une grande importance, comme
la responsabilité du possesseur du brevet sera engagée, il exigera de son employeur, une installation électrique sûre, et un matériel complet en bon état de fonctionnement, offrant ainsi le maximum de sécurité pour le public et pour lui-même.
Alors seulement disparaîtront, pour le plus grand bien de la cinématographie, ces trop nombreux « cinémateux », exploitants-exploiteurs, et opérateurs d'occasion, incapables et téméraires à la façon de Don Quichotte.
Jean Marianni, Président du Syndicat.
Le Cinéma à l'Etranger
En Belgique
De noire correspondant particulier :
Parmi les pays où le Cinéma est entré dans toute sa gloire et la noblesse de son extension sans cesse grandissante, il convient de citer la Belgique et Bruxelles, en particulier.
Depuis quelques années, le Cinéma y a pris une telle vogue, que les théâtres ont vu leur recette baisser d'une façon inquiétante.
Les théâtres où se déroule le film d'art, amusant, dramatique ou instructif, a conquis tous les suffrages. Et grands et petits, intellectuels et bon
qui veulent des Films fixes emjîloient
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bourgeois, s'y pressent de plus en plus nombreux.
La grande variété des spectacles, le renouvellement fréquent du programme et la modicité du prix des places, sont les principales causes du succès.
A Bruxelles, un vide a été comblé dans le ciel cinématographique par la créalion d'un Cinéma instructif, destiné à faire connaître aux Belges, les paysages, Les mœurs, et les richesses du Congo.
Le Cinéma colonial, tel est son titre, s'y est spécialisé. Et il a pleinement réussi dans sa difficile entreprise, autant ([in' trè's coûteuse. Les films que possède cette compagnie, lui appartiennent en propre. C'est elle-même qui a fait prendre au Congo même, par ses habiles opérateurs, les vues qui font courir toute la Belgique dans son éléganl cl confortable établissement de la pue de la Montagne.
Les moindres coins de la nouvelle colonie belge -oui ainsi mis directement devanl les yeux des nombreux spéculateurs attentifs el émerveillés.
On y voit Borna el sa vie active, le port, les chemins de ici', les villages nègres, les coutumes y afférentes, t'in-
térieur des forêts, des crocodiles en belle liberté, les rapides, l'armée indigè mi-, les mystères des kraals, une cliasse à l'éléphant, les grands eie\ iges, etc., etc..., toutes choses suprêmemènl instructives el plus vivantes que tous les livres possibles et imaginables !
C'est de la géographie et de l'ethnographie en... espèces !
Voilà un spectacle et une direction dans le Cinéma qui devraient être encouragés par tous les gouvernements, car ils ont intérêt à faire voir leurs colonies, que beaucoup de gens ne connaissent, hélas ! que de nom...
Le Cinéma colonial reproduit actuellement toutes les phases du voyage que lil dernièrement au Congo, le prince Albert de Belgique, héritier du trône.
Nous sommes heureux de pouvoir signaler à nos lecteurs la noble initiative de ce cinéma.
OJHICI»:
NICK-CARTER A L'AMBIGU
Il était courant de répéter naguère sans raison, que le cinématographe tuerail le théâtre. Les laits, lorsqu'on veut bien les regarder d'un mil impartial, prouvent, au contraire, que ces deux modes (le spectacle, sans se détruire l'un l'autre, vivehl eu excellente compagnie, répondant à des besoins divers el mieux - se complétant par la diversité de leur agrément. Il arrive même que le théâtre qui fournit beaucoup à l'art cinématographique, sujet, scénario, arlistes, mise en scène et décors, peu! être appelle à lui faire des emprunts... tout
.s neu6 Français
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au moins à profiter de ses scènes.
Témoin, l'aventure de ce fameux Nick-t Carter qui, après avoir été un des feuilletons les plus passionnément lus par tous les amateurs de romans policiers, est devenu au cinématographe le plus clair triomphe de cette année, sur tous les écrans d'Europe et d'Amérique, et passe aujourd'hui, avec armes et bagages, non pas à l'ennemi, mais sur la scène de l'Ambigu, «sous la forme d'un drame à grand spectacle, signé Bisson.
Nul doute qu'au terme de ce triple voyage, Nick^Carter qui est bien l'homme des transformations, ne connaisse à nouveau le grand succès auquel l'ont préparé les classiques séries de la Société des Films Eclair.
Le cinéma ne tue pas le théâtre. Il l'aide. Ce ne sont pas des frères rivaux, mais de bons amis — qui travailleront de plus en plus ensemble pour le plaisir du public.
FORMALITES A REMPLIR POUR PHOTOGRAPHIER
On peut hésiter souvent, au moment de photographier un monument, une statue, et se demander si on en a le droit. Personne n'ignore la loi, dit-on, mais il est permis d'ignorer les règlements :
Voici donc un petit résumé qui répondra à tous les besoins de la pratique : Les rues, les boulevards, les places, les avenues, les monuments sur la voie publique ?
Liberté absolue de photographier, à condition de ne pas gêner la circulation.
Les monuments de l'Etat ?
Peuvent être photographiés extérieurement sans autorisation ; pour l'intérieur, s'adresser aux conservateurs de ces monuments, en province, et à Paris, au bureau des Beaux-Arts, rue de Valois.
Les parcs publics de Paris, les jardins, les squares ?
Liberté absolue de photographier, sauf pour le Jardin du Luxembourg, dans lequel il n'est permis que de se servir
d'appareils à main. Pour les appareils à pied, demander l'autorisation au directeur des Travaux de la Ville de Paris sur une feuille de papier timbré à GO centimes, avec obligation de déposer deux épreuves de chaque cliché.
Les pures et les jardins en Prorince ? .
Sauf exception, liberté absolue.
Le Jardin des Plantes et le Jardin d'Acclimatation, à Paris ?
Aux directeurs de ces jardins pour photographier avec appareils à pied ; autrement, liberté de se servir d'appareils à main.
Les tableaux des musées de l'Etat, les statues, les médailles, autographes, les manuscrits des bibliothèques publiques ? . . .
Aux conservateurs de ces établissements.
La Tour Eiffel ?
Privilège d'une société d'exploitation, la photographie de ce monument est interdite aux photographes se servant d'un pied, libre pour les appareils à main.
Les forts, les arsenaux, les zones militaires ?
Au préfet maritime ou au commandant en chef du corps d'armée. Il faut fournir une pièce justificative, préciser la région.
Les ouvrages militaires de Paris ?
Au gouverneur militaire de Paris, même formalités que ci-dessus.
La réponse se fait souvent attendre des autorités militaires (dix ou quinze jours) et le mieux est encore de s'abstenir de ces photographies, sauf pour les monuments ayant un caractère historique.
L'Arc en- Ciel
LIRE dans le prochain numéro du Ciné- Journal l'article sur la nouvelle chambre pour prise de vues cinématographiques de la maison Debrie.
L'INDUSTRIE MONDIALE DU GAR- BURE DE CALCIUM EN
Le Journai de l'Union des Propriétaires d'appareils à acétylène (août)
emprunte aux bonnes feuilles de L'Annuaire international de l'Acrtt/Irne, pour 1900, qui va paraître, la statistique mondiale de la production et de la consommation du carbure de calcium en 1908.
La production aurait été de 240.0(i0 tonnes au lieu de 182.006 l'année dernière (Revue Scientifique, 2e sem. 1908, p. 248).
La Suède et la Norwège occupent la première place, parmi les pays producteurs.
L'Allemagne est au premier rang comme pays consommateur.
PRODUCTION CONSOMMATION en tonnes
Suède-Norvèège, 8 usines 50.000 5.000
Etats-Unis, 2 usines.... 40.000 30.000
Italie, 9 usines 30.000 22.000
Suisse, 12 usines 30.000 5.000
France, 12 us'nes 28.000 25.000
Autriche-Hongrie, 6 usin. 20.000 15.000
Espagne et'Portugal,12 us. 18.000 16.000
Allemagne, 5 usines 10.000 40.000
Canada, 3 usines 10.000 8.000
Angleterre, 2 usines 2.000 12.000
Argentine,, 2 usines 1.600 5.000
Japon, 1 usine 800 1.500
Autres pays — 55 . 300
Alors que la consommation en France a peu varié de 1907 en 1908, de 23.000 à 25.000 tonnes, celle de l'Allemagne est passé de 33.000 tonnes à 40.000.
L'ENSEIGNEMENT PAR LES YEUX
par le Dr Durieau
Président de la Société Dunkerquoise pour l'encouragement des Sciences, Lettres # Arts
(Suite)
« Le maniement des instruments et les détails de technique sont démontrés par le professeur à ebaque séance de travaux pratiques.
« Les élèves sont exercés, sur le cadavre, à la recherche et a la ligature des artères, à la confection des sutures. Il est même possible de simuler le courant sanguin en abouchant dans l'aorte ou dans la carotide un récipient sur, élevé, rempli d'eau colorée ; mais ces exercices de médecine opératoire ne donnent qu'un aperçu bien éloigné de la véritable chirurgie; '
« Une amputation sur le vivant ressemble si peu à la même opération sur le cadavre.
« Si vous voulez compléter, après les travaux pratiques de médecine oipératoire, cet enseignement notoirement insuffisant, reproduisez au cinématographe de véritables opérations. Vous les projetterez devant les élèves en leur exposant toute la différence qui existe entre la vraie chirurgie °,t la médecine opératoire d'amphithéâtre, si justement appelée la « chirurgie des morts ».
« Si nous envisageons non plus les
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amputations ou les désarticulations, mais des opérations telles que l'extirpation du rein, du corps thyroïde, l'ablation d'une tumeur de l'ovaire ou de l'utérus, l'abîme qui sépare les exercices de médecine opératoire de la pratique de la chirurgie se creuse davantage, et les exercices d'amphithéâtre ne peuvent être considérés que comme un complément de l'étude de Yanatomie l-opographique.
« On ne se rendra jamais compte sur un sujet d'amphithéâtre de la manière dont doit être conduite l'opération sur le vivant.
« Les livres que nous possédons comblent-ils cette lacune ? Assurément non ! les descriptions les plus détaillées, accompagnées de dessins schématiques et de photographies représentant les temps principaux de chaque opération sont insuffisantes.
mains du chirurgien et de ses aides cachent une partie du champ opératoire et les manœuvres les plus délicates ne peuvent être suivies que par l'opérateur seul.
« Il ne suffît pas, enfin, pour comprendre un procédé opératoire, de voir pratiquer l'opération par un chirurgien qui a étudié, d'après l'auteur, ce procédé.
« Il faut assister à une ou plusieurs opérations faites par le praticien luimême, qui en a réglé la technique. En un mot, il faut voir le maître.
« Le chirurgien se ju^e a l'œuvre, et les publications les mieux illustrées ne sauraient faire ressortir la principale qualité d'un opérateur : sa personnalité.
« C'est dans le but de combler ces lacunes regrettables de l'enseignement de la chirurgie que j'ai étudié la question des reproductions cinématographiques.
,j ~~ « Les premières opérations que nous avons photographiées au cinémato- ',',! graphe furent une craniectomie et une '■<f hystérectomie abdominale. Les pellij'iyj cules obtenues par M. Clément Maurice, avec l'appareil Lumière, et par M. Par- 'naland, avec un appareil de feon inven- |l tion, furent assez satisfaisantes pour démontrer d'emblée toute la valeur du nouveau mode d'enseignement.
l'ji « Les détails de ces opérations pouvaient être suivis avec toute la précision désirable par une nombreuse assistance.
■ « La première démonstration de l'enseignement de la chirurgie par le cinématographe a été faite devant les membres de l'Association médicale britannique, en juillet 1898, au Congrès d'Edimbourg.
~ « Trois pellicules furent projetées : la 1" représentait le maniement de .mon lit d'opérations ; la 2e, une hystérectomie
Si vous photographiez au cinématographe une opération typique, où il est fait usage de cet instrument, vous ferez comprendre en moins d'une minute à un millier de personnes, ce que toute une conférence ne pourra démontrer qu'à un petit nombre d'étudiants, placés à proximité du professeur.
« La littérature médicale s'est encombrée, petit à petit, de descriptions insuffisantes, d'après lesquelles il est impossible d'apprécier à leur juste valeur les méthodes nouvelles.
« Les chirurgiens mêmes, qui ont la possibilité de voyager et de parcourir les principaux centres d'enseignement, ne peuvent pas toujours profiter, comme ils seraient en droit de le désirer, de ces longs déplacements.
« Les conditions défavorables où se trouvent les personnes qui assistent à une grande opération ne permettent pas à plus de 15 ou 20 d'entre elles de suivre avec fruit les détails techniques qui eu J* abdominale ; la 3e, une craniectomie. l'ont tout l'intérêt. « Cette première démonstration fut
« Il est nécessaire, pour la sécurité du concluante, et la nouvelle méthode d'en-
patient, de reculer les spectateurs à une seignement conquit d'emblée les sufîra-
distance de deux .mètres au moins ; les ges des médecins présents, qui me de-
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mandèrent pour le lendemain une seconde séance.
« Bientôt, on annonça à l'ouverture, à la Faculté de Médecine, d'un cours de technique opératoire avec projections cinématographiques et plusieurs personnes appartenant ou non au corps médical revendiquèrent la priorité de la cinématographie en chirurgie, dont ils affirmèrent « avoir eu l'idée » bien antérieurement.
« Or, il se trouve qu'à ce jour, plus d'un an après ma première démonstration, faite en juillet 1898, à l'Université d'Edimbourg, et dont on n'a pas contesté la priorité, aucune de ces personnes n'a ju montrer une série satisfaisante de pellicules cinématographiques , représentant, comme les miennes, dans tous leurs détails, des opérations faites sur le vivant.
« La question est donc jugée.
« Depuis le 'Congrès d'Edimbourg, ma collection de pellicules s'est enrichie d'opérations nouvelles, et ces pellicules seront éditées, dans quelques mois, pour les établissements d'enseignement qui i u feront la demande.
« A chaque pellicule sera annexée la description du cas pathologique, de l'opération et de ses suites.
« Les chirurgiens qui voudront reproduire au cinématographe leurs opérations et adopter cette nouvelle méthode d'enseignement, nous trouveront prêts à leur donner tous les éclaircissements nécessaires. Notre expérience leur évitera bien des mécomptes.
« Les élèves des pays les plus éloignés pourront ainsi d'ici peu, grâce au cinématographe, se familiariser avec la pratique des principaux maîtres.
« Ils pourront comparer sur l'écran les procédés concurrents et apprécier plus exactement les progrès accomplis.
« La cinématographie chirurgicale présente un autre intérêt : les pellicules, qui peuvent être conservées très longtemps, possèdent une valeur documen-
taire indéniable et serviront désormais h l'histoire de la chirurgie.
« Quenous reste-t-il de Maisonneuve, de Langenbech, de Billroth ou de Péan dont le souvenir est cepndant si proche ?
« Combien il nous serait précieux de pouvoir assister, sur l'écran du cinématographe, à ces opérations néroïques qui se pratiquaient en quelques instants, sans anesthésie, sur les champs de Bataille d'autrefois, et de quel poignant intérêt seraient à, nos yeux ces scènes vécues, reproduisant le courage stoïque du patient et la virtuosité de l'opérateur !
« Les progrès de la chirurgie sont tellement rapides, que se qui est bien aujourd'hui sera surpassé demain.
« Les documents que nous laisserons désormais, grâce au cinématographe, permettront aux chirurgiens futurs de mieux juger les progrès accomplis.
« Un dernier résultat, le plus inattendu, peut-être, de l'application du cinématographe à la reproduction des opérations chirurgicales, est le bénéfice que peut en retirer chaque chirurgien.
« Lorsque j'ai vu, pour la première fois, se dérouler sur l'écran du cinématographe une de mes opérations, j'ai constaté combien je m'ignorais moimême.
« Bien des détails de technique que je croyais jusqu'alors satisfaisants, m'ont paru défectueux. J'ai corrigé, j'ai amélioré, j'ai simplifié ce qui devait l'être ; de telle sorte que le cinématographe m'a permis de perfectionner considérablement ma technique opératoire.
« Les conférences cinématographiques doivent se faire de la manière suivante :
« 1° Le professeur, après avoir exposé succinctement l'opération, décrit, d'après des dessins et des photographies, projetés sur l'écran avec la lanterne ordinaire, les principaux instruments qui seront employés ;
« 2° Chaque temps de l'opération est exposé en détail avec l'aide de projections fixes, représentant soit des dessins
schématiques, .soit des photographies d'après nature.
« 3° Lorsque le manuel opératoire est bien compris des auditeurs, l'opéra lion est reproduite au cinématographe belle qu'elle a été faite sur le vivant. Si le professeur possède les positifs de plusieurs cas d'une même opérations, il' démontre successivement aux élèves la technique qui convient aux cas types et les modifications qui doivent être apportées dans certains cas particuliers.
« Il est possible enfin de comparer l'a technique de différents opérateurs.
« Les projections fixes et les pellicules cinématographiques étant à même d'être démontrées autant de fois qu'il est utile, on comprend aisément quel rôle pourra jouer dans l'enseignemeni de la technique opératoire cette nouvelle méthode de vulgarisation.
« Les élèves n'encombreront plus inutilement les salles d'opérations, où ils assistent bien souvent en simples curieux à des interventions qu'ils ne comprennent pas. Us devront suivre, avanl d'être admis auprès du chirurgien, un enseignement préparatoire.
« Les opérations spéciales seront décrites, avec projections à l'appui; et le professeur pourra s'assurer, en interrogeant les élèves sur les différentes particularités de chacune d'elles, qu'ils en ont compris tous les détails.
« Ceux qui auront suivi cet enseignement seront admis avec fruit aux séances opératoires véritables et profiteront réellement des leçons du chirurgien.
« L'application du cinématographe à l'enseignement de la technique opératoire, peut être considérée comme une des plus belles conquêtes de la chirurgie, puisque ce merveileux appareil fera connaître dans le monde entier les meilleurs procédés, les méthodes les plus sûres pour arracher à la souffrance et à la mort une partie de l'humanité. »
Une seule objection pourrait être présentée à cette exposition si claire et si lumineuse du Dr Doyen ; c'est le temps relativement court d'une projection ci-
nématographique. Le jeune maître \ répond victorieusement, il ne faut pas [dus de cinq minutes pour enregistrer une opération. Or, une de ses opérations ne dure jamais plus, en excluant, bien entendu, les préparatifs, la ehlorofnrmisation et les sutures. C'est, en somme, un grand' progrès amené par le cinématographe dans la pratique de la chirurgie.
La technique opératoire deviendra -impie et précise et si, aujourd'hui, les grandes opérations sont couronnées de succès, cela tient non seulement à l'observance des lois de l'autopsie, mais aussi et surtout au perfectionnement des procédés chirurgicaux.
Nous l'avons donc bien établi, l'enseignement par les yeux est supérieur à tout autre. Il impressionne d'une façon indestructible le cerveau. Ce qui a été bien vu ne s'oublie jamais. Aussi devons-nous être fiers de voir que dans cette lutte pacifique pour le progrès de la Science, ce sont des Français qui tiennent comme toujours le premier rang. Etablissons-le donc bien avant que cette nouvelle méthode ne nous revienne de l'étranger.
(Fin)
Avez-vous besoin d'un
Représentant sérieux?
Je suis prêt à vendre - - ou à acheter - -
piLMS & [^[ACHINES
sur commission
Excellentes Références. — Ai occupé
Poste de confiance
dans maison de premier ordre.
Box 412 C/o
THE BIOSCOPE
31, Lichfield Street, LONDON W. C.
INVENTIONS NOUVELLES
402644 Finlay. Perfectionnements aux.
résonateurs.
402650 Sauve. Nouveau cinématographe.
402677 Northey. Perfectionnements dans les dispositifs producteurs de sons.
i02691 Bona. Dispositif automatique de sûreté contre l'incendie des pllicules cinématographiques.
102877 Martelli et Moraldi. «Procédé pour la 'production de pellicules cinématographiques incombustibles.
102021 Héroz. Appareil pour l'examen •de vues photographiques ou autres.
102035 Compagnie Générale d'Electncité. Diaphragme enregistreur et reproducteur à membrane fixe pour phonographe.
103080 Escher et Hochendorfer. Procédé et dispositif pour la production d'images cinématographiques.
102896 WollT. Appareil automatique de photographie sur papier ou carte postale.
402011 White. Procédé d'obtention d'images panomariques.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Boettcher fils, Ingénieur-Conseil, 39, boulevard Saint- Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
DOCUMENTS
pour servir à l'histoire le la Cinématographie
(Suite) J
Brevets délivrés en France
en 1908
387,560. — Romanowiz. 25 février 1908.
Système de magasin pour plaques ou films plats photographiques, avec dispositif pour changement de plaques en plein jour.
387,757. — Lysikieivicz. 9 janvier 1908. Cinématographe sans scintillement.
387,935. — Broughton. 7 mars 1908. Pro-
(1) Voir n- 55 et 56 du Ciné-Journal.
cédé d'obtention de visions cinématographiques.
387,791. — Hue. 14 mai 1907. Procédé pour la fabrication de pellicules photographiques et films cinématographiques.
387,828. — Société anonyme des Plaques, Pellicules et Papiers photographiques J. Jongla et Ducos du Hauron et de Bercegol. 15 mai 1907. Procédé de fabrication d'écrans à divisions polychromes imperméables pour la photographie des couleurs.
387,846. — Chaffal. 5 mars 1908. Châssis photographique.
387,855. — Rolland. 5 mars 1908. Obturateur à rideaux avec dispositif phertométrique pour la photographie.
388,157. ■- Mundviller. 13 mars 1908. Cinématographe stéréoscopique supprimant la trépidation et donnant le relief.
388,289. —Richard. 18 mars 1908. Dispositif permettant l'application aux appareils photographiques et stéréoscopiques de magasins à films et de magasins à plaques.
388,334. — Maiche. 27 mai 1907. Appareil cinématographique.
388,336. — Villedieu. 28 mai 1907. Bandes pour cinématographes.
388,415. — Pipon. 21 mars 1908. Dispositif inverseur pour projections cinématographiques.
388,370. — Société Fabrik Photographischer apparat auf aktien Vormals R. Hiittig et Sohn. 11 janvier 1908. Procédé et mécanisme pour éviter que le porte-objectif des appareils à main glisse avant que la planchette de l'objectif soit en place au milieu.
388,478. — Repin. 1er juin 1907. Procédé de fabrication d'écrans po^xhromes pour la photographie des couleurs.
388,746. — De Mare. 1er avril 1908. Microcinématographe.
388,616. — Dufag. 4 juin 1907. Procédé de fabrication d'écrans transparents à éléments polychromes pour la photographie des couleurs.
388,705. — Villain. 30 mars 1908. Procédé et dispositif pour le déclanchement automatique des obturateurs photographiques.
388,756. — Société générale des Films et M. Gonon. 8 Juin 1908. Procédé de fabrication continue de films par étendage.
388,755. — Société générale des Films et
M. Gonon. 8 juin 1907. Fabrication continue des films par coagulation.
388,934. — Aamage. 7 avril 1908. Nouveau système de cinématographe parlant.
388.933. — Mortier. 6 avril 1908. Appareil cinématographique.
389,454. — Farkas. 31 avril 1908. Système de projections stéréoscopiques à vision directe.
389,463. — Richard. 29 juin 1907. Obturateur photographique à grand rendement.
389,699. — Piatti dal Pozzo. 28 avril 1908. Mécanisme d'entraînement intermittent de films cinématographiques non perforés.
389,780. — Collet. 8 avril 1908. Procédé pour donner la vision stéréoscopique aux projections animées ou inanimées.
389,751. - Morel. Ie'" mai 1908. Nouveau procédé de fabrication permettant d'obtenir des pellicules donnant l'illusion du relief dans les projections cinématographiques.
389,930. — Besson. 6 mai 1908. Châssis porte-fonds photographique.
389.934. — Chasles. 11 juillet 1907. Vues cinématographiques à images stéréoscopiques.
390,023. -- Lenck. 29 avril 1908. Stéoscope universel.
389,977. — Caille. 16 juillet 1907. Procédé de photographie des couleurs au moyen d'un écran et d'un support spéciaux, et son application aux procédés photographiques et autres.
389,997. — Von Arlmard. 8 avril 1908.
Procédé pour la fabrication de reproductions photographiques, d'imprimés, dessins et analogues.
390,174. — Taiwerou. 13 mai 1908. Obturateur de plaques photographiques.
390,429. — Société Prepognot et Cie. 20 mai 1908. Cinématographe à éclipse réglable.
390,265. — Jeannot et Bremner. 25 juillet 1907. Produit permettant le développement, fixage en plein jour d'une épreuve photographique négative ou positive sur toute surface sensible en général.
390,492. — Société E. Jugeât et Legrand. 21 mai 1908. Cinématographe.
390,565. — Deutsche Mustas-Kop, nnd Biograph Gesellschaft m. b. H. 25 mai 1908. Disposition pour réaliser la marche syn-
chronie entre une machine parlante et un cinématographe.
390,479. — Guerrapin. 29 juillet 1907.
Appareil photographique pour ferrotypie et clichés au gélatino-bromure.
390,533. — Siefert. 25 mai 1908. Procédé pour la fabrication de réseaux et filtres lumineux.
390,572. — Société Bremer Trockcnplattenfabrick B. Blatt. 26 mai 1908. Perfectionnement dans les plaques photographiques.
390,865. — Arnold. 3 juin 1908. Procédé et appareil pour projections animées.
390,880. — Rassi. 3 juin 1908. Mécanisme pour l'entraînement de la pellicule ou films dans les appareils cinématographiques.
390,782. — Sherrick. 11 mai 1908. Cuve pour le développement des plaques photographiques.
390,812. — Muthel. 1er juin 1908. Lampe photographique de laboratoire à changement automatique de l'éclairage multicolore.
391,018. — Bernard et Fauconet. 6 juin 1908. Cinématographe permettant la prise directe et la projection au moyen de plaques successives.
391,077. — Boucher. 10 juin 1908. Obturateur stéréoscopique.
391,166. -- Société Kodak. 12 juin 1908. Obturateur photographique.
Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS & Co.
à ANVERS, 70, rue Saint-Jean
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 7 Septembre 1909.
Procédé et dispositif pour le réglage de la quantité de lumière sur le film cinématographique. ... N° 217958. — Gwozdz (B.). à Schoneiche-lez-Klein- Schonebeck (Allemagne).
Appareil automatique pour la projection intermittente et sans fin de clichés par séries contenant chacune un très grand nombre de vues. — N° 218184. — Beaudon (L.-E.), à Paris.
Procédé de réutilisation des bandes-
supports des films cinématographiques.
— N° 218195. — Compagnie générale de Phonographes, Cinématographes, et Appareils de précision, à Paris.
Procédé de façonnage de la surface des bandes ou rubans en matières plastiques. — N° 218193. — Danzer (H.), à Paris.
Appareil cinématographique chromoplastique. — Ne 218152. — Penaglia (V.), et Grimaldi (G.), à Milan (Italie).
Appareil pour le développement des clichés photographiques. — Ne 218221.
— Dufour (J.), à Béthune (France).
Cinématographe à disque perforé. -
N° 218231. — De Proszynski (G.), à Paris.
Projections pour réclames. — Numéro 217994. — Lepain (W.), à Strasbourg.
Système de publicité lumineuse. — Ne 218207. — Lévi (E.), à Boulogne-su r- Mer (France).
Installation pour atelier de photographie permettant à la personne à photographier de se regarder dans un miroir.
— N° 218020. — Iser (A.), à Berlin.
Dispositif pour contrôler le fonctionnement de deux on d'un plus grand nombre d'appareils de reproduction, tels que cinématographes, machines à parler, instruments de musique, figures mobiles, etc. — N° 217957. — Thormeyer (F.-E.), à Hambourg (Allemagne).
Perfectionnements aux lampes à arc pour projection. — Ne 217930. — Derop (E.), à Lille (France).
Brevets d'invention qui ont cessés d'être en vigueur d'après publication officielle du Gouvernement au mois de Juillet-Août 1909.
Perfectionnements apportés aux appareils cinématographiques. — N° 194237 - Hainss (R.-T.), à Londres. — Les miroirs réflecteurs peuvent être déplacés en avant d'une source unique de lumière afin d'éclairer ou d'assombrir dans la même proportion les images successives de l'une ou de plusieurs séries et maintenir ainsi continuellement projetée sur l'écran une image complète uniformément éclairée.
Canne photographique. — N" 202020.
— Clément (E.-G.), à Paris. — L'appareil est placé dans le pommeau de la cane, le nez du pommeau est amovible et fait office d'obturateur.
Machine à roder et polir les lentilles et autres surfaces concaves et convexes.
— N° 194210..— Granam (G. - le R.), et Tilden (W.-D.), à Chicago (E.-U.-d'A.).
— Une paire de barres radiales est oscillante dans des plans verticaux transversaux l'un par rapport à l'autre sur des consoles portées par un support. La tête de rodage ou polissage est disposée à l'extrémité inférieure de l'une desdites barres radiales et une tête opposée porte la lentille à travailler, dis- . posée à l'extrémité inférieure de l'autre barre radiale.
U*-&-fcU «-
A. DAVIONON
16, Rue des Écoles » PARIS (Ve)
LOCATION DE FILMS
Films de toutes Marques = Nouveautés = Actualités ,
ACHAT - VENTE - LOCATION
«-fcEe^^^ewse^^sew-^SBs^ifcB* «K*«a» *&?.y4&m-4&m»*e8&4iiB&4iï8MH&m-*
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L EXPOSITION UNIVERSELLE
La plus haute récompense
C/n programme par semaine 32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONO LUX-PARIS
Succursale à Berlin
Agences à Londres
— Milan
Bruxelles
Moscou
— Budapest
Varsovie
— Buenos-Ayres
— Vienne
Gênes
— New- York
Appareils & Accessoires
/? DERNIÈRES NOUVEAUTÉS A
<| Les tribulations d'un charcutier(com) 81
<| Le conscrit de 1809 (drame). . . . 193
É Un drame au Far- West (Ie série) . 160
É Le chien apache (com. sensationnel) 168
ji La fin d'un beau rêve (tr. pathétique) 273
La boucherie en révolte (comique). 154
L'obsession de la belle-mère (com.) 118 jlj
Pour paraître le i Octobre : ^
Dans la tourmente (drame-affiche). ij
Souvenirs de Paris (très intéressant). *
J'épouse ma concierge (comique). *
M2»^S83»#Se3»»>S03» »)S»3fr »>M)3<* »>SH3»»
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint- Augustin, Paris
Jeanne de Montresor. (Une épisode d'amour sous le Cardinal Richelieu,
affiches). . . 290
Le Devoir (pathétique) 157
Armée italienne, artille-ic de forteresse 717
A. DRANKOFF
Newski, 82. Saint-Pétersbourg Le « Faux Démétrius » (film histor.)
Les obsèques du baron Guins bourg . 110 Les Manœuvres Russes en présence
du Tsar 185
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris La Hollande (magnifique vue en plein
air) ; • • • 144
Journée d'un gentleman (comique). . 115
Le joueur (pathétique et affiche). . . 185 Le Club des suicidés (Nick-Carter),
nouvelle série 200
La Corse (magnifique vue plein air). 136 Les Dragées soporifique s (Nick Carter,
nouvelle série) affiche 215
La fabrication des pianos (documentaire) 135
Le dirigeable République en manœuvres (actualité) 167
Remords (drame', affiche) 185
Les Pyrénées (magnif. vue dd plein air) 90
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
rue de la Michodière, Paris
Obsèques des victimes du République. 108
Henri IV (drame historique) 232
Vérone (Italie) .• ■ • 93
Les grandes manœuvres françaises. . 164
Mariage d'amour (drame) 138
L'Huile merveilleuse (comique). . . 109
L'Inde mystérieuse (plein air). . . . 112
Le Jardin zoologique de Londres . . 145
Le bouquet de muguet (drame). . . 162
Trieste et ses environs 113
Le fil magique (curieux) 105
Une visite à l'Institut Pasteur (docum . ) 126
Rrelan de Pompiers (comique) ... 94
Impressions de Venise (plein air) . . 96
Monty apprend à nager (comique). . 107
Lei écus du fermier (drame) .... 150
EDISON-FILMS
Willesden Junction, London N. W.
City Showrooms, 25,Clerkenwell Road, E. C
Le missionnaire et la bonne (comédie) 193 La prospérité soudaine de Mme Ginty
(comédie) 112
Le .'.ileinne d'un maire (comédie). . . 223
Un mal de dent qui fait sauter (com.) 63
Société des Etablissements G AUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
57-59, rue Saint-Roch, Paris Les 1,000 francs de Grenouillard (comique) 140
Le mauvais Rêve (comique). .... 80 Le Cauchemar de Pierrot. (Très jolie bande coloriée. Recommandée. Affiche. Dramatique) 102
La Course de brouettes. (Très comique, recommandé. Film viré entièrement) 10/,
Treize à table (comique) 189
La Berceuse. (Jolie scène se passant dans les plus beaux château de la Loire. Recommandée. Bande teintée
et virée entièrement) 194
Le Mort (bande dramatique très re-
comandéè) 275
Le petit Soldat (dramatique) 161
M. Paul Sude à la découverte du Pôle Nord. (Très comique d'actualité. . 172
THEATRO-FILMS
La conserve fatale 103
Matheo Dreani 173
Le Crime à Zidore (fantaisie humoristique de M. J. Ibels
Le Gué, de M. Maurice Montégut
Ces deux films ont été mis en scène par M. Maurice de Féraudy.
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
L'Heure de la vengeance(dramatique). 292
L'honneur du Guide alpin 270
Il est si beau garçon (comique). ... 98
Animaux de la Campagne romaine. . 145
LATIUM-FILMS
Ronie via Appia Nuova 77 Spartacus, grand film artistique tiré de l'histoire romaine 425
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris Le loup devient berger (dramatique,
affiche). . 210
Réconciliation imprévue (comique) . 138 Les conséquences d'un mensonge.
(dramatique) 160
L'hôtel du Bon Repos (comique). . . 113
Pour devenir jongleur (comique) . . 126
Pour rattraper son cochon (très com.) 126
Envoi gratis des descriptions détaillées
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MÉDAILLE D'OR i Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris Les Tribulations d'un charcutier (comique) 81
Le Conscrit de 1909 (drame, affiche). 193 Au Far- West. l,e série : Un drame
au Far-West. Affiche 160
Le Chien apache (comique, sensationnel, affiche) 168
La fin d'un beau Rêve (très pathétique,
affiche) 272
La Boucherie en révolte (comique). . 154 L'obsession de la belle-mère (t~ès joli comique) 118
Pour paraître le 4 octobre :
Dans la Tourmente (drame). Scène jouée par M. Volbert, le célèbre mime de l'Olympia, Mme Marie Laurent du Théâtre du Vaudeville. (Superbe affiche . en couleurs grand format.
Souvenirs de Paris (très intéressant).
J'épouse ma concierge (comique).
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
Une journée à Alger 90
Les Ruines du Château hanté(drame). 118
Fraude contre l'octroi (comique). . . 100
Voyage à Jérusalem 150
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Au village (drame) 155
Le Chasseur insaisissable (comique). 125
La légende du Point d'Argentan . . 122
Au pays des Gitanes (Grenade) ... 98
La Hollande pittoresque 143
Le chien de Sylvette (drame). . . . 154
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT )
à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
La Patrie avant tout 160
Sang balcanique . 264
Le vaincu 244
Floriane de Lys 226
Gènes (panoramique) 152
Le cauchemar (à paraître) 165
16, rue Sainte-Cécile. Paris
Corrida de taureaux à Barcelone. . 155 L'Espagne pittoresque, l'e série (plein
air) 215
Le Feu sacré (drame) 204
Un fou en liberté (comique) 109
Le Drapeau de bataille du Croiseur
Victor Emmanuel 90
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Bonheur retrouvé 231
Sports d'hiver, 69
Une noce nègre en Géorgie 241
Le spectre ou la vengeance du sang. . 130
La plume magique 134
Les Aventures de Fifine 14g
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
TRAVAUX CINÉMATOGRAPHIQUES ^^^= SOIGNÉS
Confection de Titres en toutes langues Prise de vues animées de tous les genres. Per forage . Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS d'OCCASION, BON ETAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios » - ■ Perforation « - ■ Développement de Négatifs et de Positifs.
- = = - Virages. - » . -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
M0NTREUIL=s.=B0IS
Entreprise Générale
de Cinématographe
•• THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro- Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 parjour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes Journal, 30, rue Bergère, qui les communi-
• n demande un couple paradiste. S'adresser à M. Lagneau, cinéma, à Pont-Saint-Esprit (Gard), ensuite à Nimes.
J\ vendre un excellent fourgon automobile 12 HP, 4 cylindres actionnant dynamo 75 volts, 80 amp., tournant 1,500 tours. S'adresser à M. Doliveux. avenue des Lices, Blois.
vendre : Enrouleuse à pince, Enrouleuse à bobines, presse à coller, Tableau de distribution,
Cabines. _^_
ubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 fr, 1.100 litres, 35 francs.
bobines de Self, marchant à 20 ampères l'une les deux ensemble donnent 40 ampères, pour courant alternatif.
vendre un slock 20.000 cylindres. lionne occasion. Ecrire L. M., au Cinc-Journal.
vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
Agence générale du Cinémaiograpne
Matériel coinplet & Accessoires -*-
Tfttms neufs & d'Occasion ^™nder Tarif
et Catalogue
ZZZZZZZ Vente sur projection ZZZZZZZ
A. ©Qîf A
1T, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
== Groupes électrogènes == Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
An demande à acheter les opérations du docteur
Doyen, lre et 2e série.
nn demande à acheter appareils Pathé Frères, der-
nier modèle et autres, et cahines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour
éclairage extérieur.
«vendre : 1» Un appareil de prises de vues type 1 Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3° — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ;
On demande à acheter des cônes de projections. O'i demande à acheter des carters Alallet.
A vendre lilm voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander la liste.
On demande à acheter des lampes de projections
Pathé ou Urban, 50 ou 100 ampères.
/%, vendre, un appareil de prise e vues Urban et
son pied, avec sa valise et six boîtes-magasi»s.
Absolument neuf.
Oeux objectifs Planar et Zeiss. Occasion exceptionnelle. Visible au Ciné-Journal.
fSfiande quantité de vues à vendre. Demander liste
et prix.
A vendre, stock 15,000 m 'très vues très bon état à
0 fr. 20 le mètre. 72, rue Hocheporte, Liège. A vendre, Ma Jolie et Carmen (La Heur que tu
m'avais donnée). Vues synchronisées Pathé. Bonnes
conditions.
A vendre, malles emba lage appareils, tableaux,
lanterne, etc.
On demande à acheter La Passion, U50 mètres.
Bon état.
On demande a acheter Amour d Esclave, très bon
état.
IVIaison allemande de premier ordre cherche très bon opérateur, connaissant a fond prise de vues ordinaire et à trucs, muni oes meilleures références. Adresser offres et prétentions au bureau du Journal, numéro 57.
On demande à acheter un synchronisme Gaumont grand modèle, état neuf, s'adresser au Journal.
On demande 1 couple paradiste dans important établissement forain, s'adresser au Ciné-Journal.
ETABLISSEMENT tout agencé, quartier populeux est à vendre ou à louer. S'adresse* au journal.
GRAND ETABLISSEMENT-THEATRE en
pleine exploitation, neuf, actuellement cinéma et .attraction, grande ville, à céder, cause sanlé, bonnes conditions, situation sûre sans grand capital, à persone du métier et sérieuse.
RICHE OCCASION à Blois. Superbe Salle de 25 m. de long pour ciné. Le seul à Blois à vendre ou à louer pour cause de décès.
Ecrire M. Gommon, 15, rue Basse, Blois.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 30 pièce.
ON DEMANDE à acheter des Carters Mallets et des Carters Gaumont.
ON DEMANDE un chauffeur mécanicien, sachant conduire la .machine routière. Bons appointements, de préférence célibataire S'adresser Cattanéo, American Cinéma R.R. à Dourne-Francs, Charente-Inférieure.
ON DEMANDE à acheter la vue de Bétheny- Reims et autres actualités. S'adresser M. Dumont Farré. Omnium-Cinéma à Vendôme.
ON DEMANDE à acheter ou & louer la série des Estampes de Gaumont.
PLUSIEURS OPERATEURS sérieux, électnciens, demandent place dans établissement sérieux.
A VENDRE ETAT NEUF
Les Mille et une Nuit 440
La Damnation de Faust.! 260
Faust aux Enfers 150
Détresse et Charité 190
Raid Monte-Carlo 200
Le Cake-Walk infernal 100
Le Merveilleux éventail 90
Le tonnerre de Jupiter 70
Lanterne magique 100
Le voyage à travers l'Impossible 440
Le voyage à la lune 290
Biribi et quantité d'autres vues. Bonnes occa-
sions. ,
M. Lucien PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant
DURE AU
LOCATION DE FILMS
Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités Vues en . parfait état.
IS
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREQAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinématographes de France ^^^^ZZZ; aux prix les plus réduits. ^^Z^!^^^
Location de Postes complets à forfait
îâffâ
PARIS - 3» Rue Grétry, 3 - PARIS
— #S*{Près te rOpéra-Co3iipc)iS^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TUR!N
<¥ê83fr
DE TOUTES PROVENANCES
•"«-Films, VS
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spëcalenient pour sa Maison de Rio-de-Janeiro
179, Avenida Central,
pour tes autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
JAGOROSA-PARIS - STAFFA-RIO-DE-JANErRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rappottant à la Cinématograptue.
LA LUMIÈRE NOUVELLE
J. ROSEMBERG, II, Rue Cadet == PARIS
-♦>£HS(«-
JPoiu* cause d'agrant<lis*emen( les Bnreanz
e# la Sallo de projection sommé transférés
CINÈMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et tcutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez "LILLUSlOnniSTr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation. 20, boul. St-Germain, Paris.
CINEMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Aroieesccvado
1' Galleria Nazionala
Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématograplne Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
Les meilleures Occasions
de la Semaine
FILMS
Un Lot de films comiques, très bon état, marques variées, à partir de 0 fr. 40.
Voir les autres occasions aux Petites Annonces.
APPAREILS
Un poste complet Pathé, entièrement NEUF, 50 ampères.
Un poste complet, NEUF, 100 ampères, comprenant un projecteur à décentrement et débiteur automatiques, lampe et lanterne (modèle spécial), table démontable et tableau avec rhéostat Pa thé-frères.
Un poste complet Pathé, NEUF.
Une machine à'perforer Debrie, état de neuf.
= LEBET & CURTI =
T£Lgp Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie Aof) téc*«.
♦.J77-97-». PARIS -17, Rue du Mail, 17 - PARIS franoitalv
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et 1TTALIE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babainc - - MILAN, 4, via San Vinceraino - GENES, 4, Piazza Serriglic -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CJNÉMATO*
LES PYRÉNÉES
Magnifique vue de plein air. — Longueur approx. : 00 m.
DERNIÈRES NCUVEAUTÉS PARUES
Le Club des Suicidés, nouvelle Série Nick-Carter . 200 mètres
La Corse, Magnifique vue de plein air 136 —
Les Dragées soporifiques (Niek-Carter, nouvelle
série. — Affiche) 215 —
La Fabrication des Pianos (documentaire). ... 135 — Le Dirigeable " République " en manœuvres
(actualité) 167 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
LES MYSTÈRES DE PARIS
d'après le célèbre roman d'Eugène Sue Film sensationnel - Mise an Scène splendide
Un Mariage dans le Sud de l'Algérie
Film£SensationneL — 107 mètres TélAp. : 130-02 8 j RllG S " ÀUQUSII11 Télép. : 130-92
j i^ft^^^ ÂdretsQèUçmphiqu» : C1HÉPAR-PAJRIS ^^^g^ 1
Octobre
Directeur
Q. DUREAU
PARIS
Cî des CINÉMATOGRAPHES
* FILMS • LE LION
15, rue Grange-Batelière,
PARIS Tél. 124-79
Adr. Tél.
CINELIO.
PARIS, 15, rue Ste-Cécile
laes pïlms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine LE CLAIRON
Long. : 153 mètres
Peintre et Marchand de Tableaux
Long. : 172 mètres
DON DE JEUNESSE
Longueur: 156 mètres
THE VlfAGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PABiS
TÉLÉPHONE > 323-63. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH PARIS
New- York, H6 Nassao-Street • Chicago, 69 Radolph Strat. Londres W. C. 2S Ctafl cnrt
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
-V3»CJ« ■ ■«
Exploitants, Directeurs de Salles, propriétaires de cafés, etc., qui faites du Cinématographe et avez besoin de Films en location, votre intérêt vous conseille d'écrire sans retard à
Octobre
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DDREAC
flBOÎinEMEHTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. .... 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Parait tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
TÉLÉPHONE -fe-l-S<-. i
De quelques Applications
du Cinéma Solaire
J'ai promis dans ma dernière causerie de parler à nouveau du Cinéma solaire pour en dire rapidement les applications pratiques. Je le ferai sans insister, en priant qu'on m'excuse pour le paradoxe que j'entreprends de célébrer l'éclairage au soleil par un temps aussi automnal.
Une objection a été formulée. On m'a dit, non sans ironie, que MM. Docetti et Bargellini — mes inventeurs -- n'étant pas Josué lui-même n'avaient aucune autorité sur le soleil et qu'ils ne pouvaient, à moins de le réserver en bouteilles, le mettre à la disposition des cinématographistes pour l'heure du spectacle. Je tiens cette forte remarque ocur une puérilité. De même qu'il faut de l'électricité pour faire de la projection à, l'arc électrique, il convient d'avoir du soleil pour faire de la projection solaire.
L'ingéniosité de M. Docetti ne dépasse pas les limites du possible. Elle ne tend qu'à utiliser les rayons solaires pour rendre lumineux l'écran cinématographique et transparents les images du film. Au delà de ce service, il n'y a nien.
« Mais alors, poursuit mon interlocuteur parisien, que voulez-vous que nous fassions de votre dispositif dans nos sal-
les de cinéma-théâtre, ouvertes le soir ou bien l'après-midi, par tous les temps?»» A cela, je réponds d'un mot:
Rien !
Le Cinéma solaire ne saurait être d'un emploi courant en France, à Paris surtout, oii le ciel n'est pas volontiers très clair. Je ne demande pas qu'il supplante l'électricité. Son but est de la remplacer dans tous les pays de soleil et l'on m'accordera qu'il en existe, Dieu merci, quelques-uns, sur la pauvre machine ronde qu'est la terre. Les quelques milliers oe cinématographes en usage dans les villes septentrionales ' sont par définition voués à l'éclairage artificiel. Est-ce une raison pour oublier que plus de la moitié du monde civilisé s'amuse dans le soleil ? Nous ne sommes pas tout l'univers. Regardons donc un peu plus loin que la ligne de nos boulevards ou que les brouillards du Nord.
Il s'y passe bien quelque chose. L'Italie, l'Espagne, l'Afrique tout entière, l'Asie méridionale, tous les pays équatoriaux, la plus grande partie de l'Amérique du Sud, nos voisins de Turquie, de Grèce et d'Asie-iMineure, que sais-jc, jouissent d'un climat qui leur assure presque constamment du soleil. Quand il n'est plus là, comme dit J. Riehepin, ils ne se sentent plus vivre. Il est la force, la fécondité. C'est un trésor naturel et gratuit, comparable à notre houille blanche : ce serait vraiment folie que de ne pas l'utiliser pour les besoins de la pro-
jection puisqu'il s'offre avec tant de complaisance.
Vous sommeillez à moitié dans les douceurs de votre villa quand midi vous défend de sortir. Ne vous serait-il pas agréable d'occuper vos loisirs forcés en faisant de la cinématographie « at home » pour la joie de toute la famille et de vos invités ? Plus d'électricité, plus d'éther, plus d'oxygène, plus d'acétylène, plus de danger. Un miroir et deux lentilles, voilà tout votre appareil.
Professeur, instituteur, instructeur militaire, vous pouvez plaire et enseigner sans irais, quand le soleil devient votre premier collaborateur.
Colon, missionnaire, explorateur, vous voilà désormais muni d'un système qui décuplera vos moyens de pénétration pacifique. Industriel, désireux d'être seulement marchand de spectacle sur les mille points du globe que dore le grand soleil, vous avez toujours avec vous la force qui vous manquait. Quelques kilogs de bagages vous pèseront moins que le plus léger des groupes électrogènes. Et je ne parie que pour mémoire — me réservant d'y revenir — des avantages considérables que le ciné-solaire apporte à la réclame.
Il y a mieux que cela. Dans le domaine plus précis des intérêts industriels et commerciaux, le dispositif de M. Docetti est appelé à rendre de gros services. En permettant à tout le monde d'utiliser la lumière naturelle pour la projection animée, il multiplie -- d'un
chiffre qu'on ne saurait encore fixer — la vente des projecteurs. Il crée la cinématographie là où elle était sinon impossible, du moins difficile. Il ouvre de nouveaux débouchés à l'heure où la surproduction nous oblige justement à nous répandre sur le monde. La fabrication du film peut se régénérer par lui. ..
Mais tout cela, c'est l'avenir. Pour l'instant, M. Docetti qui a l'esprit très 200,792 liv. st. en août 1908.
pratique, transforme son appareil d'expérience en un appareil commercial, appliqué à tous les usages, léger, souple, résistant, portatif et précis. Nous le retrouverons sous peu et bien au point.
Le Cinéma-solaire luira pour tous.
G. Dureal. .
K6IHIG»
En route pour New-York.
M. Vandal, le sympathique directeur de l'Eclair-Cinéma, quittera la France, le 10 courant, à destination des Etats-Unis, où il se propose d'enquêter sur la situation du marché cinématographique.
Nous croyons savoir qu'il ne fera pas seulement œuvre d'informateur, et qu'il s'efforcera, par des actes, de sauvegarder les intérêts des grandes marques indépendantes si fortement concurrencées dans toute l'Amérique du Nord.
Bon voyage et à bientôt.
CINÉMAS "FIX
TéN. 327-48 . ^ fjouI. Bonno Nouvelle, PARIS • "■•• "'• KIWEFIit | LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
M. Murdoch à Paris.
M. Murdoch, le représentant américain de l'Alliance des marques indépendantes vient de passer quelques jours à Paris où il a t'ait une enquête sur la situation du marché.
Bien que son séjour n'ait été marqué par aucun fait nouveau, ni par aucun acte commercial, nous avons le droit d'espérer qu'il sera très utile à l'union des indépendants — déjà solidement organisée aux Etats-Unis. Beaucoup reste d'ailleurs à faire.
M. Murdoch continue sa visite en Europe, par l'Italie.
Concours international de Milan.
Le grand concours mondial de cinématographe, depuis longtemps préparc par nos amis italiens, va s'ouvrir dans le courant de ce mois. Placé sous les auspices les plus autorisés, riche de prix et d'encouragements, organisé par tout ce que l'industrie du cinéma compte d'activités, d'intelligences et de dévouements, la prochaine manifestation de Milan a déjà recueilli l'adhésion de nos marques les meilleures. Ce sera le premier grand Salon du film. Nous sommes certains du succès. Tous les vœux du Ciné-Journal accompagnent les organisateurs.
Une grande fête cinématographique
Nos lecteurs savent déjà que le Syndicat des opérateurs français, que préside avec autant de zèle que de tact, notre ami
Mariani, prépare en ce moment une grande soirée cinématographique au bénéfice de sa caisse de secours. Le gala aura lieu le 28 courant, dans la vaste salle du Cinéma- Voltaire, obligeamment mise à la disposition du syndicat par son sympatique propriétaire, M. Paillot. ,
En dehors de la partie purement cinématographique qui sera de premier ordre, le Syndicat s'est assuré ! le concours de certains artistes de nos grands théâtres parisiens. La fête promet d'être fort belle et nous nous en réjouissons pour le Syndicat.
Il faut demander cett*» semaine :
L'Ecole des Cadets de Bulgarie, à la Société des films Th. Pathè';
V Affreux Devoir, d'après une nouvelle de Prosper Mérimée, à la Société Lux.
Les Mystères de Paris, à YEclair.
INVENTIONS NOUVELLES
408108 Curtiss. Appareil cinématographique.
403192 Meek et Thomas. Appareil pour développer en plein jour les pellicules photographiques.
403250 Debrie. Appareil de prise de vues pour cinématographe, susceptible de servir comme appareil ordinaire de pb otographie.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Boettcher fils, Ingénieur-Conseil, 39, boulevard Saint- Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
^ — yjM
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
â Télép. : 215-14
DIRECTEURS
Siège Social : 70, rue du Temple, PARIS
Service spécial pour la Jkocation en JP.i-ovi.iice
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux-Marché-aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
Télép. : 215=14 k
Nouvel Appareil
de Prise de Vues
Breveté S. G. D. G.
Cet appareil, construit sur des principes nouveaux, diffère entièrement de tous ceux existant, tant en son mécanisme qu'en sa forme.
Volume. -- Cet appareil est d'un Mi-
tres; longueur, 26 centimètres; largeur, 14 centimètres.
Poids. — De ce fait, son poids se trouve réduit dans les mêmes proportions et il ne pèse, en ordre de marche, que 5 kilos malgré que son mécanisme soit excessivement résistant.
Boîtes. — Magasin. — Ce qui a permis de faire cet appareil aussi peu volumineux, c'est la disposition ingénieuse de ses deux boîtes magasin, qui, au lieu d'être placées, soit l'une au-dessous de
lume réduit, ce qui est un très grand avantage, puisqu'il n'est guère plus gros qu'un appareil détective 9 x 12 et environ quatre fois moins volumineux que le plus petit des appareils existants. Ses dimensions sont: hauteur, 19 centimé-
l'autre, soit à l'extérieur de l'appareil, sont iixées côte à côte à l'intérieur de l'appareil, en ménageant entre elles un espace juste nécessaire pour y loger tout le mécanisme. L'axe de la manivelle passe au travers des deux boîtes maga-
sin (par le centre), sur cet arbre sont calées les deux frictions d'enroulement de la bande qui, elles-mêmes, passent Elans les moyeux de ces deux boîtes. Les poîtes magasin sont en aluminium et de l'orme ronde, ne tenant ainsi que la place strictement nécessaire et de poids très léger. La boîte magasin est évidéc au centre, ainsi que son couvercle, pour permettre le logement du moyeu de bois sur lequel est enroulée et s'enroule la pellicule.
Le tirage de la pellicule est l'ait par des griffes commandées par un bouton excentrique donnant un mouvement d'avancement ne détériorant nullement la pellicule, quel qu'en soit le pas.
La disposition des griffes permet d'obtenir des images dont la séparation se place à volonté dans toutes les positions du centre du trou a. (Mitre deux trous. La pellicule est débitée par deux rouleaux débiteurs, placés un en haut a gauche, l'autre en lias à droite.
Tous les organes du mécanisme sont mano'uvrés de l'extérieur; tous les appareils de contrôle et d'indication ds marche sont encastrés dans le bois; ainsi, rien ne dépasse, ce qui permet de transporter très facilement l'appareil, sans gêne d'aucune sorte et sans craindre d'abîmer aucun organe extérieur.
Cet appareil est muni des derniers perfectionnements et il répond à tous les besoins de la cinématogràphie actuelle, quel que soit le genre de vue que
l'on prenne (actualité, voyage, théâtre, scènes à trucs).
L'appareil comporte, visible et accessible de l'extérieur et entièrement dissimulé:
Sur l'avant, l'objectif (dont nous reparlerons plus loin) et un indicateur d'obturation, lequel permet de régler l'ouverture de l'obturateur, sans rien ouvrir ou toucher à la boîte de l'appareil; il suffit pour cela de tourner un bouton (dans le sens convenable) portant deux plateaux gradués qui indiquent l'ouverture exacte et un blanc correspondant à l'angle d'ouveiture donne l'obti:
rateur.
Par ce procédé, on peut très facilement ouvrir l'obturateur en grand ou le fermer complètement, chose qui nécessitait, dans tous les appareils existants, l'ouverture de la boîte, ce qui était toujours une manœuvre très onéreuse et une perte de temps appréciable.
En dessus de l'objectif et en dessous se trouvent placés deux boutons servant à l'ouverture de la boîte (dont nous donnerons les détails tout à l'heure). Sur la face gauche de l'appareil (vu de l'objectif) se trouve le plateau à queue d'hironde dans lequel coulisse la manivelle qui, par ce procédé, se règle en longueur suivant la volonté de l'opérateur, et cela instantanément.
Sur la face droite se trouve encastré le viseur, comportant des caches réglables suivant les divers objectifs.
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. OEBRIE
Brevçtié S. G. D. G.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
Sur la face arrière se trouve placé, de haut en bas, .un métreur, muni de deux aiguilles, l'une indiquant le nombre d'images, l'autre le nombre de mètres (ou de feet) ; les deux aiguilles se ramènent à zéro à l'aide d'un seul bouton.
Un tube de mise au point passant entre les deux boîtes-magasin.
Un poinçon de repérage perforant un trou en dessous de l'image photographiée.
Un niveau de précision.
Un bouton de changement de marche qui permet, sans rien changer sur la manivelle, de faire donner à celle-ci, soit huit images partout, soit une seule, et cela en tirant simplement ce bouton.
Un indicateur de vitesse, indiquant exactement la vitesse à laquelle marche l'appareil.
Cet indicateur de vitesse est actionné par un régulateur formant volant qui régularise d'une façon parfaite la vitesse de l'appareil.
L'appareil peut indifféremment dévider la bande soit en avant, soit en arrière, sans pour cela avoir à changer quoi que ce soit; il suffit de tourner la manivelle, soit à gauche, soit à droite, la pellicule s'enroulant automatiquement dans les deux sens.
L'objectif, contrairement à la plupart des appareils, se trouve fixé directement après la partie métallique de l'appareil, au moyen de quatre colonnes. L'objectif et l'obturateur sont montés tous deux
sur la même plaque qui peut, à l'aide d'un seul bouton (bouton de dessus de l'objectif, sur la partie avant), pivoter pour permettre de placer librement la pellicule et de la remettre ensuite instantanément et rigoureusement à la même place.
Il est possible de monter sur cet appareil tous les objectifs existants, depuis le foyer 35 jusqu'au plus grand, .sans délimitations.
Les objectifs sont montés à monture hélicoïdale et munis d'une pare à soleil se plaquant contre la boîte selon le désir de l'opérateur.
La boite est en noyer verni au tampon, collé en cinq épaisseurs par un procédé spécial permettant à celle-ci de supporter la chaleur, le froid et l'humidité sans déformation d'aucune sorte.
Cette boite, contrairement à tous les appareils existants, ne sert que de couverture au mécanisme, aucune pièce.
sauf les deux boutons d'ouverture de cette boîte ne sont fixés dessus, ce qui permet même par déformation de la boîte, de ne rien fausser dans J'appareil proprement dit.
La courroie pour tenir cet appareil à la main, placée sur le dessus, ainsi que l'écrou pour la fixation sur le pied, sont fixés à l'intérieur et sur la partie métallique de l'appareil, ne faisant ainsi nullement corps avec la boîte.
Toutes les pièces encastrées dans la boîte (objectif, niveau, métreur, indira-
SOCIÉTÉ
DES
Etablisse roc r)ts 6aoiDoot
Paris 1900 : Granj Prix
Saint-Louis I9C4 : Membre du Jury H. C
Liège 1905 & Milan 1906 : Grands Prix
Capital : 3,000,000 Frs
57, Rue Saint=koch, PARIS
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau
SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections Parlantes
700 PHONO-SCENE5
Chaque Semaine : 8 Nouveautés [jjf | ^— <- cy Les plus Comiques du Monde entier 1- Il 111*^
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
COMPTOIR QINÉ-|_OCATION
28, Rue de:. Alouettes, 28, BfîLLEVILLE — PARIS (XIXe; Adresse Télé. : CINELOKA *88^> TELEPHONE : 440-97
La plus puissante organisation pour la Location des Bandes & Appareils
PROJECTIONS PARLANTES
Mise en service chaque emaine d'environ 2.0,000 mètres de bandes comprenant les nouveautés des principaux éditems de films.
Pour '•enseignements et Catalogt.es, s'adresser au CINE-LOCATION
leur de vitesse, etc., etc.) font joint à l'aide d'un joint ad hoc avec celle-ci.
L'ouverture de la boîte s'opère pour placer la pellicule, en tournant d'un quart de tour, le bouton placé au-dessus de l'objectif dans la face avant. En tournant, ce bouton ouvre quatre verrous placés à l'intérieur des colonnes et fixant très rigidement celles-ci entre elles. De cette façon, la plaque de l'objectif se trouve détachée du mécanisme et permet
replaçant mathématiquement à la même place, et la commande de l'obturateur les deux portes latérales et laissant ainsi s'enchâssant de même, le verrou extérieur en tournant referme les quatre verrous, qui rendent le tout parfaitement rigide.
Si l'opérateur désire vérifier la marche de son appareil, lorsque l'obturateur et l'objectif sont placés dessus, il n'a qu'à tourner le bouton inférieur d'un demi-
alors seulement, de faire pivoter autour de la charnière placée au-dessus de la boîte, foute la partie avant, qui entraîne clans son mouvement de rotation, l'objectif et l'obturateur, dégageant ainsi toute la partie centrale (canal et volet) permettant de placer facilement la pellicule.
En ouvrant la partie avant, celle-ci dégage automatiquement les deux parlies latérales pour le libre passage des boîtes magasin.
Pour remettre l'objectif en place et refermer la boîte, il sut lit de rabaisser la partie avant dans sa première position ci de tourner le même bouton d'un quart de tour en sens contraire. L'objectif se
tour. En tournant, ce bouton dégage la partie avant, mais seulement la partie en bois, qui, de même que tout à l'heure pivote autour de sa charnière et ouvre tout le mécanisme entièrement visible, et laissant l'objectif et l'obturateur dans leurs positions de travail. Pour refermer il suffît de faire l'opération contraire.
Pour mettre en place la pellicule, on tourne le bouton supérieur pour ouvrir la partie avant avec l'objectif.
On place la boîte-magasin contenant le film vierge, sur le côté gauche de l'appareil, et cela en la poussant simplement sans la fixer. On passe sur le rouleau supérieur le bout sortant de la
boîte, en lui faisant ensuite décrire une boucle. Après avoir ouvert le volet, on la passe dans le canal qui est un parallélogramme et l'on referme le volet. Ensuite, l'on fait décrire une boucle à la pellicule de même que celle supérieure et on la passe sur le rouleau denté inférieur; après avoir introduit la deuxième boîte-magasin à sa place, sauf le couvercle, on rentre la* pellicule à l'intérieur par le côté et on referme le couvercle. La pellicule étant mise en place, il ne reste plus qu'à fermer le devant, comme c'est indiqué plus haut. Toutes ces opérations étant faites, il n'y a plus qu'à filmer.
Ce qui permet à cet appareil une marche régulière, très douce, c'est le fini de sa construction.
Tous les engrenages sont à denture hélicoïdale taillée mathématiquement.
Tous les axes, tous les coussinets, sont en acier fondu, trempé et rectifié.
La denture des engrenages est trempée, rendant ainsi l'usure relativement nulle, et, de ce fait, tout dérèglage impossible.
Les platines de l'appareil sont en maillchort, toutes les autres pièces en acier dur.
Sa fabrication est très soignée, sa mise au point des plus rigoureuses.
Toutes les pièces de l'appareil sont interchangeables, celles-ci étant construites en séries, avec un matériel spécial et des machines-outils de haute précision, ce qui permet de pouvoir livrer ces appareils avec un fini irréprochable
et à des prix défiant toute concurrence, pour les services inappréciables rendus par ces appareils conçus pour tons les besoins de la cinématrographie.
En plus cet appareil, par sa construction, et la conception de son mécanisme donne une fixité et une netteté absolues.
L'appareil pour la commodité de son transport se met dans un sac en jolie maroquinerie noire permettant de la porter, soit à la main, soit à l'épaule, ou sur le "dos.
En un mot, cet appareil est l'appareil idéal pour les professionnels, les explorateurs et l'amateur (connaissant déjà la cinéma tographie) et leur permettra ce qu'il était impossible de faire avec les appareils existants, vu son faible volume et son faible poids, le faisant prendre pour un appareil de photographie ordinaire.
En résumé, ses principales caractéristiques qui en font un appareil supérieur sont:
Son volume restreint.
Son faible poids.
Sa marche douce et silencieuse.
Sa rigidité.
Sa manipulation excessivement simple.
Sa construction soignée.
Et surtout sa fixité absolue et la netteté de ses images.
Réservé à la Maison
MICHAULT & O
PARIS
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Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS S> Ce.
à ANVERS, 70, rue Saint Jean
nventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 22 Septembre 1909.
Chambre noire portative pour la photographie. X" 218424. ■ Gr'ilïi lis T. J.i. à Birmingham (Angleterre).
Procédé pour ta projection en couleurs naturelles de vues animées.
M" 218524, — The Natural Color Moving Picture Company de Philadelphie.
Manche en télescope pour tenir une allumette à distance dans la photographie avec lumière à éclats. — X" 218:')."..".
- M. Donald (Mme B. H.) à Chicago (E. I'. d'A.).
Système de mire avec corps en verre (collimateur) en forme de baguette. - X" 218406. - Fried. Krupp Aktien Gesellschaft, à Essen-sur-Ruhr.
Pied à branches extensibles eL à tête plate 'articulée pour appareils photographiques et autres similaires. X" 21X4(10. -- Dupeyron A. KO.), à Paris.
Procédé et dispositif pour le déclanchemenl de tout obturateur d'objectif dans les appareils photographiques au moyen de cordeaux porte-feu. - X" 218499. -- Baser (Mme K.). à Metz- Quelen (Allemagne).
Ecran pour photographier les poses différentes de la même personne en un
mêi l'cor. - - X" 2-18001. - - Diimonl
li. J.), et Polet OE.), à Jumet.
iProcédé pour la fabrication d'écrans tramés polychromes, pour les images aux couleurs naturelles, vues pas réflexion. - X" 218393. -- Krayn (R.), à Berlin.
Procédé et dispositifs pour le tirage de ; hotographies positives, — X" 21X540.
- Barberis ;(i. S.), à Salluggia (Itali« . Dispositif pour la production d'impressions en couleurs. -- N" 218629.
David G.)', à Vienne (Autriche).
DOCUMENTS
pour servir à l'histoire le la Cinématopptiie
(Suite) l
Brevets délivrés en France en 1908
391,181. — Société industrielle de Photographie. 21 août 1907. Procédé de séchage d'épreuves photographiques ou autres papiers enduits de gélatine pour obtenir un glaçage sur verre, ébonite ou plaque métallique..
391,242. Berlebach. 15 juin 190<S.
Châssis photographique.
391,529. — Dupais. 20 juin 1908. Système de fabrication de bandes cinématographiques.
391,505. — Cung. 22 juin 1908. Stéréoscope perfectionné.
391,402. — Nenbronner. 18 juin 1908.
Procédé et appareil pour prendre des vues photographiques de paysages de haut en bas.
391,796. — Gillou. 29 juin 1908. Perfectionnement aux appareils cinématographiques à prise de vues.
391,764. — Optische anslalt C. P. Goerz Aktiengesellschaft. 29 juin 1908. Châssis photographique et dispositif pour impressionner successivement les pellicules y contenues.
391,785. — Radignier et la Société H. Pcrvilhac el Cie. 5 sempemhre 1907. Pellicules pour photographie en couleurs.
39U802. — Thornton. 30 juin 1908. Perfectionnement relatif au dispositif de mise au point ou au foyer des chambres photographiques.
391,820. — Rubenking Junior. 30 juin 1908. Appareil pour le lavage de négatifs photographiques.
391,820. — Compagnie générale des Phonographes, Cinématographes et Appareils de précision. 7 septembre 1907. Obtention de bandes cinématographiques par impression.
391,897. — Société des Etablissements Gaumont. 9 septembre 1907. Mode de protection et de conservation des bandes et films cinématographiques.
392,528. — Chaboseau. 21 juillet 1908.
SOCIÉTÉ GÉNÉRALE des CINÉMATOGRAPHES "ÉCLIPSE"
Capital : 1.500.000 francs
23, Rue de la Michodière, 23. — PARIS
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FILMS
URBAN
RADIOS
nouveautés de la Semaine
Le Truc du Neveu
Comique
A travers Shanghai
Curieuses vues de Chine
Le Crime du Fou
Drame
Le Singe de Kerkadec
Comique
Exercices d'Artillerie en Angleterre
152 mètres
107 mètres
218 mètres
232 mètres
113 mètres
Adresse Télégraphique :
C0USINH00D-PAR1S
Téléphone :
PAR LE
Synchrophone
H. Gentilhomme
Le seul Appareil réalisant le Synchronisme absolu et permettant l'emploi de Films = synchronisés de toutes marques. =
Modèles Automatiques & à main
Grand Choix de îilms Chantants nouveautés chaque semaine
VENTE & LOCATION
Demander le Catalogue 1 909
H. GENTILHOMME
Bureaux ce ateliers :
128, Rue du Bois, LE Va LL0I5- PERRET (Seine)
^<rfi9/ér_
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Ateliers et Bureaux : 147, rue de Créteil
MAISONS-ALFORT, Seine
LA CINE- ACTUALITE résume chaque semaine en quelques vues cinématographiques tout ce que la vie sociale, pittoresque et documentaire, peut offrir d'intéressant.
Elle est à la fois
Artistique
Humoristique
Réaliste
C'est l'Illustration animée ne n Semaine
une
Orin chepi
TOUTES LES SEMAINES NOUVEAUTÉS
DERNIERS SUCCÈS
A qui le Pôle?
HUMORISTIQUE Longueur : 105 mètres
L/Adjudant Grïnchepr
Longueur : 130 mètres (Affiche)
Une sais Journée
COMIQUE Longueur : 120 mètres
Un drame
en Aéroplane
Union des Grands Éditeurs de Films
3, Rue Grétry, Paris
Exploitants ! !
Adresse Télégraphique : UNIOFILM LES MAISONS .- g g Té|ephone . i68,82 {g fS
AMBROSIO
ÉCLAIR ITALA LUX RALEIGH-ROBERT
VIÏAGRAPH
Viennent de créer un
SERVICE DE LOCATION DIRECTE
de tous les Films composant leur production.
Vous pouvez Vous y adresser en confiance,
On vous servira toujours bien TOUS LES FILMS :
TOUTES LES AFFICHES
A partir du 1er Novembre, le service sera installé définitivement : _ 17, Faubourg-Montmartre. -
feç
Q\ Compagnie Générale de Phonographes
= Cinématographes et appareils =
= de Précision =
Etablissements
PAT HE
SOCIETE ANONYME
au Capi/a/ rfc 5,000,000 de Fra/ics
-= Frères
Adresse Télégraphique :
CINÉMATO -PARIS
= Le Catalogue 1909 est paru =
et envoyé gratuitement sur demande Le demander au Service A, 14, Rue Favart
La plus Importante Manufacture du Monde 80 KILOMÈTRES PAR JOUR
Cinq cents Appareils par Mois
sa«ss
^ ^' VaV/aV^
Poch et Poch. 5 août
Procédé et dispositif pour obtenir sur écran des projections lumineuses visibles en pleine lumière.
392,871. — Estaaave, 1er août 1908. Plaque photographique pour relief à vision directe ou plaque autostéréoscopique.
392,873. — Bryhni. 1er août 1908. Pupilla mètre pouvant servir de photomètre en photographie.
392,903. — Bethge. 3 août 1908. Procédé de fabrication de compositions pour la production d'éclairs posés et d effets lumineux, lier d'art universel à lumières artificielles pour la photographie.
392,148. — Lépée et Contenet. 16 septembre 1907. Cinématographe.
392,189. -- Rey Coqaais. 9 juillet 1908. Châssis photographique destiné à l'emploi des pellicules.
392,255. — Lesneur, 20 septembre 1907.
Enduit antihalo détachable à sec pour plaques photographique.,.
392,267. — Guillon, 11 juillet 1908. Agrandisseur photographique multiples et stéréos- 392,933. — Turillon. 4 août 1908. Stabilisateur pour pieds d'appareils photographiques et d'instruments analogues.
393,030. — Levy. 7 aoû* 1908. Appareil photographique utilisant les pellicules planes reliées par des fils, et qui s'escamotent par traction sur ces fils.
393,253. — Société Frieuse Greene Patents Limited. 12 août 1908. Perfectionnements dans les appareils cinématographiques.
303.224. -- Société civile des Pellicules nouvelles pour Cinématographes et autres usages. 19 octobre 1907. 'Procédé cl appareil pour émulsionner les pellicules «•îi celluloïd pour photographie.
393.244. - Société Kodak. 12 aoûl 1908. Perfectionnements apportés aux
panneaux d'arrière des chambres photographiques.
(A suivre.]
Propos d'un Homme pi a bien tourné ***
A tous ceux qui, possesseurs d'un appareil de projection cinématographique, parcourent la France et le monde — en tournée — nous offrons les lignes suivantes qui seront à la fois agréables et utiles. Voyager pour faire du spectacle-théâtre ou du cinéma, c'est — d'une manière générale — la même chose. Le métier d'imprésario comporte toujours les mêmes difficultés mais aussi les mêmes profits. Ecoutons M. Baret, au livre duquel le fragmeut qu'on va lire est emprunté :
Vous ne me croiriez pas si je vous disais qu'une tournée s'arrange comme une partie de campagne ou comme un déjeuner sur l'herbe!... Je ne conseillerai point le métier d'imprésario aux gens amoureux de leurs aises et de leur tranquillité. Supposez un instant qu'une bille sur un tambour soit douée de conscience et de volonté, et qu'elle s'obstine à suivre une route déterminée, malgré les secousses et les trépidations que la baguette imprime à la peau d'âne, vous vous représenterez à peu près la mentalité du directeur de tournées en partance.
Ses fonctions consistent à prévoir l'impossible et à réaliser l'invraisemblable, à déjouer la fatalité, à conjurer la déveine et à raisonner avec le hasard... La difficulté est son élément et toute sa vie semble un défi à la sagesse des nations qui a décrété qu'on ne saurait penser à tout.
Penser à tout! mais il ne fait que ça! Il n'est pas là pour autre chose...
Les bagages à emporter, les susceptibilités a ménager, les décisions à prendre, la concordance des horaires (Horaire! Horaire! comme dit Hamlet), les accidents toujours possibles, les retards toujours certains, les responsabilités à assumer, les chances à poursuivre et les risques à courir, tout cela s'entrecroise et s'enchevêtre dans sa cervelle comme les fils sur le métier à tisser...
Il se pose à lui-même des questions affolantes...
Arriverons-nous à Bruxelles assez lot pour que la grande artiste ait le temps de prendre son bain de lait?
Le public de Narbonnc comprendral-il l'ironie de Capus?
Ne trouverons-nous pas à Rouen la pluie qui retient les habitants chez t,.x - ou à Marseille les chaudes soirées qui leur t'ont préférer au théâtre les terrasses des cafés?
Notre étoile voudra-t-elle avoir son chien dans le wagon?
L'estomac débilité du jeune premier s'accommodera-t-il de l'ordinaire des hôtels?
Les affiches seront-elles arrivées à Toulouse?
N'allons-nous pas tomber sur un conoerl populaire à Angers, sur le bal de la préfecture à Rennes, sur une émeute à Roubaix, sur une grève à Saint-Etienne, sur une catastrophe à Lyon, sur un deuil public à Toulon, sur un discours de Jaurès en Allemagne?
Les bagages arriveront-ils en même temps que les artistes? Ne seront-ils p>as retenus à une frontière ou à une douane?
Et dire qu'il y a des gens qui voyagent pour leur plaisir! S'ils pouvaient se douter de ce que c'est que de voyager pour le plaisir des autres!
Tout en préparant et remaniant son itinéraire, l'imprésario doit, deux mois au moins avant le départ, engager les artistes auxquels il compte offrir un voyage circulaire à prix réduits; car c'est le propre de la profession qu'il faille toujours s'occuper de plusieurs choses à la fois et mener de front les besognes les plus différentes...
Engagez donc, comme vous dirait votre proifesseur d'escrime. Engagez... et fendez-vous!... Les vedettes coûtent cher, et leurs exigences augmentent (naturellement) en raison directe de leur talent, de leurs succès passés, de leur célébrité, de leur autorité sur le public... et surtout de la bonne opinion qu'elles ont assez souvent d'elles-mêmes.
Là s'ouvre en même temps que la caisse l'ère des discussions et des controverses. La plupart des artistes tiennent avant tout à signer un bel engagement qui leur assure de gros cachets.
Entre deux impresari dont l'un offrirait des appointements plus modestes, mais sûrs, et un autre qui promettra la forte somme... avec la certitude de ne pouvoir la donner, l'artiste n'hésite jamais et sacrifie son intérêt à sa vanité.
Les engagements une fois signés, une autre obligation s'impose à vous: celle de faire répéter vos artistes.
Le plus souvent, comme la pièce que vous allez promener se joue encore à Paris après que vous l'avez choisie, les comédiens de la Tournée en partance vont la voir fréquemment.
Presque toujours les artistes que vous venez d'engager viennent de différents théâtres: ils n'ont jamais joué ensemble. Il faut au moins un mois de répétitions afin d'éviter la cacophonie et le gâchis dont vous pouvez vous faire une idée en entendant un orchestre qui aurait oublié de s'accorder — ou encore une réunion électorale — ou une séance
Avez-vous besoin d'un
Représentant sérieux?
Je suis prêt à vendre - - ou à acheter - -
piLMS & Machines
sur commission
Excellentes Références. — Ai occupé
Poste de confiance
dans maison de premier ordre.
Box 412 C/o
THE BIOSCOPE
3i, Lichfield Street, LONDON W. C.
de la Chambre — ou un meeting ne chats dans une gouttière.
L'ensemble, l'atmosphère, le fondu, le... je ne sais quoi ne se peuvent obtenir qu'à force de répétitions bien suivies, fréquentes et régulières.
Une tournée d'ordre moyen doit emmener deux régisseurs el un administrateur contrôleur: ce dernier ne s'occupe que du contrôle, du paiement des artistes et des bordereaux des frais de journée et de soirée.
Au régisseur général est confiée la mise en scène. En arrivant dans chaque villle, .sa mission consiste à se mettre en rapport avec les chefs 4e service, machiniste, tapissier, accessoiriste pour s'assurer que rien ne manque aux plantations et aux listes d'accessoires qui ont été expédiées quinze jours auparavant.
Le second régisseur (bagageman) est responsable de tous les colis de la troupe, il doit en prendre livraison à la gare en constatant qu'ils sont en bon état et il les confie aux camionneurs et garçons de théâtre qui, d'après ses ordres, doivent se trouver sur le quai de la gare à l'arrivée de la troupe.
Autrefois, dans mes tournées, ce second régisseur portait un uniforme dans le genre de celui qu'on voit encore aux employés des wagons-lits; sur sa casquette se détachait (en lettres d'or, s'il vous plaît!): Tournée Baret.
J'ai dû renoncer à cet usage... Par ces temps de syndicats, d'humanitarisme égalitaire et de revendications prolétariennes (avez-vous remarqué comma ils sont longs, les mots qui ne veulent rien dire?)... enfin dans notre époque troublée, les meilleures intentions risquent d'être mal interprétées; et j'avais l'air de rabaisser au rang de subalterne un brave collaborateur, alors que mon seul but était de lui donner une certaine autorité auprès des employés de la gare et de l'accréditer sans phrase auprès de ceux du théâtre.
Sans vouloir m'avouer que cet uniforme leur pesait comme une livrée, mes
bagagemen me donnaient comme défaite qu'on les prenait pour des chefs de gare...
... Au lendemain d'un succès de presse, où il a su démêler parmi des bons petits confrères, la part de vérité vraie et la valeur littéraire d'une pièce, un imprésario épris de son métier aura naturellement envie de faire connaître à la province cette pièce intéressante. Il se rend compte qu'elle ne fera guère que 60 à 80 représentations devant le public parisien; mais il voudrait la promener quand même, pour l'amour de l'Art!
Hélas!... il est arrêté par la perspective des droits d'auteur à payer, par la corte forcée de la Société!
Certes, je ne récrimine point contre les droits exigés par les grands succès. Quand il s'agit d'oeuvres comme Cyrano, Madame Sans-Gêne, Les Surprises du Divorce (que je cite à dessein parmi des genres très différents), il est tout naturel que l'auteur réclame sa très grosse part dans les bénéfices.
Mais enfin, il existe, en dehors de ces succès immenses et qui sont de sûres et fructueuses affaires, beaucoup de pièces originales et charmantes qui enchanteraient l'élite des villes de province. Si l'imprésario se laisse tenter et en emporte une... la Société lui demande 8 ou 10 % avec un minimum de 6, 8 ou 10.000 francs! Pour atteindre ce minimum, il faut donc composer un itinéraire de 60, 80 ou 100 villles en prenant pour base la moyenne de 1.000 francs par recette.
Sans doute, cette évaluation peut sembler au-dessous de la vérité pour dix ou douze grandes villes, mais il est certain que dans presque toutes les autres, la moyenne des recettes sera sensiblement inférieure, et pour peu que la pièce exige une distribution compliquée et une mise en scène élégante, il devient matériellement impossible que l'imprésario couvre ses frais.
Prenons comme exemple une pièce à 14 personnages.
L'imprésario sera bien forcé d'établir ce petit bilan quotidien:
Frais de la troupe Fr. 400
Frais de théâtre 300
Costumes, perruques, amortissements 20
Pauvres : 10 % sur 1.000 100
Auteurs: 8 % sur 1.000 80
Contrôleur de la tournée 25
Voyages et amortissement 75
Publicité 80
Bagages 20
Frais de correspondance et divers 15
Total 1.115
Les frais se monteront donc environ à onze cents francs... c'est-à-dire qu'ils dépasseront de cent francs la moyenne des recettes. Il est bien évident qu'à Lille, Nice, Nantes, Lyon ou Genève, les recettes peuvent atteindre 2.000, 2.500 et même 3.000 francs. Mais alors les frais de théâtre ne sont plus de 350 francs mais de 1.200, 1.500 et même davantage. Ainsi l'équilibre se trouve rétabli, — en déficit! Concluez...
Un imprésario est en butte à des sollicitations sans nombre, et l'un des plus grands embarras de sa profession, c'est assurément l'embarras du choix des interprètes. Il ne peut s'en tirer qu'en s'adressant à de^ artistes qui aient fait leurs preuves et qui sachent leur métier. Sans doute l'étoile qu'il emmène en tournée répond par définition à cette double exigence et le succès l'a déjà consacrée, elle a son public et ses fidèles: mais il importe que l'étoile ne soit pas entourée d'une troupe de comparses quelconques. Bien loin de la mettre en valeur, les inutilités ne lui feraient que du tort. La fameuse théorie des repoussoirs ne vaut rien au théâtre: il n'y a pas de spectacle plus pénible que celui des efforts d'un bon acteur réduit à un monologue continu et se débattant contre l'aphasie, l'amnésie, la maladresse, l'inintelligence ou l'ignorance de ses interlocuteurs. Une bonne tournée, bien comprise et bien organisée, exige avant tout une troupe homogène et bien en main, où chacun ait sa fonction et sa
spécialité, où l'on se. sente les coudes et où personne ne tire la couverture!
Dans ses rapports avec les artistes, il importe que l'imprésario sache maintenir un juste équilibre entre l'autorité el la camaraderie. Ça n'a l'air de rien!... mais il y faut beaucoup de doigté, de bonne humeur et d'expérience. Faire en sorte qu'une compagnie composée d'hommes et de femmes observe toujours l'ordre et surtout l'exactitude nécessaires, voilà une besogne qui exigerait les qualités réunies d'un capitaine et d'un chef de bureau, car l'organisation et la conduite d'une bonne tournée participent à la fois du service intérieur et du service en campagne.
Ce serait, toutefois, une exagération déplorable que d'introauire dans les choses du théâtre le langage et les habi tudes de la caserne. On peut mettre une pièce en scène sans couvrir les interprètes d'injures ordurières et sans brutaliser personne. Dans la profession dramatique comme dans toutes les autres, celui qui s.ait son métier, se fait toujours écouter et l'on se conforme à ses avis quand ils sont dictés par l'intérêt général, par l'expérience ou par la nécessité. Il suffit toujours de parler clairement et simplement pour se faire comprendre, — et c'est pourquoi je ne suis pas très partisan du style administratif, à la fois solennel et incompréhensible, qui s*est introduit dans plusieurs théâtres de province... et d'ailleurs. Je ne me rappelle jamais sans un effarement la rédaction de certains tableaux de service, celui-ci, par exemple, que j'ai copié à l'Eldorado de Montpellier:
« En prévision de défection ou de maladie subite. Mesdames et Messieurs les artistes sont invités à ne pas s'absenter de l'établissement avant la fin du spectacle. Après quoi ils pourront disposer de leur temps sans autres obligations. »
Cette lapalissade solennelle me paraît d'une barbare inutilité... Combien je préfère cet avis cordial et paternel d'un directeur d'Amiens:
« Demain, départ pour Abbeville.
Rendez-vous au théâtre à deux heu- Notre Film inédit
res.
» En raison du mauvais temps, un omnibus conduira les dames à la gare.
» Les hommes iront à pattes, comme le patron. »
On ne saurait mieux dire- Toutes les étoiles ont leurs manies! Il peut arriver que le public n'en soutîre pas et qu'elles soient très innocentes, ou même assez amusantes. Ainsi José Dupuis restait, en tournée comme à Paris, un peu gourmet, un disciple fervent de Brillât-Savarin: il ne voulait toucher à viettes, ses nappes, et il n'écrivait jamais lui. Il emportait ses couverts, ses serune lettre sans y parler de nourriture. J'ai de lui quelques autographes où je relève des phrases qui trahissent sa principale occupation.
— « Veuillez me faire savoir, par retour du courrier, cher ami, où l'on peut se procurer ces admirables saucisses que nous avons mangées l'autre jour chez X... Je n'ai pas osé le lui demander... mais vous qui êtes son commensal habituel! Nous sommes très bien dans cette petite ville, ma femme va déjà beaucoup mieux et la table est excellente! »
(A suivre).
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Lire dans notre prochain numéro :
La Chasse à l'Eléphant
au Cambodge
Article documentaire sur le prochain film du Lion, de la collection Voyage au pays des Moïs.
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FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense Un programme par semaine
32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin
Agences à Londres
Agences à Barcelone
— Milan
— Bruxelles
Moscou
Budapest
— Varsovie
— Buenos-Ayres
— Vienne
— Gênes
— New-York
Appareils & Accessoires
^ DERNIÈRES NOUVEAUTES
■iŒBafr-
Le chien apache (com. sensationnel) 168
Un drame au Far-West (Ie série) . 160
L'obsession de la belle-mère (com.) 118
La fin d'un beau rêve ftr. pathétique) 273
Souvenirs de Paris ('très intéress.). 86
Dans la tourmente (drame-affiche). 239
Pour paraître le 11 Octobre Les bottines neuves (comique). .
Foot-ball enragé (très-comique) .
L'affreux devoir (drame-aff.) ; scène jouée par : MM. Court, Volbert et Mllc Fanny Aubel 271
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Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
11. rue Saint- Augustin, Paris Jeanne de Montresor. (Une épisode d'amour sous le Cardinal Richelieu,
affiches) 290
Béatrice Cenci (grand drame) 315
L'innommé (historique)- 258
Pauvre mère (pathétique) 229
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le joueur (pathétique et affiche). . . 185 Le Club des suicidés (Nick-Carter,
nouvelle série) 200
La Corse (vue de plein air) 136
Les Dragées soporifiques (Nich-
Carter, nouvelle série) 215
La fabrication des pianos (docum.) 135 Le Dirigeable République en manœuvres (actualité) 167
Remords (drame, affiche)) 185
Les Pyrénées (Ax les termes) (superbe vue de plein air) 90
Les Mystères de Paris d'après le célèbre roman d'Eugène Siïe
(affiche) 310
Mœurs et Coutumes du Haut-Piémont (magnifique vue de plein
air) 124
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
Le Truc du Neveu (comique).... 152
Shanghaï (plein air) 107
Le Crime du Fou (drame) 218
Exercices d'artillerie anglaise.... 113
Les Grandes manœuvres anglaises 175
Obsèques des victimes du République . 108
Henri IV (drame historique) 232
Vérone (Italie) 93
Les grandes manœuvres françaises. . 164
Mariage d'amour (drame) 138
L'Huile merveilleuse (comique). . . 109
L'Inde mystérieuse (plein air). . . . 112
Le Jardin zoologique de Londres . . 145
Le bouquet de muguet (drame). . . 162
Trieste et ses envirens 113
Le fil magique (curieux) 105
Une visite à l'Institut Pasteur (docum . ) 126
Société des Etablissements G AUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
50" à l'ombre (comique, virage
Un chirurgien distrait (comique).. 93 La Femme doit suivre son mari
Jules le feu va s'éteindre (comique) 127 La coiffure du commissaire (com.) 143 Le Sacrifice de l'Evadé (dramat.) 193 Pellicule virée entièrement.
THEATRO-FILMS
Le trail d'union (teintage 105 m.).. 165 La Mort et le Bûcheron (teintage 73 m., dramatique) 184
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) ....... 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les fleurs . 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
^IS Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
L'Heure de la vengeance(dramatique) . 292
L'honneur du Guide alpin 270
Il est si beau garçon (comique). . . . 98
Les deux ordonnances (comique).. 130
15, rue Grange-Batelière, Paris
Le faux serment (Aff.) 205
Lettres indiscrètes 108
Le loup devient berger (dramatique,
affiche) 210
Réconciliation imprévue (comique) . 138 Les conséquences d'un mensonge.
(dramatique) 160
L'hôtel du Bon Repos (comique). . . 113
Pour devenir jongleur (comique) . . 126
Pour rattraper son cochon (très com.) 126
Envoi gratis des descriptions détaillées
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Le chien apache (comique, affiche) 168
Un drame au Par- West (affiche) . . 160
L'obsession de la belle-mère (corn.) 118
La fin d'un beau rêve (drame ,af.) 273
Souvenirs de Paris (très intéres.) 86
Dans la tourmente (drame, affiche) 239
Pour paraître le 11 Octobre :
Les bottines neuves (comique) .... 142 Foot-ball enragé (très comique) . . 101 L'affreux devoir (drame, affiche).. 271 Scène jouée par: MM. Court du théâtre du Vaudeville, Volbert, du théâtre de l'Olympia, Mlle Panny Aubel du théâtre des Capucines.
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
Ecole des Cadets de Bulgarie 121
Punition d'Hercule 130
Une journée à Alger 90
Les Ruines du Château hanté (drame). 118
Fraude contre l'octroi (comique). . . 100
Voyage à Jérusalem 150
Films RADIOS
23,^rue de la Michodière. Paris
Le Singe de Kerkadec (comique).. 140
Au village (drame) 155
Le Chasseur insaisissable (comique). 125
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
TRAVAUX CINÉMATOGRAPHIQUES * enfnnre *
SOIGNES
Confection de Titres en toutes langues Prise de vues animées de tous les genres. Per forage. Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS d'DCCASION, BON ETAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
La légende du Point d'Argentan . . 122
Au pays des Gitanes (Grenade) ... 98
La Hollande pittoresque 143
Le chien de Sylvette (drame). . . . 154
La fille de l'accordeur (drame). . . . 154
Au Portugal (plein air) 162
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT ) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
Le bouton (drame) 180
Tyrannie (drame) 218
Le cauchemar (drame) 165
Dans les ténèbres (drame) 166
Le feu sacré (à paraître) (drame pathétique) 204
La proie (à paraître) (drame) 211
La Gage maudite (à paraitre) (dr.) 286
16, rue Sainte-Cécile, Paris
La Quinzaine de Spa (aviation)..
Le Garçon de ferme ou le Trésor
(drame)
Le Vieil ivrogne (drame)
Corrida de taureaux à Barcelone. .
L'Espagne pittoresque, lre série (plein
air)
VITAGRAPH 15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Le Clairon
Peintre et marchand de tableaux . .
Don de jeunesse
Bonheur retrouvé
Sports d'hiver
Une noce nègre en Géorgie
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios = » = Perforation - - - Développement de Négatifs et de Positifs.
- = * - Virages. - - - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
M0NTREUIL=s.=B0IS
Entreprise Générale
de Cinématographe
" THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro-Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 parjour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc. — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des, petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communi-
A vendre de suite, un poste Pathé complet grand modèle avec tableau de distribution de 90 ampèreset résistance sous tôle perforée, état de neuf 800 frs.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
A vendre théâtre se composant comme suit : '22 mètres de longueur sur 6 mètres de profondeur plus la parade entourage toile, jolie façade, intérieur jolie scène et décors, rideaux, banquettes à bascules et baisse en gradin ou Ton peutmetfre 'i00 places, une caisse contrôle de première beauté, org'je Foucher de H mètres sur 3 mètres plus un moteur Duplex force 18 cbeveaux. dynamo et tout ses accessoires plus 9 lampes à arc et environ 200 Iamr.es à incandescence, cabine du ciné; lout au complet plus un fourgon pour chargement et chariot, le tout en parlait état de neuf, Le moteur est monté sur une voiture toute vitrée. S'adresser pour plus amples renseignements au Ciné Journal.
perforeuse à vendre 12.ï frs, voii au bureau.
agence Générale du Ci
Matériel complet ô Accessoires
Films neufs & d'Occasiep ZZZZZZZ Vente sur projection ssssssz
Demander Tarif
et Catalogue
M, WQW A
Jl 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS J
Prix des plus réduits
Installations Complètes de =5 Cinémas à Forfait. =
= Groupes électrogènes __
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
vendre : Enrouleuse à pince, Enrouleuse à bobines, presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
ubes à vendre 600 litres, valant 60 fr., vendu 30 l'r 1.100 litres, 3.") francs.
bobines de Self, marchant à 20 ampères l'une les deux ensemble donnent 40] ampères, pour courant alternatif.
A vendre un stock 20.000 cylindres. Ronne occasion. Ecrire L. M., au Cine-Journal. A vendre, Elisir d'Amor, vue synchronisée état neuf et le disque neuf. Bon prix.
On demande un bon bonisseur distingué, pour Cinéma-Théâtre des grands boulevards, on exige
références.
n demande à acheter les opérations du docteur Doyen , 1" et 2e série.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
vendre 1 lampe a arc, avec sa résistance, pour éclairage extérieur.
«vendre : 1° Un appareil de prises de vues type i Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Kratiss ; 2» Un appareil tirage de positif à grilles I umière : 3o _ — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; ri» Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
O" demande à acheter des cônes île projections. On demande à acheter des carters Mallel.
A vendre film voilé.
Films a vendre à 0 fr. 10 et U fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, film neuf à 0 fr. 70. Demander la liste.
0)n demande à acheter des lampes de projections Pathé ou Urban, 50 ou 100 ampères.
A vendre, un appareil de prise e vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument neuf.
Oeux objectifs Planar ei Zeiss. Occasion exceptionnelle. Visible au Ciné-Journal .
Grande quantité de vues à vendie. Demander liste et prix.
A vendre. Ma Jolie et Carmen i La fleur que tu m'avais donnée). Vues synchronisées Pathé. Bonnes conditions.
/^ vendre, malles emba lage appareds, tableaux, lanterne, etc.
On demande à acheter La Passion, 950 mètres. Bon état.
On demande a acheter Amour d'Esclave, très bon état.
ETABLISSEMENT tout agencé, quartier populeux est à vendre ou à louer. S'adresseau journal.
GRAND ETABLISSEMENT-THEATRE en
pleine exploitation, neuf, actuellement cinéma et attraction, grande ville, à céder, cause santé, bonnes conditions, situation sûre sans grand capital, à personne du métier et sérieuse.
RICHE OCCASION à Blois. Superbe Salle de 25 m. de long pour ciné. Le seul à Blois à vendre ou à louer pour cause de décès.
Ecrire M. Gommon, 15, rue Basse, Blois.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 30 pièce.
ON DEMANDE à acheter des Carters Mallet et des Carters Gaumont.
ON DEMANDE un chauffeur mécanicien, sachant conduire la machine routière. Bons appointements, de préférence célibataire S'adresser Cattanéo, American Cinéma R.R. à Dourne-Francs, Charente-Inférieure.
ON DEMANDE à acheter ou à louer la série des Estampes de Gaumont.
PLUSIEURS OPERATEURS sérieux, électnciens, demandent place dans établissement sérieux.
A VENDRE ETAT NEUF
Les Mille et une Nuit 440
La Damnation de Faust 260
Faust aux Enfers 150
Détresse et Charité 190
Raid Monte-Carlo 200
Le Cake-Walk infernal 100
Le Merveilleux éventail 90
Le tonnerre de Jupiter 70
Lanterne magique 100
Le voyage à travers l'Impossible 440
Le voyage à la lune 290
Biribi et quantité d'autres vues. Bonnes occasions.
M. Lucien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Etudes de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DVREAU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
(§\ Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités Vues en parfait état.
IS
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinématographes de France
aux prix les plus réduits.
Location do Postes complets à forfait
0T»-m, 8TAFFA
PARIS - 3, Rue Grctry, 3 - PARIS
••^(Près de l'Opéra-Contique)*^ -
Agent Général, ?cul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spècalement pour sa Maison de Rio-de-Janeiro
179, Avenida Centra),
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
^a-Films, tVi
Adresses Télégraphiques :
JACOROSA-PARIS - STAFFA-RIO-DE-JANEIRO NOTA. - La Maison ae s'occupe que d'Affaires se rapportant à la Cinématograpriie.
A LOUER
CINÉMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tons Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et tcutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez "L'ILLUSIOnniSTE"
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Si-Mensuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1* Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématog rapine Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
Les meilleures Occasions
de la Semaine
FILMS
Un Lot de films comiques, très bon état, marques variées, à partir de 0 fr. 40.
Voir les autres occasions aux Petites Annonces.
APPAREILS
Un poste complet Pathé, entièrement NEUF, 50 ampères.
Un poste complet, NEUF, 100 ampères, comprenant un projecteur à décentrement et débiteur automatiques, lampe et lanterne (modèle spécial), table démontable et tableau avec rhéostat Pathé-frères.
Un poste complot Pathé, NEUF.
Une machine à perforer Debrie, état de neuf.
LOCATION DE FILMS
J. ferret
«6 Rue Rocheehouart, GG, à PARIS
==s=== TÉLÉPH: 166-19 •
REPRÉSENTANT pour la France, de la maison
RÉMY FEYS & Cu. rue de Tournai, 56, LILLE
«nmumuirrmiAimniiTtiuTfifi
Chaque semaine
SOOO mètres de nouveautés,
Toutes les actualités
Demanûez imméûiatemeiit
Les Trois mousquetaires
Les mystères de P^RIS ! Le dirigeable RÉPUBLIQUE
Les Obsèques des Victimes
Prochainement : NÉRON
= LEBET &. CURTI =
jtitp Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie Adr t^léc
♦.277-97.* PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS franwtaly
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITAUE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuine - - MILAN, 4, via San Vincenxinc - GENES, 4, Piazza Serri£lio -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CINÉMATO- •GRAPHIQUES
PARIS
II. Riii SI AUGUSTIN
Cinématographistes !
demandez
Le Multipli
C'est la Trousse d'objectifs idéale
Seul Concessionnaire Qénéral :
Ch. HELFER, 22, Rue Saint-Marc, PARIS
FILMS
EN VENTE CETTE SEMAINE
LES MYSTÈRES DE PARIS
Film sensationnel d'après le célèbre roman d'Eugène 8ùe Afficha en couleurs. — Long, approx. : 310 met.
Mœurs et Coutumes du Haut-Piémont
Splendide vue de plein air. Longueur approximative : 124 m.
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES Les Dragées soporifiques ( Nick-Carter, nouvelle
série. — Affiche) 215 mètre»
La Fabrication des Pianos (documentaire). ... 185 — Le Dirigeable "République" en manœuvres
(actualité) 167 —
Le Remords, Drame. — Affiche 185 —
Les Pyrénées (Aï les Termes), Superbe vue de plein air 90 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
Le Drame de Villesauge
Film Sensationnel d'après le roman de Paul de Garros
Un Mariage dans le Sud de l'Algérie
Film Sensationnel. — 197 mètres Télép. : 130-92 Q , R 11 6 S H A B Q U S 1 1 11 Télép. : 130-92
Adrau t&graphiqm* : CINÉPAR -PARIS
PAUVRE FORÇAT
Long, i 109 mètres
Pourquoi Papa ne corrigera plus son Fils
Longueur i 185 mètres
THE WAGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PABiS
TÉLÉPHONE i 828-69. — Adr. Télégr. > VITAGRAPH-PARIS
New-York, US Nisua-Street. Chicago, 69 Rudolf Street- Londres W. C. 25 Ced ceut|
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
^S^ JL/Sl v^« /jl« ^^
Ateliers et Bureaux : 147, rue de Créteil
MAISONS-ALFORT, Seine
DERNIER SUCCÈS
L/Adjudant Grincfiepî
COMIQUE Longueur : 130 mètres (Affiche)
TOUJOURS SENSATIONNEL
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
ÉÉÉÉÉÉÉÉÉÉ^*^ Télé5L PHOTODRANKOFF-PÉTERSBODRG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
2e Année. — N° 60
H-18rOctobre]1909.
Cinè=Journaî
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DUREAO
flBO»«EMEnTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. ..... 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Parait tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
PAR DESSUS L'ATLANTIQUE
Plusieurs de nos lecteurs semblent s'étonner de ce que nous parlions souvent ici des intérêts de la einématographie aux Etats-Unis d'Amérique. A les entendre, le marché français devrait seul retenir notre attention, parce qu'il est justement le centre du monde et que les affaires de nos bons amis les Yankees nous importent peu.
Tel n'est pas du tout notre avis. Cette ■politique cloisonnée qui limite la vie d'une industrie mondiale aux frontières françaises est souverainement fausse.
Elle procède d'un patriotisme peu éclairé et tout au plus .capable, si nous le professions, de desservir les intérêts Qu'il prétend défendre. J'en vois plusieurs raisons éminentes et celle-ci, par exemple :
L'industrie du film et des appareils est, née, a grandi à Pans. Ceci est entendu. Mais, si le cœur est chez nous, le sang qui en est chasse régulièrement Circule à (lots à d'avers le monde. 11 n'y ■ i pas de vie que dans l'organe central. Elle est partout et ce serait puéril de s'enfermer dans la contemplation .flatteuse d'une seule partie. Voyez ce qui se passe. Naguère, quelques maisons possédaient le privilège lucratif de fournir à tout le marché du film: elles liaient presque toutes rrançaises. Aujourd'hui, li concurrence d'ailleurs
meurtrière a élevé le nombre des éditeurs à trente-cinq. On fabrique des films un peu .partout, bien ou mal, peu ou trop, mais enfin on en produit, depuis le Brésil jusqu'à la Russie. Par un phénomène corrélatif, la consommation est devenue mondiale et je ne saurais comprendre pourquoi nous devons ignorer notre clientèle étrangère, puisqu'elle est la condition même de notre existence.
C'est un fait connu de tous que la France n'existe pour ainsi dire pas comme acheteuse de films. Les clients des éditeurs sont de plus en plus rares, et la cinématographie aurait vécu s'il fallait ne compter que sur leurs commandes. Noire marché, très anarchique, oscille lourdement entre la location et l'occasion, malgré les efforts diligents de quelques hommes soucieux de lui faire un avenir par la location rationnelle. Cependant, les fabricants produisent et môme surproduisent.
où vont les films? A l'étranger. La plus grosse partie des ordres est pour l'Amérique du Nord où Uix mille « exhibiteurs » emploient nos œuvres <pour leurs spectacles. Pour cinq vues réservées à la France, et quarante à l'Europe, cent cinquante seront demandées par les 'Etats-Unis. J'imagine que le chiffre de ces affaires est suffisamment éloquent, et qu'il justifie bien l'intérêt que nous portons au marché américain.
■Nous en parlerons donc ici avec abondance, parce que nous avons la eerti-
tude que c'est de l'autre côté de l'Atlantique que notre industrie trouvera le dénouement d'une crise pénible. Trop de marques européennes sont, en effet, ignorées du public américain. Le Trust Edison ouvert à deux maisons françaises seulement, règne avec autorité sur un syndicat de loueurs privilégié et domine les dix mille directeurs de cinéma-théâtres. Contre cet état de choses, il s'est bien formé une Alliance des Indépendants qui s'efforce de placer des films européens en concurrence avec ceux du trust, mais il apparaît bien que la bataille est encore inégale. Nous savons que des progrés sonstants sont réalisés, mais avec trop de lenteur pour que certaines maisons continentales puissent tenir le < oup.
Un fait nouveau vient de se produire qui nous donne quelque espoir d'avenir.
M. Raleigh, de la maison Raleigh et Robert, vient de signer un accord avec la « Film Impart and Trading Company »
pour la représentation des Fabricants européens aux Etats-Unis. S'il sait choisir nos meilleurs produits et n'inonde pas le marché de marques médiocres, s'il peu! dépister les fraudeurs - comme nous en avons la certitude - nous connaîtrons certainemenl uno renaissance.
En attendant le pouls de la cinématographie -I à New^-York: 11 est sage de I ■ tâti r souvent.
G. DUREAU
PARVO
L'appareil de prise de vues dont nous avons donné une description dans notre numéro 59 et pour lequel les demandes affluent déjà, s'appellera Parvo, selon son modèle en effet petit.
Rappelons que Parvo est signé Deb ie, constructeur, 111, rue Saint-Maur, à Paris.
Le Théâtre et le Cinéma
Le différend qui met aux prises les directeurs des théâtres de province et les Imprssarii, et que la Société des auteurs s'efforce de solutionner an mieux de ses intérêts, remet sur le tapis la question de la vitalité ei de la faveur du théâtre comparativement à celle du Cinématographe, auprès du grand public, de la masse populaire.
Après s'être plaints du tort considérable que leur faisaient les établissements cinématographiques, après avoir crié (pie cette concurrence à bon marché était la cause principale de la désertion du théâtre, voici qu'à présent les directeurs de nos scènes lyriques et dramatiques, s'en prennent aux impresarii ou aux directeurs de tournées.
A qui s'en prendront-ils, bientôt? à eux-mêmes, je le crois.
CINÉMAS "FIX
NS
LOCATION (Prix exceptionnels)
TéiéP. 32748 ■ki Boul. Bonne Nouvelle, paris - Adr. ta. kinefix
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
Pendant de longues années, ils furent les maîtres des scènes provinciales.
Qu'en ont-ils faits? Qu'ont-ils innové pour satisfaire leur public? Quel effort artistique ont-ils t'ait, tenté même?? On pourrait les citer, tellement ils sont rares ceux qui sortant des sentiers suivis et battus ont fourni cet effort, ont apporte un appoint d'art.
Les théâtres provinciaux naviguaient au petit bonheur et il semblait '.pie jamais un écueilne se présenterait qui puisse obliger les pilotes à prendre la barre, le gouvernail en mains et à suivre d'un d'il plus attentif la marche du bâtiment qui assurait leur existence, paisibles et tranquilles, ils se laissaient vivre et tout leur idéal consista il à, tenter l'assaut des grosses subventions municipales.
Dur fut le réveil!
Le cinématographe naquit cl avec lui la ruée se produisit, on emplit les salles de cinéma. C'était là l'attrait du nouveau. Tout nouveau, tout beau, dit le vieux proverbe, et il reçut en cette occurrence une nouvelle confirmation.
L'attraction se ralentit ensuite et l'on peut croire aujourd'hui que si les cinématographes ont toujours la faveur du public, celui-ci ne cause, en, rien, au tliéàlr- (l préjudice pùcunier. Le public qui fréquenta les salles de cinéma entre là pour passer quelques instants et ressort bientôt, i'en(rant chez lui de bonne heure ou poursuivant une promenade de délassement.
11 n'en est point ainsi pour le public qui se rend au théâtre, qui y va pour entendre et voir jouer une œuvre, et c'est là, oi'i je voulais en venir, comparant la situation des directeurs de Ibéàfres provinciaux avec celle des directeurs de salles cinématographiques, ce public là entend bien passer une soirée entière à se distraire; il paiera pour rester jusqu'à, minuit; il n'entre pas pour voir jouer un acte et s'en aller ensuite ailleurs.
Donc, c'est à vous, directeurs le théâtres, à savoir ce qui, chez vous, peut lui plaire, c'est à vous de savoir l'attirer et le garder. Je crois qu'il vous l'aul sortir des sentiers suivis jusqu'ici pour obtenir ce résultat.
Une autre cause de la faveur 'du public pour le cinéma, réside en la facilité qu'il a de pouvoir 's'y abreuver, fumer, causer. L'œil seul est intéressé', l'œil seul suit les péripéties que lui offre le film, le spectateur est libre de toute autre contrainte, alors qu'au théâtre il doit apporter toute son attention à l'œuvre représentée pour ne pas perdre le lil de l'histoire.
Tout eu ayant les opinions que nous venons ici d'exprimer, nous avons demandé à quelques personnalités du monde théâtral leur opinion à cet égard.
La plupart des directeurs provinciaux ont déjà regagné leur poste; nous avons été cependant assez heureux d'en trouver un ou deux dans le bureau
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d'une agence, où ils devisaient de
prochaine saison.
Leur avis est unanime.
Le cinématographe? s'écrie l'un d'eux, mais le préjudice qu'il porte au théâtre est énorme, surtout dans les petites villes. Dans les localités un peu fortes, on peut s'en apercevoir beaucoup moins, les recettes s'équilibrent. Mais, dans la petite ville, là où surtout se trouvent des cafés-concerts suffisamment ackalandés — et ce mot fut souligné de maligne façon — lesquels ont pour la plupart adjoint à leur entreprise quelques minutes de cinématographie, comme intermède ou fin de spectacle, dans ces villes-là l'exploitation théâtrale n'est pas une sinécure, croyez-le bien! le public se rend de préférence à la maison d'en face plutôt que de venir chez nous entendre du bon théâtre joué par des artistes consciencieux; ajoutez à cela les tournées, les grandes Tournée-.
— A ces derniers, lin dis- je. vous refusez parfois vos salles et ne demandez-vous pas aux auteurs d'interdire aux impresarii d'aller jouer ailleurs que chez vous? C'est de l'arbitraire!
Sursautant alors, il s'écria: — Il laid que nous nous défendions, n'avonsnous pas des traités avec les auteurs, ils doivent nous défendre.
— Bon, lui dis-je, mais verserez-vous en droits ce que les impresarii versent en espèces? Et l'achat des œuvres??....
Allez, ne comptez pas sur la société des auteurs, elle ne voit que l'encaissement, le reste lui importe.
— Nous nous syndiquerons, me répliqua-t-il.
— ■ Ah! cher monsieur, le jour où les directeurs, tous les directeurs seront syndiqués et marcheront la main dans la main, ce jour-là, vous aurez change la face des choses et de l'avenir théâtral; vous serez, je crois, les maîtres de la situation, voire même vis-à-vis des artistes, et surtout des « gros c tchets ". Mais... vous entendrez-vous jamais à ce point!! That is the question?
Quittant ces messieurs, nous avons
pu joindre un imprésario qui. 1res aimablement, répondit à ma question:
Le cinéma, me dit. M. Zeller. il est indiscutable qu'il porte préjudice au théâtre, partout!! Les directeurs de tournées ont moins souvent l'occasion de s'en assurer, car ils parcourent le pays avec des œuvres souvent nouvelles et le public vienl quand même au spectacle, mais il n'en est pas moins vrai que le préjudice est certain, les peliU > bourses ne viennent plus; elles se rendent au cinéma. Le théâtre pourtant retrouvera son ancienne vogue, car les esprits se lasseront, les nouveautés se feront plus rares, je parle des nouveautés intéressantes, des films sensationnels; le public reviendra au théâtre, il y revient un peu déjà el je crois quo dans l'avenir les deux industries pourront vivre côte à côte.
Nous aurions bien été demander à M. Baret son impression à cet '''gai' 1, mais nous le savons 1res occupé par les préparations d'œuvres nouvelles, ( ( peut-être nous eut-il répondu: Le Cinéma ? ça m'est égal.
En résumé, si les directeurs se plaignent, ils doivent l'aire quelques « mea culpâ » car un petit effort de leur part doit ramener le public, la petite bourse chez eux, puisque celui-là seul, est un assidu du cinématographe. La besogne n'est pas si dure et les moyens son! faciles, mais il faut vouloir.
Souhaitons-le pour tout le mon le.
Pierre Edmond.
-iV^+o <
SYNDICAT FRANÇAIS
DES
Exploitants du Cinématographe
Les membres adhérents au Syndicat français des exploitants du Cinématographe >on( priés de se rendre à la réunion générale extraordinaire qui aura lieu le mercredi 20 .octobre prochain au siège social, '22, boulevard de la Villette, à 2 h. \/2 de l'après-midi; il y va de l'intérêt de chaque exploitant à ne pas manquer à celle réunion.
Compte-rendu de la délégation de (|iiinze de ses membres auprès de M. Mesureur, directeur général d3 l'Assistance publique.
Lecture d'une lettre émananf de ce dernier et adressée au président du Syndicat, M. Prieur.
Les exploitants non syndiqués seront reçus sur la présentation de leur carte.
Le Secrétaire, H. Paillot.
TRIBUNE LIBRE
Le Coin des Opérateurs
Monsieur,
« Lecteur assidu fin Ciné-Journal, je nie permets de vous relater le fait suivant à titre de renseignement.
« Hier, jeudi. 7 octobre, à 10 heures [\w soir, dans un cinématographe de Marseille, la panique régnait.
« Que se passait-il? Au l'eu! Au l'eu! criait-on de toutes paris; les femmes courraient effarées, les enfants appelaient « Maman », et les hommes plus trempés cherchaient à se rendre compte.
« Une bobine de 400 mètres venait de s'enflammer, communiquant le feu dans la cabine. L'opérateur, revenu de sa stupeur, s'exerçaiï au siphon, mais en vain; au bout d'un quart d'heure,
on parvint à se rendre maître des flammes, mais non sans peine. Heureusement, les dégâts ne furent que matériels.
« La première frayeur passée, quelques personnes demandaient comment cet accident, qui aurait pu avoir de si graves conséquences, était survenu.
« A cette questioh, je vais répondre:
« Le directeur du dit cinématographe, comme beaucoup de ses confrères, cherche l'économie, mais.... quelle économie? l'économie sur le personnel, sur l'opérateur en particulier.
« Ce monsieur avait jadis des opéraleurs h 10 francs par jour, puis, ce fut 0, puis 8, cela tomba même à 5.... à 4 (pauvres opérateurs, les actions sont en baisse!) Mais, déjà à 4 francs, ce n'était plus des opérateurs, mais des balayeurs de salle., des cireurs de bottes, marchands de bonbons et consorts, transformés en opérateur.
« iGe digne directeur trouva ce prix encore trop élevé et arriva à avoir des créatures à 3 francs, et en rin de compte, il prit, il y a trois jours, un plongeur de restaurant qui n'avait de sa vie mis le pied dans une cabine, et le jeudi 7 octobre, faisant son troisième jour d'apprentissage, il était sacré opérateur et était à l'appareil au moment du sinistre (à chacun son métier!)
« Après cela, inutile de vous dire comment prit le feu.
« Cette lettre fait suite à celle de l'éli-
ses Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. DEBRIE
Breveté S. G- D. G.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etc. 111, Rue Saint-Maur, PARIS
WT
ciltaions que j'ai adressée à M. Schneider, au sujet de l'article: « Toujours la panique » que vous avez inséré dans votre journal en date du 27 septembre au 3 octobre.
« Dans l'espoir que vous voudrez bien prendre ma lettre en considération, veuillez agréer, .Monsieur, l'assurance de mes sentiments dévoués.
« André Gavellb. »
BOHOS
Les Empêcheurs de tourner en rond.
Le gouvernement anglais vient de publier la nouvelle loi concernant l'exercice de la cinématographie sur le territoire du Royaume-Uni. Aucune repré- .
sentation ne peut avoir lieu si les prescriptions du secrétaire d'Etat ne sont pas remplies. Tous les locaux occupés par ce genre de spectacle auront désormais un droit d'exercer délivré par les soins du County-iCouncil, généralement valable pour un an. Mais les autorités se réservent le droit de retirer toute concession en cas de changement de propriétaire.
La demande doit être faite sept jours avant la première représentation et coûte une livre pour un an, cinq schillings pour un mois et au-dessous. Si l'exploitant emploie des appareils qui
ne sont pas conformes aux ordonnances, il est frappé d'une amende de 100 à 400 francs par jour de contravention. Le représentant de la police a droit d'à ■•ces dans les locaux, à toute heure'.
La loi sera mise en vigueur '° lor janvier 1910.
Plus fort que Bertillon.
On sait qu'il n'es! pas nécessaire d'être commissaire de police pour être un imbécile, mais on peut être les deux à la fois, ainsi que vient de le prouver M. Woods, de New-York. Ce distingué policier a eu ce qu'on doit appeler une idée de génie. iSoucieux d'établir un service complet d'identification des arri-.
vants dans le port de New- York, il propose tout bonnement de les cinëmatographier un à un, au débarquement, non sans les avoir au préalable affublés d'une pancarte portant un gros numéro.
La police aurait ainsi des « iiehesfilms » de tous les passagers. Il ne reste plus à M. Bertillon qu'à se pendre après cette leçon de la libre Amérique.
VoYage au Pays des Mois. — Chasse à l'Éléphant au Cambodge (Film édité par la Société « Le Lion » .
Pour arriver à prendre celle chassi .
deux régions étaient possibles: l'Afrique et l'Asie.
C'est dans le Royaume du Cambodge que, grâce à l'amabilité de l'Administrateur de la province de Kom-'Pong-
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Cham, si affable aux voyageurs et aux chasseurs, qu'il a été possible à M. F... de tenter une pareille entreprise.
L'exploit cynégétique auquel nous allons assister, a eu lieu dans la vallée de Mékong, province du Kom-Pong-Cham, sur les contreforts des Monts Danrek. Il est indispensable, pour chasser ces énormes pachydermes, d'être monté sur des éléphants domestiques; car pour traverser la forêt vierge, eux seuls, par leur force et leurs poids, peuvent arriver à se frayer un chemin.
Ils sont encore plus utiles au sortir de la forêt pour traverser la jungle terrible, dont les herbes compactes, hautes de 5 à 6 mètres, rendent impossible la marche, car tout Européen à pied ou à cheval, y serait étouffé par la chaleur nu dévoré par les moustiques.
Les éléphants que l'on rencontre au Cambodge ont des particularités curieuses; cette race n'a pas de défenses; de plus, leur flair est moins développé que celui de leurs congénères d'Afrique Orientale. Ils vivent généralement en troupes et en ce cas ne sont pas trop dangereux, si ou ne les attaque pas. Par fcontre, il existe des solitaires qui sont généralement les plus beaux spécimens de l'espèce, et qui, contrairement aux autres, sont très dangereux et méfiants; c'est du reste la raison pour laquelle ils ont été -chassés .les troupeaux par leurs congénères.
M. F... ayant déjà tué plusieurs pachydermes de cette espèce, n'a pas craint de s'attaquer cette fois à l'un des plus formidables spécimens qu'il lui ait été donné de rencontrer, ce qui a nécessité de pénibles journées de inarche pour arriver à acculer ce terrible adversaire et à l'abattre avec un sang-froid remarquable.
Il faut, en effet, beaucoup de sangfroid et de plus, être très habile tireur pour tuer l'éléphant, car il n'a que deux parties de son corps qui soient vulnérables: ce sont l'épine dorsale et un point situé entre l'oreille et l'œil.
Cette vue incomparable, attrayante et
impressionnante, charme l'œil du spectateur tant par sa poignante réalité que par la beauté sauvage des sites où se déroule l'action.
ORDRE DES TABLEAUX
Devant la maison du Bonze de la Pagode voisine, qui a bien voulu donner l'hospitalité aux chasseurs, les éléphants sont prêts et bâtés; il ne reste plus qu'à les charger et à donner le signal du départ.
Le temps de traverser les ruines Khmers qui avoisinent le Temple et la forêt de banians, nous voici presque sur le terrain de ehasse.
D'abord c'est un cours d'eau qu'il faut passer à gué.
Les chasseurs y rencontrent par hasar une troupe de sauvages laotiens qui se livrent à la pêche. On voit par la frayeur qu'ils éprouvent à l'approche de la caravane combien ils s'attendaient peu à son passage.
Puis, c'est la traversée de la Forêt vierge, longue et pénible, pour gagner le terrain où l'éléphant est signalé.
Les éléphants domestiques doivent à coups de trompe se frayer un passage ;i travers un fouillis inextricable de lianes et de branches, car eux seuls peuvent arriver à se faire une trouée dans ces forêts.
Après la forêt vierge, voici la jungle, la chaleur torride, les moustiques, les herbes inextricables et tellement hautes que les éléphants mêmes y disparaissent.
Grâce à cette particularité de la jungle, M. F... a pu prendre le passage des éléphants sauvages, dont le dos énorme apparaît à peine au sommet des herbes, en se plaçant dans un énorme banian comme ceux que nous voyons au départ.
Enfin, traqué et poursuivi pendant plusieurs jours, relancé sans trêve par des pisteurs se relayant nuit et jour, l'énorme animal fatigué vient se réfugier dans un étang pour y étancher sa soif et calmer ainsi la fièvre d'une marche sans répit.
Le chasseur immédiatement prévenu de l'entrée de ranimai dans l'étang, s'approche avec son porteur, muni de ■arabines Express à cordite de la célèbre maison Holland et Holland de Londres.
Du premier coup} il lui brise la colonne vertébrale et abrité par des buissons de palétuviers, V. F... prend son temps et une seconde balle, bien placée dans la tète, l'achève.
Les Mystères de Paris.
Tous les Théâtres-Cinématographiques offrent à leur public les « Mystères de Paris » édités par le « Cinéma- Eclair », d'après le roman d'Eugène Sue.
C'est le plus populaire des films de la semaine.
Vltagraph C°
La Vitagraph Company - - dont l'aimable directeur anglais, M.. Smith est justement à Paris — procède d'une façon méthodique à de vastes agrandissements dans ses usines de Brooklyn à New- York. Un magasin d'habillement pour 1.500 costumes, un théâtre spécial pour la prise de vue des aéroplanes, de nouveaux laboratoires font désormais de « la Vitagraph » une des plus consi- .^rables entreprises américaines pour la fabrication des films.
A retenir cette semaine — pour les amateurs de* vues d'actualité documen-
taires — un film très intéressant cl très court (60 mètres environ,) qui nous fait connaître dans son intimité, le célèbre commandant Peary, explorateur polaire, au milieu de sa famille et parmi les journalistes passionnés de sa controverse.
On ouvre
Nous apprenons avec plaisir que M. Ottone, dont le nom est avantageusement connu dans le monde cinématographique parisien, vient d'ouvrir, 64, faubourg Saint-Martin, un office général de vente, location, achat, commissions cinématographiques.
Nul doute que sous son active direction, la nouvelle entreprise ne connaisse rapidement le succès. Tous nos vœux l'accompagnent.
Vesuvio-Films à Paris
Encore une maison d'édition? -- Oui, et dont la clientèle se louera. — Mais encore? Il faut voir, que fait-elle, quelle est-elle?
Ce n'est pas une inconnue. Née sous le ciel napolitain au pied des orangers, la « Vesuvio-Films » vient de passer les Alpes et sera désormais représentée en France par M. Louis Aubert, 40, boulevard Bonne-Nouvelle, à deux pas du Cinéma-Palace — au centre même des affaires cinématographiques.
Ce qu'elle fait? — « De beaux films », dont on peut dire qu'ils ont toutes les
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qualités de l'industrie italienne avec je ne sais quoi en plus qui la distinguera de ses puissantes concurrentes. Car l'intérêt, en cinématographie n'est pas seulement de faire bien, mais de faire « autre ».
Les deux nouveautés de la semaine « La Vengeance du Forçat » et « Conrad de Souabe » font preuve, dans un genre très différent, de dons exceptionnels. Le premier film joué avec force, dans un décor d'autant plus pittoresque qu'il est presque toujours naturel, est curieux, imprévu, et tragique. Quant au second (œuvre d'histoire reconstituée avec un grand souci de la vérité) il se recommande d'une extrême habileté de mise en scène, d'un luxe imposant et d'une interprétation solide. iPour les deux, la qualité photographique est de premier ordre, et tout laisse supposer que la « Vesuvio-Pilms » déjà très en possession de ses moyens nous réserve de très artistiques surprises.
L'adresse de la « Vesuvio-Films » est à retenir: 40, boulevard Bonne-Nouvelle.
A quand le Brevet?
Un de nos amis qui déplore, avec le syndicat des opérateurs, l'incompétence
de certains projectionnistes, nous en conte une bien bonne. La voici en quelques mots :
Un opérateur ayant eu un décollage et se voyant sans doute pressé, avait rejoint les deux bouts du film brisé avec une épingle, selon la méthode la plus sommaire. La séance finie, il réembobina simplement la vue sans se soucier de l'épingle. Le lendemain, il arriva ce qui devait arriver: le lilm, en passant dans l'appareil, bloqua, sVnflamma, et l'opérateur dut couper le eourant-projeclion. On était en province. Le public s'impatienta rapidement, et le gérant dut faire une annonce. Elle fut homérique. Il déclara que le courant de la ville était coupé. Un éclat de rire ^''lierai lui répondit: toutes les lampes de la salle étaient allumées.
A quand le brevet obligatoire pour les projectionnistes?
Nous sommes" heureux d'annoncer l'arrivée à Paris, de M. Fumanti Télémaque, un des hommes qui connaissent le mieux le métier cinématographique.
Vrai professionnel de longue date, M. Fumanti quitta l'Italie où il occupai!, comme -chef de service, un emploi important dans une grosse entreprise de spectacles cinématographiques. 11 n'a laissé là-bas que d'excellents souvenirs.
Nous- ne doutons pas qu'il trouvera vite en France la place due à son activité et à sa compétence.
M. Fumanti habite rue Poussin, 39, à Auteuil.
Propos d'un Homme qui a bien tourné ***
A tous ceux qui, possesseurs d'un appareil de projection cinématographique, parcourent la France et le monde — en tournée — nous offrons les lignes suivantes qui sei-ont à la fois agréables et utiles. Voyager pour faire du spcctacle-ihéàtre ou du cinéma, c'est — d'une manière générale — la même chose. Le métier d'imprésario comporte toujours les mêmes difficultés mais aussi les mêmes profits. Ecoutons M. Baret, au livre duquel le. fragment qu'on va lire est emprunté :
(Suite)
Si j'avais des loisirs, j'écrirais la Géographie de V Imprésario! Et j'établirais en principe, avec des documents et un atlas à l'appui, qu'en matière théâtrale la France es.t divisée (... comme sur bien d'autres points!) en deux grandes régions: le Nord et le Midi. Cela peut sembler, au premier abord, une Lapalissade.
Mais remarquez bien que je n'ai pas dit que la France était séparée en deux régions, l'Est et l'Ouest! Je me place à d'autres points de vue que les points cardinaux...
Il est incontestable que les pièces dra-
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matiques font plus d'effet dans le Midi, et les pièces comiques dans le Nord: les gens du Midi, qui ont plus de loisirs, vont au théâtre pour s'emballer, et ceux du Nord, qui travaillent davantage, y vont pour s'amuser. Les premiers aiment le lyrisme, les tirades éloquentes, les beaux gestes et les nobles attitudes; les autres sont réfractaires au choses graves et aux pièces à thèse: ils préfèrent le mouvement, la gaîté et l'entrain. La diversité de notre théâtre permet de satisfaire ces tendances si différentes.
Mais que ce soit au Midi, au Nord, à Lille ou à Marseille, à Perpignan ou a Dunkerque, l'imprésario ne doit jamais jouer de pièces de parti: ce serait le pire qu'il pourrait prendre.
Soit que le public de province, dans les petites villes, ne vienne pas en assez grand nombre au théâtre pour que la controverse y puisse intéresser des esprits différents et satisfaire des opinions opposées, soit qu'au contraire, dans les grandes villes, il y ait autant de partis que d'individus, une pièce politique fait rarement de l'argent. La" politique ennuie toute la France : et quant aux hommes qui en font un métier, ils inspirent au public des sentiments qui ne se partagent pas toujours entre l'enthousiasme , et l'admiration. Et puis, et surtout, les femmes françaises, en général, ont d'autres soucis et d'autres préoccupations.
La politique leur inspire un dégoût naturel où se reconnaît leur bon sens et leur esprit partique. Elles ont assez d'en enlcndre parler toute la journée, sans être encore obligées de s'y intéresses après dîner.
Il ne faut jamais infliger au public un spectacle trop long qui dégénère en fatigue. C'est là le grand défaut de presque toutes nos scènes provinciales, et la Société des Auteurs devrait bien interdire ces liquidations théâtrales qui n'ont d'autre effet que de fatiguer et d'embrouiller le public et d'exaspérer les acteurs. Il serait trop facile de recopier maintes affiches de théâtres provinciaux qui donnent à la queue leu leu
un drame, \\u opéra et un vaudeville!... et je me contenterai d'en citer .trois exemples, qui me remplissent d'effarement. \ \
Le public lilllois a été convié à applaudir Roger la Honte, Charles VI et La Princesse des Canaries le môme soir et sur la même scène!
Dans la paisible ville de Vervièrs, j'ai pu lire sur la même affiche Le Député de Bombignac, Guillaume Tell et La Fille de Madame Angot; la soirée, si j'ose m'exprimer ainsi, commençait à quatre heures de l'après-midi et s'achevait à une heure... le lendemain matin!
Il y a de quoi devenir enragé... et thédtrophobe!
Enfin, j'ai vu jouer le même soir, à Nantes, La Corde sensible, Faust et Madame Favart... Il me souvient même qu'au deuxième acte de Madame Favart, et alors que Faust était déjà expédié depuis longtemps, une brave femme placée près de moi, et qui s'était beaucoup amusée à La Corde sensible, dit à son mari:
— Mais enfin, dans tout ça, que devient donc ce petit Califourchon?
En principe, les comédiens sont sou-
Avez-vous besoin d'un
Représentant sérieux?
Je suis prêt à vendre - - ou à acheter - -
piLMS & Machines
sur commission
Excellentes Références. — Ai occupé
Poste de confiance
dans maison de premier ordre.
Box 412 C/o
THE BIOSCOPE
31, Lichfield Street, LONDON W. C.
mis à la même loi que les écrivains, à cette loi qu'un ironiste à plaisamment résumée dans un alexandrin définitif et lapidaire:
Pour se faire connaître, il faut être
[connu!
Car le public — et en cela les publics de tous les pays se ressemblent — garde toutes ses préférences pour le comédien qu'il connaît; il a besoin d'être averti de la valeur d'un arliste pour l'apprécier et ne s'avise presque jamais de découvrir un talent qui ne lui ait pas été signalé par une publicité claironnante et bien organisée.
Je ne crois sincèrement pas qu'il y ait, même à Paris, même dans le monde spécial des théâtres, deux personnes sur cent capables de distinguer du premier coup la valeur exacte d'un artiste original dont elles ne sauraient pas le nom.
iLe cas se reproduit tous les jours...
Lorsque Huguenet vint débuter aux Variétés dans La Noce à Nini, toute la presse parisienne fit chorus pour dire « qu'il n'était pas de la maison, qu'il sentait la province ». etc. Or, à cette époque, Huguenet était déjà en pleine possession du grand talent que les Parisiens lui ont reconnu plus tard: il avait fait les beaux jours de Bruxelles et de Lyon, où le public est difficile, et avait tenu avec éclat l'emploi des Dupuis dans les tournées de Céline Chaumont. Mais son heure n'était pas venue: on ignorait son nom et, par conséquent, on était incapable d'apprécier ses qualités.
Charles Baret.
INVENTIONS NOUVELLES
403399. -- Société The Rotary Photographie C° Limited et M. Von Madaler.
Perfectionnements aux appareils servant à prendre, examiner ou projeter des images animées et à la production d'images réduites pour ces appareils.
403400. — Société Rotary Photographie C° Limited et M. Von Madaler.
Perfectionnements aux films ou bandes pour machines à images animées.
403494. — De Boistesselin. Procédé et dispositif permettant de supprimer le scintillement dans les projections cinématographiques et d'obtenir des virages optiques variés.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Boetteher, fils.
ïngônieur-iConseil, 39,boulevard Saint- Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
DOCUMENTS
pour servir à i histoire fie la Cinématographie
(Suite)
Brevets délivrés en France
en 1908
303.245. -- Société Kodak. 12 août tous. Perfectionnements apportés aux porte-iilaques pour chambres photographiques.
Clément. 13 -?.oût. Canne photographique
Notre Film inédit
l'Opium
est libre pour la Location
Ecrire au Ciné=JournaI
303.394; - Société Cari Zeiss. 17 août 1008. Procédé pour perfectionner l'image astigmatique de traits ou de bandes formée par un certain système sphérocylindrique.
393.290. — Société anonyme des Plaques et Papiers Photographiques A. Lumière et ses Fils. 21 octobre 1907. Ecran trichrome pour la photographie des couleurs.
393.483. — Optische Anstall C. P. Goerz Aktiengesellschafl. 20 août 1908. Chambre photographique pliante.
Zechmann. 24 août
Dispositif pour la représentation d'images illuminées.
393.632. - - Labbé et Perret. 24 août 1908. Application à l'édition des bandes cinématographiques des procédés ordinaires à l'imprimerie et procédés, produits et dispositifs pour réaliser ladite application.
392.729. — Goudeau. 28 août 1908. Procédé pour l'enregistrement des images cinématographiques sur une surface cylindrique.
393.557. — Borrel. 29 octobre 1907. Procédé pour l'obtention d'écrans à. divisions polychromes utilisés pour la photogaphie des couleurs.
393605. — Prévost. 22 août 1908. Appareil pour mesurer et enregistrer l'intensité de la lumière, et tables pour son application a la photographie.
393.628. - - Labbé et Perret. 24 août 1908. Pellicule à base de gélatine plus particulièrement applicable à la ciné-
matographie, et procédé pour sa fabrication.
393.800. — Dupais. 29 août 1908. Images cinématographiques upaques pour projection par lumière réfléchie.
394.004. — Société des Etablissements (Idii mont. 13 novembre 1907. Cinématographe perfectionné.
393.087. — Blanchi et Luckel. 5 septembre 1908. Appareils photographiques pour vues animées.
Brasseur. 8 septembre
Procédé de préparation do l'écran grené pour la photographie en couleurs.
(A suivre).
AQEMF EXCLUSIF :
de " VESUVIO FILMS "
Pour la France et laBelgique
Louis AUBERT
40, Boulevard Bonne-Nouvelle, PARIS
Téléphone : 303-91 ; - 1029-06
— 00-^fcU— ■*■
A. DAVIQN0N -<
16, Rue des Écoles == PARIS (Ve)
LOCATION DE FILMS
Films de toutes Marques = Nouveautés - Actualités ,
— ACHAT - VENTE - LOCATION
— ^— — — —«■— l-.fi M— — ^— — «m MJ
Cinéma " ÉCLAIR "
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
Téléphone 130-92. — Adresse Télégraphique : CINÉPAR-PARIS
Code A. B. C. Edit°n
NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
L'HONNÊTE COCHER
Pathétique. — Superbe Affiche 120x160
Un cocher parisien a chargé dans sa levée le malin même, cl l'enfant,
voiture un client qui, pressé par ses af- s'échappanl des mains des bandits,
faires, oublie son portefeuille dans sa avait été recueillie dans la rue par la
voiture. Muni de l'adresse qu'il y trouve, femme du banquier. La bonne action du
le cocher se rend au domicile de son cocher trouve ainsi sa récompensé.
client pour lui rapporter la précieuse Longueur: ISO mètres. Prix: 239 Iraucs. « serviette ». Quelle n'est pas sa surprise en trouvant sa fillette chez son Mot télégr. OOOHER client du malin. Un roulotlier l'avait en- {y compris virages cl teintes).
Un Mariage dans le Sud de l'Algérie
Mœurs et Coutumes des Indigènes. — Exécuté par R. Moreau Film Splendide. — Photographie hors pair
Un marchand du suct de l'Algérie qu'olle n'a pu épouser. Tous les amis da
oblige sa fille à épouser un prétendant père et du mari partenl en guerre contre
qu'elle n'aime pas. Nous assilons aux le ravisseur, razzient le- maisons de -a
préparatifs très curieux de la noce; au tribu et attachent les fugitifs au poteau
cortège, fêtes et réjouissances qui l'ac- de supplice.
compagnent, à la signature du contrat Longueur: 11)7 mètres. Prix: 265 IV. 35. de mariage. A l'issue de la cérémonie, Mot félégr. ARABE
là jeune indigène est enlevée par celui (y compris virages cl teintes .
L'Education des Jeunes Aveugles
Visite passionnante d'une des Institutions sociales les plus curieuses.
Ce film nous initie à la vie et à l'édn- métiers difficiles grâce auxquels les
cation des aveugles dans tous leurs dé- aveugles arrivent à gagner assez lanle-
tails. Nous apprenons à lire, écrire et ment leur vie.
compter à leur manière; nous assistons Longueur: 150 mètres. Prix: 187 fi. 50. même à une leçon de piano bien eu- ; ' Tril,„,T1,
rieuse. Le film se lernuue par une série Ml,t M^- U E] uLh
de tableaux nous faisant connaître les {y compris virages ci teinta .
Société CINÈS
yy
-xrœ^-s ■=*—
A PARAITRE PROCHAINEMENT
DE 1IISI1EII
SplencHcle Cinématographie Artistique Tirée du célèbre roman de l'immortel Alexandre DUMAS
Longueur: env. 420 mètres Prix : 525 fr.
Virage :
Superbes Affiches en couleurs, <,rand format à 0 fr. 75
DISTRIBUTION DES TABLEAUX
Le bal clic/, le duc d'Anjou. — Le duc d'Anjou et le comte de Monsoreau s'éprennent d'amour pour Diane de Méridor. — An château de Méridor. - Enlèvement de Diane par le duc d'Anjou. — Le gant révélateur. — Monsoreau promet faussement an père de ramener Diane. — L'audace du duc est repoussée. — L'astuce de Monsoreau triomphe.
— L'étang de Bcaugé. — Le voile de Diane sur l'eau. — Le duc croit à la mort de Diane.
— Monsoreau cache Diane à Paris. — Le seigneur de Bussy, la première lame de France se défend des voleurs. — Une porte qui s'ouvre mystérieusement. L'aube d'une grande passion. — Monsoreau contraint Diane à l'épouser. — Le duc d'Anjoiuretrouvc celle qu'il croyait morte. — Les amours de l):anic et de Bussy. — Une lcllre anonyme au comte de Monsoreau, envoyée par le duc. — Nuit d'amour. Réveil de sang. — L'assasinal de Bussy. — Le serment de la Dame de Monsoreau. Je vivrai pour te venger. — Six ans après. — L'hôte mystérieuse. — Parmi les calices et les roses. Vision et mort du duc d'Anjou.
L'heure de la vengeance.
Moi Télégraphique : MONSOREAU
CE FILM NE SERA ENVOYÉ QUE SUR COMMANDE FERME
$<»se2^4et^#s8s^<»&es^^^4S€^4eH^
MÉDAILLE D'OR
ft
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense Un programme par semaine
32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad.
tel
égr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin
Agences à Londres
Agences à Barcelone
— Milan
Bruxelles
— Moscou
Budapest
— Varsovie
— Buenos-Ayres
— Vienne
— Gênes
— New- York
Appareils & Accessoires
<& DERNIÈRES NOUVEAUTES /f
--*S83fr-
Mésaventures d'un cul-de-jatte (com.
sensationnel). Affiches grand mo- £dèle 87
Au Far-West (2° série) Feu a la ' Prairie 150
Vengeance de Poupée (scène enfant.) 99 Foot-ball enragé (très-comique) .
L'affreux devoir (drame-aff.) ; scène jouée par : MM. Court, Volbert £
et M"c Fanny Aubel 271 ^
*^4eB3»-$883»-#EB3»-$£B3»48e3» »)S02<> »)ZO^-#SB3»4SB3^SB3^^K»^SB^^^^:fe^-*st
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
L - malheurs d'un facteur (film
comique) 126
Jeanne de Montresor. (Une épisode
d'amour sous le Cardinal Richelieu, _
affich s). . . : 290
Béatrice Genci (grand drame) 315
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout. Paris
La Fabrication des Pianos (documentaire) 135
Le Dirigeable « République » en manœuvres actualité) ......... 107
Remords drame affiche) 185
Les Pyrénées, (Ax-les- Thermes) magnifique vue de plein air).. . 90
Les Mystères de Paris, d'après le célèbre roman d'Eugène Siie (affiche) 310
Mœurs el coutumes du Haut Piémoni (superbe vue de plein air). 124
L'honnête cocher (pathétique affiche) 180
Mariage dans le Sud de l'Algérie (film d'un grand intérêt, superbe photograj hie) 197
L'Education des jeunes aveugles film documentaire) 150
Le joueur (pathétique et affiche). . . 185
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23 rue de la Michodière, Paris
La légende du Premier Violon
(drame) 211)
Une Pille le Confiance comique . 132 Consul, t'homme-singe (fort curieux) 250
Le Truc du Neveu (comique).... 152
Shanghaï (plein air) 107
Le Crime du Fou (drame) 218
Exercices d'artillerie anglaise.... 113
Les Grandes manœuvres anglaises 175
Obsèques des victimes du République . 108
Henri IV (drame historique) 232
Société des Etablissements G AUMONT
rue Saint-Roch, Paris
La Campagne à Paris (comique).. 150 Le Sire de Framboisy. ('Bande comique coloriée et virée). Virage
98 m. Coloriage 130 m 228
|EITets de la viande de chien, (comique 131
Le Pacifiste, (comique) 180
Voilà comment cela m'est arrivé
comique) loi
Le Miroir magique bande comique
à trucs). - 85
Les Deux Sœurs. (Beau drame très recommandé. Affiche. Bande virée et teintée entièrement,) 259
THEATRO-FILMS
[Juc Page de la Vie (dramatique).
Virage 150 m 174
Le Diable à l'Auberge comique).
Virage 49 m 240
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame) 184
La Ficelle (comique) 125
Théodora (drame) 242
Sauvé par les Heurs 173
De la pitié à l'amour 195
Noblesse et Plébéien 237
ITALA-FILM
Paul HODEI., r. préservant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Julius César vue historique dramatique) 255
Les deux ( Irdonrianccs vue comique hilarante) 130
L'honneur du Guide alpin 270
Il est si beau garçon (comique). ... T8 Les deux ordonnances (comique). î"j
Filn.s LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
Le faux serment (AIT.) 205
Lettres indiscrètes 10S
Le loup devient berger (dramatique,
affiche) 210
Réconciliation imprévue (comique) . 138 Les conséquences d'un mensonge.
(dramatique) 160
Envoi gratis des descriptions détaillées.
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX "
MÉDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris Mésaventures d'un cul-de-jatte (corn, sensationnel). Affiches grand modèle 87
Au Far- West (2e série). Feu à la
Prairie 150
Vengeance de Poupée (scène enfant.) 99 Foot-ball enragé (très-comique). . . 101 L'affreux devoir (drame-aff.); scène jouée par: MM. Court, Volbert et
Ml|e Fanny Aubel 271
La fin d'un beau rêve (drame ,af.) 273 Souvenirs de Paris (très intéres.) 86 Dans la tourmente (drame, affiche; 239 Les bottines neuves (comique).... 142
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
Egarée 157
Sous la dotiche L66
Voyage à Sophia (plein air) 112
Ecole des Cadets de Bulgarie 121
Punition d'Hercule 130
Une journée à Alger 90
Films RADIOS
23," rue de la Michodière, Paris
En Norvège (vers les régions arctiques) L26
Je veux être jockey! (comique)... ion
Le Singe de Kerkadec (comique). . 140
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
SOIGNES
Confection de Titres en toutes langues Prise de vues animées de tous les genres. Perfora ge. Développements. Tirages - - - - . et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS ÛOCCÀSION, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Au village (drame) 155
Le Chasseur insaisissable (comique)." 125
La légende du Point d'Argentan . . 122
Au pays des Gitanes (Grenade) ... 98
La Hollande pittoresque 143
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT ) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
Le bouton (drame) 180
Tyrannie (drame) 218
Le cauchemar (drame) 165
Dans les ténèbres (drame) lflC
Le feu sacré (à paraître) (drame pathétique) 204
La proie (à paraître) (drame) 211
La Cage maudite (à paraitre) (dr.) 286
16, rue Sainte-Cécile, Paris
La Perle du Lavandou (dramatique) 153
Isidore veut allumer sa pipe (coin ique) 89
La Proie (dramatique) 211
Fleur de la Forêt 200
La Guerre au Marne plein air)... 275
La Quinzaine de Spa (aviation).. 143
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Pauvre forçat 209
Pourquai papa ne corrige plus son fils 135
Le Clairon 153
Peintre et marchand de tableaux . . 172
Don de jeunesse 150
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios = = = Perforation * - - Développement de Né= gatifs et de Positifs.
- = * - Virage?. - - - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
M0NTREUIL=s.=B0IS
Entreprise Générale
de Cinématographe
THE ROYAL
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro- Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 parjour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis O.W le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., ele — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
A vendre théâtre se composant comme suit : •22 mètres de longueur sur 6 mètres de profondeur plus la parade entourage toile, jolie façade, intérieur jolie scène et décors, rideaux, banquettes à bascules et baisse en gradin ou l'on peutmellre 400 places, une caisse contrôle de première beauté, orgue Foucher de 3 mètres sur 3 mètres plus un moteur Duplex force 18 cheveaux, dynamo et tout ses accessoires plus 9 lampes à arc et environ 20J lampes à incandescence, cabine du ciné; tout au complet plus un fourgon pour chargement et chariot, le tout en parfait étal de neuf, le moleur esl monté sur une voilure toute vitrée. S adiesser pour plus amples renseignements au Ciné Journal.
perforeuse à vendre 125 frs, voi. au bureau.
A vendre : presse à coller, Tableau de disiribulion, Cabines.
*PulKJs ;* vendre G00 litres valant C0 fr.
Hpce Générale Ju Cinémalograplie
Matériel cornplet & Accessoires
fî Filins neufs & d'Occasion
1 Vente sur projection ■
Demander Tarif
et Catalogue
A, BON A
17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de =5 Cinémas à Forfait. ES
== Groupes électrogènes __ Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
A vendre un stock 20.000 cylindres. Donne occasion. Ecrire L. M., an Ciné-Journal.
On demande un bon bonisséur distingué, pour Cinéma-Théâtre des grands boulevards, on exige références.
On demande à acheter les opérai ions du docteur Doyen, 1" et 2e série.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
A vendre : 1° Un appareil de prises de vues type 1 Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3° — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
On demande à acheter des cônes de projections.
On demande à acheter des carters Mallet.
A vendre film voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 l'r. 15 le mètre.
/± vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument neuf.
Grande quantité de vues à vendre. Demander liste et prix.
A vendre. Ma Jolie et Carmen I La Heur que tu m'avais donnée). Vues synchronisées Pathé. Bonnes conditions.
A vendre, malles emballage appareils, tableaux, lanterne, etc.
Qn demande à acheter La Passion, 950 mètres. Bon état.
On demande à acheter Amour d'Esclave, très bon état.
GRAND ETABLISSEMENT-THEATRE en
pleine exploitation, neuf, actuellement cinéma et attraction, grande ville, à céder, cause santé, bonnes conditions, situation sûre sans grand capital, à personne du métier et sérieuse.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 30 pièce.
ON DEMANDE à acheter des Carters Mallet. et des Carters Gaumont.
ON DEMANDE un chauffeur mécanicien, sachant conduire la machine routière. Bons appointements, de préférence célibataire S'adresser Cattanéo, American Cinéma R.R. à Dourne-Francs, Charente-Inférieure.
PLUSIEURS OPERATEURS sérieux, électriciens, demandent place dans étjtblissemenl sérieux.
"jprès bons appareils Lumière à \en "re, très bonnes conditions, les voir au Bureau.
A vendre saturateur à éther et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, élat neuf, .".0 mu pères, .j.~> lianes.
£^ vendre, un moteur 110 wolts, Pathé frères.
A vendre, phono Pathé à air comprimé et vues diverses, en tiès bon état. S'adresser à M. Maréchal, à Bourbonnes-les-Bains,
Qn demande à acheter d'occasion, appareil stéréoscopique m métaire, avec ou sans vues. S'adresser
au Bureau du Journal.
A vendre, 2 objectifs Zeiss-Krauss, 1 Planard 35 "7"1 de foyer, 1 Tessart 75 "'/'" de foyer, à vendre 150 francs,
M. LUCien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AU.
Imp
Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
Toutes les Nouveautés Toutes les Actualités Vues en parfait état.
fe>
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREQAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
fournisseur des premiers Cinématographes de france
^^ZTÏ^^^Z aux prix les plus réduits. ^S^ZZI^^^
ç*éê Location de Postes complets à forfait
j.-r. staffa
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
■^Sf (Près da l'Opéra-Comique)^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
^es#
iR^^.IÏtn£»),-t:S; «Elle* ÎPillEîîtii^ DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Articles pou,- Cinématographes
spëc alement pour sa Maison de Rio -de- Janeiro
179, Avenida Central,
pour les autres Ville du Erésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
'■«'«-Films, Ttf
Adresses Télégraphiques :
JACOROSA-PARI3 - ST.AFFA-RIO-DE-JANEIRO
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A LOVER
CINÉMATOGRAPHISTES
-PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et tcutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Liscz'LILLUSIOnniSTr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1' Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématographie Italienne est l'organe officiel de ÏExposition Universelle de Turin en 1911.
Les meilleures Occasions
de la Semaine
FILMS
Un Lot de films comiques, très bon état, marques variées, à partir de 0 fr. 40.
Voir les autres occasions aux Petites Annonces.
APPAREILS
Un poste complet Pathé, entièrement NEUF, 50 ampères.
Un poste complet, NEUF, 100 ampères, comprenant un projecteur à décentrement et débiteur automatiques, lampe et lanterne (modèle spécial), table démontable et tableau avec rhéostat Pathé-frères.
Un poste complet Pathé, NEUF.
Une machine à perforer Debrie, état de neuf.
LOCATION DE FILMS
J. Ferref
66 Rue Rocheehouart, 66, à PARIS
===== TÉLÉPH: 166-19 ■
REPRÉSENTANT pour la France, de la maison
RÉMY FEYS & C". rue de Tournai, 56, LILLE
Chaque semaine
2060 mètres de nouveautés,
Toutes les actualités '
"T--Tiisag®qg=
Demandez imméuiatement
Les Trois Mousquetaires Les mystères de P^RIS
Le dirigeable RÉPUBLIQUE Les Obsèques des Victime?
Prochainement : NÉRON
LEBET 8l GURTI
nu*.
Expéditeur* de U Maison Royale d'italie
Atm. TéUe.
♦-a?? »7-* PARIS - 17, Rue 4u Mail, 17 - PARIS mamitalt
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et 1TTAUS
(ET VICC -VERSA) • - TURIN, 17, via Arsanale - - - - ROME. *f , via Babuina - * MILAN, 4, via San Vinoanaitic - GENES, 4, Fiasza Serriflia -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CINÉMATO- GRAPHIQUES
PARIS
L'EDUCAHON DES JEUNES AVEUGLES
Film documentaire eu plus haut intérêt. Long, approx. : 150 m.
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Le Dirigeable "République" en manœuvres
(actualité) 167 —
Le Remords, Drame. — Affiche 185 —
Les Pyrénées (Al les Tenes), Saperbe vue de plein air 90 — Les Mystères de Paris, d'après le célèbre roman
d'Eugène Sue (Affiche) 310 —
Mœurs et coutumes du Haut Piémont (Magnifique vue de plein air) 1 24 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
Le Drame de Villesauge
Film Sensationnel d'après le roman de Paul de Garros
Télép. : 13 0-92
S.RueS'-Augustiii
Tclêp. : 130-92
Adresse télégraphique : C1NÉPAR PARIS
m n-«Lwr»a« >jui!>< iLdm— an
LA RECONNAISSANCE DU BOSSU
Long, t ft6 mètres
LE NIAUÂrTeN HIVER
Long, t 107 mètres
THE VlfieiAPH C, 15, RUS StB-Cêiile, PANS
TÉLÉPHONE i 32S-N3. — Adr. Télégr. t VITAGRAPH-PAIUS New-York, m tasn-Sbtit- Chicago, 69 lUatolpl Snet. Londres W. C. S Cecfi
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
LOCATION DE FILMS
y ferret
GS Rue R«chechouart, 66, à IMIIBS
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REPRESENTANT pour la France, de la maison
RÉMY FEYS & Cie. rue de Tournai, 56, LILLE
Chaque semaine
2000 mètres. de nouveautés,
Toutes les actualités
Demandez imétiateieit
Les Trois mousquetaires Les mystères de P^RIS
Le dirigeable RÉPUBLIQUE Les Obsèques des Victimes | La Pâme de fl\onsoreau
NÉRON
Une Occasion se présente
ON CÉDERAIT divers Lots importants de Matériel Cinématographique
COMPRENANT
TABLES DÉMONTABLES, modèle 50 A et 100 A, de premier choix, marque Th. Pathé, absolument neuves, avec leurs boucliers ;
TABLEAUX MÉTALLIQUES et RHÉOSTATS, SO A, montés ou non montés, neufs ;
LAMPES A ARC, Th. Pathé, 100 A, neuves;
BOITES à HUMIDIFIER, neuves.
BOITES à FILMS, de toutes dimensions, en métal.
A prendre au détail ou par quantité. — Faire des offres aux Bureaux du Ciné- Journal.
TOUJOURS SENSATIONNEL
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
;*****ST******#****$Or:^**3r**
£*************> Migp. PHOTODRANKOFF-PÉTEBSBQURG
COMPKGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2e Année. — N° 61
DU CHOIX D'UN PROGRAMME
Il arrive à tous les vendeurs, comme à tous les loueurs de films, de recevoir la visite d'un brave homme qui s'est mis en tête un beau matin de faire du cinématographe, malgré les objurgations de sa femme, et qui s'exprime ainsi: « Donnez-moi un programme! »
Si vous avez la bienveillance de lui faire observer qu'il y a programmes et programmes, au point de vue de la longueur et du caractère des films, vous risquez fort de le mécontenter. En tout cas, vous passerez certainement pour ne pas connaître votre métier si le monsieur ne vous prend pas, au surplus, pour un indiscret. Car, dans la pensée de tous les débutants, un programme est un programme.
Et pourtant, cher ami cinématographiste, qui vas, par les routes de France, « à la recherche du petit patelin », la première de tes préoccupations devrait être de choisir un ensemble de films convenables. Le temps n'est plus où la projection animée avait cette fraîcheur charmante de la jeunesse qui séduit sans effort, par le miracle de son âge. Les bonnes foules n'ont plus cette innocence sur laquelle on a d'ailleurs trop spéculé. Elles ont beaucoup vu, un peu retenu, et, dans l'immense fatras des vues éditées jusqu'à ce jour, elles dis-
tinguent bien quelque chose et s'exercent à la critique. Les enfants eux-mêmes sont sévères, leur âge étant sans pitié et peut-être aussi parce qu'ils ont un sens des réalités beaucoup plus vif qu'on ne croit. Je n'irai pas jusqu'à dire que le public est bon juge, puisqu'il comprend une forte majorité d'imbéciles, mais enfin il est juge souverain, et n'eût-il déjà que sa bêtise pour critérium, il faut bien compter avec lui. Jadis, dès que l'obscurité régnait dans la salle, les spectateurs étaient en joie. A la première apparition sur l'écran, la béatitude commençait pour ne finir qu'à la fin du spectacle. On avalait tout: le gardien de la paix qui renverse le bec de gaz, et la descente du fameux train de banlieue. C'était l'âge d'or.
Mais nous avons changé tout cela. Le public ne marche plus avec la même sérénité: il continue à goûter fortement la cinématographie, mais à condition qu'on la lui dose. Son estomac est fatigué: il lui faut de l'ordre dans les plats. C'est le devoir de l'imprésario de régler ce menu, qui s'appelle un programme.
Or, certains directeurs sont passés maîtres dans cet art et leurs recettes demeurent excellentes. Mais un grand nombre ignore encore cette disposition spéciale des films, .ce choix des sujets qui dompte le public et, faute de ce savoir, manque la bonne recette. A ceux-là je ne recommande qu'un remède: qu'ils s'en rapportent au jugement
professionnel de leur loueur dont c'est justement le métier.
Je ne dis pas qu'ils s'abandonnent d'une façon définitive entre les mains de ce fournisseur, sans indication ni contrôle. Ils lui doivent, au contraire, certains renseignements nécessaires, par exemple ceux-ci: la ville dans laquelle ils opéreront, l'importance de la salle, la clientèle, la durée du spectacle, le temps qu'ils doivent passer dans la même ville, le nom des impresari qui l'ont précédé, l'époque précise des tournées, etc., etc. Fort de ces quelques documents, le loueur, qui connaît sa carte de France cinématographique, a vite fait de composer un programme satisfaisant. Il a deviné le public possible : il sait ce qu'il lui faut servir, selon qu'il est bourgeois, ouvrier, paysan, du Nord, du Midi, de l'Ouest, de l'Esl ou du Centre. Cette connaissance est très difficile à acquérir. Il convient d'avoir de l'expérience, de la mémoire, du tact, du goût, et celle sorte de divination pratique, sans laquelle on n'est jamais un bon marchand de spectacles.
J'essaierai prochainement de définir le bon programment je serais très heureux que les lecteurs du Ciné-Journal m'aident dans cette tâche en m'envoya nt, des différents coins de la France, leurs idées sur ce sujet. J'estime très utile cette petite consultation, dans l'intérêt commun des exploitants, des loueurs et des éditeurs.
G. Dl'REAU.
NÉCROLOGIE
Nous avons le regret d'apprendre la mort de M. Gaston Breteau, décédé le 19 octobre 1909, à l'âge de 50 ans. M. Breteau, après une intéressante carrière artistique, s'était fait une spécialité de la mise en scène et de la prise de vues cinématographiques. Il avait récemment ouvert un office pour la fabrication des négatifs.
Il ne laissera que des regrets pour l'excellence de son caractère. Nous adressons ici nos sincères condoléances à Mme veuve Breteau et à sa famille.
TRIBUNE LIBRE
A propos du Cinéma Solaire
Bruxelles, le 14 octobre 1909.
Monsieur le Directeur du Ciné-Journal,
J'ai suivi avec intérêt les articles sur le Cinéma Solaire.
J'ignore de quelle époque est le brevet de M. Docetti.
J'ignore en quoi consiste son dispositif, car, pas plus dans le Kinématogmph du 4 août 1909, numéro 130, que dans le
^CINEMAS FIX"
Téiép. 327-48 . 15 Bout. Bonne-Nouvelle, hib ■ Adr. m. kinefix
LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
Ciné-Journal, je n'en n'ai trouvé la description.
Je suppose que le système héliosfcatique seul est en cause, et que s'il y a nouveauté, c'est seulement là que réside le perfectionnement.
En fait d'application de la lumière solaire au Cinéma, voici ce que j'ai dit dans mon brevet d'addition du 2 juillet 1907, pour projections en pleine lumière:
« Dans la majorité des pays de l'Eu- « rope, on ne peut songer à utiliser la « meilleure' des sources lumineuses « d'une façon quasi industrielle.
« Par la faculté que possèdent les « projections aériennes d'être visibles « en plein jour, il devient économique « d'utiliser comme source de lumière le « soleil, dont la constance, dans les « pays voisinant l'équateur, est assez « grande pour que l'on puisse, avec son « aide, entreprendre des séances de pro- « jections lixes ou animées.
« Cette utilisation est d'autant plus ad « equate à la circonstance que dans -ces « pays, où l'on n'a pas de secteurs, où « le courant électrique est cher, le char- « bon, l'essence ou les autres combusti- <( blés étant rares et coûteux', la lumière « solaire est tout indiquée.
« Le procédé consiste donc à éclairer « au moyen d'un héliostat la projection (( que l'on désire faire, à envoyer l'image « projetée sur l'écran et à reprendre l'i- « mage par un miroir, sur lequel le puce blic peut l'observer. »
Dans la Rivista Phono Cinematographica de décembre 1907, numéro 9, page 142, un article sur mon appareil de projection en pleine lumière se termine ainsi :
« Un dettaglio gmzioso: riunovando il « microscopio solare, l'inventore si serve <( del sole per rischiarare il suo proiet- « tore nei paesi dove quest'astro dis- « pensa senza parsimonia la sua luce.
« Far délia Ginematografia ail 'aria « aperta, in pieno giorno ed alimentare « la proipria lanterna CON I RAGGI DEL « SOLE!
« Cbe va ne pare? »
L'invention de M. Do-cetti n'a été révélée à ma connaissance que cette année.
Je ne crois pas me tromper en revendiquani à mon profit l'antériorité de cette application forcément limitée, -comme je le dis dans mon brevet et comme vous le confirmez clans l'article de Ci né -Journal du 4/10/09, numéro 59, aux pays heureux où le soleil n'est pas un mythe.
J'ajouterai qu'à l'occasion, pour des projections de dimensions restreintes et en salles obscures, la présence du soleil n'est pas obligatoire; un beau jour clair est suffisant en employant un héliostat spécial.
Mais s'il s'agit de projections en plein air, en pleine lumière diurne et sous le seul abri d'une tente de dimensions restreintes, comme c'est le cas pour mon appareil en fonction à l'Exposition aéro-
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
à Télép. : 215=14
DIRECTEURS
Siège Social : 70, rue du Temple, PARIS
Service spécial pour la Location en Province
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché-aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
Télép. : 215=14 p
nautique de Prancfort-sr-Mein « I.L.A. », la lumière solaire est obligatoire.
Malheureusement Phœbus fait place trop souvent à la pluie, et l'on est obligé de recourir à l'usage exclusif du courant électrique.
— Pour terminer, et puisqu'il s'agit du soleil, apprenez donc, Monsieur le Directeur, aux lecteurs de Ciné-Journal, en quoi consiste exactement la nouvelle (1) invention.
Dès l'instant où il y a démonstration publique, il n'y a plus de secret, je suppose, et partant, plus d'indiscrétion à décrire l'appareil.
Veuillez agréer, Monsieur le Directeur, mes salutations distinguées.
De Mare
Cinématographe
ET
Propriété Littéraire
Ceci tuera cela!
Est-il vrai que, comme le prévoit le romancier H. G. Wells, que citait l'autre jour M. Augustin Filon, le cinématographe doit tuer le roman* et remplacer le livre ?
Est-il vrai que, dans cent cinquante ans, ce sera chose faite? « En pressant une certaine détente, on obtiendrait, à domicile, une représentation mimée et parlée du roman à la mode, comme aujourd'hui on se donne avec un bon gramophone l'illusion d'assister en robe de chambre et en pantoufles à un grand opéra! » (1).
Je ne sais; mais ce que nul n'ignore, c'est que le cinématographe s'impose de façon singulière dans le domaine artistique et même dans le domaine littéraire et que, par lui et autour de lui, naissent des œuvres qui semblent appartenir à un genre tout nouveau et devoir mettre
(1) Journal des Débats, 25 novembre 1908.
en jeu, d'une façon imprévue, les lois protectrices de la propriété artistique (d) nous voulons parler de ces thèmes scéniques que se plaisent à combiner les membres de l'Académie française, que les acteurs de la maison de Molière ne dédaignent pas de mimer et qui, grâce à ces éminents concours, vont projeter sur l'écran lumineux, aux quatre coins du monde, telle ou telle scène de l'histoire, tel ou tel conte imaginaire.
Quel est le caractère de ce genre d'oeuvres? quelle est l'étendue des droits de. leur auteur? C'est ce que nous voudrions nous demander ici.
Et d'abord, disons que ces œuvres n'appartiennent pas, comme il semblerait, à un genre nouveau.
Le scénario destiné au cinématographe n'est autre chose qu'une pantomime, c'est-à-dire une œuvre dramatique destinée à être représentée par des acteurs au moyen de gestes et sans paroles.
Ce qui est nouveau, c'est ceci : autrefois, une pantomime n'avait d'autre prétention que d'être jouée par des acteurs devant les spectateurs; aujourd'hui, elle prétend être fixée sur le film cinématographique, puis projetée sur l'écran lumineux.
Qu'est-ce donc que cette nouvelle forme de reproduction? Est-ce une sorte de représentation (2) analogue à la repré-
(1) M. Paul d'Ivoi, membre de la Société des gens de lettres, dans le rapport financier présenté par lui a l'assemblée générale de cette Société de 1909, ne s'écrie-t-il pas : « Il n'est point mauvais de préparer l'avenir. C est en vertu de cette pensée que — permettez-moi d'emprunter une expression topique à notre -généreux ami, M. Chauehard, qui ne me chicanera pas le prêt d'un mot — nous avons ouvert un rayon nouveau : le rayon de la reproduction mécanique par phonographes, cinématographes, phonocinémas, phonoscènes, etc. Il y a là une industrie artistique nouvelle, dont nous sommes les fournisseurs naturels; une industrie qui se perfectionne chaque jour et dont les résultantes ne sauraient être prévues dès maintenant. Souvenez-vous seulement que l'invention de Gui enberg nous a conduits à la linotypie et... rêvez un que deviendra la reproduction mécanique. »
(2) La convention récemment signée à Berlin, le 13 novembre 1908, et qui doit, lorsqu'e'le sera ratifiée, remplacer la convention d'Union du 9 septembre 1886, a employé, dans son article 14, à l'égard de cette forme de reproduction, l'expression de représentation, mais à tort selon nous et, sans doute, faute d'en trouver une plus exacte.
sentation muette que donnent les mimes sur la scène?
En aucune façon, et c'esl ce qu'il faul bien préciser et retenir.
Lorsque, sur l'écran, se déroule devant le public Le thème scénique imagé par nuire académicien, il n'y a pas représentation dramatique parce qu'il n'y a pas représentation directe au moyen de personnages agissant sur La scène (1); il y a en réalité, devant des spectateurs, présentation d'une série fîimages figurant les phases successives (l'un drame, mais présentation si rapide que les spectateurs n'ont pas le temps de distinguer les unes des autres les images que l'on feuillette devant eux el ont l'illusion de \n'w se mouvoir ces images elles-mêmes.
Dune, il s'agit non de représentations dramatiques, mais de reproductions graphiques et de présentation au public de •es reproductions (2), et c'est ce qu'il y a en ceci, de particulier et de nouveau.
Naguère, les auteurs d'un roman, d'un Brame, d'une pantomime entendaient bien se réserver la publication du roman, la représentation du drame ou de la pantomime; ils ne songeaient pas à se réserver exclusivement la figuration de ces Enivres par l'image; au lendemain de
(1) Voir Cour de Pau, 18 novembre 1905, ;itï. Fourcade contre Torrès. Le Droit, 22 novemirr 1904.
2 C'est ce que nous avons expMqué déjà nus l'Annuaire général et International de lu Photographie (Plon-Nourrit et Cie, édit.), 1906. p. 220.
l'apparition de toute œuvre littéraire ou dramatique célèbre, que ce soit Noire- Dame (Je Paris, ffrrnaiii ou Salammbôjla gravure s'emparait librement du thème littéraire pour en tirer des lithographies mi des gravures qui, isolées ou par séries, accrochaieni à droite et à gauche de nos foyers la chèvre de la Esmeralda, la grâce de doua Sol, ou les formes sculpturales de Salammbô.
Aujourd'hui, il en est autrement; l'œuvre littéraire étend! son domaine et la reproduction, pour elle, .s'enrichit d'une forme négligée jusqu'ici: l'image.
Laissons de côté, pour le moment, la question de savoir quelle sera la solution pour les images isolées, pour les fameuses gravures se faisant gracieusement pendant ; ne nous occupons que des séries cinématographiques.
Il n'est pas douteux que, vis-à-vis de ceiles-ei, le droit de l'auteur de l'œuvre dramatique, du scénario, est entier et que cet auteur a seul le droit d'autoriser la reproduction de son œuvre sous cette forme, si cette œuvre a été créée en vue de ce mode de reproductaion et même si cette œuvre, créée en vue d'autres utilisations, peut cependant donner lieu à des reproductions par séries d'images cinématographiques.
La seule condition est que cet auteur établisse l'existence de son droit, c'est-àdire qu'il ait fixé son scénario soit par écrit, soit par une première reproduction en photographie, sans quoi ce scénario,
les Machines J. DEBRIE
Brevette S. G- D. Q.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse, etc. 111, Rue Saint-Maur, PARIS
demeufé dans l'imagination de l'auteur, serait, pour les tiers, inexistant (1).
Gela étant, jusqu'où s'étend le droit de l'auteur de la pantomime cinématographique? S'il a tenté de reconstituer une scène historique, la Mort de César, par exemple, peut-il monopoliser cette scène et interdire à quiconque de figurer sans son autorisation, devant l'objectif, la Mort de César? En aucune façon.
Il peut seulement interdire de la figurer avec les incidents et les combinaisons de jeu de scène qui lui appartiennent personnellement; s'il n'a fait, que réunir les faits connus, notés par les historiens, sans y rien ajouter de son crû, il ne peut s'opposer à ce qu'un autre que lui, réunissant les mêmes faits, fasse mimer par d'autres acteurs, devant un autre objectif, la même scène historique, cette reproduction dût-elle ressembler nécessairement, de façon singulière, à celle réglée par lui.
Toute autre serait la situation si, au lieu d'une scène historique, la pantomime avait pour sujet une création de l'imagination seule de l'auteur; en pareil cas, le droit privatif de celui-ci serait, cela va de soi, bien plus étendu que dans l'hypothèse précédente.
Ajoutons que ce droit devrait être reconnu à l'auteur non seulement d'une
.(1) Cela est si vrai que la Convention Bignéo à Berlin, dont nous parlions il y a un instant, voulant protéger les pantomimes, a ajouté: dont la mise en scène est fixée par écrit ou autrement (art. 2).
ipanomime destinée à J,a reproduction cinématographique, mais aussi d'une scène destinée à, la reproduction en série de cartes postales (1); en d'autres termes, le nombre des images successives devant représenter les phases successives du drame importe peu, il n'est pas nécessaire qu'il soit, en quelque sorte illimité comme dans le cinématographe; un nombre restreint d'images, racontant belle simple histoire, suffit à constituer une reproduction de celle-ci, et cette simple histoire peut, si elle est un< ivre
nouvelle, donner naissance à un véritable droit d'auteur au profit de celui qui l'a conçue.
Disons encore que le droit d'auteur reconnu sur le scénario entier, sur la série d'images cinématographiques, porte également sur chacune de ces images en particulier.
En d'autres termes, ce serait attenter au droit de l'auteur du scénario que d'isoler l'une des images, celle par exemple qui représente La scène capitale du drame, pour la reproduire cl h mettre en vente séparément, s-ms le consentemenl de cet auteur, car le droit de celui-ci sur toute la série d'images existe évidemment aussi sur chacune d'eMes; reconnu sur le tout, il ne saurait être nié sur les
(1) C'est ce qu'a jugé le tribunal de la Seine, clans l'affaire Varsavaux contre Manuel, ;'i l'occasion d'une suite de scènes ayant peur titre: Garde-française et bouquetière (Tribunal de la
Seine, 3e chambre, 9 juin 1903. Ilullrlh, de la Chambre syndicale de la photographie, 1903, p. 3G2).
28, Avenue Daumesnil, 28. — PARIS
Bioseope
Exehanqe
Films Neufs Français & Etrangers
SOCIÉTÉ
Etablisserpeirts 6â(in)or)t
Paris !9oo : Granj Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C.
Liège 1905 & Milan i9oe : Grands Prix
Capital : 3,000,000 Frs
57, Rue^ Saint=koch, PARIS
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits
Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau SYNCHRONISME
à 500 francs
Projections Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés Les plus Comiques du Monde entier
Films
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
COMPTOIR QINÉ-|_OCATION
28, Rue des Alouettes, 28, BELLEVILLE — PARIS (XIXe) Adresse Télé. : CINELOKA <*SB3# TELEPHONE : 440-97
La plus puissante organisation pour la Location des Bandes & Appareils
PROJECTIONS PARLANTES
Mise c:î ssrvice çlnque semaine d'environ "20.000 mètres d: bandes conipr a,ia : . .1 uvemtés des principaux éditées de films,
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'parties de ce tout, et nous voici, on le voit, arrivés à cette question de l'image . isolée que nous avions, tout à l'heure, intentionnellement 'laissée de côté.
On remarquera que, dans l'étude qui précède, nous nous sommes placé uniquement au point de vue du droit de l'auteur de la 'pantomime, non au point de vue du droit appartenant au photographe qui, avec l'autorisation de celui-ci, a constitué les clichés des cartes postales ou les films de séries cinématographiques, droit qui est, d'ailleurs, incontestable.
C'est qu'il n'est .pas sans intérêt de distinguer, quant à leur nature, ces deux droits sinon en France, au moins dancertains pays étrangers, où la photographie ne serait pas, comme chez nous, régie par les mêmes lois que les œuvres littéraires.
Le droit sur les clichés et les films est un droit sur photographie et, dans ces Etats, sérail soumis aux lois spéciales à courtes durées; le droit sur la pantomime, au contraire, est un droit sur œuvre IHtcraire et serait régi, dans ces mêmes pays, par les lois iplus généreuses qui s'appliquent à ces œuvres.
De là découlerait cette conséquence que le photographe auteur d'un film reproduisant une scène populaire, un phénomène naturel, ne jouirait que d'une protection de courte durée, tandis que celui qui aurait fixé sur la ipellicule les phases d'une pantomime, sons réserve, bien entendu, des droits de l'auteur de celle-ci, bénéficierait de la longue protection due aux œuvres littéraires. Sans insister, pour le moment, on voit quelles conséquences intéressantes pourraient, au point de vue international, découler de cette distinction, au profit soit de l'auteur du scénario, soit du photographe (1), -lin cessiônnaire.
Ed. Sauvel.
(Bulletin de la Chambre syndicale française de la photographie.)
(1) Bien souvent, le photographe sera luimême l'auteur du scénario.
Les Attractions "MIRAX"
Nous sommes heureux d'apprendre que la maison Clément, 30, rue des Petites-Ecuries, à Paris, vient de faire paraître un important catalogue de ses attractions Mirax.
Ce document, unique en son genre.
édité' avec k plus grand soin artistique est le répertoire complet des grandes attractions spéciales de M. Clément: projections d'art, illusions d'optiques et grands trucs.
Prix du catalogue: 0 fr. 50.
On nous informe qu'un film encore inédit, « Emprunt forcé », avec titre en anglais, a été volé à la Compagnie des Cinématographes Th. Pathé.
Prière aux personnes à qui ce film serait présenté d'en avertir la Compagnie Th. Pathé.
La L
J. ROSEMBERG 11, Rue Cadet, 11 — PARIS
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EN PROJECTION & CINÉMATOGRAPHIE, la pierre d'achoppement élait la lumière.
Grâce aux Nouvelles
PASTILLES DE TERRES RARES
— le PROBLÈME est RÉSOLU. —
Un ingénieux dispositif permet l'emploi des Nouvelles Pastilles avec TOUS les SATURATEURS et CHALUMEAUX en SERVICE.
LaLUMIÈHE HOÛYËLLE, 11, rue Cadet, Paris
envoie franco, à titre d'échantillon, contre mandat de 5 fr., un Porte-Pastille, muni de sa pastille. Demander les Prix par quantités.
CAMPHRE NATUREL
et CAMPHRE ARTIFICIEL
Quand, il y a quelques années, différentes industries qui utilisent le camphre ont dû passer par les exigences croissantes des producteurs de cette matière, les hommes de science et les praticiens abordèrent le problème de la fabrication du camphre par voie industrielle et se mirent en devoir de chercher les procédés les plus économiques et les plus rapides pour le produire au moyen 'de l'essence de térébenthine.
Savants et industriels se mirent à l'œuvre et, pendant, les années comprises entre L904 et 1908, surgirent de nombreux brevets basés presque tous sur des réactions déjà connues de longuedate, mais dont aucune n'avait encore reçu la sanction de la pratique industrielle.
Il y environ trente ans, les usages du camphre étaient fort limités. A part son emploi en thérapeutique, il ne servait qu'à la destruction problématique des insectes qui s'attaquent a nos fourrures et à nos vêtements de laine.
'C'est à partir de l'époque où le celluloïd, dont il fait partie constituante, fut l'objet d'une fabrication intensive et croissante que son emploi s'élargit.
Le rôle important qu'il joue dans l'in-
dustrie de cette matière plastique et les qualités tontes spéciales qu'il imprime à la. nitro-cellulose, à laquelle il est incorporé, lui ont d'ailleurs valu d'autres empois.
Il sert, en effet, à la fabrication du pégamoïde, un nouveau substitut du cuir, cl est entré, à. un certain moment, dans la. composition dee diverses poudres sans fumée, soit tel quel, soit sous la forme de son produit d'hydrogénation, le bornéol.
Suivant Chimist and Droggist, la consommation annuelle du camphre atteint de 4 à 5 milljons de kilogrammes, qui se répartissent de la façon suivante:
'Celluloïd ! 70 p. 100
Poudres à la nitrocellulose 2 Usages pharmaceutiques . . 13
Usages divers 15 —
On sait que le camphre naturel se prépare par la distillation, à la vapeur d'eau, du bois du Laurier camphre (Laurus Camphora), arbre magnifique qui croît au Japon, à Pormose, où il constitue encore d'immenses forêts vierges d'un accès de plus en plus difficiles, dans diverses îles du Japon et aussi dans plusieurs dfstricts de la Chine méridionale. Pour l'obtenir, on s'adresse généralement à des arbres de 40 à 50 ans, qui, pour la plupart, sont imprégnés, de -la racine aux branches, de camphre et d'essence, cette dernière en plus grande quantité dans le tronc et les branches que dans les racines.
57, Rue Saint-Anne, 57
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L'essence, débarrassée du camphre a une composition très complexe et sert comme huile d'éclairage dans Là classe pauvre du Japon; on remploie aussi comme dissolvant des résines pour la fabrication des laques.
En Europe, on en extrait, le safrol qui, après sa transformation en isosafrol, sert à la préparation de l'héliotropine. Depuis 1890, le J-apoE s'est assuré te monopole de l'exploitation du camphre sur tout son territoire et à Formose.
Si le chiffre de production de Formose fléchit par suite des difficultés d'exploitation qui s'accentueni de joui' en jour davantage, il semble que celui de la Chine tend, ;m contraires, à augmenter, si l'on s'en rapporte aux exportations totales par les différents ports de l'empire.
kilogrammes eu L
•896.722 kilogrammes en 1906.
Et presque autant en 1907.
Ma/Igré cel appoini de la Chine, appoint qui ne saurait d'ailleurs se maintenir, étant donné l'exploitation intensive et quelque peu dévastatrice à laquelle se lfvreni les Chinois, il ressort que la production globale du camphre ne va pas en progressant?, e1 qu'il faut plutôt s'attendre à la voir diminuer insensiblement.
Si l'on admet, d'autre part, que les besoins vont en grandissant, on comprendra facilement la hausse des prix à un moment déterminé, hausse qui a pou--''- l'Industrie à subvenir au déficit qui s'est manifesté flans la production du camphre naturel.
C'est en l'année 1905 qu'ont apparu les premières tentatives faites en vue de suppléer par du camphré artificiel à l'insuffisance des livraisons en produii naturel.
Il n'entre pas dans notre esprit d'énumérer tous les procédés, tous les brevets qui ont été mis à jour pour réaliser la fabrication du camphre.
Nous indiquerons seulement les principes sur -lesquels repnsenl les méthodes proposées par les chercheurs, et les
chances de succès qu'elles présentent au point de vue industriel.
Quels que soient les procédés préconisés, tous ont comme point de départ le piriène, carbure qui se rencontre dans l'essence de térébenthine. Or, cette essence, suivant l'arbre qui la fournit, el aussi suivant les précautions apportées à sa distillation, renferme îles quantités [dus ou moins grandes de pinène, de sorte que sa valeur, au point de vue de la fabrication qui nous occupe, dépendra de sa teneur en ce dernier carbure.
On sait que l'essence de térébenthine -'obtient par distillation, avec la vapeur .l'eau, de la résine qui s'écoule de différentes espèces de conifères croissant dans les forêts des zones tempérées du globe.
Les principaux producteurs sont par ordre d'importance: les Etats-Unis, la France, la Russie, les Etats du centre de l'Europe, l'Allemagne et l'Autriche.
Nous devons cependant ajouter que, dépois quelques années. l'Espagne contribue également à alimenter les marchés de Londres, de Hambourg et d'Italie.
Au point de vue de la qualité de l'essence, c'est-à-dire de sa teneur en pinène. on considère Vessence française comme occupanl le premier rang. Elle esi presque exclusivement produite dans les départements des Landes et de [a Gironde avec la résine du pin maritime, et est lévogyre.
L'essence des Etats-Unis es! moins appréciée. Presque toujours dextrogyre quand elle est constituée par le produii de la distillation de la résine du ptnus palustris (Long leaf pine ou Soujmer Pifcch Pine), il arrive cependant qu'elle possède aussi le pouvoir rolafoire à gauche. Dans ce dernier cas, elle provieni du Pinus hétérophila [Cubai pine, Slash pine).
Indépendamment de la résine, on distille aussi, aux Etats-TTnis eu vue de la production d'une essence pférieure; des rameaux et des déchets de bois.
SOCIETE GENERALE des CINEMATOGRAPHES "ECLIPSE"
Capital : 1.500.000 francs
23, Rue de la Michodière, 23. — PARIS
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nouveautés de la Semaine
Dans l'Intérieur de Bornéo
Documentaire
Un voyage aux bains de mer
Le Roman de Louisette
Drame
Un Brigand
Drame .
Blackpool (Angleterre)
Plein air
139 mètres
152 mètres
136 mètres
190 mètres
108 mètres
Adresse Télégraphique :
COUSINHOOD-PARIS
Téléphone
MENTEUSE
Grand Drame
140 mètres
Mot Télégrap. : MENTEUSE
TOUTES LES SEMAINES NOUVEAUTÉS
DERNIER SUCCÈS
A qui le Pôle?
HUMORISTIQUE Longueur : 105 mètres
I/Adjudant Grîncfiepï
COMIQUE Longueur : 130 mètres (Affiche)
Une sale Journée
COMIQUE Longueur : 120 mètres
Un drame
en Aéroplane
Union des Grands Éditeurs de Films
3, Rue Grétry, Paris
Adresse Télégraphique : UNIOFILM
ë SS Téléphone : 168=82 fS 7&
AMBROSIO
ÉCLAIR ITALA LUX RALEIGH-ROBERT
VITAGRAPH
SERVICE DE LOCATION uiRECTE
Nous recommandons à nos Clients de s'inscrire dès maintenant pour la LOCATION DES FILMS
Napoléon <r & 2* séries) Les Mystères de Paris
Néron (à partir du 28 octobre)
Prochainement le Service sera installé 17, Faubourg Montmartre
(^ Compagnie Générale de Phonographes = Cinématographes et Appareils =
*rs
Q) = de Précision
Établissements s-
teç
PAT HÉ
@3 _= Frères
SOCIÉTÉ ANONYME
au Capital de 5,000,000 de Francs
Adresse Télégraphique :
(9 G) cinémaïo-paris
Le Catalogue 1909 est paru
et envoyé gratuitement sur demande
Le demander au Service A, 14, Rue Favart
La plus Importante Manufacture du Monde 80 KILOMÈTRES PAR JOUR
Cinq cents Appareils par Mois
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L'essence de Russie et aussi celle â'Àlleniàgne', fournies principalement par le PinuS SylVestris} sont de qualité inférieure parée qu'elles constituent un produit accessoire de la distillation sèche du 'bois en vue de la production de goudron et du charbon de bois.
Les possibilités relatives à une exploitation rémunératrice du camphre par voie industrielle reposent autant sur le prix moyen d'une bonne essence que sur les procédés employés.
L'effervescence suscitée dans le monde industriel à la suite des événements qui ont amené la hausse du camphre, les recherches nombreuses des savants et des techniciens qui se sont appliqués à réaMs-er la transformation du pinène en camphre, n'ont, pour ainsi dire, abouti à aucun fait scientifique bien nouveau, à aucune réaction ■originale.
Les multiples procédés mis au jour ne sont, en effet, que des perfectionnements, des variantes de réactions déjà connues.
On peut les diviser en deux grands groupes, suivant que l'essence est convertie, au préalable, en chlorhydrate de pinène ou qu'elle. subit l'action des acides organiques.
Je n'insisterai pas sur les conditions les meilleures à choisir pour l'obtention du chlorhydrate de pinène au moyen de l'essence. Le rendement dépend naturellement de la qualité de l'essence, de sa teneur en carbure utilisable et de la température à laquelle s'effectue la < hlorhydratation.
Il semble que nos essences les meilleures ne soient pas susceptibles de fournir plus de 65 à 70 p. 100 de leur poids en chlorhydrate.
Ce dérivé, que l'on considère comme l'éther chlorhydrique du bornéol, peut subir trois sortes de traitements pour aboutir au camphre. ,
Tels sont brièvement ênumérés, les multiples procédés qui ont été patentés depuis cinq à six ans, dans le but de
produire du camphre par voie industrielle, aux lieu et place d'une partie du camphre naturel.
11 serait quelque peu hasardeux d'affirmer que tous ont atteint le but visé.
Les prix élevés du camphre, grâce auxquels nous avons du l'éclosion de l'industrie nouvelle, pour des raisons qu'il est très difficile de dégager, n'ont eu qu'une durée éphémère. Seuls les établissements qui, à l'époque bénie de la grande hausse, se sont trouvés en présence d'un procédé économique bien étudié et ont su s'organiser pour satisfaire promptemont aux besoins du moment, ont pu profiter des prix rémunérateurs et amortir rapidement leur installation.
Si, actuellement, les circonstances ne se prêtent pas à de gros bénéfices, ils peuvent ou restreindre, ou arrêter leur exploitation et attendre des jours meilleurs.
Nous devons ajouter que le camphre qu'ils ont produit, à part son inactivité optique, possède en tous points les mêmes propriétés que le camphre naturel, lorsqu'il est suffisamment raffiné.
("est à peine si l'on y décèle des traces de chlore, de bornéol et de camphène.
Celles des usines qui ne sont pas encore sorties de la période de tâtonnement et d'essai ont peu de chances de réaliser des bénéfices pour couvrir les frais, parfois énormes, qu'a nécessités leur installation.
On a tenté d'assimiler l'industrie du camphre à celle de l'alizarïhe et de l'inâigoiine, et certains esprits enthousiastes n'ont pas craint de fêter ce nouveau triomphe de la science industrielle.
Pour ces deux matières, -la science et l'industrie ont eu, sans conteste, raison de la nature, et le record est resté au génie humain. La culture de la garance a totalement disparue du midi de la France, et i-'indigotine artificielle est en train de ruiner les vastes et nombreuses exploitations d'indigo des Indes, de Java et du Guatemala.
En sera-t-il de même du camphre? 11 serait téméraire de l'affirmer! Sans doute léê étude?, les essais multiples et tel efforts soutenus fpil ont été réalisée permettent, à l'heure présente, de sàvoire, à quelques centimes près, les prix de fabrication éventuels du camphre, d'après tel ou tel procédé. Mais ces prix sont intimement solidaires de ceux de l'essence de térébenthine. Or, cette essence a eu, jusqu'à présent, une production limitée, et ses cours sont sujets à. de nombreuses fluctuations, alors qu'anthracène, benzine et naphtaline, baâefi de la fabrication de l'alizarine et de l'indigo, sont plutôt l'objet d'une surproduction,
D'autre part, les régions actuellement productrices du camphre, émues de la concurrence qui leur est faite par le produit artificiel, baissent leurs prix et font force plantations en vue de suppléer, dans l'avenir, à l'insuffisance des f'êcoltes. Au Japort et â Formose, le gouvernement fait des sacrifices considérables pour repeupler de jeunes camphriers les régions déboisées.
D'autres pays qui, par leur climat et la nature de leur terrain, sont en mesure de cultiver le précieux Laurus eamphora, font de leur côté des efforts pour introduire chez eux ce nouveau genre d'industrie forestière.
C'est ainsi qu'aux Indes, à Ceylan, en Floride, au Texas, des milliers d'hectares ont été consacrés à la culture des arbres à camphre.
'Pour parer éventuellement à la disette de matière, certains auteurs prétendent que des jeunes plants de cinq à six ans sont susceptibles de donner à la distillation un rendement rémunérateur. Il en est même qui affirment que les feuilles et les rameaux du camphrier arrivé en plein épanouissement, lorsqu'ils sont cueillis judicieusement, peuvent fournir par distillation, pendant de longues années, de notables quantités de camphre.
Il est vrai que ces deux assertions sont
con I redites par divers expérimentateurs et, en réalité, il semble qu'on ne peut compter avec certitude que sur l'exploitation des arbres ayant atteint 40 à 50 ans,
Ceux-là seuls renfermeraient assez de matière pour pouvoir être traites avec profit.
Dans ce cas, si la consommation se maintient au niveau actuel, ou s'accroît, la lutte, pendant de longues années encore, restera ouverte entre fournisseurs du produit naturel et producteurs industriels.
L'issue dépendra nécessairement du développement qu'aura pris la culture des résineux et la fabrication de l'essence de térébenthine.
Pour pouvoir être employée avec succès, celle-ci devra être abondante, riche en pinène, et à des prix accessibles.
Il est juste d'observer que l'animation produite sur le marché par les demandes renouvelées de l'essence a. déjà, suscité l'intérêt des pays riches en forêts de pins.
Comme nous l'avons mentionné, l'Espagne devient, depuis quelques années, exportatrice de notables quantités d'essence, et l'Algérie va, de son côté, entrer dans une période de production intensive, le gouvernement algérien ayant autorisé le gemmage à mort de 7.056 pins maritimes, et le gemmage a vie de 14.053 autres arbres situés dans d'aiTondissement de Philippeville.
Notre Film inédit
l'Opium
est libre pour la Location
Ecrire au Ciné=JournaI
Aux Indes, on envisage également l'éventualité d'une exploitation méthodique des résineux qui y poussent en grande quantité.
Le camphre ne semble donc pas prêt à faire défaut à brève échéance.
'C'est plutôt son emploi sur l'échelle actuelle qui pourrait être menacé, quelle que soit son origine.
Nous avons vu que 70 p. % du produit consommé entrent dans la fabrication du celluloïd.
Or, les fabriques de produits chimiques, sans cesse en éveil pour alimenter l'activité et susciter l'esprit d'invention de leurs chimistes, n'ont pas manqué de chercher des succédanés du camphre:
nombreux sont, en effet, les produits trouvés et préparés en remplacement de ce dernier. Nous ne citerons que l'éthylacétani-lide, la méthénylorthotoluylénédianine, la méthylbenzoyltrichloranilide symétrique, le mannol, etc.
L'avenir du celluloïd lui-même est d'ailleurs problématique.
La facilité avec laquelle il s'enflamme, les accidents nombreux auxquels il a donné lieu, l'odeur de camphre qu'il dégage ne laissent pas d'avoir des inconvénients pour son emploi.
Sa merveilleuse plasticité, sa blancheur, son beau poli, sa résistance à l'eau ont jusqu'à présent compensé les imperfcetions qu'on lui reconnaît et l'ont fait triompher des nombreux concurrents qui ont surgi dans ces derniè-
res années. Mais il n'en sera pas toujours de même, et, si l'on ne trouve pas un substitut susceptible de prendre sa place dans tous ses usages, il n'est pas impossible d'entrevoir le moment où plusieurs matières, ayant des qualités appropriées aux emplois auxquels elles sont destinées, ne le remplacent définitivement.
Quel que soit le sort qui lui est réservé, cette belle matière marquera dans l'histoire du camphre par les progrès incontestables qu'elle a provoqués, dans ce chapitre si captivant des composés lerpéniques, et par l'attention qu'elle a attirée sur les conditions de culture et de développement de toute une série de ■végétaux répandus sur les parties les 1 lus éloignées de notre globe.
A. Haller.
Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS & Ce.
à ANVERS, 70, rue Saint-Jean
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 13 Octobre 1909.
218660. -- Wieder (H. G.), à Londres.
- Perfectionnement concernant les instruments reproduisant et enregistrant les sons.
218878. — Turillon (L. L.), à Levallois- Perret France). — Appareil pour la projection automatique des vues.
ffi-
..J0^*Lm
A. DAVIûNON
16, Rue des Écoles « PARIS (Ve) >-•♦•--<
LOCATION DE FILMS
Films de toutes Marques = Nouveautés - Actualités ,
— ACHAT - VENTE - LOCATION
Cinéma "ÉCLAIR"
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
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NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
LE COLLIER de la VIERGE
PATHÉTIQUE - Superbe Affiche
Le Torero Alphonso aime la gentille se brise à terre; lui-même, blessé dans
Paquita. Un jour, il rencontre ta ciga- ta chute, s'évanouit, rière Juanita et en devient éperduemenl Sa douce fiancée, Paquita, se sentant
amoureux. La ©aip-rseieuse cigarière lui délaissée, vient prier Dieu. Elle trouve
I in 1 1 net de l'épouser s'il lui donne le eol- Alphonso évanoui. Elle s'adresse à la
lier précieux qui orne la s Sa tue de la Vierge avec une telle ferveur que ses
Vierge. voeux se trouvent exaucés. Alphonse lui
Mais, quand Alplionso apporte à l'in- est rendu; la Vierge bénit les deux flanconstante le joyau dérobé, Juanita se cr>,,
moque de lui. 11 retourne à ! "église el rat- Longueur: 185 mètres. Prix: 248 ïr. 35. tache le collier au oui de la Vierge. Dans Mot télégr.: COLLIER.
sa hâte, il l'ait chanceler la statue, -qui y compris teintures et virages
Dans les Gorges de l'Atlas
ATTAQUE D'UNE DILIGENCE - Exécuté par R. MOREAU
Sur des routes écartées du Sud Algé- Sites et costumes extrêmement pitto-
rien, mie diligence est, attaquée par des resqiies. Photographie splendide.
kabyles. Nous assistons a l^ûhjjsçade. Lui<aueur appra.rimalire: 166 mètres. Les voyageurs, emmenés en car tivile,
son! heureusement délivrés ,,ar le plus Prix; 223 fr, 50. MoLfélégr.: «DILIGENCE.
jeune d'entre eux. (,'/ compris tirages et teintures)
L'INDUSTRIE DU CHAMPAGNE
Film documentaire très intéressant
Visite captivante d'une de nos premiè- sont minutieusement démâtes, res marques champenoises. - Les opé- Longueur approximative: l:!(! niélres. rations successives par lesquelles (tasse «trA»«nAnwT7
, , i-i -m ,.i r Prix: 170 fr. Mot tèlèqr.: CHAMPAGNE. le vin avant de devenir la pétillante h- ±,w ■'
queur que le inonde entier apprécie, y (V compris teintures et virages)
DOCUMENTS
pour servir à l'histoire de la Cinatograpliie
(Suite)
Brevets délivrés en France
en 1908
De Jonkheere, Dxdaar
Szczwpuk et Szczupak. 18 novembre 1907. Prise des vues, tirage et projection de vues cinématographiques produisant il'illusion du relief stéréoscopique.
394.199. — . Société des Etablissements Gaumont. 19 novembre 1907. Machine à colorier les bandes cinématographiques par transport de la couleur.
394.236. — Société (tes Etablissements Giuimont. 20 novembre 1907. Système de coloriage des bandes cinématographiques.
Saunier. 16 septembre
Nouveau système de tète de pic photopanoramique pour les prises continues des photographies panoramiques, circulaires, ordinaires, stéréoscopiques et cinématographiques.
394.583. — Société Duskes Kinemalographen und Film-Fabriken G. m. b. H.
Procédé et appareil pour la prise d'images photographiques successives.
394.732. — Trusted, Wegener et Wegener. 28 septembre 1908. Procédé et appareil pour développer les plaques photographiques et les pellicules.
394.783. — Tcxeirq de Aragao. 7 décembre 1907. Objectif pour la prise d'épreuves photographiques donnant la sensation du relief.
Dupeyron. 6 octobre
Bouton d'arrêt à ressort pour pieds d'appareils photographiques et autres.
395.164. — Société dite: Vereinigte Kùnstseidefabriken A. G. 12 octobre 1908. Procédé pour la confection de réseaux à deux ou plusieurs couleurs.
395.219. - - Ratignier et la Société H. Pervilhac et Cie. 20 décembre 1907.
Procédé de fabrication continue des pellicules pour la photographie et autres usages.
Lebaiïly. 27 décembre
Support oscillant pour la microphotographie stéréoscopique.
INVENTIONS NOUVELLES
403703. -- Leblanc. Dispositif pour la commande électrique à distance des projecteurs et autres appareils analogues.
403866. — Gosme. Procédés et dispositifs ipiour l'obtention de représentations cinématographiques plastiques en relief et en profondeur.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Boetlcher Mis, ingénieur-conseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
AGENT EXCLUSIF
de " VESUVIO FILMS"
Pour la France et la Belgique
Louis AUBERT
40, Boulevard Bonne-Nouvelle, PARIS
Téléphone : 303-91 ;"- 1029-06
*M»68MH»8fr3g<%B3» St8&«St^<Ke^«SB3»^8B3»<»£88»"$SB3» «SB3»-»S83»<%83»<»8e3»«eB3»*
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L EXPOSITION UNIVERSELLE |
DE HAMBOURG 1908 f
La plus haute récompense Un programme par semaine |
32, Rue Louis=1e=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
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Agences à Londres
— Milan Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
0 DERNIERES NOUVEAUTES 0
-«fïHS-t-
* Bonheur brisé (drame) 17,'5
T Un monsieur qui ne peut pas s'as-
m seoir (comique) 14v5
■k Mésaventures d'un cul-de-jatte (com.
W _sensationnel). Affiches gr. mod. 87
Les deux bossus (féerique) .... 172 m Vengeance de Poupée (scène enfant.) 99 ï L'affreux devoir (drame-aff.) ; scène jouoe par : MM. Court, Volbert ^et M"e Fanny Aubel 271 |
w.m mm mm mm mm mm mm mm mm »>a^» ^sos» mm mm «a» mm m*
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint- Augustin, Paris
iianca flapello (drame historique). 360 ionneur Sarde (film artistique et
pathétique) 205
.res malheurs d'un facteur (film
comique) 129
eanne de Montresor 290
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
*es Mystères de Paris, d'après le célèbre roman d'Eugène Sue (affiche) 310
dceurs et coutumes du Haut Picmont (superbe vue de plein air). 124
j'honnête cocher (pathétique affiche) 180
Jariage dans le Sud de l'Algérie (film d'un grand intérêt, superbe photographie) 197
^'Education des jeunes aveugles (film documentaire) 150
^e Drame de Villesauge (pathétique), d'après le roman de Paul de Garros. Affiche 215
^a Bretagne bretonnante. Superbe vue. de plein air 120
3our avoir les palmes académiques (extra comique) 162
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
rue de la Michodière, Paris
Dans l'intérieur de Bornéo (documentaire) 139
Le Roman de Louisette (drame).. 136
Un Brigand (drame) 190
Blaekpool (plein air) 108
La légende du Premier Violon
(drame)
Une Fille de Confiance (comique) Bonsul, l'homme-singe (fort curieux) 250
Le Truc du Neveu (comique).... 152
Shanghaï (plein air) 107
Le Crime du Fou (drame) 218
Société des Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 5,000,000 de francs
rue Saint-Roclx, Paris
Un Monsieur qui a la tête ailleurs (comique) 114
Eau merveilleuse (comique)
Le Râtelier (comique)
L'Etoile filante (féerie coloriée).
Recommandée
La Mort de Cambyse. (Film dramatique, très recommandé, joué par des artistes de la Comédie- Française. Pellicule d'une grande valeur artistique. Affiche. Entièrement virée et teintée)
En se trompant de chapeau (comique) '
Rio pittoresque. Superbe panorama recommandé, entièrement viré et teinté
THEATRO-FILMS
Une Page de la Vie (dramatique).
Virage 150 m
Le Diable à l'Auberge (comique).
Virage 49 m
Chemineau et gendarme (comique) Résultat des courses (très dramatique). Teintage, 101 m
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Dernier Refuge (Drame)
La Ficelle (comique)
Théodora (drame)
Sauvé par les fleurs
De la pitié à l'amour
Noblesse et Plébéien
ITALA-FILM
Paul HODEL. représentant
Napoléon et la princesse d'Hatzfeld. Affiches (drame)
Course au singe (comique)
Soufflards naturels d'acide borique en Toscane (industriel)....
Nella de Loredano (de Luca Come-
rio). Drame
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière. -Paris
Lettres indiscrètes (à trucs). Gomique
Le Faux Serment (émouvant). Affiche
Les Rêves (comique)
Chasse à l'éléphant (plein air). Affiche ,
La Sorcière
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MêDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Bonheur brisé (drame ) 175
Un Monsieur qui ne peut pas s'asseoir (comique) 143
Les Deux bossus (féerie) 172
Les Mésaventures d*un cul-de-jatte
(très comique). Superbe affiche 87 La Vengeance de Ja poupée (très
jolie scène enfantine) 99
L'Affreux devoir (drame). Superbe
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris Egarée 15?
Sous la douche 166
Voyage à Sophia (plein air) 112
Ecole des Cadets de Bulgarie 121
Punition d'Hercule 130
Une journée à Alger 90
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
En Norvège (vers les régions arctiques) 126
Je veux être jockey! (comique)... 100
Le Singe de Kerkadec (comique). . MO
Au village (drame) 155
Le Chasseur insaisissable (comique). 125
La légende du Point d'Argentan . . 122
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
TRAVAUX CINÉMATOGRAPHIQUES
' = SOIGNÉS _
Confection de Titres en toutes langues "Prise de vues animées de tous les genres. Ver forage. Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS OCCASION, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
FILMS AQUILA ( RALEIGHT & ROBERT
à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
Le bouton (drame) 180
Tyrannie (drame) 218
Le cauchemar (drame) 165
Dans les ténèbres (drame) lfC
Le feu sacré (à paraître) (drame pathétique) 204
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Le Dernier Steeple-cliase de Jackson 220
Traître par amour 2'2^
La Perle de la Méditerranée 197
La Perle du Lavandou (dramatique) 153
Isidore veut allumer sa pipe (comique) 89
La Proie (dramatique) 211
Pleur de la Forêt 200
La Guerre au Maroc (plein air)... 275
La Quinzaine de Spa (aviation).. 143
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
La Reconnaissance du bossu 106
Le Niagara en hiver 107
Pauvre forçat 209
Pourquai papa ne corrige plus son fds 135
Le Clairon 153
Peintre et marchand de tableaux . . 172
Don de jeunesse 156
Exécution de tous Travaux Cinématographiques
Prise de vues à Forfait Exécution de Scénarios = = = Perforation - = - Développement de Négatifs et de Positifs.
- = - - Virages. - = - -
Marque
Etoile
G. BRETEAU
Usine et Bureaux :
11 bis, Rue de Fontenay
M0NTREUIL=s.=B0IS
entreprise Générale
de Cinématographe
• THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections Î6, Rue Feydeau, PARIS
(Métro-Bourse)
LCHAT - VENTE
LOCATION ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour
par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- 'alls, Cafés, etc., etc — Prix défiant >ute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
B°ns opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
A vendre théâtre se composant comme suit : 22 mètres de longueur sur 6 mètres de profondeur plus la parade entourage toile, jolie façade, intérieur jolie scène et décors, rideaux, banquettes à bascules et baisse en gradin ou l'on peutmettre 400 places, une caisse contrôle de première beauté, orgue Foucher de 3 mètres sur 3 mètres plus un moteur Duplex force 18 cheveaux, dynamo et tout ses accessoires plus 9 lampes à arc et environ 200 lampes à incandescence, cabine du ciné; tout au complet plus un fourgon pour chargement et chariot, le tout en parfait état de neuf, le moteur est monté sur une voiture toute vitrée. S'adresser pour plus amples renseignements au Ciné Journal.
perforeuse à vendre 125 frs, voi<' au bureau.
A vendre : presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
TUDes à vendre 600 litres valant 60 fr.
Agence Générale du Ginématograpne
Matériel ccinplct & Accessoires ç< Filins neufs S> d'Occasion
ZZZZZZI Vente sur projection ZZZZZZI
Demander Tarif
et Catalogue
A, BON A
Jl 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS J
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes __
Lumière oxyéthérrque et oxyacétylénique
vendre un stock 20.000 cylindres. Bonne occasion. Ecrire L. M., au Cinc-Journal.
On demande un bon bonisseur distingué, pour Cinéma-Théâtre des grands boulevards, on exige références.
On demande à acheter les opérations du docteur Doyen, 1" et 2e série.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
«vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3° — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
On demande à acheter des carters Mallet.
A vendre film voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument neuf.
Grande quantité de vues à vendre. Demander liste et prix.
A vendre, Ma Jolie et Carmen (La Heur que tu m'avais donnée). Vues synchronisées Pathé. Bonnes conditions.
A vendre, malles emballage appareils, tableaux, lanterne, etc.
On demande à acheter La Passion, 950 mètres. Bon état.
On demande à acheter Amour d'Esclave, très bon état.
GRAND ETABLISSEMENT-THEATRE en
pleine exploitation, neuf, actuellement cinéma et attraction, grande ville, à céder, cause santé, bonnes conditions, situation sûre sans grand capital, à personne du métier et sérieuse.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 30 pièce.
ON DEMANDE à acheter des Carters Mallet. et des Carters Gaumont.
ON DEMANDE un chauffeur mécanicien, sachant conduire la machine routière. Bons appointements, de préférence célibataire S'adresser Cattanéo, American Cinéma R.R. à Dourne-Fran.cs, Charente-Inférieure.
PLUSIEURS OPERATEURS sérieux, électriciens, demandent place dans établissement sérieux.
T1 'es bons appareils Lumière à vendre, très bonnes conditions, les voir au Bureau.
A vendre saturateur à éther et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, un moteur 110 wolts, Pathé frères.
A vendre, phono Pathé à air comprimé et vues diverses, en très bon état. S'adresser à M. Maréchal, à Bourbonnes-les-Bains.
On demande à acheter d'occasion, appareil stéréoscopique monétaire, avec ou sans vues. S'adresser au Bureau du Journal.
A vendre, 2 objectifs Zeiss-Krauss, 1 Planard 35 u7m de foyer, '. Tessart 75 m/m de foyer, à vendre 150 francs,
(Voir la suite page 24).
M. Lucien PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur- Gérant : G. DURE AU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
Fournisseur des premiers Cinématographes de f rance
aux prix les plus réduits.
Location lo Postes complets à forfait
JT.-R. 8TAFFA
PARIS
'3-Films, ^
3, Rue Grétry, 3 - PARIS
*gf(Près de rOpéra-Comique)jg#—
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
£-?ti')-'+
Virait
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spèc alement pour sa Maison de Rio-de- Janeiro
179, Avenida Central,
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
JACOROSA-PARIS - STAFFA-RIO-DE-JANEIRO NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rapportant à la Cinématographie.
Petites Annonces (Suite)
Opérateur. Prise de vues Théâtre trucs et voyages connaissant le laboratoire demande place France ou étranger Partirait avec mission scientifique ou explorateur, connaissant la partie mécanique et l'Electricité.
P. Aldebert, 5, rue des Laitières, Vincennes.
Cinéma demande pour voyage un ou une pianiste et un bonisseur conférencier sachant faire les bruits de coulisse, un couple si possible. S'adresser à M' Rondonuet poste restante. Pont St Esprit, Gard.
Vues de Cinéma à vendre à 0.20 et 0 30. Location de vues à 0.02 le m. par semaine. J'échange un disque Pathé n. contre 6 à aig. ou saphir de marque quelq. usagés ou cassés.
S'adresser à M. Ganichot grande rue Vaison. (Vaucluse).
Qn demande à acheter d'occasion les Mystères de Paris très bon état.
Jeune étranger marié parlant 4 langues, 10 mois dans établissements cinématographique ensuite 4 ans expérience commerciale à Londres, Italie, Amérique, Paris, cherche situation sérieuse. Bon correspondant et traducteur' de titres. Libre et bien disposé à voyager ou agir comme secrétaire ou caissier. Salaire environ 300 fr. par mois ou offres. C. A. M. Bureau Restant 2
Jeune fille 22 ans ayant fait tournées cinéma très au courant du ciné-parlant. Demandes emploi caissière ou autre adr. Jahiet 72 rue Lamarck 72 Paris. 1&-.
OCCASIONS EXCEPTIONNELLES A PRENDRE DE SUITE
Un C/iapilcau pour cirque ou ciné, 24 m. de diamètre à deux mâts, complet (4.000 francs)
Théâtre Ciné. 20 sur 7, ave;; orgue, machine, ciné, films, prêt à marcher. (14.000 francs.)
Théâtre Ciné, 16 x 8, montage très rapide avec ou sans moteur et appareils (7.000 fr.)
Croupe électrogène avec dynomo 8 à 10 HP, tableau de distribution, monté sur voiture neuve de 4 mètres (1.800).
Théâtre-Ciné, 13 x 7, complet, avec ou sans matériel cinématographique (2.500 m. de lilm 2.800 f.)
i 10 Fauteuils riches, velours, absolument neufs. 13 francs.
!'/.'> Fauteuils bois courbé, riches (15 fr. pièce.) Ecrire Brocheriou, Ciné-Journal pour détsils complets. Timbre pour réponse s. v. p.
A Vendre : 1 poste cinématographe et vues fixes complet pied pliant, petit moteur, lampe et rhéostat 50 ampères. S'adressera M. Bishop château de la ville au bois par Jonchery-sur-Vesle (Marne).
UN GROUPE ÉLECTROGÊNE
MOTEUR 20 HP Aster, 4 cylindres 1909. — Magnéto haute tension Bosh. — Carhutateur. — Tuyauterie bronze poli.
DYNAMO Tliomson-Houslon, 150 ampères 50 volts ou 110 ampères 70 volts, avec ' ampérimèlre et voltemètre,
A coûté 7.500 fr. — Prix : 3.000 fr.
GINÉMATOGRAPHISTES
•PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez 'LILLUSIOnniSTr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mcnsucl
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1* Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématograpliie Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
= LEBET 8l CURTI s
jtLtr BspMM««ra de la Mais»» B*yml« d'Italie Aon ^itta.
«>S77-t7* PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS franc4talv
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeors entre PARIS et IÏÏAL1E
(ET VICE -VERSA) • - TURIN, 17, via Arscnalc - - - - ROME, 48, via Babuine > - MILAN, 4, via San Vincenslao - GENES, 4, Piazza Serri*li© -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
CINES
FILMS
CINÉMATO- GRAPHIQUES
PARIS
ll.RSiSTAUÔUSni»
CINÉMATOGRAPHISTES !
demandez
Le Multipli
C'est ta Trousse d'objectifs idéale
Seul Concessionnaire Qénéral :
C!l HELFER. 22 Rue Saint-Marc, PARIS
FILMS
"ÉeLAIR
EN VENTE CETTE SEMAINE
Le Drame de Villesauge
Film Sensationnel d'après le roman de Paul de Garros
Affiche. — Longueur approximative : 215 mètres.
La Bretagne Bretonnante
Superbe Vue de plein air. — Long, approz. 120 sa.
Pour avoir los Palmes Académiques
Scène extra-comique. — Longueur approxim. : 162 m
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Les Mystères de Paris, d'après le célèbre roman
d'Eugène Sue (Affiche) 810 met.
Mœurs et coutumes du Haut Piémont (Magnifique vue de plein air) 1 24 —
L'Honnête Cocher. Pathétique (Affiche) 180 —
Un Mariage dans le Sud de l'Algérie (Superbe). 197 —
L'Education des jeunes aYeugles (Documentaire) 150 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
Le Collier de la Vierge
Film Pathétique superbe. — Affiche en couleurs Télép. : 130-92 8, R If G S M A H Q II S I III Télép. : 130-92
F>7KFÇIS
Adresse télégraphique : C1NÉPAR PARIS
PRÊTEUR MALGRÉ LUI
Longueur approximative : 188 mètres
THE VIHGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PARIS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH-PARIS
New- York, {{6 Nassau-Street. Chicago, 69 Rudolph Street. Londres W. C. 25 Cecil court]
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
Hispano
Films
Actualités, Comédies
. Drames ■
'BARCELONE
CraywinKel (20 San Gervasio)
TARIS
14, Rue Bachaumont, 14
TOUJOURS SENSATIONNEL
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de Tilms en Russie
Nouveauté chaque Semaine
>l-}-^-:i-hï;*^^^:^#X&fr$-+K*^^:*::fr
^iÉÉ^ÉÉ^^É^* Télégr. PHOTODRANEOFF-PETERSBOURG
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
2« Année. — N° 62
UN ACCÈS DE PUDEUR
Nos bons amis les Américains qui ont. entre autres passions, celle du groupement et de la moralisation, viennent de fonder à New-York une nouvelle ligue dans le but de préserver les spectateurs cinématophiles dans leur pensée et dans leurs mœurs. Diverses associations éthiques ou sociales forment les premiers éléments de cet office de censure spéciale et tout ce petit monde, épris de puritanisme, paraît très enthousiaste et très prêt à agir.
Nous ne sommes pas ici de ceux qui croient que tout va pour le mieux dans l'industrie du cinéma, surtout lorsqu'il s'agit du choix des scénarios par les éditeurs de iilms. Trop souvent la pauvreté de l'intrigue y voisine avec le mauvais goût, aussi bien dans le sentiment que dans le rire. Mais, franchement, cette levée de boucliers de clergymen, d'apôtres sociaux et de féministes en mal du salut d'autrui nous parait plutôt grotesque. L'âme de don Quichotte et le sérieux de M. Prudhomme guident ses desseins, fie que veulent ces quelques demi-douzaines de censeurs, il n'est personne qui ne le désire, public, loueur, éditeur et auteur. C'est le but constant de l'industrie cinématographique d'améliorer la qualité des scénarios, à tous les points de vue, d'en faire des
œuvres d'art par le double souci de la propreté morale et de la beauté dans l'expression. Nous n'avons pas besoin du concours zélé de braves dames .pour épurer les programmes. La force des choses nous y oblige, et c'est précisément parce que le public du cinéma est un public populaire qu'il impose aux fabricants de films son esprit beaucoup moins corrompu que celui des autres théâtres, plus fruste, plus enfant mais plus sain.
J'ai sou vent rêvé d'une Hérodiadelvînlth
cinématographiquement dans le style artiste d'un Oscar Wilde, ou à la manière de Flaubert. Ce serait un succès près de quelques-uns, une œuvre impossible à présenter devant le public populaire. J'eus encore la preuve de cette simplicité des foules hier soir, en regardant quelle impression leur procurait
Néron, le très beau film d'Ambrosio. Lorsque le plus faisandé des despotes romains, mi-esthète et mi-sauvage, se donne l'émotion cabotine de chanter quelques vers au-dessus de Rome incendiée par ses soins, le public souriait parce qu'il ne comprenait pas, mil ouvrier du quartier n'étant par bonheur néronien. Mais, par contre, la sortie de Poppée empêtrée dans son péplum souleva du gros rire, car tous i-i^ braves gens avaient maintes t'ois ri de la même aventure, un jour de noces, dans les escaliers de quelque mairie parisienne.
Il n'y a donc point de ihni.'cr que les
auteurs de scénarios contrôlés par les éditeurs donnent dans la corruption ef pervertissent le peuple américain. Dans la manœuvre des .bigotes d'outre-Atlantique, il y a beaucoup de puérilité; mais il y a aussi autre chose, surquoi il faudra revenir, je veux dire une .prétention nouvelle de l'Amérique à nationaliser le film, à combattre sournoisement l'esprit français et italien, d'où vient toute corruption, n'est-il pas vrai? ,
C'est d'ailleurs pour respirer de plus près cette fleur du mal que les Américains passent l'Océan en aussi grand nombre. La censure de là-bas n'est lionne que pour les petites bourses.
G. Dureau.
SYNDICAT
DES
Opérateurs Cinematograptiistes le France
SOIREE SYNDICALE
Jeudi soir 28, a en lien la grande représentation cinématographique organisée au profit de la caisse des secours du Syndicat des opérateurs de France. La salle du Cinéma-Théâtre Voltaire, 146, rue de Charonne, une des plus vastes de Paris, contenait difficilement un ipublic énorme et enthousiaste. Un certain nombre de loueurs de films, de repré-
sentants des éditeurs et diverses personnalités du monde cinématographique témoignaient par leur présence de l'intérêt qu'ils portent au Syndicat.
Le programme, exécuté sans une faiblesse, avait été composé avec beaucoup de goût. Il a l'ait tout à la fois honneur
aux éditeurs et aux loueurs — qui l'avaient
généreusement offert — et plaisir aux spectateurs.
Nous ne pouvons mieux faire que de le publier ici dans son entier.
PROGRAMME
La Princesse Nicotine, Scène à trucs, offert par la VITAGRAPH, de Paris; Vendée, Drame, offert rar M. AUBERT, agent à Taris de la VESU- VIO-F1LMS ; Le Râtelier, Comique, offert par la Maison GAUMONT ; Falaises de Mœn, superbe Vue offerte par CINEMA FIX. ;iccompagnée par M. RORERTS, baryton ; Le Drame de Villesauge, d'après le roman de Paul de GARROS, offert par la Maison ECLAIR ; La Sorcière, offert par la Compagnie des Films LE LION ; L'Eau Merveilleuse, Comique, offert par la Maison GAUMONT — Entracte. — Dans les Gorges de l'Atlas, attaque d'une diligence par les Kabyles, offert parla Maison ECLAIR ; Le Beau Florinde, Comédie époque Louis XV, offert par la CINÈS ; Néron, Drame historique, offert par M. RREMOND ; Rio Pittoresque, jolie vue de plein air, accompagnée par M. VOISIN, ténor ; En se trompant de Chapeau, Comique, offert par la Maison GAU- MONT ; Bonsoir. — Partie Concert : M"" Léa GIRAUD, MM. PERRIN et DRABAT, — Conj 'é rencier : M. A. MARQUET. — Chef d'O relies Ire : M. FOUILLET.
Nos compliments aux organisateurs cl bravo pour le Syndical.
CINEMAS FIX"
Téiép. 327-48 . 15 boui. Bonne-Nouvelle, paris ■ Mr. m. kinefix
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LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
La Vision à distance
L'aviation semble avoir acajparé pour elle seule, l'attention du public.
Les projets d'intercommunication avec Mars, la découverte (?) du Pôle Nord, le baissent froid, ce qui à la rigueur se comprend.
Mais on a peine à s'imaginer que l'annonce de la solution d'un problème comme celui de la Télévision, soit passée inaperçue !
L'un de nos plus distingués agents de brevets, j'ai nommé M. Armengaud jeune, avait conçu, puis expérimenté un appareil pour la Télé-Cinématograpbie.
Nous savons quel temps demande la mise au point des conceptions les plus simples. Mais sans nouvelles de l'invention, nous craignons que M. Armengaud, aussi fervent apôtre du plus lourd que l'air, n'ait abandonné le troublant problème de vision à distance, pour le sport né d'hier : l'aviation. Ce serait vraiment regrettable.
Voici que de l'autre côté' du Rhin, le professeur Rubmer, dont les travaux sur le Sélénium sont bien connus, annonce qu'il a réussi et se propose d'en faire la démonstration en grand à l'Exposition Internationale Belge de 1910.
Voici sur quels principes est basé l'invention :
Etant donnée une image formée de noir et de blanc et de toute la gamme
des mélanges de ces deux couleurs (i), on peut toujours décomposer cette image en de multiples points clairs, ou obscurs.
Les imag-es phototypiques tramées ne sont pas autre chose. Elles sont représentées, suivant la trame employée, par une moyenne de seir' points par millimètre carré. C'est Stil' ce principe de décomposition d'une image en ses ipoints élémentaires, qu'est basée l'invention du professeur E. Ruhmer.
L'appareil de démonstration qui fut présenté le 26 juin 1909, se compose de 25 éléments, ou points, représentant la quatre-centième partie superficielle d'un appareil définitif.
•Comme pour la télépbotographie, le système comporte un poste émetteur et un poste récepteur reliés entre eux par une ligne électrique.
Avec un appareil de iprojection, on projette l'image agrandie à transmettre, sur la surface préparée de l'émetteur.
Cette surface est composée d'une série de petits éléments en Sélénium.
Mettant à profit la propriété bien connue du Sélénium, d'être plus ou moins conducteur suivant qu'il est iplus ou moins éclairé, chaque élément ou cellule, laisse passer un courant plus ou moins intense suivant qu'il est ou non éclairé.
(1) Couleur étant pris ici au figuré, puisque le blanc est la réunion de toutes les couleurs du iprisme et le noir l'absence de lumière.
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
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C'est ce courant qui illumine telle ou telle petite lampe correspondante, dont est composée la surface du récepteur.
Ce dispositif est, en somme, fort simple, par contre, par la répétition des éléments en Sélénium et des lampes correspondantes à chaque élément, le montage en est fort long et coûteux.
On en aura une idée, puisque le coût de l'appareil définitif, comportant dix mille cellules, est estimé par l'auteur à cinq millions de marks.
Le point intéressant et qui a rendu possible la conception d'un tel appareil, c'est d'avoir anihilé l'inertie bien connue du Sélénium.
Ce résultat est acquis de telle façon que l'auteur pense' pouvoir transmettre des sujets en mouvements.
Il nous sera permis sur ce point de faire nos réserves. Car si l'inertie du
Sélénium est détruite, il restera celle des lampes.
Une lampe à incandescence électrique, si" petite sôit-elle, ne s'illumine et ne s'éteint pas instantanément.
Réservons donc les projections mouvementées pour nous en tenir aux vues fixes. Ce sera déjà un joli résultat !
Ce que nous ignorons, c'est comment le courant est transmis et de combien de fils la ligne est composée. C'est un ipoint qu'il nous aurait été agréable de faire connaître ; nous ne pouvons supposer qu'il s'agisse d'une ligne composée d'au moins autant de fils qu'il y a de cellules.
Quoiqu'il en soit, nous avons cru intéressant de tenir nos lecteurs au courant de la solution, au moins partielle d'un problème qui semblait difficilement soluble. Les premiers résultats ne laissent aucun doute à ce sujet.
P. de Mare.
Une Séance à l'Académie les Sciences
Un jeune savant, M. Comandon, fait assister les Spectateurs aux luttes mouvementées de quelques MICROBES injectés dans une §©utte de sané.
Un coin du mystère qui enveloppe encore le monde invisible a été soulevé, à l'Académie des sciences. Grâce à une série de projections qu'un jeune savant, M. Comandon, a fait défiler sur le film d'un cinématographe, ceux qui assistaient à cette séance mémorable ont pu saisir sur le vif les péripéties de la lutte, que notre organisme engage parfois contre les microbes. Ils ont pu ainsi pénétrer plus en avant dans la structure intime de nos tissus. Et pour arriver à ce résultat, M. Comandon n'a eu qu'à imaginer un appareil dans lequel l'ultramicroscope est associé au cinématographe.
Ons devine aisément l'intérêt scientifique qui se dégage des projections lumineuses qu'on obtient avec cet appareil. Voici une goutte de sang frais ; Pour en apercevoir les éléments dans un microscope ordinaire on est obligé de la colorer. Point n'est besoin de recourir à cet artifice si l'on opère avec l'appareil de M. Comandon. Sur l'image projetée, les globules rouges et les globules blancs apparaissent, puissamment grossis avec tous leurs détails de structure. Leur enveloppe, leurs noyaux, les parcelles invisibles qui constituent leur corps se dessinent maintenant avec une netteté parfaite. Et au lieu de rester immobiles, comme dans le microscope ordinaire, on voit les globules se déplacer dans tous les sens, « nager » en quelque sorte dans le sérum dans lequel ils baignent. On croyait que ce sérum était un liquide homogène ; sur les images obtenues avec l'appareil de iM. Comandon, on aperçoit une multitude de corpuscules animés de mouvements « browniens », dont l'existence était jusqu'ici seulement soupçonnée.
.Mais le spectacle est autrement captivant quand on voit apparaître sur le film la projection d'une goutte de sang prise sur un animal auquel on a injecté des tryipanosomes, les microbes de la maladie du sommeil. Sur l'image projetée, on aperçoit ces microbes se glisser entre les globules du sang, heurter de front tantôt ui\ globule rouge, tantôt un globule blanc. Sur une de ces préparations on a pu voir un trytpanosome particulièrement mobile pénétrer dans un globule rouge et s'y immobiliser. A voir ces images, on se rend compte des méfaits que peuvent causer les microbes lorsqu'ils pénètrent dans Le sang'.
C'est ce qu'a dit le professeur Uastre, qui a présenté à l'Académie la découverte de M. Comandon. C'est ce qu'a pense certainement le docteur Roux quand, à la fin de la séance, il a demandé à M. Comandon de venir taire ces projections à l'Institut Pasteur.
La Photographie à Domicile ***
Si l'un compare les portraits qui sont publiés dans la presse illustrée d'aujourd'hui à ceux que l'on pouvait voir dans les vitrines il y a dix ans et plus, une différence frappera immédiatement, en ce sens que l'on constatera que la plupart des portraits modernes
montrent le personnage au milieu de ses meubles usuels, dans son borne, dans sou jardin, dans son automobile, n'importe Où, sauf dans l'atelier du photographe professionnel. Que ce changement soit dû à l'influence de l'amateur ou non, nous n'avons pas à l'examiner ; mais ce changement est même notable chez l'amateur photographe. Il écarte immédiatement cette fausse idée que le portrait était réservé uniquement au professionnel qui seul possédait dans son atelier tous les instruments, les fonds et les autres accessoires que l'on croyait indispensables au portrait. Si le photographe professionnel peut maintenant se passée de tout ce bric-à-brac, l'amateur peut également le faire, et il n'y a pas de raison pour qp'un travailleur de force moyenne qui fait de la photographie pour son plaisir ne puisse pas se spécialiser dans le portrait el s'y faire même remarquer.
L'atelier du photographe est né à.
L'époque où les plaques étaient, si peu sensibles que la pose dans les conditions les plus favorables demandait plusieurs minutes. L'atelier était alors construit comme une serre, généralement sous le toit ou directement en plein air ; le modèle était placé sur une sorte d'estrade, exposé sous la lumière la plus forte dont on pût disposer ; sa tète était pressée contre un support en fer et, dans cette position incommode de cinq à. dix minutes. C'est dans de telles conditions
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que furent produits beaucoup de portraits de nos prédécesseurs que nous conservons maintenant avec précaution sous une couverture de maroquin ; et si leurs modèles semblent un peu raides et en bois, qui oserait dire qu'ils n'avaient pas d'excuse ? A mesure que la sensibilité de la plaque augmentait, la nécessité d'avoir autant de lumière diminuait. Les ateliers ne furent plus tout en verre ; des rideaux et des écrans furent introduits, de sorte que le photographe pût modifier l'éclairage, et peu à peu l'état de choses, que nous connaissons maintenant, s'installa. Vint alors la plaque rapide modeioe qui rendit même l'atelier inutile, qnjique dans certains cas il subsiste et do jve subsister, et maintenant nous somnes arrivés à un point où, pour obtenir eli meilleurs portraits, non seulement l'aAîIier n'est plus nécessaire, mais offre même des inconvénients. Le photographe amateur qui désire faire le portrait de ses amis, en les présentant pleins de vie, trouvera qu'en abandonnant toutes les traditions des photographes professionnels et en travaillant dans le milieu ordinaire où ses modèles vivent, i] a beaucoup gagné. Il n'aura absolument pas besoin d'un fond artificiel. La maison moderne décorée d'une f^ron plus sobre que jadis fournit des fonds convenables aux figures et il n'est pas difficile d'approprier à chaque sujet le milieu qui lui convient
le mieux. Nos chambres modernes sont bien assez éclairées pour réduire suffisamment le temps de pose et pour pouvoir se dispenser de l'horrible appuitête. Même les écrans et les réflecteurs, qui sont parfois considérés comme articles indispensables pour le portrait à domicile, ne sont pas nécessaires si l'on profite de tous les avantages qui peuvent se présenter dans un appartement.
La retouche est faite maintenant par des professionnels, mais pour beaucoup de bons portraits la retouche n'est pas nécessaire, et avec des objectifs qui donnent de la douceur, les imperfections que le retoucheur devrait corriger en adoucissant les effets ne se rencontrent plus autant qu'avant.
Beaucoup d'amateurs n'essaient pas de faire des portraits à domicile parce que, disent-ils, ils ne possèdent pas un bon objectif à portrait ; mais l'objectif à portrait est une convenance et non une nécessité, et les portraits que l'on prend par leur intermédiaire ne sont pas nécessairement meilleurs que ceux qui sont pris à l'aide d'autres objectifs. La plupart des bons portraits d'amateurs — et le bon portrait d'amateur, ne l'oublions pas, est ce qu'il y a de mieux en fait de portrait -- ont été obtenus à l'aide d'objectifs à bon marché, même souvent non corrigés. Si l'on cherche à obtenir une grande tête, le degré de diffusion que donne une lentille simple
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n'est pas assez fort pour cire flésagréable et, comme trous venons de le duo, il supprime la retouche. Un rapide reetilinéaire ou une lentille de semblable objectif employée seule l'orme un très bon objectif à portrait, son seul défaut étant de ne pas être très rapide et de prolonger ainsi la pose. Mais même ce défaut est considéré par quelques-uns comme un avantage, attendu que le léger mouvement et spécialement le léger changement d'expression qui se produisent pendant une longue pose aident disent-ils, à donner une note plus i aractéristique et une sorte de synthèse de la physionomie du sujet. 11 est également possible parfois de donner à un rapide rectilinéaire une ouverture supérieure à F : S qui est l'ouverture habituelle de cet objectif, et pour le portrait celte plus grande ouverture ne fait pas de mal, tout en rendant l'objectif plus rapide.
Les anastigmats très rapides actuels forment aussi d'excellents objeclifs à portrait, bien que dans ce but la perfection de la netteté qu'ils donnent aux images ne soit pas toujours désirable, ("est ce qui a été reconnu il y a de nombreuses années, notamment dans le cas où l'objectif à portrait de Dallmeyer; on y ajouta un dispositif spécial grâce auquel au lieu d'avoir une image obsolument nèfle on pouvait introduire un (\e»rc quelconque de diffusion dans le Foyen en écartantiplus ou moins les deux systèmes de lentilles, et beaucoup d'objeciifs de ce genre sont munis maintenant de ce dispositif. Dans les objectifs Dallmeyer les plus récents, le mouvement de la lentille d'avant peut même être donné de l'arrière de la chambre, de sorte qu'on suit sur le verre dépoli le plus ou moins grand degré de netteté. On construit, en outre, des objectifs qui sont seulement corrigés partiellement ol même pas corrigés-du tout afin d'obtenir de la douceur ; ce sont les objectifs anachromatiques. Mais tout cela est plus ou moins du luxe ; le principal, c'est que la chambre ordinaire et
l'objectif de l'amateur photographe convieiineril très bien pour te portrait et que les occasions qu'il a, de pouvoir photographier ses amis à leur aise, au milieu de leurs objets familiers, feront beaucoup plus que contrebalancer tous les avantages dont dispose, croit-on, le professionnel.
Le choix de la chambre dans laquelle sera pris le portrait à domicile est nécessairement limité. Ce doit être une chambre dans laquelle le sujet esi habitué à se trouver ; elle doit être bien éclairée afin de réduire à son minimum le temps de pose, et doit être suffisamment grande. Ce dernier point est plus important qu'on ne le crorait à première vue. Combien de fois ne voit-on pas de bons portraits être gâtés par le fait que le sujet a dû être placé dans le coin extrême d'une chambre pour que le photographe ait pu trouver suffisamment d'espace entre son appareil et le modèle ! C'est principalement le cas lorsque l'on fait ]\n portrait en pied et que
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l'on montre la. personne assise à son bureau, ou une clame à son piano ou sur une chaise longue. Il vaudrait mieux prendre moins et éviter la sensation de manque d'air. Si l'on a placé ainsi son modèle trop près du mur, c'est sans aucun doute dans une bonne intention, afin de ne pas le prendre de trop près, car l'effet de grand angle est encore plus mauvais pour le portrait qu'en architecture. En règle générale, il vaut mieux se placer aussi loin du modèle que la chambre le permet, même si l'on arrive ainsi à une image si petite qu'elle a besoin d'être agrandie ; mais au moins on évitera la distorsion qui se présente en photographiant de trop iprès ; de plus, l'on pourra plus facilement travailler à grande ouverture en opérant à longue distance.
Une chambre de bonne dimension empêche également la dureté de l'éclairage, la grande opposition entre les ombres et les lumières étant le plus grave défaut que l'on rencontre dans le portrait à domicile. Il ne faut pas placer le modèle trop près de la fenêtre en mettant un réflecteur du côté opposé afin de réduire [■es contrastes, car on introduit ainsi en même temps un double éclairage et des effets faux. Tout cela peut être écarté en choisissant une place vers le milieu de la ehambre. Si l'on perd ainsi en rapidité' on gagne, d'autre part; en douceur, re qui fait plus que contrebalancer le premier inconvénient.
Tu des grands mérites du portrait à domicile, c'est que le modèle peut faire
quelque chose. Ce ne doit pas être quelque chose de compliqué, sinon la pose semblerait artificielle ; mais une dame peut, par exemple, arranger un bouquet, tourner de la musique ou même se tenir près de la porte de la chambre en ayant la main sur la crosse. Cette action ne donne pas seulement de la vie à la pose, mais elle est naturelle et facile, et l'on trouve toujours dans une chambre habitée des accessoires familiers au modèle. De la même façon on obtient de très charmants portraits d'enfants lorsqu'on les montre occupés avec leurs jouets, sur le plancher. L'amateur connaissant ses modèles est dans la meilleure position possible pour leur donner un aspect qui les caractérise et éviter tout ce qui semble forcé ou artificiel. 'Pour arriver à ce résultat, il faut laisser beaucoup à la chance et éviter toute attitude préconçue ou composée.
Une des choses les plus importantes que le photographe doive faire en arrangeant son modèle, c'est éliminer fout ce qui est inutile. L'œil impartial de la chambre noire inscrit tout ce qui se trouve devant lui avec une égale fidélité et une égale importance ; aussi l'exclusion devient-elle essentielle. On peut dire à coup sur que beaucoup de portraits à domicile sont gâtés parce que l'opéra leur a négligé d'observer cette règle, lies boutons, des miroirs ou des cadres brillant au soleil font sur l'épreuve toutes sortes de petites taches blanches du plus désagréable effet. De même des objets troip sombres autour
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du modèle -doivent être évités ; aussi faut-il étudier avec soni le tableau sur le verre dépoli avant de commencer la pose et écarter tout ce qui peut détourner l'attention du visage du modèle. S'il y a des objets qui ne peuvent pas être enlevés, ils doivent être recouverts ou mis à l'ombre de manière à passer inaperçus.
De cette façon, avec un peu de peine, en donnant un temps de pose suffisant, en écartant toues choses qui ne sont pas habituelles ou qui détonnent dans l'entourage du sujet et, d'un autre côté, en faisant tout ce qui est possible pour mètre le modèle à son aise, pour lui faire oublier qu'il va ère photographié, l'amateur photographe, s'il n'est pas à même de lutter contre le professionnel, pour obtenir un portrait brillant, complètement achevé, peut, tout au moins, produire des épreuves qui rendront beaucoup mieux le caractère et la physionomie de ses amis et formeront d'agréables tableaux.
Traduit du Times, par M. V.
(Arc-en-Ciel)
M. Ch. Helfer, représentant du Théâtro-Films.
Tout le monde cinématographique a suivi depuis quelques mois l'évolution, disons plus précisément, les progrès du Théâtro-Fihn, que dirige avec l'autorité de son grand talent M. Maurice de Féraudy, sociétaire de la Comédie- Française. Sous le contrôle artistique de ce roi de la mise en scène, des œuvres charmantes de distinction, de sentiment, de vérité dramatique et de gaîté sont écloses, qui font du Thédtm-Films une de nos plus brillantes marques.
Nous sommes heureux d'ainprendre que M. Charles Helfer, 22, rue Saint- Marc, à Paris, vient d'acquérir la représentation générale de cette jeune Société. N'est-ce pas le gage du plus heureux avenir ? M. Ch. Helfer étant,
comme chacun sait, l'activité même, et l'un 'des hommes qui connaissent le mieux le marché cinématographique du monde.
Compagnie Générale des Cinématographes Th. Pathé.
La Compagnie Générale des Cinématographes Th. Pathé, à la veille de s'installer dans de nouveaux locaux, s'est vu dans l'obligation de se débarrasser d'une partie du matériel qui encombrait ses magasins. Il n'en a pas plus fallu ipour que certains détracteurs systématiques répandissent des bruits d'alarme.
C'est une habitude qui n'émeut personne aujourd'hui et nous ne relevons le fait que pour couper les ailes à ce nouveau canard échappé des basses-cours financières.
La Compagnie se porte bien et s'est fait beaucoup applaudir au concours de films de Milan, pour ses très belles vues documentaires, Sousse, Tunis et le Cimetière Maure.
Les Tarifs douaniers en Bulgarie.
La douane bulgare doit être une ironiste h froid, mais j'incline à croire qu'elle a été dupe d'un mot. Elle a classé dans la section « Mercerie » au tarif 5.33 le film cinématographique au prix de f fr. 75 par 100 kilogs. Vous vous demandez pourquoi Mercerie plutôt que produits pliatographiques. C'est bien simple. Certains clients appellent les films des « rubans » ; le bon Bulgare qui n'hésite pâmais en a conclu que cela relevait de la mercerie et tout fut dit.
La Bureaucratie en Suède.
La Censure de Ghristiana est comme
toutes les autres censures, la plus sotte des choses. Elle vient de le prouver ainsi : Un cinéma-théâtre de la ville montrait entre autres films une reproduction des l'êtes qui ont eu lieu cette année au Tyrol, à, l'occasion du centenaire de la libération nationale. Une des scènes tirées du drame de circonstance qui fut joué alors, représente la fusil-
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nouveautés de la Semaine
Fiorella, fille de bandit
Drame 228 mètres
Un Tapissier improvisé
Comique 144 mètres
Les Iles Vénitiennes
Superbes vues de plein air 80 mètres
Le Mariage du Docteur
Drame 160 mètres
Adresse Télégraphique : p.
COUSINHOOD-PAR1S s
j) Téléphone :
Une Occasion se présente
OH CÉDERAIT divers Lots importants de Matériel Cinématographique
COMPRENANT
TABLES DÉMONTABLES, modèle 50 A et 100 A, de premier choix, absolument neuves, avec leurs boucliers ;
TABLEAUX MÉTALLIQUES et RHÉOSTATS, ou A, montés ou non montés, neufs ;
LAMPES A ARC, 100 A, neuves;
BOITES à HUMIDIFIER, neuves.
BOITES à FILMS, de toutes dimensions, en métal.
A prendre au détail ou par quantité. — Faire des offres aux Bureaux du Ciné- Journal.
CINÉMATOGRAPHISTES !
demandez
Le Multipli
C'est la Trousse d'objectifs idéale
Seul Concessionnaire Qénéral :
Ch. HELFER, 22 Rue Saint=Marc, PARIS
Union des Grands Éditeurs de Films
3, Rue Grétry, Paris
Adresse Télégraphique : UNIOFILM
« K Téléphone : 168=82 ^ K
AMBROSIO
ÉCLAIR ITALA LUX RALEIGH-ROBERT
VITAGRAPH
SERVÎCE DE LOCATION DIRECTE
Nous recommandons à nos Clients de s'inscrire dès maintenant pour la LOCATION DES FILMS
Napoléon (lre & 2e Séries)
Les Mystères de Paris
Néron (à partir du 28 octobre)
"Prochainement le Service sera installé 17, Faubourg Montmartre
Q\ Compagnie Générale de Phonographes
= Cinématographes et Appareils =
Q) = de Précision =
Établissements
PATHÉ
SOCIETE ANONYME
au Capital de 5,000,000 de Francs
(se)
-s Frères
Adresse Télégraphique :
CINÉMATO-PARIS
Le Catalogue 1909 est paru
et envoyé gratuitement sur demande Le demander au Service A9 Î4 , Une Favart
La plus Importante Manufacture du Monde 80 KILOMÈTRES PAR JOUR
Cinq cents Appareils par Mois
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PARIS
lade d'André Hofer, le héros de la liberté. Voilà qui devait provoquer la vigilance inquiète des censeurs ! Songez donc, un homme qui meurt pour l'indépendance de son pays, n'est-ce pas un spectacle dangereux. Tout de suite on la supprima si bien que tous les soirs, pour la plus grande joie des spectateurs, la partie du film relative à l'exécution s'arrête à la mise en joue du peloton de service. Au coup de feu, c'est le caviar qui apparaît. Après quoi, une inscription eu lettres géantes apprend au public que « par ordre de la police de Christiana, la condamnation à mort d'André Hofer est interdite. »
Gageons qu'il en serait de même en France pour Ferrer.
M. Rostand et le Cinéma.
M. Edmond Rostand arrivait au théâtre en taxi-auto. A sa descente, il fut happé par un entrepreneur de cinématographie qui avait installé sur le trottoir sa mécanique. Scène muette, du moins à distance. Politesse de l'employé, élégance et bonhomie du poète.
C'est entendu, M. Edmond Rostand s'engouffre dans l'entrée des artistes, d'où il redescend quelques instants plus tard, entraînant à sa suite Jean (loquelin. Mine Simone et M. Guitry. Tous les quatre, ils l'ont ceux qui arrivent au théâtre pour répéter. Et pendant ce temps - là, naturellement, l'opérateur tournait ta manivelle. Les photographes sont des sens heureux !.
CHOSES D'AMÉRIQUE
Si l'on en croit un bruit dont notre confrère Variety de New-York, se fait l'écho, les maisons Gaumont et Urban seraient à, la veille de cesser toutes relations avec la Motion pictures Patents C", d'Amérique, si ce consortium ne leur accordait pas les avantages qui sont faits à la maison Pathé frères. Il paraît que les sociétés Urban-Eclipse et Gaumont sont obligées de fournir à, leur agent américain, M. Georges Kleine. une redevance de cinq centimes par pied de films vendus aux Etats-Unis. La maison Pathé frères exporte directement ses négatifs et les fait tirer à sa fabrique de Bound-Rrook (New-Jersey), pour les céder aux exhibiteurs par l'intermédiaire, des loueurs. Etant donné la qualité, des marques Gaumont et Urban, il semble que le privilège dont jouit leur concurrent européen soit excessif, et les deux maisons auraient protesté dans ce sens. La redevance qu'elles paient à leur représentant ne suffirait-elle pas, en effet, à la création d'une succursale indépendante, tous frais de transport, de D'où le bruit de la fondation d'une douane, etc., étant déduits.
usine Gaumont au Canada, avec droits exclusifs de vente dans ce pays.
D'après un règlement récent du ministre des Finances aux Etats-Unis, les films envoyés au Canada peuvent être retournés aux Etats-Unis, sans aucun
^ Cinématographe Chantant $& SYNCHROPHONES H. GENTILHOMME
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LEVALL01S=PERRET ** I2S, Rue du Bois
droit do douane, s'ils sont de fabrication américaine. On dit que cette faveur aurait été acquise par l'influence de la Motion Pictures Patents C" et que le chef des Indépendants, M. Murdoch. aurait, déjà l'ait des démarches de protestation à Washington.
'Plusieurs directeurs cinématographique- des Etats-Unis se disent impatients des règlements du trust. Ils sont tout prêts à traiter avec les indépendants.
mais à la condition qu'ils vendent des films de bonne qualité, d'une façon continue.
M. J. A. Berst, représentant de la maison Pathé, est rentré à "'New- York, après un voyage à Cuba ainsi que dan- le Sud- Ouesl des Etats-Unis, y compris la Nouvelle-Orléans et Chicago.
Sur la liberté de photographier.
En réponse à la protestation enregistrée dans notre numéro du :'> octobre dernier, contre une motion tendant à restreindre le droit de photographier sur la voie publique à Paris; et dans laquelle il était Qommé, M. Gerschel nous a adressé la lettre suivante :
« Monsieur le directeur <de la Photo- Revue,
« Avant tout, je me permets de .vous exprimer mon étonnemenl, île vous voir
ouvrir vus voie unes si libéralement à îles personnes qui, de votre propre aveu, vous si.nt totalement lin ijinues, et qui,
certainement, ne (uni pas partie île nuire corporation. Votre correspondant se permet de citer le nom d'un haut fonctionnaire, dont notre bulletin ne parlait nullement. En outre, si vous m'aviez soumis cette lettre avant sa publication. je vous aurais appris que le compte rendu de la séance où cette question fut discutée, a été publié d'une façon troquée et inexacte par suite d'une erreur de sténographie. Nous n'avons jamais songé, à la chambre syndicale, à
monopoliser l'exercice de la photographie dans Paris.
« Toiil ce que noir- demandons, c'est l'application stricte des lois et règlements existants.
« Les photographes comme tous les autres commerçants, sont écrasés de frais généraux et d'impôts formidables.
« Evidemment, ils ne pourront lutter avec les tarifs des ambulants non patentés ou payant une patente infime parce que payant peu de loyer).
« Ces ambulants, loin de vivre chichement, comme veut le faire' croire votre correspondant, réalisent de fort belles recettes. J'en connais qui, de leur propre aveu, se font de. 25 à 40 francs par jour.
« Pendant ce temps, de malheureux professionnels attendent eu vain la clientèle eu leurs ateliers déserts, et voient venir avec anxiété l'époque du terme. Le percepteur ne les oublie pas, et leur envoie ponctuellement -c- poulets multicolores.
« Et ne croyez pas que j'exagère :
« Ton- les jours, devant ma porte, en pleine place de l'Opéra, ces messieurs photographient couturières, modistes et jusqu'aux touristes de l'amenée Cook, par voitures entières. Certains, même, opèrent tranquillement dans les cours de certains immeubles de la rue de la Paix et de l'avenue de l'Opéra.
"~ «" Dans les quartiers populeux, c'est pis encore. Demandez aux malheureux photographes, comment vont les affaires, il- vous répondront que les quelques client- que leur laissent les m igasins de nouveautés cl autres, grands bazar-, leur sont enlevés pour ainsi dire à leur barbe par le- ambulants et les courtiers louches, dont ceux-ci font leur habituelle compagnie.
» Votre correspondan! iparle des photos de devantures. Eh bien, ce travail pourrait être tout aussi bien. sinon mieux fait par des professionnels patentés.
« En outre, les ambulants sont loin d'honorer la profession, puisque, sou-
veut, il arrive que les clients paient, d'avance pour un travail., dont ils rie reçoivenl jamais livraison. Je termine en m'excusanl d'avoir été si long et r.îgrél que, comme membre de notre chambre syndicale, vous ne soyez pas mieux renseigné sur les agissements d'un certain nombre d'industriels qui ne peuvent que nuire au bon renom de la photographie.
« Veuillez agréer, etc.,
Charles Gerschel, # Vice-président de la Chambre syndicale dé lu Photographié et de ses applications.
Nous avons mis en italique un passage de la lettre de M. Gerschel, sur lequel rîous tenons à nous expliquer
Après avoir lu la protestation dont nous nous sommes fait l'écho, M. Gerschel nous a écrit pour nous demander :
« Qu'est-ce, au juste, que ce M. Dambricourt, qui se permet de discuter les termes d'un procès-verbal qui na pas été' livré à la publicité ? »
A cette question, nous avons répondu ceci : ,
« Nous n'avons pas à vous donner de renseignements circonstanciés sur la personnalité de M. Dambricourt, Accompagné de deux confrères, M. Dambricourt s'est présenté dans nos bureaux, et nous a demandé, au nom de cette sorte de délégation dont il parais-
sait être le chef, l'insertion d'une let're protestant contre un projet dont les intéressés avaient été avisés par un de leurs plus importants fournisseur*.
(i Sur son indication, nous avons consulté le Bulletin de la Chambre syud;cale de la Photographie, et nous avons constaté que la motion contre laquelle s'élevait la lettre en question y était rendue publique.
« En effet, le Bulletin ne va pas chez les seuls adhérents de la Chambre ! Il est servi à différentes personnes et à tous les annonciers, et c'est d'ailleurs par celle dernière voie que les protes"tataires en ont eu connaissance.
« Dans ces conditions, nous n'avions plus aucune objection à faire contre l'insertion de cette lettre, puisqu'elle défend le principe de la liberté pleine et ntière, auquel nous entendons demeurer fidèle dans l'intérêt supérieur de la photographie.
« Si vous jugez à propos de défendre ou d'expliquer votre proposition, vous nous trouverez tout disposé à insérer votre réponse, notre plus, grand souci étant d'informer exactement nos lecteurs et de mettre sous leurs yeux tous les documents pouvant éclairer leur opinion. »
Et encore, dans une autre lettre, où nous disions à M. Gerscihel que nous faisons un devoir d'accueillir sans parti pris toutes paroles de justice, de tolérance et de liberté, d'où qu'elles vieil-
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nent, nous affirmions notre désir d'impartialité en lui taisant la déclaration suivante :
« ...Nous laisserons à M. Dambricourt ou à l'un des nombreux correspondants qui nous ont écrit à ce propos, le soin de rechercher si vous avez répondu à la question, et si vos arguments ont la portée que vous leur accordez. »
Nous croyons que notre rôle ne saurait être plus nettement précisé.
(Photo-Revue).
Cartes Postales.
Pour donner au public une satisfaction qu'il réclamait depuis longtemps, M. Millerand, ministre des travaux publics, des postes et télégraphes, vient dé déi ider qu'à partir du 15 octobre les inscriptions manuscrites qui pourroni figurer sur les cartes illustrées affranchies à cinq centimes, n'entraîneront pas de surtaxe, quels que soient les termes employés, et à condition qu'il n'y ait pas plus de cinq mors (non compris signature et adresse).
Le Dépôt à la Consigne des Plaques photographiques.
Les juges de la sixième chambre ont tranché un petit point de droit pratique à l'égard de MM. les voyageurs.
Ils ont décidé qu'au dépôt des bagages, à la consigne, le voyageur pouvait sans déclaration spéciale, déposer des objets de valeur autres que des objets destinés aux besoins de son déplacement, mais à une condition, toutefois, c'est que ces objets de valeur correspondent à des nécessités de son voyage.
C'est en vertu de ce principe qu'ils ont alloué une indemnité de 800 francs à M. G. R..., qui, photographe amateur, avait consacré ses vacances à faire un voyage dans le Sud-Oranais. 11 rentrait à Paris, lorsque, à Alger, il eut la malencontreuse idée de déposer en consigne à la gare d'Alger sa valise, contenant plusieurs douzaines de plaques photographiques. La valise fut égarée, et c'est pourquoi il a plaidé.
{L'Eclair.)
AGENT EXCLUSIF
de " VESUVIO FILMS"
Pour la France et la Belgique
Louis AUBERT
49, Boulevard Bonne- Xom elle, PARIS
Téléphone : 303-91 ; - 1029-06
AVIS
Nous sommes heureux d'annoncer l'arrivée à Paris de M. FUMANTI Télémaque, un des hommes qui connaissent le mieux le métier cinématographique.
Vrai professionnel de longue date, M.
Fumanti quitta l'Italie ou il occupait, comme chef de service, un emploi important dans une grosse entreprise de spectacles cinématographiques. Il n'a laissé là-bas que d'excellents souvenirs.
Nous ne doutons pas qu'il trouvera vite en France la place due à son activité et à sa compétence.
M. Fumanti habite rue Poussin, 3!>, à Auleuil.
Notre Film inédit
l'Opium
est libre pour la Location
Ecrire au Ciné=JournaI
A Vis Important
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à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense
Un programme par semaine f 32, Rue Louis=1e=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS §
Succursale à Berlin Agences à Barcelone
— Bruxelles
— Budapest
— Buenos-Ayres
— Gènes
Agences à Londres
— Milan
— Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
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¥ Tailleur ingénieux (comique très
t recommandé) 90
* Le Chien du Volontaire (affiche
^ Amour - Embonpoint 143
La grande Quinzaine d'Aviation .
Bonheur brisé (drame) 173 T
Un monsieur qui ne peut pas s'as-
seoir (comique) 143 £
Les deux bossus (féerique) . . .
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Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
11, rue Saint- Augustin, Paris
Revanche de mère, drame (Af.)... 274
Le beau Florinde, comique (Af.). . . L93
La pèche tics .sardines, iplein air. . . 136
Mariage par annonce, comique.... 155
La Dame de Montsoreau (AH'.) 4-20
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le collier de la Vierge, superbe film pathétique (Affiche) 185
Dans les Gorges de l'Atlas (attaque d'une diligence) 166
Industrie du Champagne, film documentaire 136
Les Mystères de Paris, d'après le célèbre roman d'Eugène Sue (Affiche) 310
L'Honnête Cocher, pathétique (Affiche) 180
éducation des jeunes aveugles, documentaire 150
Drame de Villesauge, pathétique* d'après le roman de Paul de Garros (Affiche) 215
La Bretagne bretonnante, vue de plein air 120
Pour avoir les palmes académiques comique 162
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
l'n tapissier improvisé (comique) 144 Les Iles vénitiennes 'plein air)... 80 Le mariage du docteur (drame)... 160 Dans l'intérieur de Bornéo (documentaire) 139
Le Roman de Louisette (drame).. 136
Un Brigand (drame) 190
Blackpool (plein air) 108
La légende du Premier Violon
(drame) 219
Une Fille de Confiance (comique). 132 Consul, l'homme-singe (fort curieux) 250
Société des Etablissements GAUMONT
Le mauvais œil (comique) pellicule virée 121
Pour être cantonnier (très comique) 164
L'agrément des bancs publics (comique) . . . ._ 114
Un coup de Jarnac (film historique), colorié 105
Petit mouvement, grande vitesse (très comique), recommandé.... 119
Les filles du cantonnier (beau drame recommandé) (Affiche), entièrement viré 297
Nos derniers succès chantants :
Se Canto que Canto (chant populaire), tout viré 55
Beau Danube (célèbre valse de Strauss), tout viré 73
Mon verre (chanson valse), tout viré 67
Les gardes françaises (chanson militaire), tout viré 62
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
Georgelle (drame). . virage 102 m. 233 Les filles de Shylock, virage 108 m. 238
ITALA-FILM
Paul HOD-1., rcpt-éscn'ant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Le bien pour le mal (drame) 250
La martyre de iPompéï (drame) .... 280
La fiancée de Gribouille, comique. . 192
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
Lt sorcière (aff. film^recommandé) 186
Les rêves (comique) 127
Chasse à l'éléphant (plein air).... 200
Lettres indiscrètes (comique à trucs) 108
Le faux serment (aff. dramatique) 205
Société des Phonographes et Cinématographes " LUX"
MEDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Tailleur Ingénieux comique très
recommandé) 90
Le chien du volontaire (AT.) 196
Amour-Embonpoint 14:}
La Grande Quinzaine d'Aviation. . . L25
Bonheur bris;' (drame) [73
Monsieur qui ne peu! pas s'asseoir (comique) [43
Deux Bossus comique) 172
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
Egarée 157
Sous la douche 166
Voyage à. Sophia (plein air) 112
Ecole des Cadets de Bulgarie 121
Punition d'Hercule 130
Une journée à Alger 90
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
Piorella, fille de bandit (drame)... 228 On Voyage aux bains de mer (comique) 152
En Norvège (vers les régions arctiques) 120
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
TRAVAUX CINÉMATOGRAPHIQUES ■^ ^ SOIGNÉS
Confection de Titres en toutes langues "Prise de vues animées de tous les genres. Ter forage. Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK ûe FILMS d'QCCASION, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
4ny^a TARIFS & LISTES Franco
Je veux être jockey! (comique)..
Le Singe de Kerkadec (comique).
Au village (drame)
Le Chasseur insaisissable (comique) La légende du Point d'Argentan .
FILMS AQUILA
( RALEIGHT & ROBERT ) à Paris, rue Sainte-Cécile, 16
Le bouton (drame) 180
Tyrannie (drame) 218
Le cauchemar (drame) 165
Dans les ténèbres (drame) 16C
Le feu sacré (à paraître) (drame pathétique) 204
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Néron
Suicidons-nous
( i'esl la. fête à Germaine
L'officier blessé
Fabrication du savon
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile Paris
La Beauté du Pardon 133
Honneur et Justice clans le Far-
West 218
Prêteur malgré lui 135
La Reconnaissance du bossu 19(5
Le Niagara en hiver 107
Pauvre forçat 209
Pourquoi papa ne corrige plus son fils 135 Le Centenaire de la navigation à
vapeur 158
I. BAER & C
92 — 94 Rue de Gléry 92 PARIS (2e)
Maisons à LONDRES & BER'.IN
NI ÉCHANGE - NI LOCATION La Maison spécialisant la VENTE de
FILMS D'OCCASION
Depuis 20 cts le mètre et de toutes les vues coloriées
DEMANDEZ NOS LISTES
Entreprise Générale
de Cinématographe
•• THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro-Bourse)
achat - vents
location échange:
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mèlre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
A vendre théâtre se composant comme suit : '22 mètres de longueur sur 6 mètres de profondeur plus la parade entourage toile, jolie faç.ide, intérieur jolie scène et décors, rideaux, banquettes à bascules et baisse en gradin ou l'on peutmettre 400 pinces, une caisse contrôle de première beauté, orgue Foucher de 3 mètres sur 3 mètres plus un moteur Duplex force 18 cheveaux, dynamo et tout ses accessoires plus 9 lampes à arc et environ 200 lampes à incandescence, cabine du ciné; tout au complet plus un fourgon pour chargement et chariot, le tout en parfait état de neuf, le moteur est monté sur une voiture toute vitrée. S adresser pour plus amples renseignements au Ciné Journal.
Perforeuse à vendre 125 frs, voi. au bureau.
A vendre : presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
y flpoe Générale Au Cinémaiograppe |
Matériel corpplet & Accessoires -*-
~rihl7S neufs & d'OccasiOD demander Tarif
et Catalogue
^^^ZZZ Vente sur projection -
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17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérkjue et oxyacétylénique
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A vendre Cônes de projection, avec châssis passevues vertical.
On demande à acheter Appareil lumière.
A vendre Matériel complet de projection. Prix très avantageux.
A vendre Appareil de proiection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de lilms. 350 francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
vendre un stock 20.000 cylindres. Honne occasion. Ecrire L. M., au Cine- Journal.
On demande un bon bonisseur distingué, pour Cinéma-Théâtre des grands boulevards, on exige références.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
«vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière: 3<> — — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes fdm positif vierge Eastman.
On demande à acheter des carters Mallet.
A vendre film voilé.
J*ilms à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument neuf.
Grande quantité de vues à vendre. Demander liste et prix.
A vendre, malles emballage appareil? tableaux lanterne, etc.
GRAND ETABLISSEMENT-THEATRE en
pleine exploitation, neuf, actuellement cinéma et attraction, grande ville, à céder, cause santé, bonnes conditions, situation sûre sans grand capital, à personne du métier et sérieuse.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à. vendre 0 fr. 30 pièce.
ON DEMANDE à acheter des Carters Mallet. et des Carters Gaumont.
PLUSIEURS OPERATEURS sérieux, électriciens, demandent place dans établissement sérieux.
T'es bons appareils Lumière à ven fre, très bonnes conditions, les voir au liureau.
A vendre saturateur à éthor et tube oxycène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, un moteur 110 wolts, Pathé frères.
A vendre, phono Pathé à air comprimé et vues diverses, en très bon état. S'adresser à M. Maréchal, à Bourbonnes-les-Bains.
A vendre, 2 objectifs Zeiss- Krauss, 1 Planard 35 '"/"' de foyer, ! Tessart 75 '"/'« de foyer, à vendre 150 francs,
Cinéma demande pour voyage un ou une pianiste et un bonisseur conférencier sachant faire les bruits de coulisse, un couple si possible. S'adresser à M' Hondonnet poste restante. Pont St Esprit, Gard.
(Voir la suite page 24).
M. LUCidl PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Etudes de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DUREAU.
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
(§\ Toutes les Nouveautés (q)
Toutes les Actualités Vues en parfait état.
IS
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
CHEZ
H. PERREQAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
Fournisseur des premiers Cinématographes de JFrance
aux prix les plus réduits.
Location do Postes complets à forfait
or.-m, staffa
PARIS - 3, Rue Grctry, 3 - PARIS
■<m(?ù> de l'0péra-Co!iiiqiie)*3#- -
Agent Général, ?cul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
spèc alement pour sa Maison de Rio -de -Janeiro
179, Avenida Central,
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
'«'«-Films, VS
Adresses Télégraphiques :
JACÛROSA-PARI3 - ST#FFA-RI0-DE-JANEIRO NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rapportant à la CiDématographie.
Petites Annonces (Suite)
V'es de Cinéma à vendre à 0.20 et 0 30. Location de vues à 0.02 le m. par semaine, .l'échange un disque Pathé n. contre 6 à aig. ou saphir de marque quelq. usagés ou cassés.
S'adresser à M. Ganichot grande rue Vaison- (Vaucluse).
Qn demande à acheter d'occasion les Mystères de Paris très hon état.
A Vendre : 1 poste cinématographe et vues fixes complet pied pliant, petit moteur, lampe et rhéostat 50 ampères. S'adresser à M. Bishop château de la ville au bois par Jonchery-sur Vesle (Marne).
OCCASIONS EXCEPTIONNELLES A PRENDRE DE SUITE
Un Chapiteau pour cirque ou ciné, 24 m. de diamètre à deux mâts, complet (4.0U0 francs)
Ihéâlre Ciné. 20 sur 7, avec orgue, machine, ciné films, prêt à marcher. (14.000 francs.)
Théâtre Ciné, 16x8, montage très rapide avec oi sans moteur et appareils (7. 000 fr.)
Groupe éleclrogène avec dynomo 8 à 10HP, tableai de distribution, monté sur voiture neuve de 4 mè très (1.800).
Théâtre-Ciné, 13 X 7. complet, avec ou sans maté riel cinématographique fi. 500 m. de lilm 2.800 f.
110 Fauteuils riches, velours, absolument neufs 13 francs.
115 Fauteuils bois courbé, riches (15 fr. pièce.) Ecrire lirocheriou, Ciné-Journal pour détails com plets. Timbre pour réponse s. v. p.
UN GROUPE ÉLECTROGÈNE
MOTEUR 20 HP Asler, 4 cylindres 1909. — Magnéto haute tension Bosh. ■ CarbuLalcur. — Tuyauterie bronze poli.
DYNAMO Tliomsno-Hous'on. 150 ampères 50 volts ou 11!) ampères 70 volts, avec iiinp M"i moire et voltcmèlre.
A coûté 7.500 fr. — Prix: 3.000 fr.
CINÉMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez "l/IU,U$IOI)m$TE"
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall
I Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. I Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensnel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1* Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinémalog rapide Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
LOCATION DE FILMS
J. f erret
66 Rue Rochechonart, 66, à PARIS
- TÉLÉPH : 166-19 =e=ee=
REPRESENTANT pour la France, de la maison
RÉMY FEYS & Cf. rue de Tournai, 56, LILLE
Cita que semaine
SOOO mètres de nouveautés,
Toutes les actualités
Demandez immédiatement
Les Trois mousquetaires Les mystères de P^RIS
Le dirigeable RÉPUBLIQUE Les Obsèques des Victimes La Pâme de fUonsoreau
NÉRON
= LEBET 8l CURTI ss
T^LÉp Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie Adr xtLta.
«- 277-»7^ PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS fbancitaly
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITALIE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuino - - MILAN, 4, via San Vincenzino - CENES, 4, Piazza Serri£Iie -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
L'INDUSTRIE DU CHAMPAGNE
Film documentaire. — Long approx 136 m.
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Les Mystères de Paris, d'après le célèbre roman
dEugène Sue (Affiche) 310 met.
L'Honnête Cocher, Pathétique (Affiche) 180 —
L'Education des Jeunes areugles {Documentaire) 150 — Le Drame de Villesauge, d'après le roman de
Paul de Garros. — Affiche 215 —
La Bretagne bretonnante, Plein air ..... . 120 —
Pour avoir les Palmes académiques, Comique. 162 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
Grande Scène d'Aventures. — Affiche
La Légende du Ben Chevalier
Splendide Film à grand spectacle, interprêté par Harry Baur,
de l'Odéon. — Affiche.
S.RueS'-Augustîn
Télép. : 130-92 Wj
F>7*FÇ1S
Adresse télégraphique : CINÉPAR PARIS
Télép. : UO-92
Vr-7 Novembre 190É
M-JOURNAL
Directeur
Q. DUREAU
30, RUE BERQÈRE
PARIS
C! des CINÉMATOGRAPHES
& FILMS • LE LION '
15, ni Grange-Batelière, PARIS TéL 124-79
Nos dernières Nouveautés :
LA DANSE AU XXe SIÈCLE
par les premiers artistes du monde
SAISON RUSSI. - <1" Série).— LA DANSE DU FLAMBEAU
mètre». (Affiche
PARIS, 13, rue Ste-Cécile
La ©s J7ïlms
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
LE CHEMIN de la CROIX
Longueur approximative : 298 mètres. — Affiche
La Princesse Nicotine
Lo ngueur approximative : 120 mètres. — Affiche
THE VITAGRÂPH C°, 15, Rue Ste-Gécile, PABiS
TÉLÉPHONE : 328-68. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH PARIS
New- York, H6 Massao-Street. Chicago, 69 Radolpk Street- Londres W. C. 25 CecII court:
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
SI
Hispano
Actualités, Comédies
^=^= Drames -
BARCELONE
CraywinKel (20 San Gervasio)
PARIS
14, Rue Bachaumont, 14
(g as g s
ij^4ij4 i£ i<i ifc ^- iji i{- # $$
TOUJOURS SENSATIONNEL «M
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de îilms en Russie
Nouveauté chaque Semaine
^ÉÉÉÉÉ^IÉÉ^^ Tfléor. PHOTODRANKOFF-PETERSBQURG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2« Année. — N° 63
1er- 7 Novembre 1909.
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DDREAU
flBOnriEMEHTS :
FRANCE
ÉTRANGER Un an . . . . . . 1 2 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
Le Théâtre à bon marché
S'étant une fois de plus laissé interviewer par un de nos confrères, M. Mesureur, qui ne s'exprime pas toujours avec le même laconisme, a dit en substance ceci: « Les recettes de l'Assistance publique augmentent au chapitre des droits des pauvres. Gela tient sans doute à la plus-value imposée par les directeurs de théâtres au public lui-même, mais, surtout, au succès croissant des cinématographes et à leur plus grande diffusion dans Paris ». A côté de cette affirmation officielle et comme pour lui donner une valeur de plus, les directeurs de théâtres se plaignent pour la plupart que leurs affaires sont difficiles. Les œuvres nouvelles ne font pas les recettes attendues. Et pourquoi? Par la faute du cinématographe, ajoutent ces messieurs.
Ce qu'il faut retenir de ce double aveu, c'est que le spectacle cinématographique, si souvent critiqué, si souvent méconnu, n'est pas encore à la veille de disparaître. Une simple promenade à travers les salles parisiennes bien situées et rationnellement administrées permet de constater que le public fait toujours fête à la projection animée. Il n'y a pas que des raisons psychologiques ou artistiques à celte faveur toujours renouvelée.
C'est le bon marché qui fait du cinématographe le théâtre le plus apprécié.
Jadis, les scènes parisiennes étaient encore abordables pour un père de famille désireux d'être agréable aux siens. Mais, aujourd'hui, les petites bourses, qui sont de beaucoup les plus nombreuses, ne sauraient se délier au contrôle des grands théâtres devenus presque exclusivement le plaisir d'une bourgeoisie privilégiée, des provinciaux de passage à Paris et des riches étrangers. Les directeurs, au surplus, ront tout pour écarter la clientèle. Ils augmentent sans cesse leurs prix, et, par un mouvement contraire, diminuent toujours leurs attractions. Ajoutez à cela la médiocrité des œuvres qui sont offertes au public, les reprises courantes du vieux répertoire, l'exode des grands comédiens vers les tournées étrangères, et vous comprendrez vite pourquoi les Parisiens hésitent à s'offrir le théâtre.
Du même coup s'explique le succès du cinématographe. Il est pratique et coûte peu. On y va sans cérémonie, avec la certitude d'y trouver un agrément renouvelé chaque semaine: programme varié qui réunit tout à la fois le comique, le drame, la fantaisie, le réalisme et l'éducation, la féerie et l'actualité, le sport et l'histoire romanesque. Au peuple ouvrier qui a peiné tout un jour, le cinématographe donne pour quelques sous, quelquefois à la brasserie même, les formes les plus imprévues de l'illusion qui lui est nécessaire. Il répond au même besoin que le journal, puisqu'il est l'expression résumée de la vie qui
passe, rapidement, pour gens qui n'ont pas de longs loisirs et qui veulent être émus violemment dans leurs nerfs beaucoup plus que dans leur pensée. La mimique de ces courtes scènes se suffit à elles-mêmes: elle a une valeur humaine et générale qui fait que tous les hommes la comprennent sans le secours des mots. L'écran devient ainsi la scène universelle devant laquelle il n'y a plus d'étrangers; notre immense capitale cosmopolite a besoin de ce théâtre.
Ce n'est plus le music-hall où le caféconcert: c'est mieux. Le cinématographe ajoute au prestige de la forme, la valeur de ridée dramatique. Pour île peuple, il est provisoirement un plaisir complet et je ne le crois pas à son déclin.
G. Dureaxj.
SYNDICAT
DES
Opérateurs Cinématographistes le France
Après la Fête
La soirée cinématographique donnée le 28 octobre au profit de la caisse de secours du Syndicat dans la salle du Cinéma-Théâtre Voltaire, 146, rue de Charonne, que le sympathique M. Paillot a bien voulu mettre gracieusement
à notre disposition, a été un grand succès pour le Syndicat et pour l'industrie cinématographique.
Je tiens tout d'abord à remercier MM. les éditeurs et loueurs qui ont mis le plus grand empressement à nous donner gracieusement un charmant programme de toute dernière nouveauté. Malheureusement nous n'avons pas pu utiliser toutes les offres. J'en remercie néanmoins très vivement leurs auteurs et leur assure que ce n'est que partie remise.
Je remercie également MM. les artistes qui ont bien voulu nous prêter leur concours à cette agréable soirée et contribuer à son succès.
Le succès de cette soirée prouve donc:
1° Que la solidarité n'est pas un vain mot;
2° Que la cinématographie n'est pas encore à l'agonie comme on veut bien le prétendre, car nous avons dû laisser aux portes de l'établissement plus de cinq cents personne, et ce à notre plus grand regret, et qu'il suffit de présenter un bon programme, le plus proprement possible, pour que le public s'y intéresse.
3° Que le syndicat des 0. C. P. intéresse également les exploitants, loueurs et éditeurs de films, car c'est en nombre que ces messieurs sont venus honorer de leur présence cette magnifique soirée.
Le but du syndicat n'a jamais changé.
Il est toujours de rechercher les moyens les plus propices d'intéresser le
CINÉMAS "FIX
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LOCATION (Prix exceptionnels)
™«p- 327-48 - 15, Boni. Bonne-Nouvelle, PARIS - fldr- ëL kinefix
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
public aux représentations cinématographiques et d'assurer par là même la vitalité de cette industrie.
Pour arriver à ce but, le syndicat groupe les opérateurs vraiment dignes de ce nom et leur donne, par des renseignements mutuels, le moyen d'exécuter leur travail au mieux des intérêts des exploitants, des loueurs et des éditeurs.
Il procure aux exploitants soucieux de leurs intérêts du personnel sur qui ils peuvent compter.
Il permet aux opérateurs de se réunir le plus souvent possible et 'de s'entretenir des divers progrès ainsi que des différents dangers qui menacent cette industrie.
Il met en outre, dans la mesure de ses moyens, ses membres à l'abri des besoins résultants du chômage et de la maladie.
Le syndicat a toujours mérité et con- , muera à mériter la confiance que lui ont témoignée messieurs les exploitants, loueurs et éditeurs, et dont la soirée de jeudi dernier a été une des preuves les plus éclatantes.
Encore une fois merci à tous.
E. Schneider, Secrétaire du Syndical des O.C.F.
^'cgo^
Microscope
et Cinématographie ***
On a beaucoup parlé cette semaine d'une communication faite à l'Académie des Sciences par M. Comandon, au sujet de cinématographies de microbes obtenues à l'ultra-microscope et dont le compte-rendu a été publie un peu partout avec de tels commentaires qu'il est permis de croire que leurs auteurs bornent leur information aux choses de la stricte actualité.
Je ne veux ni ne pense rien enlever
au mérite certain de M. Comandon, en
apportant ici quelques précisions de faits concernant la micro-cinématographie et quelques considérations sur l'importance que peuvent prendre ses applications dans le développement futur de notre industrie.
Il est peut-être nécessaire de dire tout •d'abord que l'ultra-microscope n'est point si éloigné du microscope ordinaire que son nom paraît l'indiquer; la différence ne réside que dans le dispositif d'éclairage.
Eclairage perpendiculaire dans le microscope ordinaire où les dessous de la préparation sont révélés par transparence et se détachent dans leur masse sur la clarté du fond; éclairage latéral dans l'ultra-microscope, où les détails de la préparation sont révélés par la
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
IE
DIRECTEUKS
3, Rue de la Rochelle (Métro : Edgard-Quinet) T^lép.
Service spéciai pour la da&&ai£Gsa esss. tPs'&visicc
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCU'RENCE
() Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 !e mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marche- aux- filoutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
réfraction et la réflexion des rayons lumineux heurtant leurs contours ; réfraction ou réflexion qui se produit même si ces contours délimitent des particules absolument transparentes qui seront dès lors visibles sur le fond obscur alors qu'elles se seraient évanouies sur un fond clair.
Voilà trois ou quatre ans que l'on a.
pour la première fois, tourné la manivelle d'un cinématographe au-dessus d'un microscope. Ce n'est pas d'hier non plus qu'on a eu l'idée d'en faire avec l'ultra-microscope.
Moi-même l'académie n'en a rien su. par exemple, — j'ai pu, en collaborations avec M. Jeantet, chef du laboratoire de microphotographie à l'Institut Pasteur, et M. Russemberger. docteur ès-sciences, attaché également à l'Institut Pasteur.obtenir des résultats très satisfaisants et des cinématographies très nettes d'infusoires et de tripanozomes.
Nous avons essayé aussi d'obtenir sous l'objectif des phénomènes de phagocytose, mais notre patience a été déçue.
Ces essais, que nous aurions voulu continuer, nous auraient demandé beaucoup de temps et d'argent et nous avons dû les interrompre.
Bien que tentés dans un laboratoire nullement aménagé à cette fin et avec des moyens si mal à propos, qualifiés de « moyens de fortune », ces efforts nous ont cependant permis de vérifier quelques considérations ■ d'ordre général.
Il y a lieu de se demander a priori si les diverses combinaisons possibles du cinématographe avec le microscope et l'ultra-microscoque peuvent offrir des moyens nouveaux d'investigation au secours de la recherche et de l'observation scientifiques.
L'affirmative n'est pas contestable et il suffirait de rappeler les travaux extrêmement intéressants de Marey et de ses élèves, de M. François Franck, de M. Pizon.
Sur ce. point. M. Dastre. à qui je soumettais, il y a près d'un an, mes projets, ne m'a pas ménagé ses encoura-
gements et il me sera permis, ici même, de l'en remercier avec chaleur. Mais où la contestation peut s'élever, c'est à propos de la valeur expérimentale des nouveaux procédés d'investigation; autrement dit, dans quelle mesure d'exactitude, le « film » obtenu au microscope traduira-t-il les formes et les mouvements inclus dans la préparation observée.
La plus grande réserve s'impose ici.
Cette préparation, en dehors du choc opératoire qui peut intervenir parfois lorsque les organismes observés sont sensibles à des traumatismes minuscules se trouve être le siège de nombreuses actions qui s'écartent des conditions délimitant ces phénomènes biologiques normaux: pour n'en citer que quelques-uns, élévation de la température due à la proximité de la source de chaleur; mouvements oscillatoires répercutés pour différentes causes dans le sein même de la préparation; aberrations optiques, surtout dans l'ultra-mirayons réfractés et réfléchis sur les concroscope où l'image est formée sur les contours des organisme < observes, etc.
Je ne parle pas des causes d'erreur inhérentes au cinématographe luimême.
Il faudra donc, pour chaque observation, déterminer les facteurs qui peuvent en dénaturer le résultat, et. en particulier, se défier des mouvements oscillatoires révélés à la projection par des jeux d'ombres et de lumières, car les oscillations dues à l'escamotage de la pellicule peuvent parfaitement provoquer des confusions auxquelles les plus habiles seraient excusables de se laisser prendre.
Les mouvements « browniens » mis en évidence dans les projections de M. Comaudon sont-ils bien des mouvements existants dans la préparation ou de- oscillations dues au procédé opératoire. La question, si elle n'a pas été posée, vaut d'être examinée consciencieusement, et, à ce sujet, il serait précieux d'avoir l'avis de M. Victor Henry qui, voilà deux ans, a déjà pu montrer à
récran des mouvements qu'on a pu assez légitimement prendre pour des mouvements browniens. ,
Dans le domaine de la science pure, il est donc difficile d'assigner une valeur précise aux ressources nouvelles qu'offre le cinématographe.
Mais en dehors de cette région difficilement accessible, les applications scientifiques de notre industrie' apparaissent nombreuses et fructueuses; encore que la phase commerciale ne soit point ouverte.
La possibilité est admise d'un enseignement par les yeux, enseignement animé, facile, qui soit plutôt un délassement qu'un travail et les matières auxquelles il peut être étendu sont plus nombreuses qu'on ne le croirait au premier abord.
La Médecine, les diverses branches de l'Histoire naturelle et de la Physique, la Chimie, la Géologie, la Géographie, nous apportent de précieuses contributions, autant pour les besoins de l'enseignement élémentaire, que pour ceux, plus délicats, plus exigeants, de l'enseignement supérieur.
La micro-cinématographie n'apparaît dès lors que comme un élément — le plus intéressant, Le plus difficile à manier peut-être — mais un élément parmi ceux nécessaires à l'élaboration et à la bonne fin de cette œuvre considérable qui doit aboutir à la constitution des « bibliothèques cinématographiques », collections savantes et toujours
renouvelées, toujours remises au point.
Du s'alimenteront tons les « postes de projection », de nos établissements d'iutruction de tout ordre.
Le jour est-il proche, est-il lointain, où ce vaste programme sera non point réalisé, mais mis en chantier?
Je l'ignore, mais les symptômes sont nombreux qui révèlent une effervescence significative autour de la question et rien ne permet de croire que nos espérances seront déçues.
Et, dès lors, quelle admirable champ d'action — et d'alfaires -- ne s'ouvrirat-il pas devant ceux qui auront prévu les événements et seront prêts aux efforts nécessaires?
Nos grandes maisons l'ont si bien compris que, depuis près de deux ans déjà, une de nos premières marques a fait appel à un élève de M. François Franck [tour organiser chez elle un service de recherches scientifiques; plus récemment, la plus grande maison française, imitant un exemple prudent, a chargé un jeune savant de lui monter un laboratoire de recherches scientifiques.
Me tromperais-je beaucoup en supposant que les résultats de cette intéressante tentative aient été récemment prônés sous les voûtes augustes de l'Académie des Sciences?
En résumé, la micro-einématographie, sans être toujours une découverte, est encore une jeune nouveauté. Que les savants y fassent appel désormais pour
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. DEBR1E
Brevetié S. G- D. G.
Perforeuse, Tireuse, Signeuse, Brosseuse,etc. 111, Rue Saint-Maur, PARIS
éclairer leurs travaux ou vérifier leurs hypothèses, c'est hors de doute; mais il est encore moins contestable que l'avenir voit son développement industriel prendre une importance considérable.
N'oublions pas que, dans le cinéma comme partout, « vivre, c'est prévoir ».
Félix Poli, Licencié ès-Sciences.
LES RÉVÉLATEURS ORGANIQUES
Etude comparative des principaux révélateurs organiques. — Les divers révélateurs utilisés pour le développement de l'image latente ont des propriétés réductrices variables ; les uns, agissant énergiquement, développent en un temps très court, les autres sont plus lents ; les images obtenues ont des qualités différentes. MM. A. et L. Lumière et A. Seyewetz ont cherché, d'une part, à préciser les différences que présentent entre eux les révélateurs au point de vue de leur énergie réductrice, afin de déterminer si réellement, comme on le croit généralement, certains permettent de faire aparaître mieux que d'autres les faibles impressions lumineuses (détails dans les grandes ombres du sujet photographié). D'autre part, ils ont étudié et comparé méthodiquement les divers moyens permettant d'augmenter ou de diminuer les contrastes.
Des plaques d'une même émulsion rapide, ayant été exposées sous l'échelle sensitométrique de Ghapmann John's pendant un temps suffisamment court pour ne faire apparaître qu'une partie des carrés du sensitomètre ^jusqu'au n° 15), ont été dévloppés dans chacun renferment un défaut ou un excès d'alcali, qu'ils soient additionnés de bisulfite de sodium (diamidophénol acide) ou de bromure alcalin, font apparaître le même numéro du sensitomètre, quand on prolonge suffisamment la durée du développement. Toutefois, les uns ne permettent de faire apparaître le numéro extrême du sensitomètre qu'après un développement prolongé qui détermine en même temps la production d'un voile plus ou moins intense. Certains révélateurs lents qui sont des dissolvants du bromure d'argent, soit par la substance révélatrice qu'ils renferment (paraphélynène diamine), soit par la présence d'un excès de bromure de potassium ou de chlorure d'ammonium, ne permettent pas de révéler les impressions faibles au même degré que les autres développateurs.
Si tous les révélateurs, ne renfermant pas une forte proportion de dissolvant du bromure d'argent, permettent de développer au même degré les faibles impressions des images sous-exposées, ils donnent par contre des différences notables quant au rapport des intensités des images développées.
Les contrastes peuvent être modifiés
28, Avenue Daumesnil, 28. — PARIS
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Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
COMPTOIR QINÉ-[_OCATION
28, Rue des Alouettes, 28, BF.LLEVILLE — PARIS (XIXe) Adresse Télé. : CINELOKA *SB3^ TELEPHONE : 440-97
La plus puissante orpisation pour la Location dos Bandes & Appareils
PROJECTIONS PARLANTES
Mise en service chaque semaine d'environ 2.0.000 mètres de bandes comprenant les nouveautés, des principaux éditeurs de films.
Pour renseignements et Catalogi.es, s'adresser au CINE-LOCATION
par les procédés suivants: On peut les diminuer: 1" en augmentant la dilution du révélateur (3 à 4 volumes d'eau pour un volume du révélateur); 2" en additionnant le révélateur de sulfite de sodium, ou bien en combinant ces deux moyens; 3° en augmentant l'alcalinité du révélateur; 4° en élevant la température du bain.
Le premier moyen s'applique à tons les révélateurs, sauf à Vhydramine; l'hydroquinone, la métoq-uinone, l'adupol, l'édinol sont les moins sensibles à la dilution; le deuxième n'est efficace qu'avec ceux fonctionnant sans alcali (diamidophénol) ; le troisième ne donne de résultats intéressants qu'avec le pyrogallol, le mébol et l'hydroquinone; le quatrième moyen ne peut être utilisé pratiquement qu'avec Vhydroquinone et Vadurol, le- autres révélateurs ne diminuant que très faiblement les contrastes des révélateurs étudiés, en prolongeant suffisamment le développement pour obtenir le maximum de détails dans les ombres. MM. Lumière et Seyewetz oui constaté que tous les révélateurs, quelle que soi! la formule employée, qu'ils par élévation de température.
On peut augmenter les contrastes et, par suite, améliore)' les phototypes surexposés: f" en diminuant l'alcalinité du révélateur, et, avec ceux fonctionnant sans alcali, en diminuant la proportion de sulfite alcalin; 2" en abaissant la température du bain: 3° par adaddition de bromure alcalin. On peut diminuer l'alcalinité par addition d'un acide ou de bisulfite de sodium. Le dernier moyen, qui s'applique à tous les révélateurs, est le plus efficace; de très faibles quantités de bromure alcalin su f lisent pour obtenir l'effet maximum. Les révélateurs qui donnent ainsi la plus forte augmentation des contrastes sont le pyrogattol, Vhydroquinone, Vadurol, le glycine et Viconogène.
^.C^ÏrtC^
Société Française de Photographie.
La séance de rentrée du 15 octobre ne comportait pas de communications fort intéressantes, et il faut espérer que les séances d'hiver nous réserveront un programme un peu plus substantiel.
11 convient de signaler, cependant, la présentation ipar H. Reeb. d'un nouveau produit, le « Gupryl », pour le virage des papiers au bromure ei des diapositives. Ce produit donne à volonté des tons violets-sépias, bistres et marrons jusqu'au rouge sanguine, qui peuvent à leur tour être transformés en tons verts et bleus par un deuxième traitement approprié. Ce qui distingue les épreuves virées par ce nouveau procédé, c'est la richesse et la franchise
La Lumière nouvelle
J. ROSEMBERG 11, Rue Cadet, 11 — PARIS
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EN PROJECTION & CINÉMATQGRAPHIE, la pierre d'achoppement élail la lumière.
Grâce aux Nouvelles
PASTILLES DE TERRES RARES
le PROBLÈME est RÉSOLU. —
Un ingénieux dispositif permet l'emploi des Nouvelles Pastilles avec TOUS les SATURATEURS et CHALUMEAUX en SERVICE.
LaLUHIERENOOYELLE.il, rue Cadet, Paris
envoie Franco, à titre d'échantillon, contre mandat de 5 fr., un Porte-Pastille, muni de sa oastille. Demander les Prix par quantités.
des tons : l'image n'est pas empâté I
les blancs restent absolument purs. Le Gupril présente, à ce point de vue, un avantage appréciable, car le grand défaut de la plupart des compositions pour le virage des épreuves par développement est précisément de nuancer presque toujours les blancs de l'image.
Après la communication de M. Reeb, la maison Massiot présente un appareil automatique pour projections. Cet appareil est spécialement destiné aux établissements d'infraction qui donnent des cours ou conférences avec projections. L'appareil se compose essentiellement d'une lanterne pour projections avec lampe à arc à réglage automatique.. A l'avant et un peu au-dessus de la lanterne, se trouve un tambour de 40 centimètres de diamètre environ, sur lequel passe une chaîne portant les diapositives. Ce tambour est actionné par un petit moteur électrique, que le professeur ou conférencier peut mettre en marche au moyen d'un petit commutateur mis à. la portée de sa main. La chaîne peut porter vingt-cinq à trente vues, nombre qui est rarement dépassé Sans les cours ordinaires. L'apareil est très bien étudié dans son ensemble et il ne lui manque plus qu'un dernier perfectionnement : l'adaptation d'un commutateur qui permettra au conférencier d'allumer ou d'éteindre à volonté la lampe à an .
Hispano-Films
Nous apprenons avec plaisir que M- Charles Helfer 22, rue St-Marc à Paris, vient d'ajouter à la liste déjà importante de ses représentations commerciales, un nom qui sera demain très en faveur sur le marché du film, F '-Hispano-Films '.
Hispano-Films est une maison d'édition de films établie à Barcelone avec tout le confort industriel nécessaire à une bonne production. Les premiers filins laissenL espérer un brilant avenir. Ce sont des vues documentaires du plus haut intérêt dont l'une a été prise par M. Ricardo Baiïos sur le champ de bataille deMelilla, lors d'un des derniers engagements avec les Rifains ; c'est de l'histoire au sens le plus cruel du mot, et de l'histoire d'aujourd'hui, la plus passionnante.
Le Cinéma-Solaire
Dans un de ses derniers articles, M.
l'ingénieur de Mare dont tous nos lecteurs apprécient la documention positive et l'esprit d'invention, nous demandait quelles différences séparent le brevet de M. Doceitti sur le cinéma-solaire d'une de ses découvertes dans le môme ordre d'idée.
Au moment de mettre sous presse, nous recevons une intéressante lettre de l'associé de M. Doceitti, le professeur Santé Bargellini qui met les choses au point et sépare nettement les méthodes.
Ce sont en effet choses très opposées, ainsi que nos lecteurs pourront voir dans le numéro prochain.
Réservé à la Maison
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LE THEME CINÉMATOGRAPHIQUE
Images tremblottantes de la vie, visions saccadées de la nature, reproductions fidèles des gestes de notre moderne humanité, traductions mystérieuses du génie troublant d'un Shakespeare, sensations terrifiantes d'un Edgar Poë, grimaces amusantes de Pierrot, carnavalesques culbutes de clowns.
étranges apparitions de Robert Houdin, c'est sur l'écran blanc dressé dans les théâtres, les music-halls, les cafés-concerts, les cirques, les baraques foraines, le spectacle quotidien du cinématographe. Des grandes scènes de Paris, ce nouveau théâtre a gagné les villes de province, pour se répandre jusqu'au fond de nos paisibles campagnes.
Il est de toutes les fêtes. Il s'est développé avec une extraordinaire rapidité.
Il est en vogue. C'est désormais une entreprise colossale soutenue par le génie de purs et nobles artistes, et par de robustes associations financières.
Le cinématographe est né en France.
Aujourd'hui il a franchi les frontières. Rapidement il a conquis le monde. Edison a bien tenté de résoudre le problème. 11 n'a pas su vaincre les difficultés. Là où le grand inventeur avait échoué, deux Français. Marey et Demeny, ont triomphé.
Dès 1895, ils ont trouvé la solution. Et leur appareil de laboratoire a été aussitôt mis au point et industrialisé.
Pour ce spectacle, point de grands artistes à payer, pas de décors à transporter, ni machinistes, ni accessoires. Un appareil d'un maniement aisé, quelques caisses de » rouleaux ... et c'en est assez pour représenter drames et comédies.
scèdes tragiques et jpochardes comiques, pour faire tour à tour rire et pleurer les spectateurs.
Cependant ces représentations nombreuses, variées, ont dû être préparées.
Il a fallu établir le « film » qui, sous la lumière éclatante, retracera fidèlement le geste saisi, le mouvement surpris, l'acte enregistré. Pour photographier les
scènes vécues qui défileront rapides devant le ipublic intéressé, il a été nécessaire de les vivre. Et là, nous touchons à un des côtés les plus curieux de l'art scénique. Levons le rideau. Nous allons découvrir un coin pittoresque du théâtre actuel.
Comment monter une pièce cinématographique? Tout d'abord, il importe de rappeler qu'au début, le cinématographe représentait exclusivement les scènes de la vie prises sur le vif. C'était, sur le quai d'une gare, le départ d'un train, les voyageurs courant vers les wagons, les employés entassant les bagages dans le fourgon, puis la lente mise en marche du lourd convoi. C'était aussi, sur les bords de la Seine, l'arrivée d'un bateau-mouche; au vélodrome, une course de bicyclettes avec ses multiples incidents; sur un champ de course, les péripéties émouvantes d'un steeplechase.
Il y avait également les scènes d'actualité: reproduction- d'une cérémonie, d'une fête. Pendant son voyage en Algérie. M. Loubet a été accompagné par un cinématographe. Et je me souviens de l'étonnement de l'ancien président de la République, lorsqu'au Kreider,. dans le Sud-Oranais, il vit se dresser la silhouette menaçante de l'énorme appareil enregistreur sur la vaste mer de sable aride et désolé qui arrête au nord les miroitements bleutés de Chott-Chergui. Il y avait enfin des vues des pays lointains et ignorés. Le spectateur était transporté en quelques minutes des forêts sauvages de l'Amérique du Sud dans les plaines nues et blanches de la Sibérie.
Les scènes prises directement sur nature ont composé, pendant les premières années, le répertoire du cinématographe. Malgré leur grande variété, elles formaient un cadre un peu restreint et monotone. Le génie de l'homme devait être appelé bientôt à tirer parti de ce nouveau mode d'interprétation. Tout un répertoire a été bientôt créé, auquel écrivains et artistes ont apporté la collaboration de leur science, de leur art, de leur talent. Et, sur ce terrain, le champ
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du cinématographe s'étend sans cesse.
L'ingéniosité et l'imagination sont infinies, surtout quand elles disposent, pour traduire la pensée, non seulement du décor toujours froid d'une scène de théâtre, mais encore du cadre admirable de la nature. C'est « Mireille », chanté sur les rives ensoleillées de l'étang de Berre, c'est « Rosmersholm », joué sur les bords sauvages du fjord de Tronjheim.
On n'est pas passé sans transition d'un genre à un autre. « L'Assassinai du dur de Guise », de Jules Lemaître, n'a pas succédé aux scènes banal.es de l'actualité. Tout le répertoire de pantomime n défilé devant l'appareil. On a puisé dans le stock des vieilles et amusantes féeries. Puis, dans les drames classiques et modernes, dans les comédies, bouffonnes ou grossières, des scènes ont été choisies et arrangées pour être « mimées ». Du tragique à la farce, rien n'a été oublié. Corneille et Racine ont été mis à contribution en même temps que Pootit,
Pour alimenter le répertoire, il a fallu bientôt créer des pièces. Une pléiade est née, d'écrivains, de dramaturges pour cinématographes. Humoristes, poètes, romanciers ont cherché la « scène à faire ». Certains ont fouillé leurs archives et tiré des « trois actes » qui dormaient dans les cartons poussiéreux des directeurs de théâtres, d'amusants scénarios. En réalité, le genre est aisé.
Point n'est besoin d'avoir du style. Il
suffit de grouper quelques idées amusantes ou tragiques autour d'une action raipide.
Si ce nouvel art dramatique est facile, il est peu rémunérateur. On traite à forfait. Une bonne pièce vaut quarante francs. Pour un acte à succès, l'auteur touchera le double. Mais les exigences du public ont augmenté. L'habitué est devenu difficile.. La concurrence est grande. A Paris, il y a, à l'heure actuelle, plus de cent salles où régulièrement, chaque soir, le cinématographe fonctionne.
Aux faiseurs de scénarios, peu à peu se sont substitués les meilleurs de nos écrivains, les plus réputés de nos dramaturges. Le « film » d'art a été créé, sous la direction de MM. Henri Lavedan et Le Bargy, les pièces reçues- sont signées Jules Lemaître, Lavedan, Anatole France, Edmond Haraucourt, Georges d'Esparbès, Lenôtre. Les livrets des partitions écrites pour accompagner les pièces sont de Georges Huë. On vient de représenter « l'Assassinat du duc de Guise », d'Henri Lavedan, avec partition de Camille Saint-Saëns, et « le Retour d'Ulysse », de Jules Lemaître, musique de Georges Huë.
Afin de monter ces pièces, des théâtres, de vrais théâtres, ont été construits. Chacun d'eux a sa scène, une scène très grande avec ses décors, ses machinistes, ses cintres étayés et une salle minuscule. Pour l'interprétation, la mise en scène d'une pièce, ou, pour employer
Cinématographe Chantant ^ SYIMCHROPHONES H. GENTILHOMME
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l'exipression du métier, « la prise de vues », les spectateurs son! inutiles et gênants.
Les troupes sont recrutées parmi les artistes des. théâtres. Pendant de longues années, les « cabots » étaient prévenus contre ce nouveau genre de spectacle. Ils le considéraient avec dédain.
Seule, l'absence d'engagement poussait les. moins fortunés vers le cinématographe. Us trouvaient, là une assurance contre le chômage. Quelques artistes ont tenu les premiers rôles parmi la foule des figurants. Ils ont mis au service de ce genre nouveau leur connaissance des « planches» et leur talent.
La sélection s'est faite peu à peu dans* le personnel. Pierrot bon enfant a souri devant, l'appareil enregistreur. Il a conquis le cinématographe. C'est lui qui triomphe. Dans ce genre nouveau, seul le langage des gestes, seuls, les jeux de physionomie permettent d'exprimer les sentiments, les idées. Voilà comment nous retrouvons là nos deux grands mimes Séverin et Georges Wague. Colombine ne pouvait abandonner Pierrot; Ghristiane Mendelys a été vite engagée.
Ils sont en bonne compagnie. Voici les interprètes du drame de Lavedan, « l'Assassinat du duc de Guise » : MM. Le Bargy. Allier! Lambert, Mlles Rabin ne et Bovy, de la Comédie-Française, M.
Dieudonné, de la Renaissance. Dans le « Retour d'Ulysse », de Jules Lemaître, nous trouvons MM. Le Bargy. Albert Lambert, Delaunay el Mme Bârtet.
Au cinématographe, nos grands comédiens travaillent avec les artistes les plus aimés des cafés-concerts: Paul Monnet el Mistinguette, Max Dearh el Sarab Bernhardt, Otero et Regina Bade t.
Tels sont, les artistes qui évoluent chaque jour devant L'appareil photographique enregistrant scrupuleusement le rire des comiques, la douleur des tragiques, le rythme lent des danseuses, les mouvements de la foule.
Il y a, comme dans tout théâtre, un directeur artistique. M. Henri Lavedan n'a pas dédaigné' de juger et d'appré- cier, d'accepter ou de refuser des pièces pour cinématographe. A côté du direc-
teurs littéraire, se trouve un direceur de scène, qui règle la mise en train et la prise de vue. Enfin, il y a le directeur musical et le chef d'orchestre.
La musique aide la compréhension du cinématographe. M. Camille Saint- Saëns a écrit la partition de « l'Assassinat du duc de Guise » devant l'écran où était projeté le film. La musique doit souligner, accompagner, préciser la mimique. Il faut que les phrases musicales coïncident exactement, avec l'action, c'est-à-dire avec le déroulement du film.
Une méthode plus simple est généralement employée pour arriver à ce résultai C'est* l'artiste qui rythme ses gestes sur la musique écrite en même temps que le scénario. Il s'y essaie avec un phonographe.
Oh! quelle curieuse éducation artistique! Représentez-vous un phonographe « Faust », et, devant une glace, le chanteur improvisé s'ingéniant à exagérer les contractions de sa bouche, les jeux de physionomie et les gestes, pour donner l'illusion aux spectateurs qui, plus tard, verront défiler les petits rouleaux photographiques, qu'il chante d'une voix puissante et harmonieuse:
// était un roi de Thulé...
Le cadre merveilleux de la nature est parfois subtitué au décor de la scène.
C'esl un retour vers le premier ^i'nn' du cinématographe. Les effets en sont hèureux, les résultats satisfaisants. Comment en serait-il autrement? Pour quelques heures, la troupe abandonne le théâtre et va interpréter la pièce dans un faubourg de Paris, dans \m coin riant de la banlieue, et, parfois aussi, dans un décor plus pittoresque: les antiques arènes de Nîmes, les falaises de Normandie, les sévères murailles de la vieille cité de Garcassonne, les montagnes eseàrfpées qui hérissent, au sud de la France, d'infranchissables barrières.
Quelques anecdotes amusantes marquent l'histoire de ce théâtre. L'été dernier, dans la verdoyante forêt de Fontainebleau, tout près de la pittoresque colonie de peintres de Barbizon, un gros scandale éclate. Une troupe joue « Phryné » devant l'œil attentif du ci-
nématographe. Bientôt, à l'ombre des chênes séculaires, apparaît la courtisane grecque, vêtue d'un simple maillot pose. Les paysans, attentifs au spectacle, s'émeuvent. Certains vont chercher te garde champêtre. Celui-ci arrive.
Il constate le délit d'attentat aux bonaes mœurs, et, gravement, verbalise, cependant qeu la foule menace la malheureuse artiste. Heureusement, le maire intervient pour calmer les plus irrités, cl déchirer le procès-verbal de son zélé fonctionnaire. Cette fois encore, Phryné est acquittée.
(A suivre.)
INVENTIONS NOUVELLES
404219. — De Jarkowski. Système et appareil pour projeter les vues cinématographiques sans scintillement.
404317. — Alaury. Diaphragme à combinaisons multiples pour radiologie.
404214. — Brochery. Presse automatique électro-magnétique pour le tirage des papiers et plaques photographiques
404213. — Brochery. Presse à pédale pour le tirage des papiers et plaques photographiques.
Communiqué par l'Office des Brevets d'invention de M. H. Bœttcher fils, Ingénieur-conseil, 30 boulevard Saint- Martin. Téléphone 1017-66).
Brevets et Marques de Fabrique
Jacques GEVERS & Co.
à ANVERS, 70, rue Saint-Jean
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 17 Octobre 1909.
Appareil de prise de vues pour cinématographes, susceptible de servir comme appareil ordinaire de photographie. 210020. Débris (J.-J.), à Paris.
Perfectionnements aux cinématographes. 219112. Brankcwitch (W.), à Paris.
AGENT EXCLUSIF
de " VESUVIO FILMS"
Pour la France el la Belgique
Louis AUBERT
41), Boulevard Boune-Xouvelle, PAItltt
Téléphone : 303-91 ; - 1029-06
Nous sommes heureux d'annoncée l'arrivée à Pans de M. FUMANTI Télémaque, un des hommes qui connaissent le mieux le métier cinématographique.
Viai professionnel de longue date, M.
Fumanti quitta l'Italie ou il occupait, comme chef de service, un emploi important dans une grosse entreprise de spctacles cinématographiques. Il n'a laissé là-bas que d'excellents souvenirs.
Nous ne doutons pas qu'il trouvera vite en France la place due à son activité et à sa compétence.
M. Fumanti habite riie Poussin, 39, à Auleuil.
Notre Film inédit
l'Opium
est libre pour la Location
Ecrire au Ciné=Journal
Cinéma " ÉCLAIR "
Adresse Télégraphique : CINÉPAR-PARIS
Code A. B. C. Editon
«SfeJ
NOUVEAUTÉS EE LA SEMAINE
LE COLIS MYSTÉRIEUX
GRANDE SCÈNE D'AVENTURES — Superbe affiche
Les salles de bagages et les consignes d'une gare des environs de Paris étaient mises en coupe réglée par des malandrins restés impunis. A bout de ressources, le chef de gare s'adresôe à un des plus fins limiers de la police française. — Après une rapide inspection des lieux, le policier se rend compte de la laçon dont opèrent les dévaliseurs : il se fait enfermer, à l'insu de tous, en compagnie d'un de ses camarades, dans une vaste caisse, fort confortable, et fait apporter ce « mystérieux colis » à la consigne. — Au milieu de la nuit, un bruit suspect attire son attention : il observe discrètement et voit sortir d'un panier d'aspect quelconque, un malandrin muni de tout l'attirail de la cambriole.
Nos 2 policiers terrassent notre homme en un tour de main : solidement garrotté, on le loge dans le « colis mystérieux » tandis qu'un des limiers se cache à son tour dans le panier suspect. Le lendemain matin les complices de notre voleur se présent pour déconsigner leurs bagages, et au moment où ils s'apprêtent à en prendre possession sans risques, les 2 policiers surgissent de leurs peu banales cachettes, et s'emparent de toute la bande à la satisfaction non dissimulée du personnel de la gare.
Photographie splendide — Scène
très mouvementée.
Longueur : 205 mètres. Piix : 274 fr. 50
Mot télégr. COLIS
(y compris teintures et virages)
ses»-
UNE COLONIE SCOLAIRE
Film documentaire exécuté par R. MOREAU
Depuis quelques années, diverses œuvres se sont fondées à Paris pour envoyer à la campagne, durant les grandes vacances, les élèves des écoles primaires de la ville de Paris. De telles cures d'air font le plus grand bien aux enfants de nos faubourgs, et l'on ne saurait trop approuver et encourager les initiatives de eette sorte. Une école entière part de Paris, bannière en tête, pour un château de la banlieue. Filles et garçons emportent chacun leur modeste
bagage. A peine s'ils sont débarqués dans la petite ville que les jeux s'organisent. L'installation delà petite colonie est rapidement menée. Le dortoir, les lavabos en plein air, le réfectoire, sont pittoresquement animés. Les filles s'emploient aux travaux de couture. A 4 heures, bol d^ lait réparateur, et pour clôturer la journée lancement d'une montgolfière.
Longueur : 112 mètres, Prix : 140 fr.
Mot télégr. ECOLE
/tVis Tmportant
FILM REGENERE
Il est venu à la connaissance de la EASTMAN KODAK COMPANY que des bandes de Film ont été mises sur le marché avec l'apparence de Films neufs, quand elles ne sont, en réalité, que de vieilles bandes
Régénérées
c'est-à-dire, des bandes qui, ayant déjà été employées, ont été nettoyées de leur première émuljk sion et recoucbées d'une étnulsion neuve non fabri-
|j> quée par EASTMAN KODAK COMPANY, ces Films
tétant subséqueinment vendus sans aucune mention du traitement par lequel ils ont passé
|; La Eastman Kodak Company H décline toute responsabilité au ■ sujet de ces Films '"' -
En vue du fait reconnu que la prospérité constante de l'industrie cinématographique dépend du maintien de la qualité supérieure des pilms, qu'il p "est certainement pas possible d'assurer en employant
= Des Matières d'Occasion =
La EASTMAN KODAK COMPANY recommande à
tous les Acheteurs, soit de Films sensibles, soit de
pilms impressionnés de
= Demander une Garantie =
de l'origine du film, aussi bien en ce qui concerne l'EMULSION que la BASE en celluloïd, la qualité des deux étant absolument essentielle pour obtenir fy les meilleurs résultats.
gffieafreeara^tfB» <MO&«eB3»«£B3»4MB3» <MB3»<»6e8»-«B8fr<>8Bafr<»6e3»<»g»fr i&m »>2QS»*
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense
Un programme par semaine 32, Rue Louis=1e=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Agences à Londres
— Milan Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New- York
Appareils & Accessoires
Suceurs?
île à Berlin
Agences
à Barcelone
Bruxelles
Budapest
Buenos-Ayres
Gènes
étf DERNIÈRES NOUVEAUTES <&
-•^es#-
I Un amoureux^tenace (comique).^. . 166
Rivaux (drame) 160
Supplément affiche en couleurs, gr. mod.
jLe casque du dragon (très comique) 119
Pour paraître le 15 Novembre :
La sonnette du pharmacien (comique).
Les conséquences fâcheuses d'un tic (co - -s
mique).
L'enfant du chercheur d'or (drame). Sup
plément affiche en couleurs.
La tigresse de Marseille (comique).
*m> ♦)£<«<» »)S€fe»<ÈZH3<+ »>£Q2<« «Î-ZBX* ♦)2H3» »SB3» »>St J3<+ MOU* »,-SO^ *>SG3<* »)SH3> »>£G2» ♦>E03<< «>;*$
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
Fil, rue Saint-Augustin, Paris L'Ange de la Paix (film pathétiq.). 235 La Cloche (splendide cinématographie, tirée des descriptions de
Schiller) 232
Seize enfants 144
Excursions en Norvège (lre série), film documentaire 89
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le Colis mystérieux (grande scène d'aventures. Affiche) 205
Une Colonie scolaire (film documentaire) 112
Le Drame de Villesauge (pathétique, d'après le roman de Paul de Garros. Affiche) 215
La Bretagne Bretonnante (plein air) 120
Pour avoir les palmes académiques (comique) 162
Le Collier de la vierge (superbe film pathétique. Affiche) 185
Dans les Gorges de l'Atlas (attaque d'une diligence) 166
Industrie du Champagne (documentaire) 136
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
La Gitane (drame) 126
L'Homme à la chaise (comique) . . 132 Un tapissier improvisé (comique) 144 Les Iles vénitiennes (plein air)... 80 Le mariage du docteur (drame) . . . 160 Dans l'intérieur de Bornéo (documentaire) 139
Le Roman de Louisette (drame) . . 136
Un Brigand (drame) 190
Blackpool (plein air) 108
La légende du Premier Violon
(drame) 219
Une Pille de Confiance (comique). 132 Consul, l'homme-singe (fort curieux) 250
Société des Etablissements GAUMONT
Société Anonyœe, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Les lunettes féeriques (scène comique à trucs) 122
Chefs d'Etats Européens (jolies photographies) 166
Méprise de tante Véronique (corn.). 125
De Chamonix au Montenvers (très joil voyage, superbe panorama des Alpes de Savoie, entièrement virée et teintée) 136
Le Sosie du ministre (bande comique coloriée) 180
La Bouée (bande dramatique recommandée, prise sur les côtes bretonnes, entièrement virée et teintée) 136
Avis important
Très prochainement nous éditerions une bande sensationnelle sur une expédition antarctique.
Nouveautés: phono-scènes
Mon verre (chanson ancienne, valse) 67
Les Gardes Françaises (chanson
militaire) 62
Geor^ette (drame). . virage 102 m. 233
Les filles de Shylock, virage 108 m. 238
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
•Pour une fille (très dramatique.
Affiche) 255
— Teintage et Virage 135
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Humble amour (émouvante vue dramatique) 228
Un drame dans un hôtel (vue comique hilarante) 105
Marino Palièro (superbe vue dramatique) 345
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
Le maître nageur (comique) 100
La danse du flambeau 43
La Déesse de la mer (très joli film). 250
La Course en sac (comique) 88
La Sorcière (Affiche), (dramatiq.). 186
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
|MuDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Un amoureux tenace (comique).. 166
Rivaux (drame. Superbe arrtche en couleurs, grand modèle) 160
Le casque du dragon (très comique) 119
Pour paraître le 15 novembre
La sonnette du pharmacien (comique).
Les conséquences fâcheuses d'un tic (comique).
L'enfant du chercheur d'or (dr.).
(Superbe affiche en couleurs).
La tigresse de Marseille (comique).
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
Propriétaire et locataire (dramat.). 175 Une escale à Sousse (voyage).... 130 Le numéro 13 (comique).. ; 122
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
En Belgique (plein air) 156
Le Fermier impitoyable (drame) . . 165 Fiorella, fille de bandit (drame)... 228 Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
En Norvège (vers les régions arctiques) 126
M. BAER & C
02 — 94 Rue de] Cléry 92 — 94 PARIS (2e)
Malsons à LONDRES & BERLIN
NI ÉCHANGE - NI LOCATION La Maison spécialisant la VENTE de
FILMS D'OCCASION
Depuis 20 cts le mètre et de toutes les vues coloriées
Je veux être jockey! (comique)..
Le Singe de Kerkadec (comique).
Au village (drame)
Le Chasseur insaisissable (comique) La légende du Point d'Argentan .
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
Parade Maritime pendant la fête de Hudson Fulton, le 25 Septre 1909 245
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Savoie... en avant! 180
L'attrait de l'or 122
Grande quinzaine d'aviation de Paris 123
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Le Chemin de la Croix (Affiche).. 298
La princesse Nicotine (Affiche).. 120
La Beauté du Pardon 133
Honneur et Justice dans le Far-
West 218
Prêteur malgré lui 135
La Reconnaissance du bossu 196
Le Niagara en hiver 107
Pauvre forçat 209
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
RAVAUX CINÉMATOGRAPHIQUES
== SOIGNÉS
Confection de Titres en toutes langues "Prise de vues animées de tous les genres. "Per forage. Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS d'OCCASION, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
DEMANDEZ NOS LISTES
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Entreprise Générale
de Cinématographe
" THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro- Bourse)
ACHAT - VENTS
LOCATION ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
A vendre théâtre se composant comme suit : 22 mètres de longueur sur 6 mètres de profondeur plus la parade entourage toile, jolie façade, intérieur jolie scène et décors, rideaux, banquettes à bascules et baisse en gradin ou l'on peutmettre 400 places, une caisse contrôle de première beauté, orgue Foucher de 3 mètres sur 3 mètres plus un moteur Duplex force 18 cheveaux, dynamo et tout ses accessoires plus 9 lampes à arc et environ 200 lampes à incandescence, cabine du ciné; tout au complet plus un fourgon pour chargement et chariot, le tout en parfait état de neuf, le moteur est monté sur une voiture toute vitrée. S adresser pour plus amples renseignements au Ciné Journal.
perforeuse à vendre 125 frs, voi>' au bureau.
A vendre : presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
agence Générale tiu Ci
Matériel corpplût & Accessoires
Fi1n?s neufs & d'Occasion
Z==ï Vente sur projection '
Demander Tarif
et Catalogue
A, BON A
« 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS J
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait =
===== Groupes électrogènes __
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
A vendre Appareil de pro'ection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films. 350 francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
On demande un bon bonisseur distingué, pour Cinéma-Théâtre des grands boulevards, on exige références.
A vendrp saturateur à étlier et tube oxygène avec manomètre.
n demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
I vendre : 1° Un appareil de prises de vues type ft Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 3o _ — Pathé;
4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boites lilm positif vierge Eastman.
Qn demande à acheter des carters Mallet.
A vendre film voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre un lot de vues comiques. Demandez liste et prix.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument neuf.
Qrande quantité de vues à vendre. Demander liste et prix.
A vendre, malles emballage appareils, tableaux, lanterne, etc.
GRAND ETABLISSEMENT-THEATRE en
pleine exploitation, neuf, actuellement cinéma et attraction, grande ville, à céder, cause santé, bonnes conditions, situation sûre sans grand capital, à personne du métier et sérieuse.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 30 pièce.
■près bons appareils Lumière à vendre, très bonnes conditions, les voir au Bureau.
A vendre, lampe Urban. état neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, un moteur 110 wolts, Pathé frères.
A vendre, phono Pathé à air comprimé et vues diverses, en très bon état. S'adresser à M. Maréchal, à Bourbonnes-les-Bains.
A vendre, 2 objectifs Zeiss-Krauss, 1 Planard 35 °'/ra de foyer, ! Tessart 75 m/m de foyer, à vendre 150 francs,
Cinéma demande pour voyage un ou une pianiste et un bonisseur conférencier sachant faire les bruits de coulisse, un couple si possible. S'adresser à Mr Rondonnet poste restante. Pont St Esprit, Gard.
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, théâtres, trucs, meilleures références, parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné-Journal.
A vendre : Appareil Urban complet.
A vendre : Films neufs à 0 fr. 50.
Affaire Steinheil 140
Les deux rivaux 145
Mi-Carême 90
Paradis terrestre .... 166
Films bon état à 0 fr. 40 :
1 hiens contrebandiers 185
Petits Vagabonds 185
Statues vivantes 65
S'adresser à M. Denis, à Valosnes, par Montmédy (Meuse).
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves; Boîtes à humidifier»;
Cônes de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
Opérateur électricien, ayant travaillé 14 ans comme chef monteur dans la même maison, demande emploi.
(Voir la suite page 24).
M. LllCien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AU.
Imp. des Ails Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
LOCATION DE FILMS
(§\ Toutes les Nouveautés (q) I Toutes les Actualités 1
Vues en parfait état.
PROGRAMMES DE PREMIER CHOIX
M. PERREGAUX
10 bis, Rue Daguerre, PARIS
Fournisseur des premiers Cinématographes de JFrance
aux prix les plus réduits.
Location de Pistes complets i forfait
Petites Annonces (Suite)
Vues de Cinéma à vendre à 0.20 et 0 30. Location de vues à 0.02 le m. par semaine. J'échange un disque Pathé n. contre 6 à aig. ou saphir de marque quelq. usagés ou cassés.
S'adresser à M. Ganichot grande rue Vaison. (Vaucluse).
On demande à acheter d'occasion les Mystères de Paris très bon état.
A Vendre : 1 poste cinématographe et vues fixes complet pied pliant, petit moteur, lampe et rhéostat 50 ampères. S'adresser à M. Bishop château de la ville au bois par Jonchery-surVesle (Marne).
OCCASIONS EXCEPTIONNELLES A PRENDRE DE SUITE
Un Chapiteau pour cirque ou ciné, 24 m. de diamètre à deux mâts, complet (4.000 francs)
Théâtre Ciné. 20 sur 7, avec orgue, machine, ciné, films, prêt à marcher. (14.000 francs.)
Théâtre Ciné, 16 X 8, montage très rapide avec ou sans moteur et appareils (7.000 fr.)
Groupe éleclrogène avec dynomo 8 à 10 HP, tableau de distribution, monté sur voiture neuve de 4 mètres (1.800).
Théâtre-Ciné, 13 X 7, complet, avec ou sans matériel cinématographique (2.500 m. de film 2.800 f.)
110 Fauteuils riches, velours, absolument neufs. 13 francs.
115 Fauteuils bois courbé, riches (15 fr. pièce.) Ecrire Brocheriou, Ciné-Journal pour détails complets. Timbre pour réponse s. v. p.
UN GROUPE ÉLECTROGÈNE
MOTEUR 20 HP Aster, 4 cylindres 1909. — Magnéto haute tension Bosh. — Carbutateur. — Tuyauterie bronze poli.
DYNAMO Thomson-Houslon, 150 ampères S0 volts ou 110 ampères 70 volts, avec ampérimètre et voltemètre.
A coûté 7.500 fr. — Prix: 3.000 fr.
CINÈMATOGRAPHISTES
-PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tons Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à Succès et toutes les Nouveautés Artistiques capables de vous intéresser •
Lisei"L'ILLU$IODm$TE"
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Ch«z CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensnel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1' Galleria Nazionala
Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématog rapide Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
= LEBET & CURTI =
TÉLÉP Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie Adr téué».
♦.277-97^. PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS frawcitalv
Service de TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITAUE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - • ROME, 48, via Babuino - - MILAN, 4, via San Vincensinc - GENES, 4, Piazza SerrigHc -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
II.RHiSlAUWSTOI
|MB
EN VENTE CETTE SEMAINE
Grande Scène d'Aventures. — Affiche. — Long, approx. 305 m.
Une Colonie Scolaire
Film documentaire. Longueur approximative 112 mètres
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Le Drame de Villesauge, d'après le roman de
Paul de Garros. — Affiche 215 met.
La Bretagne bretonnante, Plein air 120 —
Pour avoir les Palmes académiques, Comique. 162 — Le Collier de la Vierge. Superbe film Pathétique.
(Affiche) 18S —
Dans les Gorges de l'Atlas. Attaque dune diligence
Scène très pittoresque
L'Industrie du Champagne. Documentaire. ... 186 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT La Légende du Bon Chevalier
Splendide Film à grand spectaole, interprète par Harry Baur, de l'Odéon. — Affiche.
Le Capitaine Fracasse.
d'après le Roman de Théophile Gautier — Superbe affiche. Télép. : 130-92 0 , RllG S " A U Q U S Î I II Télép. : 130-92
Novembre
MJOURNAI
Directeur
G. DUREAU
PARIS
Cf des CINÉMATOGRAPHES
& FILMS * LE LION
1S, rw firange-Batelière, Tft. 124-79
Adr. Tél.
CINBLIO.
PARIS, 15, rue Ste-Cécîle
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine LE BAISER REFUSE
Longueur approximative t 188 mètres. — LITHOGRAPHIE
Le Fils du Pêcheur
Longueur approximative : 128 mètres
Le Puissant Rival
Longueur approximative : 111 mètres.
THE VITAGRAPH C, 15, Rue Ste-Cécile, PABiS
TÉLÉPHONE t 828-68. — Adr. Télégr. t VITAGRAPH PARIS
New- York, {16 bua-Stmt. Chicago, $9 Rudolf Stmt. Londres W C. 25 C«U cwt
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
Hispano
Actualités, Comédies ===== Drames -
BARCELONE
CraywinKel (20 San Gervasio)
PARIS
14, Rue Bachaumont, 14
jj^: ijç iji £ i£ iji iji i{i ijj ij^ ig
TOUJOURS SENSATIONNEL *4****é
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
^^*^5^^^4i^^4i4i^ Tôléqr. PHOTODRANKOFF-PETERSBOURG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2# Année. — N° 64
L'EUROPE
à NEW=YORK
Il ne suffit pas de traverser l'Atlantique pour être sacré homme d'affaires, mais il est quelquefois utile d'aller à New-York pour avoir une saine notion des choses d'Amérique. Presque tous les grands éditeurs de films y sont déjà de leur petit voyage : les directeurs de YEclair, de l'Itala, da Lion, dans le sillage de MM. Charles Pathé, Gaumont, Promio, de la Compagnie Th. Pathé, et Raleigh, sont en ce moment en train de mener là-bas une enquête commerciale très intéressante et j'ai tout lieu de croire qu'ils ne regrettent pas leur mal de mer. Les Européens sont, en effet, gens d'esprit positif et ne peuvent que gagner à voir les américains chez eux.
Quelques faits commerciaux valaient, en effet, la peine d'être contrôlés aux Etats- Unis : la réalité même de ce que nous appelons le trust Edison ; le négoce du film par les loueurs ; le mode d'exploitation des exhibiteurs ; les goûts du public ; la censure nationale; enfin, la situation particulière faite aux maisons indépendantes.
Ce dernier point méritait qu'on s'y arrêtât, puisqu'en somme il nous est fort utile de savoir si oui ou non la fabrication européenne a quelque chance de se produire sur le marché des Etats-Unis, hors des
limites tracées arbitrairement par le trust.
Et voici qu'un bon vent paraît souffler de là-bas. D'après quelques notes rapides qui nous arrivent, les prétentions de quelques maisons à fermer le négoce à d'autres marques ne sont pas aussi certaines qu'on l'affirmait. Il n'y a pas de trust redoutable. Mais seulement il est vrai que sur dix mille exhibiteurs répandues à travers les Etats-Unis d'Amérique, plus des deux tiers sont clients du groupe Edison. Le dernier tiers se fournit près de toutes les maisons qui peuvent lui donner du film en location. Voilà donc un champ d'affaires précieux pour l'activité des éditeurs européens.
Mais, disait-on naguère encore après la visite de M. Murdoch en France, quel sera l'intermédiaire capable d'organiser à Chieago ou à New-York l'introduction rationnelle de nos films indépendants! Serait-ce l' Import Trading avec MM. Raleigh et Robert ou M. Murdock avec la National Project ing ?
Une réponse nous est donnée. Il est presque certain que rien ne sera fait du côté de M. Murdoch. Lï Import Trading aura ses marques et ses clients. Mais à côté va s'ouvrir un office Européen, tout à fait indépendant, qui organisera à New-York — ou ailleurs — la vente directe des films européens, tels qu'Eclair, Lion, Lux, ltala, etc. Et je n'ai pas trouvé cela si ridicule.., pour une fois.
G. Dubeau.
Nous sommes heureux d'annoncer l'arrivée à Paris de M. FLJMANTI Télémaque, un des hommes qui connaissent le mieux le métier cinématographique.
Vrai professionnel de longue date, M.
Fumanli quitta l'Italie ou il occupait, comme chef de service, un emploi important flans une grosse entreprise de spectacles cinématographiques. II n'a laissé là-bas que d'excellents souvenirs.
Nous ne doutons pas qu'il trouvera vite en France la place due à son activité et à sa compétence.
M. Fumanti habite rue Poussin, 39, à Auteuil.
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A l'Éclair Cinéma
L'Eclair Cinéma dont la prospérité va s'accentuant chaque mois, [vient d'augmenter l'importance de ses services industriels. A l'usine d'Epinay, vingt nouvelles tireuses sont établies. Le théâtre de prise de vues s'étendra désormais sur dix mètres de plus, des loges y ont été aménagées, un nouveau magasin d'accessoires et de costumes, etc.
Dans quelques semaines les films édités par l'Eclair porteront sur le côté l'inscription suivante : Eclair 1910 Pellicule Kodak; on assure qu'un grand nombre de nos meilleures marques suivront ces exemples.
Sensation ! Sous le nom de " Association Cinématographique des Auteurs Dramatiques, A. C. A. D. ", un groupe d'édition artistique vient de se fonder dont les œuvres seront la propriété de l'Eclair.
M. Numès, des Variétés, en sera le distingué directeur. Quelques personnes très renseignées savent que l'A. C. A. D. s'appuie sur de gros capitaux et qu'il faut en attendre les plus riches productions. Elle débutera sans doute par Cavaleria Rusticana, d'après Mascagni, non sans avoir coupé dans le drame Le Meurtre et l'Adultère.
Un heureux choix.
Nous apprenons avec le plus vif plaisir que M. Bauressequi fut longtemps le collaborateur précieux de M. Moriaud au Cinéma- Fix doit prendre incessamment la direction de l'Union des Grands Editeurs de films, 3 rue Grétry.
M. Bauresse est de ceux pour qui la loca tion du film n'a plus de secrets. Il possède merveilleusement sa carte cinématographique.
Nul doute qu'il ne réussisse dans ces fonctions nouvelles où l'ont appelé ses qualités de travail, d'intelligence et sa compétence.
Déplacement
M. Levée, représentant de la Bison-Films, remercie les nombreuses personnes qui lui ont rendu visite à Paris, Absent pour quelques jours de France, il prie ses correspondants de bien vouloir lui adresser leurs lettres aux bureaux du Ciné-Journal, 30, rue Bergère.
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LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
TRIBUNE LIBRE
Lé CINÉMATOGRAPHE
et
La Sécurité du Public
Une question d'actualité qui s'impose est bien celle relative aux opérateurs électriciens pour le cinématographe. Le succès de cette, industrie allant grandissant, les exploitants ont surgi un peu de partout pour gagner de l'argent.
Ignorant le premier mot du métier, n'ayant aucune conscience du danger, ils ont pris et prennent constamment pour des opérateurs, des jeunes gens sans aucune connaissance technique, mais qu'ils paient très bon marché. Ces «mercantis» n'ont pas conscience qu'ils sont des criminels.
En effet, comment veut-on qu'un pauvre diable n'ayant aucune notion de l'électricité, pare à un danger qui peut se produire à chaque instant ; comment veut-on qu'un jeune homme qui promenait des chiens la veille de son entrée dans un établissement, ignorant complètement les appareils, puisse réparer ou empêcher un accident de se produire; comment veut-on, enfin, qu'un incapable puisse faire un travail sérieux et sans danger?
J'ai entendu un monsieur dans une grande ville du Sud-Est, me dire :
« Oh! moi, voyez-vous, je prends des .individus qui ont besoin, je leur fais ba-
layer la salle, puis on leur montre comment se tourne la manivelle, et j'en fais des opérateurs qui me coûtent 3 francs par jour.
Ce langage était insensé et provenait d'un personnage suffisant qui avait plus d'orgueil que de connaissances. On avait mis ce bonhomme pour administrer il administrait en bon père de famille, sans penser le moins du monde à la se curité du public, sans penser le moins du monde que les femmes et les enfants qui se trouvaient là pouvaient être victime de l'insuffisance de l'opérateur.
Peut-on penser sans frémir, et je le demande aux gens de bonne foi, à la catastrophe qui pourrait arriver dans une salle où se trouveraient des centaines de personnes ?
Il n'y a pas bien longtemps, dans une maison à Marseille, que je ne citerai pas, ne voulant pas faire de personnalités, écrivant dans l'intérêt général, un accident se produisit : des centaines de mètres de films lurent détruits, les appareils abîmés, le public saisi de crainte, affolé, se précipita à la sortie; des enfants furent piétines dans l'affolement général. Un grand malheur pouvait exister et tout cela pourquoi? Parce que l'opérateur était un incapable, ignorant complètement son métier.
Il est donc grand temps que les autorités compétentes prennent des mesures préservatrices pour empêcher que pareille chose se renouvelle — et cela dans l'intérêt et pour la sécurité du public qui
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va en toute confiance assister à un spectacle. Il est temps que les exploitants soient astreints à ne prendre comme opérateurs que des praticiens connaissant leur affaire et, pour cela, imposer auxdits opérateurs électriciens un brevet de capacité. Déjà le président du Syndicat des opérateurs électriciens d fait une démarche auprès de M. Lépina, préfet de police, qui a nommé une commission.
Le président de cette commission ne s'est pas dérangé le-jour où on allait démontrer sur place que les appareils de soi-disant sécurité étaient insuffisants.
Sur rapport de la commission, le préfet a statué en disant qu'il n'y avait pas lieu de suivre, que ce serait créer un privilège.
Ainsi, dans l'Administration, on appelle créer un privilège que de demander à un opérateur électricien do connaître son métier. Et pourtant cette chose si simple, si utile, existe à Genèv°, à Zurich et ailleurs. Là, un opérateur ne peut pas travailler s'il n'a pas son brevet de capacité, et c'est de toute justice.
En France, on somnole administrativement, on écarte les réformes à faire; pensez donc, les ronds-de-cuir n'en reviendraient pas, jusqu'au jour où un coup de tonnerre se produise. Alors, après l'accident, on se réveille, on lance des circulaires, on prend des arrêtés; nais tout cela ne répare pas le mal et ne rend pas la vie aux victimes ni les membres perdus aux éclopés.
Il est donc temps, je le répète, de prendre des mesures de sécurité el nous espérons que d'ici peu, un député montera à la tribune pour poser la question à M. Briand, Président du Conseil, Ministre de l'Intérieur, qui fera certainement le nécessaire pour mettre les choses au point.
Le public mérite bien qu'on s'occupe un peu de lui.
DlAVOLO.
DOCUMENT PERSONNEL
ego
Nous recevons la lettre suivante :
Voulez-vous me permettre d'ajouter quelques mots à l'article si bien documenté de votre docte collaborateur Mr. A. Haller, sur les "Camphres Artificiels".
J'ignore par quels procédés les camphres actuels ou mieux les succédanés du camphre naturel, sont obtenus.
Le fait signalé par M. Haller, que ces Camphres sont optiquement inactifs, semble prouver que ces produits ne sont pas synthétiques.
J'ai fait breveter en 1890 un procédé de fabrication synthétique du Camphre et je crois pouvoir parler de cette fabrication en toute connaissance de cause.
Aussi, un peu plus haut, si je dis " semble prouver' et non pas prouve, c'est que d'après les travaux de De Montgolfier, le pouvoir rotatoire de Camphres naturels diminue lorsque ceux-ci ont été chauffés et cette propriété peut même disparaître par un chauffage prolongé ou exagéré.
Je crois cependant que ce n'est pas le cas pour les produits mis en vente dans le commerce et que ceux-ci ne sont que des produits de substitution dont les propriétés sont suffisamment similaires à celles du produit naturel, pour les faire adopter.
Par la copie du Bulletin d'analyse de M. Houdas, Préparateur de Chimie à l'Ecole Supérieure de Pharmacie de Paris, daté du 24 Octobre 1890, vous verrez que, pour être plus faible, le pouvoir lotatoire n'en n'existe pas moins dans mon produit ; c'est qu'ici le résultat est bien une synthèse et non un approchant.
Analyse d'un Camphre Artificiel.
Le produit soumis à notre analyse se présente sous l'aspect de petits cristaux blancs, s'écrasant et s'agglomérant facilement sous la pression ; presque insolubles dans l'eau, très solubles dans l'alcool, l'éther, le chloroforme, les huiles grasses et les huiles essentielles.
Sa saveur esl brûlante, son odeur très pénétrante est comparable à celle du camphres des laurinées.
Il brûle avec une flamme fuligineuse.
Ce produit fond à 175° et se prend par refroidissement en une masse translucide
Il bout vers 204° et se sublime déjà bien au dessous de cette température.
Déposé à la surface de l'eau, il prend un mouvement giratoire eomme le camphre ordinaire.
L'analyse élémentaire nous a donné les résultats suivants :
Moyenne
Ce produit dévie la lumière polarisée à droite 29°15'. Sa déviation est moindre que celle du camphre des laurinées.
En résumé, le produit analysé présente tous les caractères du camphre naturel, comme on peut le voir par le tableau comparatif suivant :
Composition
Point de Fusion
Pouvoir rotatoire 40°17' 29°15'
Camphre naturel 78,94 Camphre artificiel 78,77
Point d'ébulition Camphre naturel 204° Camphre artificiel 204°
La seul différence se trouve dans le pouvoir rotatoire plus faible. Ceci n'a rien d'étonnant pursque, comme l'a montré De Montgolfier, les camphres naturels ont un pouvoir variable d'autant plus faible qu'ils ont été portés à une température plus élevée.
Paris, 24 octobre 4890. HoUDAS.
Prépar. de Chimie (Ec. sup. de Ph. de Paris).
Peut-être de vos lecteurs se demanderont pourquoi mon précédé n'est pas utilisé.
C'est l'éternelle histoire des inventions
qui arrivent trop tôt ou tombent entre les mains de rapaces ignorants. Ce fût le cas pour celle-ci.
Elle eut cependant la consécration du Brevet Allemand ; lequel fut obtenu après démonstration en mon laboratoire devant l'Expert Chimiste M. Magnierdela Source.
J'ajouterai que mon procédé décrit dans l'ouvrage de M. De La Coux, sur l'Ozone, l'est imparfaitement. Cette description ayant été tirée du brevet primitif, certain détails importants révélés au cours de mes recherches ne figurent pas dans ce brevet. Ce qui explique peut-être pourquoi, l'invention étant dans le domaine, celle-ci n'est pas appliquée.
Comme le dit fort bien M. Haller, la fabrication synthéthique du Camphre ne présente de réel intérêt que pour la fabrication du Celluloïd.
Le jour où les films en Celluloïd seront interdits, sera néfaste aux usine de Camphre artificiel.
En raison du coût de la matière première le prix de revient du produit fabriqué luttera toujours difficilement contre le produit naturel.
Je m'étonne que les Chimistes ne se soient pas préoccupés de partir, pour établir leur synthèse, d'un produit à bas prix relatif, je veux parler de la Naphtaline. Le résultat ne me semble pas impossible. Mais le produit vaut-il encore que l'on s'en occupe ?
That is the question !
Veuillez agréer, Monsieur le Directeur, mes salutations distinguées. De Mare.
Les Fabricants du monde entier - - qui veulent des Films fixes emploient
les Machines J. DEBRIE
Brevetié S. G- D. G.
Perforeuse, Tireuse, Sigaeuse, Brosseuse,etC 111, Rue Saint-Maur, PARIS
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LE THEATRE CINÉMATOGRAPHIQUE
(Suite et Fin)
Dans la recherche des spectacles à sensation, des drames terrifiants, des épisodes tragiques, certains exagèrent vraiment leur amour du naturalisme.
Un récent procès plaidé devant le tribunal de Lorient nous a révélé une effroyable « prise de vues ». Le scénario du drame comportait la fuite éperdue d'un cheval attelé à une voiture. L'animal devait se précipiter du liant d'une falaise abrupte et s'abîmer sur la grève. La mise en scène avait été organisée tout d'abord dans un village breton.
Mais la population chassa les cruels opérateurs.
Sans se décourager, ceux-ci battirent en retraite et choisirent Ploemeur comme théâtre du drame. Là, effectivement, un attelage fut précipité du haut des falaises de Courégan, cependant qu'un technicien cinématographiait l'épouvantable chute. Le cheval fut tué et la voiture réduite en miettes. Mais quelqu'un troubla la fête: les gendarmes, qui dressèrent procès-verbal. Les organisateurs de ce répugnant spectacle ont été condamnés au maximum de la peine prévue par la loi Gramont, soit 15 francs d'amende.
L'an passé, un incident tragique a marqué l'interprétation d'un épisode
dramatique. Une scène montrait une jeune fille poursuivie par un satyre et précipitée dans un rivière, au cours de la lutte engagée entre l'ignoble individu et sa vctime. Pour rendre l'action plus réelle et pour compléter l'illusion du spectacle, la prise de vue eut lieu sur les bords de la Marne. La jeune femme, une débutante, qui jouait le rôle de la victime, fut jetée dans la rivière au moment le plus pathétique. Elle n'avait pas été prévenue par les organisateurs soucieux d'obtenir une scène vécue. Cependant tout était prêt pour opérer le sauvetage de l'infortunée débutante. Malheureusement, on avait compté sans les berbages qui empêchèrent de repêcher sur-le-champ la jeune fille. Après de multiples efforts, on parvint enfin à la délivrer. Elle était évanouie. Un médecin fut requis. Grâce à des soins énergiques et immédiats, l'infortunée artiste a été sauvée. Jamais drame cinématographique n'a obtenu un succès plus complet.
Ce sont là faits ignorés et heureusement faits isolés. Le cinématographe dispose d'ailleurs de « trucs » qui permettent de donner l'illusion de la réalité sans contraindre à des actes de pure barbarie. Il y a, dans le genre dramatique, une pièce classique. C'est l'histoire de l'automobile emballée qui renverse les passants, écrase les enfants, saute par-dessus les maisons et s'enfuit dans les nuages.
De telles scènes ne peuvent être prises
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sur le vif. Pour les représenter, il faut du temps et de la patience. Sur la route, une automobile arrive à grande vitesse.
Au premier plan, se trouve un groupe de paysans. Le chauffeur corne, les voyageurs crient. Une effroyable catastrophe va se produire. L'appareil enregisteur note tous ces mouvements. Il s'arrête brusquement au moment précis où l'automobile stoppe devant le paysan qui doit être écrasé. Tous les personnages restent immobiles. La « victime » est remplacée par un mannequin habilement maquillé et vêtu d'habits semblables exactement à ceux de l'acteur. Le mannequin est dressé à la place occupée, il y a un instant, par le personnage vivant. Cette substitution faite, l'automobile repart. L'appareil continue aussitôt à enregistrer la scène. La voiture écrase le mannequin. Immédiatement nouvel arrêt, nouvelle substitution... et le paysan écrasé se met à la poursuite du chauffeur pour la grande joie du public revenu de son émotion.
Le procédé des « arrêts » permet toutes les substitutions. Aussi est-il employé dans les interprétations des contes diaboliques, des féeries magiques, qui composent une partie importante, et non la moins appréciée, du théâtre cinématographique. Que de miracles ont pu être ainsi réalisés: Jenny l'ouvrière devient princesse, un condamné à mort, après le baiser de la « Veuve », renaît à la vie, un cul-de-jatte retrouve ses jambes, les soude et s'enfuit.
Mais il est un autre procédé qui donne des résultats plus diaboliques encore.
C'est vraiment du spiritisme. Il permet des apparitions saisissantes, des « matérialisaticms » surprenantes: Un bouquet de roses se transforme en un essaim de gentes amoureuses, une statue de marbre s'anime, danse, pour se figer de nouveaux après quelques pas harmonieux, les vapeurs d'une marmite se condensent peu à peu, précisant progressivement les formes d'un satyre, d'un sylphe ou d'un- diablotin.
Comment obtient-on ces apparitions ?
Au moyen de « fondu ». Un exemple suffira à indiquer cet ingénieux procédé. Voici le scénario: Un apache pénètre dans une villa, s'empare de l'argent placé dans le coffre, mais au moment où il va emporter le butin, il est surpris par le propriétaire. Quelques coups de couteau le débarrassent de ce téoin gênant. Il s'enfuit et va essayer d'oublier son forfait dans les bouges avec des camarades. Il cherche vainement à chasser le souvenir de son crime. A chaque instant, devant lui, se dresse la silhouette de la malheureuse victime. Il ne peut supporter cette vision qui l'obsède. Il va se constituer prisonnier et paie à la société la dette contractée par son odieux exploit.
Pour dresser devant l'assassin la silhouette de sa victime, le metteur en scène immobilise l'assassin, et l'opérateur continue à dérouler la bande en ferant graduellement le diaphragme. Cette première opération terminée, la victime est placée en face du criminel et l'opérateur tourne la manivelle en sens inverse de façon à faire revenir la bande
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au point de départ. Il ouvre ensuite progressivement le diaphragme en déroulant de nouveau la bande qui, peu à peu et progressivement impressionnée, donnera bientôt avec netteté « l'apparition ». Pour la faire disparaître par le même procédé, l'opérateur la « fondra ».
Il y a d'autres « trucs ». L'un permet d'augmenter le mouvement dans des proportions vertigineuses. Il consiste à couper sur la bande un certain nombre d'images et à recoller les morceaux. Des enfants jouent à saute-mouton. Pour enregistrer quatre sauts, trois cents images ont été prises. On en coupe habilement une centaine. A la projection, les sauts seront effectués un tiers plus rapidement qu'en réalité.
En renversant l'appareil enregistreur, on fait monter, à la projection, des objets qu'il suffit de laisser tomber à la prise de vues. C'est ainsi qu'une marmite s'envole alors qu'en réalité on l'a lancée par terre du haut d'une maison.
La dernière scène de l'automobile emballée montre la lourde machine grimpant sur la façade d'une maison. La prise de vue a été faite dans des conditions spéciales. L'appareil enregistreur est placé en haut de la scène dans les cintres; sur le plancher de la scène, une maison a été peinte, l'automobile passe tranquillement à travers le décor. Certes, ce n'est pas compliqué. Encore fallait-il y songer.
Quelques « trucs » sont d'une exécution plus complexe. La scène du plumeau magique a obtenu un énorme suc-
cès. La thèse est simple. Dame concierge se lamente d'avoir à entretenir une immense maison et à contenter les nombreux et exigeants locataires de l'immeuble. La bonne fée lui apporte un plumeau. L'instrument a des propriétés merveilleuses. Il suffit de le prendre pour que tout l'ouvrage soit fait: les escaliers cirés, les lettres montées aux locataires, le cordon tiré, etc. Des ficelles imperceptibles, mises en action par un mécanisme réglé très méticuleusement, permettent d'opérer ces tours féeriques.
S'il a été possible, deux jours après l'enterrement du roi Carlos à Lisbonne, de faire défiler sous l'œil curieux des Parisiens le long cortège funèbre, il était plus difficile de nous montrer sur l'écran blanc les épisodes tragiques de la guerre russo-japonaise alors que se livraient encore les sanglants combats.
La prise de vues de ces scènes guerrières s'effectuait en un coin isolé des paisibles fortifications de Paris envahi soudain par une foule de figurants habillés en soldats russes et japonais.
Scènes vécues ou scènes truquées, le cinématographe donne l'illusion de la vie.
Il permet des effets dramatiques nouveaux. C'est un moyen d'interprétation puissant. Il distrait les petits. Il intéresse les grands. Il marque une étape dans l'histoire du théâtre.
Edmond Claris.
{Fin)
Réservé à la Maison
MICHAULT & O
57, Rue Saint-Anne, 57
PAR
* *%>e>':^x&'%x&'%x&- **e>^>&%*&'^g;'%>^i>s;'%*& ^,*&xe>~s*&^!<£>^:^x&^&%>éï'
Le Cinématographe
au service de la science ***
Un jeune docteur en médecine fort versé dans l'étude des infiniments petits, M. le docteur Comandon, avec l'aide des moyens puissants dont dispose la grande usine cinématographique des frères Pathé, vient de faire une merveilleuse application de l'ullra-microscope; il a ■réussi à photographier ces images « ultra-microscopiques » sur des bandes de cinématographe. Il y a quelques jours, dans une chambre noire improvisée au voisinage de leur salle de séances, les membres de l'Académie des sciences pouvaient voir reproduites à une grande échelle sur un écran, toutes sortes de scènes animées habituellement réservées à l'œil des plus habiles micrographes. Des globules du sang se disputaient à qui passerait le premier dans le délicat réseau des capillaires d'une patte de grenouille; des globules blancs, ces carnassiers du petit monde qui circule dans nos vaisseaux, s'attachaient cule dans nos vaisseaux, s'attachaient aux globules rouges, les enveloppaient lentement en se laissant, pour ainsi dire, couler autour d'eux et les dévoraient; de grêles flèches, rigides et délicates, enroulées en vrille à tours serrés, s'élançaient à corps perdu parmi les éléments sanguins d'un oiseau: c'étaient des spirochètes, analogues aux auteurs de ces « avaries » contre lesquelles M. Brieux mène une si vigoureuse campagne d'éloquence; des anguilles en forme de fuseau, pourvues sur toute leur longueur d'une active nageoire ondulante, bousculaient pour se frayer un passage, en serpentant sans arrêt dans leur foule serrée, des globules du sang deux ou trois fois plus petits qu'eux; ces monstres appartenaient au même genre que les fameux frypanosomes oui déterminent la maladie du sommeil quand ils ont été inoculés à l'homme par des glos-
sines ; mais il s'agissait ici du sang d'un rat. Sur d'autres plaques, on assistait à la coagulation du sang, aux déformations des globules sous l'action de la dessiccation, etc. Des films du spirochète pâle de l'homme, du trypanosome de la maladie du sommeil sont actuellement en préparation.
Ce spectacle inattendu a produit une vive impression, même sur ceux qui sont habitués à examiner minutieusement dans le silence du laboratoire des préparations microscopiques; depuis longtemps on photographie des préparations à l'état inerte; mais on n'avait pas songé que le cinématographe pût reproduire devant un public nombreux le grouillement d'une culture de microbes, comme il reproduit celui d'une foule, ou détailler sous l'œil curieux du physiologiste les mouvements d'une infusoire.
C'est toute une voie nouvelle ouverte à l'enseignement des sciences qui ont pour domaine l'infîniment petit, et pour les délicates études qu'elles comportent. Les petits êtres que l'on désigne sous le nom d'Infusoires sont munis de membres minuscules extraordinairement variés: rames, crochets, pattes, nageoires, etc., qui leur permettent de marcher, de nager, de s'accrocher, de sauter tout comme les plus agiles des animaux supérieurs.
Comment fonctionnent toutes les pièces de cet arsenal locomoteur: puelles causes les mettent en mouvement ou les arrêtent: quelle psvrhologie mystérieuse eombine leur action. Les images passagères nue peignent dans nos veux des mouvements aussi rapides sont fron fugitives nnnr otto nous unissions en t'rer nucun parti, et là cependant réside nenfôtre le secret dp nos nroores facultés.
•Ce n'est pas le premier service qu'aura rendu à la science la cinématopraphie.
Elle ne fait pue revenir aux laboratoires de physiologie d'où elle a pris son vol pour envahir les théâtres, s'emparer des plus vastes salles de spectacle et captiver d'innombrables spectateurs, en donnant une apparence de réalité aux fan-
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taisies les plus extravagantes que puisse rêver un cerveau en délire ou en reconstituant dans tous leurs détails des scènes de la nature qu'on a rarement occasion d'observer, comme ces scènes de la vie des oiseaux qui firent courir tout Londres, il y a deux ans, et dont M. Gaumont offrait la primeur, un des soirs de l'été dernier, aux invités des Amis du Muséum d'histoire naturelle. Ce fut une des plus jolies inventions — on l'oublie peut-être trop aujourd'hui — du plus aimable et du plus ingénieux des physiologistes, Marey. Marey passa toute sa vie à imaginer toutes sortes de délicats petits appareils au moyen desquels il forçait tous les organes en mouvement à inscrire eux-mêmes dans tous ses détails le chemin parcouru par chacun de leurs points. Les modifications apportées par les émotions douces ou violentes aux battements du cœur s'inscrivaient sur ses cylindres enfumés tout aussi bien que les contractions des pattes d'une grenouille, les battements de l'aile d'un oiseau ou les mouvements des jambes d'un coureur. Lorsqu'il fut possible d'obtenir ce que l'on appelle aujourd'hui des « instantanées », il songea à tirer parti de la photographie pour fixer les attitudes successives d'un animal ou d'un homme en mouvement; puis à obtenir des séries de ces images disposées sur une même bande, comme celles de ce jouet bien connu, le zootrope, qui donnent aux enfants l'illusion d'un cheval qui court, d'une fillette qui
saute à la corde, d'un oiseau qui vole ou même d'une bataille entre gamins. Avec ces bandes, il était facile de constituer un vrai zootrope permettant de reproduire à loisir, aussi lentement qu'on voudrait, toutes les phases des mouvements rapides d'un animal. Ce fut le premir cinématographe. L'appareil photographique imaginé par Marey pour étudier le vol des oiseaux avait la forme d'un fusil avec lequel l'oiseau était visé et suivi dans son vol. On a pu voir, à la récente exposition d'aviation, de remarquables moulages représentant les attitudes successives d'un oiseau au vol, exécutés sous la direction même de Marey, et ces moulages n'ont pas été inutiles aux aviateurs.
Depuis la mort de Marey, sa méthode a été portée à un degré de perfection tout à fait déconcertant. L'acuité du sifflement que produisent les battements de l'aile d'un moustique au vol donne une idée de la rapidité extrême de ces battements; ce sifflement est bien près de la limite supérieure des sons que l'oreille humaine peut percevoir; or cette limite correspond à 38,000 vibrations. On est cependant parvenu à analyser ces battements.
On a aujourd'hui des plaques suffisamment sensibles pour être impressionnées par une pause dont la durée n'excède pas un quarante-deux millième de seconde; c'est-à-dire qu'à la rigueur on pourrait faire, si on procédait sans arrêt, 42,000 images d'un objet en une
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seconde. C'est une limite qu'il est, pour toutes sortes de raisons mécaniques, impossible d'atteindre, et d'ailleurs des images aussi rapprochées d'un objet en mouvement sont inutiles.
Afin d'obtenir des séries d'images nettes, consécutives, capables de se superposer dans l'œil de façon à produire l'illusion d'un objet en mouvement, chaque image étant aussi nette que si l'objet était au repos, Marey éclairait l'objet d'une manière continue et faisait passer arpidement devant lui un écran percé de fentes régulièrement espacées, qui tour à tour le masquait et le laissait apparaître devant l'objectif; mais il est difficile d'obtenir un mouvement suffisamment rapide et régulier. On a pensé alors à éclairer l'objet d'une manière intermittente à l'aide d'un miroir oscillant ou d'un miroir tournant qui l'éclairait à chaque oscillation ou à chaque tour, en arrivant à une certaine position; mais le mouvement était encore trop lent pour la sensibilité de la plaque, Dien que les images successives ne fussent séparées que par 1/2150" de seconde. Enfin, un physiologiste de l'institut Marey. M. Lucien Bull, a demandé l'éclairage à des étincelles électriques presque instantanées se produisant à intervalles égaux.
Il a ainsi obtenu 1,500 images en une seconde.
Un pareil procédé permet d'étudier tous les mouvements de l'aile d'un moustique au vol. On obtient ainsi toutes les phases d'un mouvement rapide, qu'on peut ensuite reproduire avec toute la lenteur nécessaire pour son étude.
Mais s'il y a des phénomènes naturels qui se produisent avec une trop grande rapidité pour que nous puissions en saisir et surtout en fixer les détails, d'autres sont au contraire tellement lents que nous avons de la peine à en faire la synthèse: la croissance d'une plante, l'épanouissement d'une fleur, la transformation successive d'un animal en voie de développement sont dans ce cas. En prenant à intervalles réguliers des photographies disposées sur une même bande, on peut ensuite, à l'aide du ciné-
matographe, synthétiser d'une manière saisissante ces phénomènes; c'est ce qu'a réussi à faire, non sans succès, M. Pizon, professeur d'histoire naturelle au lycée Janson-de-Sailly. Mlle Chevroton et M. Vies annonçaient lundi dernier à l'Académie des sciences qu'ils avaient ainsi réussi à reproduire toutes les phases des transformations si curieuses des oursins et qu'ils avaient réusi ainsi à mettre en évidence des phénomènes dont on n'avait pu apprécier l'importance, en raison de l'extrême lenteur avec laquelle ils se produisent. La méthode se prête aussi à la démonstration de certaines lois scientifiques. Les espèces diverses des animaux et des végétaux se laissent disposer en longues séries dont chaque terme semble né du précédent et avoir engendré le suivant.
Un individu appartenant à une espèce quelconque de ces séries passe pour arriver de l'œf à son état adulte par la série de formes qui l'ont précédée et reproduit ainsi sa généalogie. Mais cette répétition est nécessairement abrégée et s'abrège d'autant plus, eh général, qu'il s'agit d'une forme plus récente. Dans cette galerie naturelle et mobile de portraits de maîtres, les portraits se succèdent bientôt si rapidement qu'ils arrivent à se pénétrer les uns les autres, donnant lieu à des formes moyennes qui sont réalisées suivant des règles déterminées. La cinématographie serait particulièrement apte à faire saisir nettement cette réalisation embryogénique et pourrait ainsi, entre des mains expertes, préparer d'importantes découvertes.
Edmond Perrier.
LE DÉVELOPPEMENT DES BANDES PELLICULAIRES
pour Cinématographes
Nous avons demandé à M. Jacques Ducom, l'autour du volume, Les débuts de l'Amateur Photographe, qui, malgré plusieurs éditoins, est très rare, de vouloir bien nous écrire cette note. Pratiquant depuis vingt-cinq ans les procédés photographiques, il a été l'opérateur
habiles des établissements Lumière frères, Pathé, etc., etc.
On verra que dans la pratique on développe, simultanément, des bandes bandes photographiques ayant 700 à 800 clichés; les adversaires du développement automatique seront obligés de s'incliner devant ce fait, car ce sont 800 expositions différentes.
En cinématographie industrielle, jusqu'à ce jour, rien de bien scientifique n'a été fait. Pratiquement, voilà comment les choses se passent. et les formules qui sont employées.
Développement des images négatives.
Formule la plus employée :
Métol, 3gr.; Hydroquinone, 5 gr.; Sulfite anhydre, 60 gr.; Carbonate de potasse, 40 gr. ; Bromure potassium, 2 gr. ; Eau pour faire, 2,000 ce.
Généralement, ce bain est employé dans des cuves verticales contenant environ 150 ou 200 litres. Ces cuves ont deux rainures qui peuvent contenir chacune un châssis en bois sur lequel sont enroulés 50 mètres de pellicule négative, ce qui fait en surface de pellicule développée 50.000x35 m/m de long =1.750.000.
Dans cette cuve, on développe beaucoup de châssis de 50 mètres, peut-être 20, 30 ou 40. Au début, le bain marche rapidement, après il va moins vite, puis il se charge lui-même de bromure, les clichés sont plus durs, alors on remet dans la cuve 20 ou 30 litres de bain neuf ou, s'il est trop vieux, on le remplace; mais tout cela se fait au petit bonheur, les bains travaillent trop et leur état change trop rapidement pour que l'on puisse leur appliquer le procédé du temps, compté, d'apposition de l'image ou du temps de développement, et il faut reconnaître que la pellicule a bon caractère, car ça marche tout de même assez uniformément.
Développement des images positives.
Formule employée généralement:
- Positifs ordinaires: Métol, 5 gr.; Hydroquinone, 10 gr.; Carbonate potasse, 50 gr.; Sulfite anydre, 65 gr.; Bromure de potassium, de 2 à 10 gr. Eau pour faire, 2.000 ce.
Positifs durs: Hydroquinone, 15 gr.;
Carbonate potasse, 50 gr.; Sulfite anhydre, 70 gr.; Bromure de potassieum, 5 gr. ; Eau pour faire, 2.000 ce.
Ces bains sont employés dans des cuves qui contiennent également de 150 à 200 litres et dans lesquelles on peut introduire deux châssis sur lesquels sont enroulés 50 mètres de pellicule positive; mais généralement l'opérateur ne plong mais généralement l'opérateur ne plonge qu'un châssis à la fois, il le regarde venir par réflexion mais pas par transparence; par cuve, un ouvrier développe de 60 à 80 châssis par jour, mais la aussi l'état du bain change relativement vite; plus on développe dedans et moins il marche rapidement; on ne peut pas encore, dans ce cas, se baser sur le temps du déveappoment; on pourrait arriver en tenant compte de l'usure du bain par châssis développé; mais, là encore, la cuisine triomphe, et quand le bain ne marche plus comme on le souhaite, on remet du bain neuf dedans, et l'homme arête toujours son image en la jugeant à l'œil, et comme il ne fait que cela toute la journée et qu'il est très surveillé, il arrive à développer avec une justesse qui devient presque mécanique, car il est aidé encore en cela par la régularité merveilleuse de l'émulsion Eastmann.
Industriellement, on renforce une peu les négatifs; c'est toujours une opération délicate avec le mercure et l'ammoniaque, mais on là fait cependant sur certains négatifs; pour arriver au renforcement, on colore les négatifs avec des teintures, soit rouges ou vertes, mais ce moyen ne donne guère des résultats véritablement pratiques.
La réduction des bandes positives et négatives est employée énormément pour sauver les bandes mal développées; il y en a. On se sert toujours du ferricyanure et de l'hyposulfite , on monte la bande de 50 mètres en tambour en bois, et la partie inférieure de celui-ci peut tremper dans une cuvette où se trouve le bain réducteur; en tournant, la pellicule est émergée en entier et l'action du bain est suivie facilement. Jacques Ducom. . .
(Le Moniteur de la Photographie).
Cinéma " ÉCLAIR
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
Téléphone 130-92. — Adresse Télégraphique : CINÉPAR-PARIS
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MM NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
LA LEGENDE DU DON CHEVALIER
Splendide Film à grand spectacle, interprété par M. HARRY BAUR, de l'Odéon
Une curieuse coutume des premiers temps de la Féodalité voulait que la future Reine, avant que sa proclamation devint définitive, passât une nuit entière, seule, dans un château en ruines dépendant du comté. Au premier tableau on annonce à la future Reine qu'elle aura à subir l'épreuve consacrée, et ses vassaux la conduisent en cortège jusqu'au seuil du manoir abandonné.
Deux jeunes seigneurs du comté, jaloux du choix fait par le peuple, projettent de faire disparaître la jeune Reine pendant la nuit d'épreuves, afin de monter eux-mêmes sur le trône.
Mais le bon chevalier a surpris leur projet. Fidèle soutien du trône, il devance les
deux traîtres au manoir, et au moment où ceux-ci s'apprêtent à recueillir le fruit de leur trahison, le chevalier surgit entre eux et les précipite dans les oubliettes du château.
Le lendemain matin, le peuple vient en cortège au devant de la jeune Reine qui, endormie par le narcotique qui lui avait été versé, ignorera toujours les dangers qu'elle a courus. Le peuple acclame sa souveraine, tandis que le bon chevalier, appuyé sur son épée continu à veiller sur elle.
Superbe affiche 120x160, 4 couleurs
Longueur : 260 mètres, Prix : 350 fr.
Mot télégr. CHEVA
(y compris teintures et virages)
FILM TRÈS COMIQUE
Rapineau adore les chiens, malheureusement le souci de son art l'empêche d'en prendre le soin qu'il convient. A l'approche du terme, un marchand de tableaux à qui il s'adresse lui rappelle ce principe élémentaire. A bout de ressources, Rapineau et sa femme chantent sur la place publique. Au moment où ils s'apprêtent à faire l'habituelle collecte , leurs auditeurs se sauvent en se grattant furieusement.
Une fois de plus, les chiens ont joués à Rapineau un mauvais tour ; un sérieux nettoyage s'impose : il les jette à la rivière, dans laquelle il ne tarde pas à les rejoindre lui-même, pour que la besogne soit complète.
Longueur : 126 mètres. Prix : 157 fr. 50 Mot télègr. PUCES
/^Vis Tmportant
FILM RÉGÉNÈRE
Il est venu à la connaissance de la EASTMAN KODAK COMPANY que des bandes de Film ont été mises sur le marché avec l'apparence de pilms neufs, quand elles ne sont, en réalité, que de vieilles bandes
Régénérées
c'est-à-dire, des bandes qui, ayant déjà été employées, ont été nettoyées de leur première émulsion et recouchées d'une émulsion neuve non fabriquée par EASTMAN KODAK COMPANY, ces Films étant subséquemment vendus sans aucune mention du traitement par lequel ils ont passé
La Eastman Kodak Company décline toute responsabilité au ===== sujet de ces Films =====
En vue du fait reconnu que la prospérité constante de l'industrie cinématographique dépend du maintien de la qualité supérieure des Films, qu'il n est certainement pas possible d'assurer en employant
= Des Matières d'Occasion =
La EASTMAN KODAK COMPANY recommande à
tous les Acheteurs, soit de Films sensibles, soit de
pilms impressionnés de
= Demander une Garantie =
de l'origine du Film? aussi bien en ce qui concerne l'EMULSION que la BASE en celluloïd, la qualité
JjL des deux étant absolument essentielle pour obtenir
-^ les meilleurs résultats.
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MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense Un programme par semaine
32, Rue Louis=1e=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin Agences à Barcelone Bruxelles
— Budapest
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— Milan
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— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
^ DERNIERES NOUVEAUTES
■^ges^~
La tigresse échappée (comique) . . 174
Les conséquences fâcheuses d'un tic (comique) 95
L'enfant du chercheur d'or (drame).
Supplément affiche en couleurs. . 272
La sonnette du pharmacien (com.). 139
L'amoureux équilibriste (comique). 149 Un drame sur la côte bretonne
(drame, affiche en couleurs. . . . 200
L'oncle magnétiseur (comique). . . 152
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Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Macbeth 440
Le lac de Fueino 130
Un athlète de nouveau genre. . . 83
Rodolphe d'Asbourg" 247
Oh ! mon enfant 265
Je vais nie suicider (comique) . . 128
L'armée italienne (4e série) . . . 468
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le collier de la Vierge (pathétique) 185
Dans les gorges de l'Atlas (pittor.) 166
Industrie du Champagne (docum.) 136
Le colis mystérieux (se. d'avent.). • 205
Une colonie scolaire (document.). 122
La légende du bon chevalier (aff.) 260
Las Puces (très comique). . . . 121
Société Générale des
Le Pion (drame) 210
Une mauvaise pièce (comique). . 120
La Gitane (drame) 126
L'Homme à la chaise (comique).. 132 Un tapissier improvisé (comique) 144 Les Iles vénitiennes (plein air)... 80 Le mariage du docteur (drame)... 160 Dans l'intérieur de Bornéo (documentaire) 139
Le Roman de Louiseite (drame) . . 136
Un Brigand (drame) 190
Blackpool (plein air) 108
La légende du Premier Violon
(drame) 219
Une Fille de Confiance (comique). 132 Consul, l'homme-singe (fort curieux) 250
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
Pourquoi les filles abandonnent la
maisou paternelle (comédie). . 330
Les bijoux du colonel (comédie). 239
Des Semblables (comédie). ... 92
Société des Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Les lunettes féeriques (scène comique à trucs) 122
Chefs d'Etats Européens (jolies
photographies) 166
Méprise de tante Véronique (com.). 125 De Chamonix au Montenvers (très joil voyage, superbe panorama dos Alpes de Savoie, entièrement
virée et teintée) 136
Le sosie du ministre (comique). . 180 La Bouée (drame recommandé). . 136
Nouveautés: phono-scènes
Mon verre (chanson anc, valse). 87 Les gardes Françaises (chans.mil.) 62 Page, écuyer, militaire 62
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
Pour une fille (très dramatique.
Affiche) 255
Teintage et Virage 135
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
Une partie de chasse (drame-aff.). 206
Gribouille est de sortie (comique). 124
Un, deux! Un, deux! (comique). 83
Iles volcaniques napolitaines (pi. a.) 82
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
La chasse à l'éléphant (plein air.) . 200
La sorcière (affiche, très reconnu.) 186
La déesse de la mer (très joli). 250
Danse du Flambeau (aff., film art.) 43 Les deux rivaux deviennent deux
amis (comique) 110
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MEDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
La tigresse échappée (très comiq.) 175 Les conséquences fâcheuses d'un
tic (comique) 95
L'enfant du chercheur d'or (drame) 272
La sonnette du pharmacien (corn,) 139
L'amoureux équilibriste (comique) 149
Un drame sur la côte bretonne. . 200
L'oncle magnétiseur (comique). . 152
Un amoureux tenace (comique).. 166 Rivaux (drame. Superbe arfiche en
couleurs, grand modèle) 160
Le casque du dragon (très comique) 119
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
La vie au camp de Sissonne ... 143
Ecole à feu d'artillerie 115
Voleur réhabilité 150
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
En Suède (les chutes d'eau) ... 93
Nuit de Noël (d<ame affiche). . . 170
Les galons du douanier (drame). 225
En Belgique (plein air) 156
Le Fermier impitoyable (drame) . . 165 Piorella, fille de bandit (drame) . . . 228 Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
En Norvège (vers les régions arctiques) 126
Je veux être jockey! (comique)... 100
Le Singe de Kerkadec (comique). . 140
Au village (drame) 155
Le Chasseur insaisissable (comique). 125
La légende du Point d'Argentan . . 122
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Torquato Tasso 247
Un monsieur très convoité 120
Une visite désagréable 115
Le vieux pêcheur pincé 70
Les gou'tes merveilleuses .... 152
Amour maternel 160
Le jour des morts 233
Un petit vaurien qui promet. . . 194
Panorama de Vienne 150
Savoie... en avant! 180
L'attrait de l'or 122
Grande quinzaine d'aviation de
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Le baiser refusé 133
Le fils du pêcheur . 125
Le puissant rival 111
Le Chemin de la Croix (Affiche) . . 298
La princesse Nicotine (Affiche) . . 120
La Beauté du Pardon 133
Honneur et Justice dans le Far-
West 218
Prêteur malgré lui 135
La Reconnaissance du bossu 196
Le Niagara en hiver 107
Pauvre forçat 209
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
EN EXCELLENT ETAT
DEMANDEZ NOS LISTES
Confection de Titres en toutes langues Prise de vues animées de tous les genres. Perforage. Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS OCCASION, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
OCCASION RARE
PETITES ANNONCES
Poste Complet Gaumont
composé comme suit :
1 Projecteur, 3 Objectifs, 2 Carters à couloirs, 12 Bobines, 12 Axes, 1 Lanterne, 1 Condensateur, 1 Cuve à eau, 1 Table ignifuge, 1 Régulateur 60 amp., 1 Résistance 60 amp. 110 volts ou 45 amp. 220 volts, 1 écran 3x4, 25 paires de charbons " Siemens ", 1 Malle de transport,
Comme neuf A VENDRE l.OOO PR.
CABINE LAPIERRE, tôle ondulée 150 FR.
HAHHÏ, 26. Rue Feyfao. - PARIS
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
A VENDRE
XJn poste cinématographique et vues fixes, table
pliante et coffre, magasin, 40 mètres films. —
Prix 375 fr.
TUDe oxygène 1.200 litres, mano-régulateur Diœ-
ger, chalumeau Guyer fort modèle, carburateur
double penJant.
A vendre 113 tableaux religieux écran Lumen,
écran sans couture 3x3 et 3 bâtons chaux, tubes
verre.
S'adresser à M. l'abbé Bertrand, vicaire, à Saint-
Malo (Ille-et-Vilaine).
Opérateur étant occupé dans la journée, désire petit poste de projection pour le soir, conditions modestes. S'adresser aux initiales J. S., Bureau du Journal.
agence Générale mi Cinémaioppue
Matériel complet & Accessoires : Films neufs & d'Occasion
^^^^^ Vente sur projection ■
Demander Tarif
et Catalogue
A. BON
17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
Groupes électrogènes _^_
Lumière oxyéthérlque et oxyacétyiénique
Chef d'exploitation de la maison Pathé demande emploi analogue dans exploitation particulière. — S'adresser L. P., bureau du Journal.
Bon bonisseur demande place, sérieuse références.
©n demande de suite pour voyager chauffeur-mécanicien pour conduire groupe électrogène à vapeur. — S adresser à American-Cinema, poste restante, Bollêne (Vaucluse).
^ame sérieuse connaissant la tenue d'une Caisse Ciuema désire place. — S'adresser Mme Henriot, 17, rue de Lancry.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
perforeuse à vendre 125 frs, voie au bureau.
A vendre : presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
A vendre Appareil de proiection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films. 350 francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
On demapde à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
A vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ;
On demande à acheter des carters Mallet.
A vendre film voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument neuf.
A vendre, malles emballage appareils, tableaux, lanterne, etc.
GRAND ETABLISSEMENT-THEATRE en
pleine exploitation, neuf, actuellement cinéma et attraction, gTande ville, à céder, cause santé, bonnes conditions, situation sûre sans grand capital, à personne du métier et sérieuse.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 30 pièce.
Très bons appareils Lumière à vendre, très bonnes conditions, les voir au Bureau.
A vendre saturateur à éther et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, un moteur 110 wolts, Pathé frères.
A vendre, 2 objectifs Zeiss- Krauss, 1 »lanard 35 "»/ra de foyer, 1 Tessart 75 ™/™ de foyer, à vendre 150 francs,
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, tbéâtres, trucs, meilleures références, parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné-Journal.
A vendre : Appareil Urban complet.
A vendre : Films neufs à 0 fr. 50.
Affaire Steinheil 140
Les deux rivaux 145
Mi-Carême 90
Paradis terrestre 166
Films bon état à 0 fr. 40 :
Chiens contrebandiers 185
Petits Vagabonds 185
Statues vivantes 65
S'adresser à M. Denis, à Valosnes, par Montmédy (Meuse) .
Opérateur électricien, ayant travaillé 14ans comme chef monteur dans la même maison, demande emploi.
(Voir la suite page 24).
M. LUCicn PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
T.» T)imrtnvy-domnt : a TiJTPF.All
Imp. des Arts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS.
EN VOUS ADRESSANT à
H. Verre gaux
10 bis, Rue Daguerre
POUR LA
LOCATION de FILMS
ACHAT 6 VENTE de FILMS et de MATÉRIEL Ciné= matographique. /^
Vous aurez
Fixité absolue de Vos Vues.
Intérêt de Vos Programmes.
Longueur exacte des Films.
Meilleur marché que partout ailleurs. 0000 Sécurité dans les EnVois.
J.-R. BTAWWM
r^FiJms, t
3, Rue Grétry, 3 - PARIS
-«^(Près de l'Opéra-Comique)^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"IT AL A- FILMS" TURIN
4ses^
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Articles pour Cinématographes
^spécialement pour sa Maison de Rio- de- Janeiro 179, Avenida Central, pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
A PRENDRE DE SUITE
Un Chapiteau pour cirque ou ciné. 24 m. de diamètre à deux mâts, complet (4.000 francs)
Ihéâtre Ciné. 20 sur 7, avec orgue, machine, ciné, films, prêt à marcher. (14.000 francs.)
Théâtre Ciné, 16 X 8, montage très rapide avec ou sans moteur et appareils (7.000 fr.)
Groupe électrogène avec dynomo 8 à 10 HP, tableau de distribution, monté sur voiture neuve de 4 mètres (1.800).
Théâtre-Ciné, 13 X 7, complet, avec ou sans matériel cinématographique (2.500 m. de film 2.800 f.)
110 Fauteuils riches, velours, absolument neufs. 13 francs.
115 Fauteuils bois courbé, riches (15 fr. pièce.) Ecrire Brocheriou, Ciné-Journal pour détails complets. Timbre pour réponse s. v. p.
Important lotde diapositives à vendre 0 fr. 45 pièce.
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves;
Boîtes à humidifier.;
Cônes de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
Vues de Cinéma à vendre à 0.20 et 0 30. Location de vues à 0.02 le m. par semaine. J'échange un disque Pathé n. contre 6 à aig. ou saphir de marque quelq. usagés ou cassés.
S'adresser à M. Ganichot, grande rue Vaison, (Vaucluse).
On demande à acheter d'occasion les Mystères de Paris très bon état.
La L
J. ROSEMBERG 11, Rue Cadet, 11. — PARIS
'WWWWW
EN PROJECTION & CINÉMATOGRAPHIE
la pierre d'achoppement était la lumière.
— Grâce aux Nouvelles —
PASTILLES DE TERRES RARES
— le PROBLÈME est RÉSOLU.
Un ingénieux dispositif permet l'emploi des Nouvelles Pastilles avec TOUS les SATURATEURS et CHALUMEAUX en SERVICE.
LaLUMlERE NOUVELLE. 11. rue Cadet Paris
envoie tranco, à titre d'échantillon, contre mandat de 5 fr., un Porte-Pastille, muni de sa oastille. Demander les Prix par quantités.
UN GROUPE ÉLECTROGÉNE
MOTEUR 20 HP Aster, 4 cylindres 1909. — Magnéto haute tension Bosh. — Carhutateur. — Tuyauterie bronze poli.
DYNAMO Thomson-Houston, 150 ampères 50 volts ou 110 ampères 70 volts, avec ampérimètre et voltemètre.
A coûté 7.500 fr. — Prix : 3.000 fr.
CINÈMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez "L'ILLUSIOnniSTr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécial. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHIE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Mensuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Dhecteur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1' Galleria Nazionala
Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématog rapide Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
LEBET & CURTI
TtttP.
Expéditeur» de la Madao* Royale d'Itall»
Adr. Télés.
♦.â77-«7^. PARIS -17, Rue du Mail, 17 - PARIS frahcitalv
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et .'ITALIE
(ET VICE -VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenal* - - - - ROME, 48, via Babuina - - MILAN, 4, via San Vinoenrine - GENES, 4, Piazza Serri^Iie -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
CINÊMATO-
II.RHÎSTAUÛWnil
FILMS
EN VENTE CETTE SEMAINE La Légende du Bon Chevalier
Splendide Film à grand spectacle, Interprété par Harry Baur,
de l'Odéon. — Affiche et Cartes postales.
Longueur approx. 260 m.
*-e:& puces
Film très comique. — Longueur approximative : 126 mètres
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES Le Collier de la Vierge . Superbe film Pathétique.
(Affiche) 185 met.
Dans les Gorges de l'Atlas. Attaque d'une diligence
Novembre 190S
C! des CINÉMATOGRAPHES
& FILMS • LE LION
15, rue firange-Bateiière, PARIS
Adr. Tél.
CINBUO.
», 15, rue Ste-Cécile
laes Films
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine ÉCHO DES ALPES
Longueur approximative : 185 mètre»
LITHOGRAPHIE en couleur»
Le Collier de la Reine
Longueur approximative : 106 mètres.
THE VITA6RAPH G', 15, Rue Ste-Cécile, PARIS
TÉLÉPHONE i «It-61. — Adr. Télégr. t VITAGRAPH PARU New-Tork, m bu Smt Chicago, Il lads* Su*. Londrea W. C S fed AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
3mt€
Hispano
Films
Actualités, Comédies
== Drames -
BARCELONE
CraywinKel (20 San Gervasio)
PARIS
14, Rue jBachaumont, 14
i1-' i*- -*- 1*.' i*; i'- i'.' l'i HtA'^*
TftrtT tï? r*r vr r»*: r»t r*t ^t r«r r»r?5ç
TOUJOURS SENSATIONNEL *#ÉÊÊ*
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de îiims en Russie
Nouveauté chaque Semaine
^^^HirSrKHtrK^rH^^-HrKrKri^r^^r^rî^rîrr^TrHrH
^ç^^^^é*^*** Télégr. PBOTOOMNEQFF-PÉTERSBOnRG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi -
Nouveautés
2e Année. — N° 65
Novembre
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DCREAD
flBOnriEMEriTS :
fRANCE
Un an 10 fr.
i ÉTRANGER
Un an . . . . . 1 2 fr.
Le Nwn'iéro : 25 cent.
Parait tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
TRIBUNE LIBRE
Les quelques articles consacrés ici à la question du brevet des opérateurs sont diversement commentés dans le monde des exploitants. Le plus grand nombre, sans entrer dans les détails de l'organisation syndicale, estime avec nous que ^industrie du Cinématographe-spectacle aurait tout à gagner si quelques garanties professionnelles étaient exigées des opérateurs. Les avantages toucheraient à la fois le propriétaire des appareils et le public. Mais tel n'est pas l'avis de certains directeurs qu'effraie la nouveauté ou qui croient que le progrès est dirigé contre eux. Parce qu'ils sont euxmêmes parfois d'excellents opérateurs, ils n'éprouvent pas le besoin de conquérir un brevet. Au surplus, une certaine méfiance les anime encore pour tout ce qui vient de Paris, comme si les progrès de notre industrie devaient connaître des limites géographiques!
Voici — dans cet ordre d'idées — ce que nous écrit M. C. Schneider, directeur de Tïio Royal Vuo, et que je dois à l'impartialité du journal de publier in-extenso :
A Propos: « .4 quand le Brevet? »
dans le numéro 60 du Ciné-Journal.
Monsieur le Directeur du Ciné-Journal,
Paris !
A qui ce bon monsieur raconte-t-il cette fable? A nous Les opérateurs? en Province???
C'est une affaire de guignol mais qui n'est pas faite pour être insérée dans votre Journal, toujours sérieux et courageux pour défendre l'intérêt de Tous.
Je vous demande encore une fois, comme déjà l'année passée, « qui est capable dans une petite ville de juger si je suis un bon ou un mauvais opérateur? ou faut-il aller à Paris (car là il manque certainement des opérateurs), pour démontrer devant M. Lépine si nous avons assez de capacité pour pouvoir tourner ou faire tourner la manivelle.
Nous ne croyons pas qu'il existe en France un homme opérateur qui attache avec une épingle une bande décollée pour la faire passer ainsi. Non! Même nous, en Province, nous ne sommes pas des imbéciles, à la merci de ce fameux farceur qui raconte des choses pas vraies !
Le film, même attaché avec une £ningle, ne peut pas entrer dans la glissière; il rase déjà en haut et le morceau déchiré se roule sur l'enrouleuse automatique. Alors la lumière ne peut pas tomber, ni l'un, ni l'autre. Cherchez autre chose, monsieur, pour nous faire croire que nous, opérateurs de Province, non brevetés, sont moins capables que vous, fiers opérateurs Parisiens, avec votre intelligence approuvée par un tampon.
Dans tous les métiers on a des accidents et, malgré cela on n'appelle pas toujours la Police.
Combien d'honnêtes gens, travailleurs,
pères de familles, gagnent leur pain comme opérateurs en Province! Où chercher un brevet? Chez qui? A Paris?
De Perpignan ou Menton à Paris, aller et retour, c'est pour rien.
Pauvres Confrères, vous cherchez à vous créer beaucoup de difficultés inutiles; je vous plains de tout mon coeur; demandez un brevet pour ceux qui gagnent plus de 10 francs par jour comme opérateurs, alors ceux-là méritent d'être brevetés. Quand à nous, laissez-nous vivre tranquillement et ne cherchez pas à nous supprimer notre gagne-pain.
Fraternellement,
C. Schneider
Notre oorespondant paraît n'avoir pas très clairement saisi ce que veulent les Opérateurs Cinématographistes français, italiens, allemands et anglais, lorsque dans leurs Syndicats et leurs Fédérations nationales, ils réclament aux pouvoirs administratifs un brevet de capacité professionnelle.
Tout d'abord, ils ne prétendent pas apporter une gène quelconque à l'exercice de la cinématographie, encore moins retirer le pain de la bouche aux directeurs de cinémas-théâtres. En quoi M. Schneider serait-il à plaindre si son opérateur était breveté ? Peut-être lui donnerait-il un salaire un peu plus élevé, mais, par contre, en échange de cette légère augmentation, il recevrait de
son employé un concours garanti, certain et d'une valeur professionnelle qui lui donnerait le plus parfait repos, cet état d'âme si rare chez les entrepreneurs de spectacles.
Les opérateurs syndiqués ne poussent pas la suffisance jusqu'à croire qu'ils acquerraient par le brevet une supériorité digne seulement des dieux. Ils sont plus modestes et c'est moins leur talent qu'ils prouveront que la dangereuse médiocrité de ceux qui échoueront devant le brevet.
Le brevet n'est pas le témoignage légalisé d'une haute valeur. Il est un minimum au-dessous duquel il est coupable de confier à un opérateur les destinées d'une industrie d'avenu* et la vie. de tout un public.
Quant aux difficultés matérielles que signale M. Schneider pour la délivrance même du brevet — par exemple les frais d'un voyage à Paris — elles nous paraissent d'un ordre bien secondaire.
D'abord, la plupart des opérateurs provinciaux ont l'occasion de travailler à Paris : beaucoup même sont Parisiens.
Ensuite, je ne vois aucun inconvénient à décentraliser les commissions puisqu'il existe dans toute- les grandes villes de France un noyau d'hommes capables de faire passer l'examen professionnel.
Paris ne tient pas à régenter syndicalement la France, mais à marcher avec les opérateurs provinciaux dans le même sens, vers le même but, qui est de servir les intérêts vitaux de la corporation en-
CINEMAS FIX"
Télép. 327-48 ■ )5t BOUl. MM
Adr. tél. KINEFIX
--^ses»-
LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
librement liés au progrès de la cinémafco graphie.
-Mais ils ne sont pas au terme de leurs efforts M. Lépine ne pensant pas tout à fait comme eux — et M. Schneider non plus, ce qui est moins terrible pour eux.
G. Dureau.
RÉSULTATS
Concours CiDématopjiqE de Milan
Liste des Récompenses
Société anonyme Lucas Comerio, à Milan. — Médaille d'or du Ministère de l'Agriculture. Industrie et Commerce.
L'Eclipsé. - - Même récompense.
La Cinès. — Médaille d'or du Conseil municipal de Murai.
L'Eclair. — Médaille d'or de la Chambre de commerce italienne de Milan.
Pasqiiali et Tempo. — Médaille d*'oi' du syndic de Milan.
Lux. — Médaille d'or de la Chambre de commerce italienne de Milan.
Ambrosio. — Grande médaille d'or du Ministère de l'Instruction Publique.
Vitograph C". — Coupe offerte par le sénateur Ponti.
Aquila Film. — Coupe offerte par l'Association de la presse lombarde.
Adolfo Croce. — Médaille d'or de la Famille Artistique.
liai 'a-Film. — Médaille d'argent, de la Chambre de commerce de Milan.
N. B. — Quant à la Coupe offerte par le Cardinal archevêque de Milan, le jury a décidé qu'en raison de l'importance du prix on devra organiser un concours exclusivement réservé aux sujets moraux, instructifs ou d'un caractère religieux.
Le jury a donné, à l'unanimité, la grande Médaille d'or à la machine Perfectus qui a servi à la projection des films pendant le concours,, et dont la vente est faite en Italie par MM. Protti et Tonini, de Milan. La maison l'abricante est la L. Stachowvde Berlin.
Médailles d'argent:
Th. Pathé. - Médaille d'argent de la Chambre de commerce.
Unitas. -- Médaille d'argent (Famille Artistique).
Deutsche Bioscope. - - Médaille d'argent (Famille Artistique).
Latium-Film. — Médaille d'argent du Ministère de l'Agriculture, de l'Industrie et du Commerce.
Film Globe, à Stockolm. -- Même récompense.
L'Itala-Film avait exposé ses vues, hors concours. Aucune récompense ne pouvait donc lui être attribuée. Mais, en raison des mérites de cette maison et de la valeur de ses produits, le jury lui a accordé la Médaille d'argent de la Chambre de commerce de Milan pour ses films synchronisés seulement.
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
DIRECTEURS
Télép. : 215-14 3, Rue de la Rochelle (Métro : Edgard Quinet) Télép. :
Service spécial notir* Ma Location en Province
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre y A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché -aux- Moutons - LILLE
La Convention de Berne
et la Conférence de Berlin
L'Exercice du droit d'auteur à l'Étranger. - Le pays d'origine de l'Œuvre. — Accession de nouveaux pays à l'Union de Berne.
Après avoir exposé les conquêtes réalisées au profit de la propriété intellectuelle par le texte nouveau donné à l'Union de Berne par lese plénipotentiaires réunis à Berlin, il reste à envisager dans ce dernier article les conditions qui seront désormais exigées des auteurs pour qu'ils aient droit à la protection internationale de leurs œuvres, et c'est là une question essentielle, dont l'intérêt s'impose.
Hâtons-nous de dire tout de suite que les représentants des puissances se sont efforcées de simplifier considérablement les mesures imposées jusqu'ici aux auteurs et aux artistes, et qu'en faisant disparaître certaines formalités dont l'usage a démontré l'inutile complication, ils ont rendu beaucoup plus pratique l'exercice du droit de l'auteur à l'étranger.
C'est là, il faut en convenir, un des progrès les plus appréciables accomplis par la Conférence de Berlin.
L'article 4 définit très clairement ces conditions libérales.
Il est ainsi conçu :
« Les auteurs ressortissant de l'un des pays de l'Union jouissent dans les pays autres que les pays d'origine de l'œuvre, pour leurs œuvres, soit non publiées, soit publiées pour la première fois, dans un pays de l'Union, des droits que les lois respectives accordent actuellement ou accorderont par la suite aux nationaux, ainsi que des droits spécialement accordés par la présente Convention.
« La jouissance et l'exercice de ces droits ne sont subordonnés à aucune formalité ; cette jouissance et cet exer-
cice sont indépendants de l'existence de la protection dans le pays d'origine de l'œuvre. Par suite, en dehors des stipulations de la présente Convention, l'étendue de la protection,ainsi que les moyens de recours garantis à l'auteur pour sauvegarder ses droits, se règlent exclusivement d'après la législation du pays où la protection est réclamée.
« Est considéré comme pays d'origine de l'œuvre ; pour les ouvres non publiées celui auquel appartient l'auteur ; pour les œuvres publiées, celui de la première publication, et pour les œuvres publiées simultanément dans plusieurs pays de l'Union, celui d'entre eux dont la législation accorde la protection la plus courte. Pour les œuvres publiées simultanément dans un pays étranger à l'Union et dans un pays de l'Union, c'est ce dernier pays qui est exclusivement considéré comme pays d'origine.
« Par « œuvres publiées », il faut, dans le sens de la présente Convention, entendre les œuvres éditées. La représentation d'une œuvre dramatique ou dramatioo-musicale, l'exposition d'une œuvre d'art et la construction d'une œuvre d'architecture ne constituent pas une publication. »
Les deux articles suivants complètent la définition et l'étendue des droits accordés aux auteurs.
« Article 5. — Les ressortissants d'un des pays de l'nion, qui publient pour la première fois leurs œuvres dans un autre pays de l'Union, ont, dans ce dernier pays, les mêmes droits que les auteurs nationaux. »
« Article 6. — Les auteurs ne ressortissant pas à l'un des pays de l'Lmion, qui publient pour la première fois leurs œuvres dans l'un de ces pays, jouissent dans ce pays des mêmes droits que. les auteurs nationaux et, dans les autres pays de l'Union, des droits accordés par la présente Convention. »
Ainsi donc désormais, c'est-à-dire ;'i partir du moment où la nouvelle Convention entrera en vigueur, — il n'y aura plus aucune formalité imposée aux auteurs pour assurer la protection de leurs
œuvres dans les pays composant l'Union de Berne.
Ces mentions de réserve, ces formules « tous droits réservés » ou autres plus compliqués dont s'adornaient obligatoirement les frontispices des ouvrages de littérature ou d'oeuvres musicales, cesseront d'être exigées.
La jouissance et l'exercice des droits de l'auteur sont rendus indépendants même de l'existence de la protection dans le pays d'origine de l'œuvre, — défini ainsi qu'il est dit dans le troisième paragraphe de l'article 4, - - et ils se règlent exclusivement d'après les lois intérieures du pays où l'auteur est appelé à faire valoir ses droits.
De ces dispositions libérales et absolument équitables, il résulte que l'auteur français, par exemple, qui serait obligé, par des circonstances quelconques, par un traité, par une collaboration à un journal, à publier pour la première fois son œuvre dans un pays étranger à l'Union de Berne, aurait quand même' droit à la protection dans tous les pays de l'Union, dans les termes fixés par la législation intérieure de chacun de ces pays.
La protection de l'Union s'étend audelà des auteurs ressortissant d'un des pays qui la composent ; l'article 5 l'accorde même aux auteurs étrangers à
l'Union, assimilés désormais à ceux qui en font partie. -- Le domaine littéraire et artistique de l'Union de Berne se trouve ainsi considérablement élargi, et cette mesure aura, en outre, pour effet d'appeler par la suite plus rapidement les Etats en dehors de l'Union à y accéder, car les auteurs de ces pays, après avoir profité personnellement des avantages de la Convention de l'Union, auront à, cœur sans aucun doute d'y faire admettre leurs compatriotes.
L'accession des pays étrangers à l'Union est prévue, en effet, par l'article 25 ainsi conçu :
« Les pays étrangers à l'Union et qui assurent la protection légale des droits faisant l'objet de la présente Convention peuvent y accéder sur leur demande. ! ,
« Cette accession sera notifiée par écrit au gouvernement suisse, et par celui-ci à tous les autres.
« Elle emportera de plein droit adhésion à toqtes les clauses et admission à tous les avantages stipulés dans la présente Convention. Toutefois, elle pourra contenir l'indication des dispositions de la Convention du 9 septembre 1886 ou de l'acte additionnel du 4 mai 1896, qu'ifs jugeraient nécessaire de substituer, provisoirement au moins, aux dispositions
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correspondantes de la présente Convention. »
Cette faculté laissée aux Etats étrangers à l'Union de préférer, pour certaines clauses, le texte de la primitive Convention de Berne à celui de la Conférence de Berlin,a pour but d'attirer à l'Union le plus grand nombre d'adhésions nouvelles. Cela constituera sans doute quelques complications, mais qui n'offre ut aucun danger, car elles concerneront exclusivement les auteurs des pays accédant nouvellement à l'Union, et dont le désir de se joindre aux Etats unis par la Convention de Berne doit faire faire bon marché. Quant aux auteurs de l'Union, ils auront leurs œuvres protégées dans ces pays nouvellement admis, peut-être moins libéralement que dans les autres, mais protégées tout de même, ce qui est à considérer, en raison du défaut actuel de toute protection.
Quoi qu'il en soit, cette suppression de toute formalité pour avoir droit à la protection internationale est pour les auteurs et les artistes une des conquêtes les plus appréciables réalisées par la Conférence de Berlin, et nous savons que nous la devons en grande partie à l'énergie des revendications des présidents de nos deux grandes Sociétés littéraires.
Nous arrivons à la durée de la protection.
Les membres de la Conférence de Berlin se sont efforcés de l'unifier entre tous les pays composant l'Union de Berne, ainsi que cela ressort du premier para-
graphe de l'article 7 dont nous allons donner le texte.
La délégation française l'avait inscrite dans le programme de ses revendications, mais après de vains efforts pour l'obtenir, elle a dû se rallier aux restrictions apportées par le paragraphe suivant, afin de ne pas éloigner de l'Union les pays qui ne sont pas encore d'avis d'étendre la durée de protection accordée aux auteurs après leur mort.
« Article 7. — La durée de la protection accordée par la présente Convention comprend la vie de l'auteur et cinquante ans après sa mort.
« Toutefois, dans le cas où cette durée ne serait pas uniformément adoptée par tous les pays de l'Union, la durée sera réglée par la loi du pa>s où la protection sera réclamée, et elle ne pourra excéder la durée fixée dans le pays d'origine de l'œuvre. Les pays contractants ne seront, en conséquence, tenus d'appliquer la disposition de l'alinéa précédent que dans la mesure où elle se 'concilie avec leur droit interne.
« Pour les œuvres photographiques et les œuvres obtenues par un procédé analogue à la photographie, pour les œuvres posthumes, pour les œuvres anonymes ou pseudonymes, la durée de la protection est réglée par la loi du pays où la protection est réclamée, sans que cette durée puisse excéder la durée fixée dans le pays d'origine de l'œuvre. »
D'après ce dernier paragraphe, les ouvres photographiques ne bénéficient
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pas des conditions de durée de protection accordées aux œuvres littéraires, artistiques et scientifiques ; elles demeurent régies comme elles l'étaient par le texte primitif de la Convention de Berne. Ce sera un progrès que la prochaine conférence de revision se fera un devoir d'accomplir, nous l'espérons, car les œuvres photographiques, et surtout les œuvres posthumes et les œuvres anonymes ou pseudonymes, ont droit équitablement à la même étendue de protection que les autres.
Mais il ne faut pas perdre de vue que cet article 7 ouvre la voie, non seulement à l'unification de la durée de protection, ce qui constitue déjà un avantage considérable, mais encore à l'extension de cette durée.
La durée de cinquante ans après la mort de l'autour, qai eM celle inscrite dans la législation française, a servi de base à la Cin'érence de Berlin : eîla est plus étendue que celle de certains pays faisant partie de l'Union, qui nacordc-it la protection que pendant trente ans opes la moi-: de l'antovr. Or, il "4 probable que la plupart au moins de ces pays, sans se prévaloir des dispositions de l'article 27, que nous examinerons en terminant cette étude, se rallieront au moment de la rectification, ou peut être, par la suite, à la durée de cinquante ans stipulée par le premier paragraphe de l'article 7.
L'unification et l'extension de la durée de la protection de l'OEuvre ont Jonc fa;t un grand pas, et nous saluons avec joie cette conquête nouvelle, dans laquelle nous voudrions voir le présage d'un traitement plus libéral encore auquel la propriété intellectuelle a les mêmes droits que la propriété matérielle.
Les articles 19 et 20 permettent aux Etats composant l'Union de Berne d'édicter des dispositions encore plus libérales en faveur des littérateurs, des artistes et des savants.
« Article 19. — Les dispositions de la présente Convention n'empêchent pas de revendiquer l'application de dispositions plus larges qui seraient dictées par la
législation d'un pays de l'Union en faveur des étrangers en général. »
« Article 20. — Les gouvernements des pays de l'Union se réservent le droit de prendre entre eux des arrangements particuliers, en tant que ces arrangements conféreraient aux auteurs des droits plus étendus que ceux accordés par l'Union, ou qu'ils renfermeraient d'autres stipulations non contraires à la présente Convention. Les dispositions des arrangements existants qui répondent aux conditions précitées restent applicables ».
Cela permettra de faire, à l'occasion, entre Etats, l'essai de dispositions plus avantageuses à la propriété intellectuelle.
C'est donc une voie ouverte au progrès et, par la suite, à l'extension des droits légitimes de l'auteur.
Marc Mario.
K@£rl©»
Pour cause d'agrandissement
La Maison Roux Ch. et Cie qui tenait son office de location de films, 70, rue du Temple, s'installe, 3, rue de la Rochelle (Métro : Edgar-Quinet).
AGENT EXCLUSIF
de " VESUVIO FILMS"
Pour la France et la Belgique
Louis AUBERT
40, Boulevard Bonne- Nouvelle, PARIS
Téléphone : 303-91 ; - 1029-06
Déplacement
M. Levée, représentant de la Bison-Films, remercie les nombreuses personnes qui lui ont rendu visite à Paris, Absent pour quelques jours de France, il prie ses correspondants de bien vouloir lui adresser leurs lettres aux bureaux du Ciné- Journal, 30, rue Bergère.
Cinémas-Fix.
Nous sommes heureux d'apprendre que la direction des Cinéma-Fix, 15, boulevard Bonne-Nouvelle, à Paris, vient de
s'assurer la collaboration de M Chaiiier, qui remplacera désormais M. Baurès.
M. Chartier connaît déjà les principaux
services de la maison, et son activité trouvera le meilleur emploi dans la situation nouvelle qui lui est faite.
La Succession de M. G. Breteau.
Les nombreux amis qu'avait su s'attacher le regretté G. Breteau, trop brusquement emporté, apprendront avec plaisir que l'entreprise déjà prospère qu'il dirigeait à 'Montreuil-sous-Bois sera désormais continuée par M. Decroix.
iM. Decroix. qui possède à son actif cinq années de service à la fabrication des négatifs, mise en scène, chez Pathé frères, trouvera certainement une excellente carrière dans la maison à laquelle il apporte son activité éclairée.
Toutes les communications doivent lui être désormais adressées à l'usine et aux bureaux de Montreuil-sous-Bois (Seine) 11 bis, rue de Fontenay.
La Photographie
comme Distraction **»
De toutes les manies qui servent de passe-temps, la photographie est peutêtre la plus populaire, car le faible et le fort, les jeunes gens aussi bien que les vieillards, peuvent s'y adonner avec des chances égales; et, aujourd'hui que les appareils sont d'un prix si modéré, on peut dire que la photographie est un passe-temps à la portée du riche comme du pauvre. Ce thème a été développé dans une conférence faite à l'occasion de la première réunion générale de la Société Photographique d'Edimbourg par le président Andrew H. Baird, F. B. P. S. Les notes suivantes prises à cette conférence intéresseront certainement nos Lecteurs.
« Pour ce qui est de la définition du mot manie, nous pouvons affirmer qu'il a une double signification. Sans qu'il soit besoin de consulter le dictionnaire, on peut considérer en premier lieu qu'il exprime une action procurant quelque délassement à ceux qui tout le jour sont tenus a un travail assidu et qui éprouvent en conséquence le besoin de se distraire pendant leurs heures de loisirs. On dit que la promenade est l'une des meilleures et des plus saines distractions, mais une promenade sans but est une chose bien insipide en dépit du bien-être
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physique qu'elle procura. Si le promeneur a le don d'observation et la parole facile, il peut tout au plus, au retour, intéresser ses amis en leur décrivant les endroits qu'il a visités: mais s'il est muni d'un appareil, les choses sont absolument différents et la combinaison approche alors de l'idéal. Il n'est pas nécessaire que la chambre noire soit grande ni lourde pour obtenir des photographies intéressantes.
Le plaisir qu'elle procure
La photographie est un plaisir à la portée de tous les âges et de toutes les classes.' Les amusements et les avantages qu'un amateur est à même de se procurer ne cessent pas encore, lorsqu'après avoir choisi soigneusement son sujet .et avoir traité avec art les plaques et papiers exposés, il obtient des résultats dignes de figurer dans l'album d'un artiste. Ce plaisir est au contraire augmenté dix fois quand il donne à ses amis des épreuves de ses œuvres, surtout quand ces amis habitent l'étranger ou les colonies, lesquels ne peuvent qu'être touchés quand ils reçoivent ces mages, qui leur rappellent la patrie. Les sentiments amicaux éveillés ainsi par une simple photographie forment une corde sympathique, qui vibre à travers le monde.
Il y a quelques jours, je quittais un ami qui partait pour le Far East et qui, en ce moment, poursuit son chemin sur la mer insondable. Devinez quels sont les derniers mots qu'il me dit? « Je veux, dit-il, préparer et vous envoyer une carte postale illustrée quand j'aurai atteint le but de mon voyage ». Ces mots si simples pleins d'attention délicate révélaient une amitié où la photographie jouait son rôle.
Les amateurs photographes, aussi inhabiles soient-ils, sont des évocateurs [es plus fidèles de plus d'un heureux jour passé; il y a des photographies qui sont pour ainsi dire des romans sans paroles. Ce sont des pages de l'histoire de notre propre vie.
Une étude de toute la vie
La photographie peut être comparée à un arbre qui porte un grand nombre de fruits; le dernier de ceux-ci est la photographie en couleurs. En photographie, il y a des matériaux inépuisables pour ■ceux qui en font l'étude toute leur vie. Ce n'est pas une manie dont on se défait au déclin du jour; c'est une manie qui est indépendante du temps ou des saisons.
On peut s'y adonner la nuit aussi bien que le jour, chez soi ou dehors, par le soleil ou par la pluie.
De même, il n'existe pas de limite d'âge pour ceux qui pratiquent l'art photographique. C'est une bonne chose pour les jeunes gens en ce sens qu'il leur procure une occupation intéressante et les empêche de gaspiller leur temps. La jeunesse, pleine de vie, a besoin de distractions instructives, et saines autres que le sport pur et simple, car il est de toute importance que le cerveau soit cultivé aussi bien que les muscles. C'est ici que la photographie a des droits et même des droits très sérieux. Elle incite l'enfant à de longues promenades et, tandis qu'il chemine, il ouvre les yeux aux beautés de la nature et remarque les côtés pittoresques des sites qu'il rencontre le long de la route. Remarquez la manière dont l'enfant manipule l'appareil et restez près de lui quand il a décidé d'exposer, car cela seul est une éducation et, depuis le procédé de développement jusqu'à l'impression finale, obserpez si son esprit et ses mains travaillent en harmonie. Voyez si les différentes opérations sont exécutées avec adresse, si la plaque est manipulé!" avec soin, si les solutions sont composées avec exactitude si, à chacune des phases successives, la plaque et le papier sont traités convenablement. Les choses ne se terminent pas encore ici, il faut également voir la manière dont il traite l'image imprimée, chose qui a son importance elle aussi. Quel est finalement le résultai de tout ceci?
L'enfant, tout en s'amusant au sens complet du mot, apprend inconsciemment une foule de choses, qui lui seront
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plus tard de la plus grande utilité, c'est le cas de dire ici que « l'enfant est le père de l'homme ». A l'étudiant, le jeune homme dont le but est de se distinguer dans ses classe-s et à ses examens, l'époque des vacances procure un repos bien gagné et c'est à ces occasions que l'appareil photographique lui assurera l'un des plus grands éléments de distraction et de plaisir.
Pour l'homme occupé
Les gens engagés au plus fort du combat pour la vie trouvent également dans la photographie le dérivatif le plus puissant. L'homme, dont le cerveau est tenu continuellement en alerte, peut s'adonner à ce délassement avec un plaisir inconnu de la plupart d'entre nous.
Et que dire des militaires, fonctionnaires et commerçants retirés? des hommes qui, après avoir peiné pendant de longues années, recueillent enfin le fruit de leurs services et de leurs travaux.
Ceux-là ne sauraient que devenir si leur esprit n'était pas occupé par une manie ou par une autre, et la photographie n'est-elle pas la meilleure de toutes?
Je ne dis pas que la photographie ne convienne pas aux dames, car ce que je viens d*exposer plus haut peut s'appliquer également à celles qui ont des loisirs. Il en est quelques-unes qui s'y adonnent avec enthousiasme et en détail. D'autres aussi la considèrent comme la plus paisible et la plus agréable des occupations. Leurs amis et connaissances,
leurs chats, leurs chiens et leurs oiseaux favoris leur servent de sujets tour à tour. Et ceux qui se consacrent aux exercices sportifs durant leurs moments de loisir? L'appareil photographique est un excellent auxiliaire pour les joueurs de golf et de tennis, pour les cyclistes et même pour les pêcheurs. Un petit appareil de poche de bonne marque joue 'toujours un rôle très utile, car il permet de prendre des groupements de joueurs, de perpétuer le souvenir d'une pêche fructueuse, etc.
De l'utilité des Sociétés photographiques
J'engage fermement tout amateur à faire partie d'une société photographique. C'est là qu'il entre en relations avec des personnes qui partagent ses goûts; c'est là que ses erreurs sont corrigées et qu'il est encouragé dans la bonne voie. A chaque .réunion, une foule de bonnes idées sont soumises à son acceptation, tandis qu'il fait des connaissances susceptibles de lui procurer les plus solides amitiés. Laissez-moi dire à ceux qui ne sont encore que des novices: ne craignez pas de poser des questions qui vous paraissent même à vous naïves ou banales.
Les plus expérimentés d'entre nous sont des chercheurs et ont aussi toujours quelque chose à apprendre.
Les expositions annuelles, par exemple, ne sont-elles pas instructives en tous points? Et ne trouvons-nous pas de grands profits à les visiter? Tandis qu'elles fournissent matière à réflexion
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aux meilleurs d'entre nous, elles donnent plus d'une inspiration utile à ceux qui sont moins avancés.
La photographie nous apprend lentement a observer et à admirer la nature dans sa magnificence et dans ses aspects éternellement renouvelés. Nous apprenons à nous servir de nos yeux et de nos autres sens comme jamais nous ne le faisions auparavant et, ainsi que les poètes, nous trouvons des langues aux arbres, des volumes dans les ruisseaux courants, des sermons dans les pierres et du bien en toutes choses.
{The Photographie News.)
ERRATUM
Tous nos lecteurs qui connaissent M. Baurès, le nouveau chef des services de location de YUnion des Grands Editeurs, ont certainement rectifié l'ortbographe de son nom. qu'une erreur typographique avait transformé en Bauresse.
C'est ce qu'on appelle, en cinématographie, une faute de titre.
Cinématophtalmie
Nous avons déjà • 1 i L - à propos de
la perforation des bandes cinématographiques, que le manque de stabilité des projections, le sautillement de la lumière sur l'écran, incommodaient le public et le fatiguaient; il en est de même quand les images projetées sont défectueuses ou quand leur mise au point est imparfaite. Nous ajouterons que plus le spectateur est rapproché de l'écran et plus le spectacle cinématographique devient l'ciiible et difficile; il est à noter aussi que cette fatigue est plus grande chez certains sujets que chez d'autres. La lampe à arc surtout donne une lumière véritablement aveuglante, et oeux qui, par nécessité ou distraction, fixent trop longtemps ce phare lumineux, éprouvent, dit M. le docteur Ginestous, de Bordeaux, des troubles de la vue qui. à
la longue, peuvent dégénérer -en une véritable inflammation qu'on a nommé l'ophtalmie électrique. Et de fait l'expérience montre que les images brillantes et fortement éclairées fatiguent la vue davantage que les autres.
Peut-être faut-il pour cela une certaine prédisposition; toujours est-il que certaines personnes ne peuvent assister à une séance de cinématographe sans ressentir des troubles oculaires particuliers: conjonctivite avec cuisson, démangeaison, rougeur des paupières et de l'œil, etc. Or, M. le docteur Ginestous, qui a tout spécialement étudié ces troubles oculaires, leur a donne le nom de cinématophtalmie.
Nous ne pouvons mieux faire que de citer, après ce praticien, les différentes formes qu'ils peuvent affecter:
« i" Les unes sont essentiellement temporaires et fugitives. Elles consistent en larmoiement, photophobie obligeant le spectateur à fermer les paupières.
Leur début coïncide avec le passage des premières images sur l'écran. Le plus
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souvent, quelques secondes de repos par l'occlusion des paupières suffisent à arrêter ces troubles oculaires; le sujet semble s'accoutumer, adapter sa rétine au travail nouveau qu'il lui demande.
» 2° Certains troubles sont plus durables. L'adaptation rétinienne est impossible. Dès que le sujet veut ouvrir les paupières, les troubles reparaissent, et il doit renoncer à regarder le spectacle. Au sortir de la représentation, il persiste un faible larmoiement, une légère rougeur de la conjonctive. Dans la majorité des cas, tout rentre rapidement dans l'ordre, et c'est fini.
» 3° Mais, parfois, certaines formes peuvent être dites prolongées. Pendant deux, trois, quatre jours — rarement davantage, — le sujet présente une véritable conjonctivite, conjonctivite par cinéma, habituellement sans agglutination des paupières, mais avec rougeur de la conjonctive, cuisson et démangeaison, larmoiement et photophobie.
» Quelquefois, enfin, les troubles oculaires sont encore plus accusés et se traduisent par des phénomènes de fatigue visuelle réelle, d'asthénopie rétinienne et d'asthénopie accommodative. Pendant les deux ou trois jours qui suivent le spectacle, le sujet accuse de la difficulté pour la vision de près (lecture, écriture, etc.). »
'Le plus simple moyen d'éviter ces divers accidents est d'enlever leur cause en modifiant, en les perfectionnant, les appareils cinématographiques.
Le Fascinateur a publié récemment les 'résultats obtenus par M. G. Proszynski, lequel a montré, dans une communication à l'Académie des sciences, que l'on pouvait résoudre le problème de la vision cinématographique sans scintillements, simplement en intercalant entre chacune des obturations réalisées par les appareils ordinaires trois obturations secondaires identiques au point de vue de la durée et de la distance. Dans le cas de 14 obturations à la seconde, qui est celui couramment adopté, l'on obtient ainsi 56 obturations identiques, nombre nécessaire mais suffisant pour supprimer complètement les scintillements.
On évite des perforations du film, comme aussi les écorchures, en utilisant des dispositifs d'entraînement perfectionnés. Dans la pratique, en effet, un cinématographe bon marché sera toujours cher, car ce n'est pas le mécanisme, mais bien les pellicules qui coûtent "le plus. Quant à l'intensité plus ou moins grande de la lumièr,e elle est du domaine pécuniaire et dépend quelquefois de l'habileté professionnelle.
Comme moyens thérapeutiques, ie plus simple est de s'abstenir de la vision cinématographique réalisée à l'aide d'un appareil défectueux!... Si l'on est sujet à des troubles et que l'on désire malgré tout assister à ce genre de spectacle, on pourra expérimenter les lorgnons ou lunettes à verre orangé, dit verre de Preuzal. On avait aussi proposé il y a quelques années des grilles en forme d'éventails que chaque spectateur intercalerait entre ses yeux et l'écran.
Nous ne savons jusqu'à quel point ces procédés sont efficaces ; nous ne pouvons que souhaiter à nos lecteurs l'immunité contre les einématophtalmies.
G. Clair.
ËËte— Le Fascinateur.
3 INVENTIONS NOUVELLES
404795. — Soulier. — Procédé et appareil pour fabriquer en continu des feuilles minces de gélatine, de celluloïd et autres matières plastiques analogues.
404815. — Duquesée. — Appareil de projections lumineuses pour chemins de fer souterrains.
404913. — Prévost. — Machine à perforer les films employés dans les cinématographes.
404972. — Du Boistesselin. — Moyen nouveau pour l'obtention d'images cinématographiques visibles directement sans projection et applications des dites i mages.
Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Bœttcher fils, ingénieur-conseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris. Téléphone 1017-66.
Cinéma " ÉCLAIR "
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
Téléphone 130-92. — Adresse Télégraphique : CINÉPAR-PARIS
Code A. B. G. Editon
NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
PATHÉTIQUE — SUPERBE AFFICHE
Une concierge, au moment de verser au propriétaire l'argent du terme qu'elle vient d'encaisser, s'aperçoit qu'on l'a dévalisée. Son fils ne reparaît pas à la maison ; la pauvre femme, accablée par son malheur, n'ose pas dénoncer l'auteur du vol ; elle se laisse congédier. Réduite à la plus extrême misère, elle quitte sa loge pour une mansarde étroite et pauvre, emportant précieusement le portrait de son défun mari. Pieusement, elle l'accroche à la muraille.
Le fils fréquente les tavernes et vit d'expédients de toutes sortes. Un jour, à la tête de quelques mauvais compagnons, il pénètre par effraction dans un logis modeste. Soudain, il aperçoit au mur, un
portrait, qu'il reconnaît aussitôt. C'est celui de son père ! A cette vue, les souvenirs de son enfance lui reviennent à l'esprti ; il a honte de sa conduite présente.
'Chassant ses compagnons étonnés, il rompt définitivement avec eux et, quand sa mère rentre le soir au logis, c'est un fils repentant et plein de courage au travail qui l'accueille et sollicite son pardon.
Sujet pathétique très bien traité, qui convient à tous les publics. — Bonne interprétation. — Photographie excellente.
Longueur : 205 m. — Prix : 275 fr. 25. — Mot télégr. : REDEM. (Y compris virages et teintures.)
Le Charmeur de Serpents
DRAMATIQUE — SUPERBE AFFICHE Exécuté par R. Moreau
Ce film nous fait vivre durant quelques minutes au milieu des populations arabes du Sud-Algérien. Après beaucoup d'efforts nos opérateurs ont pu reconstituer sur place des scènes intimes du plus haut intérêt, de façon à en tirer un film d'une grande intensité dramatique,
dont l'action se déroule dans des sites extrêmement pittoresques. (Photographia hors ligne.)
Longueur : 170 m.
Mot télégr. : CHARME. (Y compris virages et teintures.)
Edison
NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
L'INGRAT, Draine 303 met.
LA FILLE DU PASTEUR, Dr me 247 met.
LE SOUFFLAGE DU VERRE, Scène industrielle 58 m
Aucune Location
Achat Ferme
Vrix du Film : lfr'25 le mètre
SALLE DE PROJECTION
Cie Fse du Phonographe EDISON
42, Rue de Paradis, Paris
Téléph. : 277=89 Adr. Télég. : Édiphon=Paris
*^wiM«^5^SB^«Ba»-w«»««»«B3»<»seB»^se3»»SQw «ra» <s«B»-«SBa»«ttM» »>««<»»
■-fa
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense
Un programme par semaine 32, Ras Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Agences à Londres
— Milan Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
Succursa
le à Berlin
Agences
à Barcelone
Bruxelles
Budapest
Buenos-Ayres
Gênes
& DERNIÈRES NOUVEAUTES
••^8es#-
* La tigresse échappée (comique) . . 174
É L'amoureux équilibriste (comique). 149 «g Un drame sur la côte bretonne
é; (drame, affiche en couleurs. . . . 200
=| L'oncle magnétiseur (comique). . . 152
La Mer (film artistique) 121 %
La Vendéenne (très pathétique) . . 229 É
La Fête à ma Tante (comique). . . 129 *
Le fardeau de la reconnaissance (co- |jj
mique) 131 %
ans» msm WBGfc-y&tm-*%&& »>2qk< ^srax* »>co3<* wtm »)gQ3»^se3»<»e^»-^sn3<* »>cg2<« »>£Q3»j3»tk
Nouveautés Cinématographiques
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Macbeth 440
Le lac de Fucino , 130
Un athlète de nouveau genre. . . 83
Rodolphe d'Asbourg 247
Société française des Films ECLAIR
27, rue Taitbout, Paris
Le Collier de la Vierge (pathétique)
(Affiche) 185
Le Colis Mystérieux (grande scène
d'aventures). Affiche 205
Une colonie scolaire (documentaire) 112 La légende du Bon Chevalier (splendide film à grand spectacle, interprété par Hary Baur, de l'Odéon.) Affiches et cartes postales. 260
Les Puces (très comique) 126
Rédemption (pathétique). Affiche... 205 Le Charmeur de Serpents (dramatique). Affiche 170
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE"
23, rue de la Michodière, Paris
Le Pion (drame) 210
Une mauvaise pièce (comique). . 120 Sur les rives de la Fraser River
(plein air) 137
La Conscience (drame) 172
L'Industrie du Sel (documentaire). 69
La Gitane (drame) 126
L'Homme à la chaise (comique).. 132 Un tapissier improvisé (comique) 144 Les Iles vénitiennes (plein air)... 80 Le mariage du docteur (drame)... 160 Dans l'intérieur de Bornéo (documentaire) 139
Le Roman de Louisette (drame) . . 136
Un Brigand (drame) 190
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
L'Ingrat (drame) 303
La Fille du Pasteur (drame). . . 247 Le Soufflage du Verre (scène industrielle) 58
Société des Etablissements GAUMONT
rue Saint-Roch, Paris
La lotion tyrannique (comique) . . 112 Le Spirite (bande comique à trucs). 96
Le Vase brisé (comique) 142
La Chasse au Bois Hanté (comique) 173
(Teintage et virage, 83 m.).
Une Matinée aux Halles de Paris
(jolies photographies) 104
(Virage et teintage, 38 m.).
Vers le Pôle Sud. Expédition antarctique du lieutenant Shackle-
ton (Voir notice spéciale) 340
Un Monsieur qui a mangé une
éponge 151
Dernier triomphe de Sherlock Holmes (comique) 192
Timoléon retrouve presque tout ce
qu'il perd (comique) 157
Le Rêve du pêcheur (bande coloriée
à transformations) 97
L'Art du luthier (bande instructive) 127 La Forêt Noire. (Jolie vue de plein
air) 91
(Entièrement viré et teinté.)
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
Pour une fille (très dramatique.
Affiche) 255
Teintage et Virage 135
HISPANO-FILMS
14, Rue Bachaumont, 14
L'Espagne au Maroc 210
^Superbes affiches.)
(Ce film est visible 22, rue St-Marc, Paris) ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
La femme de chambre de l'actrice
(vue comique) 176
Gribouille trop curieux (vue comique désopilante) 142
Une partie de chasse (drame-afi.). 206
Gribouille est de sortie (comique). 124
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
L'Industrie du Ciment (instructif). 121 Don César de Bazan (scène de cape
et d'épée) 200
(Superbe affiche.) Pas de Deux (2e sérei). Affiche (film
artistique) 66
Les deux rivaux deviennent deux
amis (comique) 110
La Partie d'Echecs épisode des
campagnes d'Autriche) 259
(Belle affiche.)
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MnDAILlE D'OR (Hambourg 1008)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
La tigresse échappée très comique) 174 L'amoureux équilitoriste (comique) 149 Un drame sur la côte bretonne
(drame) 200
(Superbe affiche grand format.) L'oncle magnétiseur (comique) . . 152
Pour paraître le 29 novembre :
La Mer (film artistique très recommandé, très jolis virages, photographie irréprochable) 121
La Vandéenne (très pathétique).. 229 Interprètes : MM. Volbert. du Théâtre de l'Olympia ; Court, du Théâtre du Vaudeville ; Mmes Marie-Laurent, du Théâtre du Vaudeville ; Jourda, du Théâtre du Palais-Royal.
La Fête à ma tante (comique) .... 120 Le Fardeau de la reconnaissance (comique) 151
92 — 94 Rue de Gléry 92 — 94 PARIS (2e)
Maisons à LONDRES & BER'IIN
NI ÉCHANGE - NI LOCATION
La Maison spécialisant la VENTE de
FILMS D'OCCASION
Depuis 20 cts le mètre et de toutes les vues coloriées
EUT EXCEImlmENT ETAT
DEMANDEZ NOS LISTES
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
Un drame au moulin (drame) .... 186
Les Couronnes (drame) 140
En Suède (les chutes d'eau) ... 93
Nuit de Noël (d>ame affiche). . . 170
Les galons du douanier (drame). 225
En Belgique (plein air) 156
Le Fermier impitoyable (drame).. 165 Fiorella, fille de bandit (drame)... 228 Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
99, rue de Richelieu, Paris
Le Vieux Port de Marseille 92
Emprunt forcé 130
La Voix du Sang 156
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Nini et Totor en Vacances 85
Aux Grands Maux les Grands Remèdes 85
L'Avenir par les lignes de la Main. 105
L'Industrie du Bois 220
Le Fils du Braconnier 163
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile Paris
Echo des Alpes. Long, approxim. 285
Lithographie en couleurs.)
Le Collier de la Sirène. Long. app. 106
Le baiser refusé 133
Le fils du pêcheur 125
Le puissant rival 111
Le Chemin de la Croix (Affiche) . . 298
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Ecuries PARIS (xe)
M. BAER & C° T
RAVAUX eilEMTOGMPBIDUES
S czoî-rÉs
Confection de Titres en toutes lingues Prise de vues animées de loin les genres. Ver forage- Développements. Tirages - - - - - et colcris à façon. - - . - -
GRAHD STOCK de FILHS MMIOH, BON ETAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
OCCASION RARE
PETITES ANNONCES
Poste Complet Garniront
composé comme suit :
1 Projecteur, 3 Objectifs, 2 Carters à couloirs, 12 Bobines, 12 Axes, 1 Lanterne, 1 Condensateur, 1 Cuve à eau, 1 Table ignifuge, 1 Régulateur 60 amp., 1 Résistance 60 amp. 110 volts ou 45 amp. 220 volts, 1 écran 3x4, 25 paires de charbons " Siemens ", 1 Malle de transport,
Comme neuf A VENDRE l.OOO FR.
CABINE LAPIERRE, tôle ondulée 150 PR.
HARRY, 26, Rue Feyfai. - PARIS
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
A VENDRE
^Jn poste cinématographique et vues fixes, table
pliante et coffre, magasin, 40 mètres films. —
Prix 375 fr. TPUDe oxygène 1.200 litres, mano-régulateur Diœ-
ger, chalumeau Guyer fort modèle, carburateur
double pendant.
A vendre 113 tableaux religieux écran Lumen,
écran sans couture 3x3 et 3 bâtons chaux, tubes
verre.
S'adresser à M. l'abbé Bertrand, vicaire, è Saint-
Malo (Ille-et-Vilaine).
Opérateur étant occupé dans la journée, désire petit poste de projection pour le soir, conditions modestes. S'adresser aux initiales J. S., Bureau du Journal.
Agence Générale lu CinémaloppUe
Matériel complet & Accessoires -*-
f Filn?s neufs & d'Occasio» Demander Tarif
et Catalogue 1 Vente sur projection '
A. BONA
17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. EE
Groupes électrogènes __
Lumière oxyéthérfque et oxyacétylénique
Chef d'exploitation de la maison Pathé demande emploi analogue dans exploitation particulière. — S'adresser L. P.. bureau du Journal.
Bon bocisseur demande place, sérieuse références.
Qame sérieuse connaissant la tenue d'une Caisse Ciuema désire place. — S'adresser Mme Henriot, 17, rue de Lancry.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
perforeuse à vendre 125 frs, voir au bureau.
A vendre : presse à coller, Tableau de distribution, Cabines.
A vendre Appareil de proiection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films. 350 francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
«vendre : 1» Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ;
On demande à acheter des carters Mallet.
A vendre film voilé.
Films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pied, avec sa valise et six boîtës-magasins. Absolument neuf.
A vendre, malles emballage appareils, tableaux, lanterne, etc.
A VENDRE 1 tableau complet Gaumont. 30 Ampères. Etat neuf.
Voir à notre bureau la METREUSE IDEALE.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 45 pièce.
Très bons appareils Lumière à vendre, très bonnes conditions, les voir au Bureau.
A vendre saturateur à éther et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, 2 objectifs Zeiss-Krauss, 1 Planard 35 "7m de foyer, 1 Tessart 75 m/m de foyer, à vendre 150 francs,
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, théâtres, trucs, meilleures références, parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné-Journal.
A vendre : Appareil Urban complet.
Opérateur électricien, ayant travaillé 14 ans comme chef monteur dans la même maison, demande emploi.
OCCASIONS EXCEPTIONNELLES A PRENDRE DE SUITE
Un Chapiteau pour cirque ou ciné, 24 m. de diamètre à deux mâts, complet (4.000 francs)
Théâtre Ciné. 20 sur 7, avec orgue, machine, ciné, films, prêt à marcher. (14.000 francs.)
Théâtre Ciné, 16 x 8, montage très rapide avec ou sans moteur et appareils (7.000 fr.i
Théâtre-Ciné, 13 X 7, complet, avec ou sans matériel cinématographique (2.500 m. de film 2.800 f.)
1 10 .Fauteuils riches, velours, absolument neufs. 13 francs.
ilô Fauteuils bois courbé, riches (15 fr. pièce.) Ecrire Brocheriou, Ciné-Journal pour détails complets. Timbre pour réponse s. v. p.
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves; Boîtes à humidifier^
Cônes de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
A vendre 1 stéréoscope à déclanchement monétaire Li'oni avec sa caisse et toutes ses vues, état neuf 120 frs.
S'adresser au bureau du Journal.
(Voir la suite page 24).
M. LllCi6n PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. — TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AV.
Imp. la™ ..ils Giapi.iques, JO, rue Bergère, PARIS,
EN VOUS ADRESSANT à
H. Verregaux
10 bis, Rue Daguerre
POUR LA
LOCATION de FILMS
ACHAT ù VENTE de FILMS et de MATÉRIEL Ciné= matographique. /^
Vous aurez
F ixité absolue de Vos Vues.
I ntérêt de Vos Programmes.
Ij ongueur exacte des t ilms.
1W eilleur marché que par= tout ailleurs. 000
S écurité dans les EnVois.
JT.-B. 8TAFFA
PARIS
'«'«-Films, tO
3, Rue Grétry, 3 - PARIS
-#8*(Près de l'Opéra-Comique)*^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS' TURIN
"ûF5d^
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Arti ss pour Cinématographes
spécialement pour sa Mais:- '<s Rio-de-Jaïieiro
179, Aveiiidc. "J:-ntraI.
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
JACOROSA-PARIS - STflFFA-RIO-DE-JANEIRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rapportent à la Cinématograpbie
PETITES ANNONCES (Suite)
A vendre une magnifique robe de serpentine en Soie du Japon. 31 mètres de long avec une collection de vues en couleurs à projeter sur la robe. Prix net 185 francs.
A vendre appareils di projection complet depuis 350 à 600 frs. garantis
A vendre Affaire Steinhel (Raleigh et Robert) 119 mètres à 0.65.
Théâtre de prise de vues à louer. S'adresser à M. Clément, 30, rue des Petiles écuries.
V°iture Charron -Girardot-Woigt 15 chevaux, 4 cylindres, carrosserie fermée de 2 m. 60 de long. Installation à l'intérieur de la voiture d'un groupe électrogène Aster 7-9 chevaux 1909. magnéto. Tout en ordre parfait de marche, peut transporter 2.000 kilos.
IY|. Garnier Commissionnaire, directeur propriétaire du Cinéma d'Endoume, 133 rue d'Endoume à Marseille aurait acheteur pour 150 fauteuils de cinéma d'occasion, ainsi que d'un poste Pathé et matériel divers.
Ttl désirerait emploi dans cinématographe, matinée et soirées conditions modestes.
S'adresser M. Foliot 32 W du Temple.
A vendre plusieurs appareils de cinématographe amateur neuf marque Brévière tout complet à 50 % de leur prix de vente. Ecrire Juliano Cinéma- Théâtre de l'Innovation à F.ouen.
laraque de 14 m. sur 9, à une pente, bâche et entourage à l'état de neuf, escalier et parade, Cercle de la Mort très léger, un sabot neuf pour deux gros lions, un orgue à carton, 67 tonches, neuf et tableaux de ménagerie, conditions avantageuses. — Ecire : Juliano, Cinéma-Théâtre de l'Innovation, à Rouen, nie Grosse-Horloge.
On demande exploitation à reprendre Paris, Banlieu ou province faire offre au Ciné-.lournal.
Pianiste improvisateur, (et de concert) haute références (combin. pr ciné) désire traiter avec Maison sérieuse. Hougot, 7, rue de Flandre. Paris.
A vendre Cinéma Mendel, ayant servi un mois. S'adressera M. Salomon, rue Brechambault, Moulins. Allier.
A reprendre établissement dans ville de 20000 habitants pour le prix du matériel. Cause Décès.
A LOUER
CINÉMATOGRAPHISTES
PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et tcutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
usez "tmu$ionm$Tr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel Bi-Hcnsuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1* Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinéma! og rapide Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
LEBET 8l CURTI
I» 1UN. Rojr.1. «H.U. AHt T-Ua
♦• %rr-*7-+ PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS framotaly
tarit» di TRANSPORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS A HTALŒ
(ET VIOC-VER8A) - - TURIN, 17, via ArscaaU - - - - ROME, 45, via Babuina - - MILAN, 4, via San Vinceaaine - CBNES, 4, Massa Serrlgtta -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
flNFVl
FILMS
CJNEMATO •GRAPHIQUES
u.msuwusm
CINÉMATOGRAPHISTES !
demandez
Le Multipli
C'est ta Trousse d'objectifs idéale
& JV &
Seul Concessionnaire QénéraJ :
Ch. HELFER, 22 Rue Saint-Marc, PARIS
FILMS
EN VENTE CETTE SEMAINE RÉDEMPTION
Pathétique — Affiche — Longueur approximative : 205 m.
LE CHARMEUR DE SERPENTS
Dramatique. — Superbe affiche Longueur approx. 170 m.
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Le Collier de la Vierge . Superbe film Pathétique.
(Affiche) 18S met.
Le Colis mystérieux, grande scène d'aventures, aff. 205 —
Une Colonie scolaire, documentaire 112 —
La Légende du Bon Chevalier. Splendide film à grand spectacle, interprété par Harry Baur de l'Odéon
Affiche et cartes postales 260 —
Les Puces. Film très comique 166 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT Le Capitaine pracasse.
d'après le Roman de Théophile Gautier — Superbe affiche.
BEETHOVEN
Splendide Film Artistique, d'après la pièce de M. René Fauchois représentée au Théâtre de l'Odéon. — Affiche.
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Les quelques représentants de l'industrie cinématographique d'Europe qui étaient depuis quelques semaines à New-York, à fin d'enquête professionnelle, viennent d'être rendus à l'activité de leurs maisons. Ce que fut leur voyage, les impressions qu'ils rapportent, les espoirs qui hpntent leurs cerveaux, nous n'avons pas le droit de le dire aujourd'hui. Les flots de l'Atlantique ont un peu roulé leurs pensées: sachons attendre qu'elles aient pris place et puissent s'exprimer avec la netteté des choses reposées et mûries.
Ce qui doit être dès maintenant répandu c'est que nos amis ont trouvé sur le domaine des Etats-Unis une industrie puissamment organisée et d'allure cohérente.
Les producteurs groupés sous la hannière d Edison ont une force nationale de premier ordre : s'ils ont ouvert leurs rangs à quelques-uns de nos grands éditeurs, ils ne perdent pas de vue leurs intérêts purement nationaux. Ils sont Américains d'abord et avant tout. Là est le secret de leur puissance. Nourris de capitaux imposants, ils ont pu se discipliner eux-mêmes, régir le marché du film et dicter aux loueurs syndiqués comme aux exploitants leurs volontés industrielles, garanties précises et durables de leur vie économique.
Cette organisation nous devrait être un exemple. Plus que jamais nous avons besoin de donner à notre productivité si fé'-1 conde et si artistique un régulateur qui brise les forces de surproduction et une discipline commerciale sévère qui décourage les fauteurs d'anarchie. Le lien nécessaire qui rattache les fabricants aux consommateurs est chez nous lâche, élastique, parfois trop tendu, parfois trop vague. Il faut le refaire tout entier : ce sera l'œuvre de la location du film rationnellement établie.
Quant aux prétentions de quelques éditeurs américains désireux de régner seuls sur le marché des Etats-Unis, nous ne croyons pas qu'elles se réalisent sans correctifs. Il y a là-bas des producteurs indépendants qui ont droit à la vie. L'Europe en compte aussi de nombreux et non des moindres. Aucune raison sérieuse ne s'oppose à ce que ces derniers exportent leurs œuvres en Amérique où certains exhibiteurs les demandent. La faute serait grave de mettre des barrières à la pénétration européenne, car toute la vie de l'industrie cinématographique prend sa source sur le continent. Le cinéma, c'est encore du théâtre et le théâtre, sous sa forme la plus élégante, est une fleur de l'esprit latin.
Nos bons Yankees le savent bien. Efforçons-nous de ne pas leur faire oublier.
G. Dureau.
Lettre d'Amérique ***
De notre correspondant particulier.
On parle toujours de l'Alliance. Certain journal dont les critiques avaient irrité les Indépendants, se montre satisfait de ce que le Comité de l'Alliance ait suivi ses conseils en se séparant nettement de certains membres non désirables et en traitant d'une façon toute commerciale ses propres affaires. Mais il faudra encore du temps pour que cette organisation soit amenée à la perfection convenable. La « Patent's Company » a fait du chemin depuis janvier dernier : encore a-t-il fallu du temps pour la lancer.
Les membres de l'Alliance ne tendent rien moins à assurer 40 0/0 des affaires aux Etats-Unis. La tâche est colossale et, pour y réussir, ils devront posséder une parfaite organisation et ne vendre que des films de premier ordre. Le feront-ils ? L'avenir répondra.
Un autre problème se pose. Est-il possible pour un fabricant ou un loueur d'exister indépendamment de la Patents Company ou de Y Alliance ? Les fabricants étrangers feignent d'ignorer les organisations existantes et se servent de leurs propres agences. Ils ne peuvent entrer dans la « Patents Company » s'ils ne voient aucune utilité à se joindre à l'Alliance. Ils réclament une indépendance absolue. Il existe au
moins une grande Compagnie d'importation à qui l'Alliance aujourd'hui est indifférente. Mais cela durera-t-il ? Il serait pourtant excellent que l'Alliance devint un facteur proéminant et assurât toute la production indépendante. Avec le temps, Y Alliance se renforcera et il apparaîtra alors peut-être aux fractions indépendantes qu'il est de leur intérêt de se réunir à l'Alliance et d'unifier les forces des deux côtés.
Jean Kitourn.
La Succession de M. C. Breteau
Les nombreux amis qu'avait su s'attacher le regretté G. Breteau, trop brusquement emporté, apprendront avec plaisir que l'entreprise déjà prospère qu'il dirigeait à Montreuil-sous- Bois sera désormais continuée par M.
Decroix.
M. Decroix, qui possède à son actif cinq années de service à la fabrication des négatifs, mise en scène, chez Pathé frères, trouvera certainement une excellente carrière dans la maison à laquelle il apporte son activité éclairée.
Toutes les communications doivent lui être désormais adressées à l'usine et aux bureaux de Montrenil-sous-Bois (Seine), 11 bis, rue de Fontenay.
CINÉMAS "FIX
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LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
SYNDICAT FRANÇAIS
Exploitants du Cinématographe **»
Le mercredi 24 novembre 1909, le S.
F. E. C. a tenu une Assemblée générale extraordinaire, à son siège social, 22, boulevard de la Villette.
Compte rendu de la délégation auprès de M. Mesureur, directeur général de l'Assistance Publique. M. Prieur, viceprésident, présidait la réunion. MM.
Brion. président, et Paillot, secrétaire, s'étaient fait excuser pour cause de maladie.
Satisfaction est en partie donnée aux exploitants du cinématographe pour l'abonnement, et pas mal de ceux-ci ont déjà adhéré, un peu à la hâte, pensentils aujourd'hui. En teffet, l'administration pour établir son prix moyen a tablé sur la moyenne des recettes d'octobre dernier ; hors, celle-ci est fausse ; car, si nous comparons octobre aux autres mois d'hiver, nous trouvons cinq samedis et cinq dimanches, alors que les autres n'en comportent que quatre, et, comme la recette des samedis et dimanches fait en général la majeure partie de la recette totale d'une semaine, il s'en suit que la recette du mois se trouve augmentée du cinquième, en comparaison sur les autres. Il faudrait donc, pour que cet abonnement fût ré-
gulier, que la moyenne ait été prise sur deux mois d'hiver, octobre et novembre, par exemple. Tout le monde y trouverait son compte.
Nul doute, étant donnée la bonne volonté que met l'Administration de l'Assistance Publique, que, lorsque le Syndicat lui aura montré cette petite erreur elle y fasse droit, et alors tous les exploitants feront l'abonnement sans crainte pour l'avenir et à, la satisfaction générale.
Le secrétaire,
H. Paillot.
SYNDICAT
DES
Operateurs Cinématographistes de France ***
Je m'étonne beaucoup que quelques directeurs ou opérateurs, comme M. G.
Schneider, s'effraient à la suite de la campagne de salubrité et d'intérêt publics que nous menons depuis quelque temps.
Nous ne cherchons qu'à sauvegarder l'existence des opérateurs, ainsi que celle du cinématographe, les deux étant liées l'une à l'autre.
Si l'intelligence des fiers opérateurs parisiens n'a pas encore reçu le coup de tampon officiel, je crois que celle de
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
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AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
M. C. Schneider a dû recevoir un terrible choc à la lecture de nos articles.
En tant qu'opérateur, M. le Directeur du « The Royal Vùo » doit être à même de se rendre compte des faits que nous avançons.
Il ne doit pas ignorer que, quand une bande se décolle ou casse à l'entrée de la glissière, le morceau inférieur continue à s'enrouler sur la bobine inférieure. Jusque là, tout va bien ; mais le débiteur supérieur continue à fournir de la bande.
Le bout étant inerte dans la glissière, la boucle supérieure s'allonge et généralement sort d'un seul coup de l'appareil, pour venir taper dans la lanterne. Pareil fait m'est arrivé personnellement samedi soir. Le plus souvent, le film s'enflamme, à moins que l'intensité de l'arc ne dépasse pas 20 ampères.
Ce film pourrait aussi bien s'en aller du côté de l'objectif, mais il préfère le côté de la lanterne. C'est à croire que les films aussi sont syndiqués pour créer des ennuis à ces pauvres opérateurs.
Je tiens à la disposition de M. C.
Schneider l'adresse d'un établissement où. pendant longtemps, le programme était épingle au lieu d'être collé, car. suivant l'avis de la direction, pour trois séances par semaine, il n'était pas utile de monter le programme.
Il eût été préférable de passer bande par bande, que de sortir à chaque fois le film de l'appareil pour passer l'épingle, mais, alors, il aurait fallu trop de bobines. D'ailleurs, bien souvent, il ne manquait sur ce poste que les troisquarts du matériel pour marcher convenablement.
Pensez donc, il y a tellement de frais, et ce pauvre exploitant n'a pu réaliser qu'une vingtaine de mille francs de bénéfices en trois mois.
Vraiment, il n'y a plus moyen de payer son personnel en mangeant de l'argent de cette façon.
M. C. Schneider nous reproche, en outre, de chercher à enlever le gagne-
pain de ces bons opérateurs, qu'il chérit tant.
Mais, nous ne faisons que nous défendre, car, à chaque instant, on remplace un bon opérateur par une personne quelconque, par mesure économique (si l'on veut).
Je vais vous citer un cas, et, si pareille chose vous arrivait, vous la trouveriez peut-être mauvaise.
Je tiens toujours à votre disposition l'adresse et le nom de l'exploitant où ce fait s'est passé.
Dans le quatorzième arrondissement, un grand établissement voyait sa clientèle diminuer chaque jour.
L'exploitant s'en rendant compte fit faire des modifications à son matériel et prit un opérateur sérieux appointé à 300 francs par mois.
En moins d'un mois, l'établissement reconnut de beaux jours, et l'exploitant les bonnes recettes. Il prouva son contentement en augmentant son opérateur de 25 francs par mois.
Mais l'esprit d'économies reprit vite le dessus. Le poste marchant bien et la clientèle ayant retrouvé le chemin de l'établissement, il n'y avait donc aucun inconvénient à changer d'opérateur. On proposa à ce dernier 200 francs par mois, et celui-ci, comme tout homme qui se respecte, refusa. Il fut donc remplacé.
Un beau jour on trouve un bon opérateur, ancien garçon marchand de vins, à des conditions très avantageuses.
Au bout d'une quinzaine, le feu était dans la cabine. Deux mille mètres de programme détruits, la cabine et les appareils ne. formaient plus qu'un lingot de métal fondu.
A part quelques spectateurs piétines et plus ou moins sérieusement blessés, on ne regretta aucun accident de personne. Les dégâts matériels étant couverts par une assurance, la perte n'a pas été bien grande, sauf un arrêt d'une huitaine de jours.
On refit une installation provisoire et, en dépit des règlements, une recommandation bienveillante fit accorder
par la préfecture une nouvelle autorisation.
L'établissement était réouvert dans des conditions aussi défectueuses qu'avant l'accident.
Actuellement un ex-poseur de manchons Auer cumule les emplois de directeur opérateur, à des consitions dérisoires.
Ce qui nous console c'est que les recettes marchent maintenant comme le reste, ce qui prouve que l'économie immédiate n'est pas toujours la meilleure source de bénéfices. Il est vrai que le cinéma ne plaît plus au public, c'est du moins la réflexion que font les exploitants qui ne trouvent pas d'autre raison.
Je demande à M. C. Schneider si on lui en faisait autant, ce qu'il en penserait et si, à moins d'être directeurprop>riétaire, on lui proposait une réduction d'appointements, il pousserait la complaisance jusqu'à trouver quelqu'un qui lui enlèverait son gagnepain.
Ce que l'on peut reprocher aux opérateurs, c'est la complaisance coupable qu'ils mettent à laisser le libre accès de leurs cabines à tout le monde. Quelques gens sans scrupules voyant que ça marche tout seul, trouvent la chose très simple et cherchent à améliorer leur
sort en remplaçant des opérateurs à des prix dérisoires.
Mais une fois seuls, ça change, et si un dérangement quelconque survient ils n'y mettent la main bien souvent que pour l'aggraver, à moins qu'ils ne soient- les premiers dans la rue.
Mais ce qui doit consoler M. le Directeur du Royal Vùo, c'est que ce qui se passe en province, se passe également à Paris, mais çà devient moins facile, car les règlements deviennent plus serrés, en raison du peu de sécurité qu'offre le montage sans contrôle des postes de province.
Les opérateurs vers lesquels va toute votre sollicitude n'ayant jamais su ce qu'il faut comme matériel pour marcher normalement, acceptent tout tel quel ; aussi ne sont-ils pas gênants.
Mais du jour où il faudra un certificat de capacité minimum pour exercer, et qu'il y aura responsabilité, les opérateurs deviendront peut-être plus exigeants, et il sera plus difficile de faire deux séances dans la même journée avec le même matériel dans deux salles différentes, ce qui se passe souvent en province.
Alors, le régime néfaste de l'exploitation à outrance et des économies mal placées, aura peut-être fini d'exister
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pour le plus grand bien de tout le monde.
Aussi, chers Directeurs, à l'esprit commercial et pratique peu ouvert, je vous plains de tout mon cœur et vous engage à vous munir de bon matériel, et à vous entourer de bon personnel. Vos recettes et notre sécurité s'en ressentiront sûrement.
E. Schneider, Secrétaire du S. 0. C. F.
LE DROIT DES PAUVRES
Le Moniteur Théâtral a commenté — en citant de copieux extraits — les paragraphes que M. Lalo a consacrés dans son feuilleton du Temps, à la question du droit des pauvres. Il semble que l'initiative courageuse du célèbre musicien et éminent critique ait donné le signal d'une campagne, sinon contre l'institution du droit des pauvres, du moins contre la façon normale dont fonctionne actuellement cette institution.
On a fait observer, et avec juste raison, que le droit des pauvres ne s'exerce, jusqu'à présent, que sur une catégorie de citoyens qui, précisément, devraient en être exempts, en raison de leur profession intéressante entre toutes et socialement utile. 'Pourquoi, en effet, un artiste organisateur de concerts peu rémunérateurs, serait-il grevé
de cet impôt, lorsque son voisin, bottier ou charcutier, gros négociant brassant l'argent à pleines mains, en est totalement exempt ? Le droit des pauvres est une entrave au développement des concerts de toutes sortes, et surtout de ces petits concerts où l'artiste est son propre imprésario, de ces petits concerts de Paris ou de province qui jouent un si grand rôle dans l'éducation musicale du peuple.
Dans son feuilleton du 8 novembre, M. Pierre Lalo revient sur cette question à propos d'une lettre à lui envoyée par M. Mesureur, directeur de l'Assistance Publique. Ce dernier apporte quelques précisions au débat, et fait, notamment, observer que l'Administration n'use point du tout des mêmes procédés envers les gros entrepreneurs de spectacles, et les artistes ou les groupements d'artistes isolés.
Tandis que pour les sociétés de concert, pour les théâtres, la taxe atteint dix pour cent de la recette ; pour les concerts organisés par les artistes euxmêmes, elle est seulement de cinq pour cent, et encore, ajoute M. Mesureur, « bien souvent, lorsque l'artiste est malheureux, elle est réduite à un pour cent de la recette. » Mais, ainsi que le remarque judicieusement M. Lalo, les ménagements que prend l'Administration à l'égard des artistes pauvres n'enlèvent rien à l'iniquité du principe : ils ne font plutôt que la confirmer. D'autre part, beaucoup d'artistes répugnent à solliciter l'humiliante faveur d'un tarif
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réduit. Et sur ceux-là « la taxe de cinq pour cent pèse bien lourdement, puisqu'elle s'applique à la recette brute, et que, dans la plupart des cas, cette recette est inférieure à la dépense. »
Le problème persiste donc, entier. Il s'impose à l'attention publique ou, du moins, à l'attention de ceux qui s'intéressent aux manifestations artistiques, de quelque nature quelles soient.
La solution est bien simple. Au lieu d'imposer la recette brute, imposer simplement les bénéfices, dans une proportion équivalente, et les intérêts de ceux qui ne font point de bénéfices seront ainsi sauvegardés.
Ou encore dégrever les artistes pauvres pour étendre le droit des pauvres à certains lieux qui méritent beaucoup plus que les concerts vraiment artistiques, le nom de lieux de plaisir, par exemple, aux cafés et aux brasseries qui sont munis d'un orcbestre.
« Les propriétaires des établissements où ces orcbestres se font entendre ». dit M. Lalo, « gagnent cinqante pour cent à vendre de la bière, du Champagne et de l'eau-de-vie, ils sont exempts du droit des pauvres ; leur austère et respectable commerce les dispense de toute aumône et de toute charité. Mais, imaginez qu'ils cessent de vendre à gros bénéfices l'eau-de-vie, le Champagne et la bière, qu'ils gardent seulement l'orchestre et fassent payer aux assistants le plus 'minime des droits d'entrée, soit deux sous par personne, si vous le voulez, une aussi coupable entreprise devient aussitôt passible d'un impôt au profit des pauvres et ne peut racheter sa scélératesse que par eetle sorte d'amende honorable. Convenez qu'il y a quelque chose d'extravagant. »
Oui, cher maître, nous en convenons volontiers. Et nous sommes persuadés que la majorité du public vous suivra dans la campagne généreuse que vous menez en faveur des faibles. Le droit des pauvres ne doit pas être payé par 1rs pauvres. El c'est malheureusement trop souvent le cas aujourd'hui.
Max Ridel.
DANS LES PATRONAGES
Comme suite à l'article publié dans le Fascinateur du Ie' juin dernier, le Conseil d'administration de la Société des auteurs, compositeurs et éditeurs de musique nous informe qu'après étude de la question, il a décidé de proposer à tous les directeurs de patronage le traité suivant, précédemment établi pour les lycées, collèges et écoles de l'Etat:
« La Société des auteurs, compositeurs et éditeurs de musique donne, par les présentes, à M l'autorisation exigée par l'article 3 de la loi du 19 janvier 1791, et par l'article 428 du Code pénal, d'exécuter, de laisser ou de faire exécuter publiquement dans son patronage les œuvres des auteurs, des compositeurs et des éditeurs, dont l'agent soussigné est le mandataire, sous réserve du droit absolu que conserve le directeur de la Société d'interdire l'exécution ou la représentation desdites œu-
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vres, conformément à la loi, à la requête des auteurs.
Ladite autorisation s'applique exclusivement aux concerts payants, c'est-àdire comportant des recettes directes ou indirectes, conformément à la circulaire ministérielle du 21 mai 1894 (billets pris à l'entrée, par souscription ou autrement, tombolas, quêtes, droits de ves- I in ire, droits de chaises, souscriptions, vente de consommations, etc.), ainsi
qu'aux bals, et est donnée à M
à la condition qu'il payera, au domicile de l'agent soussigné, sur quittance imprimée et tirée d'un livre à souche:
» 1° 5 % du produit général des recettes directes ou indirectes effectuées à Poccasion de chaque séance musicale ou Littéraire payante avec un minimum de 5 francs, même si le produit général est inférieur à 100 francs; le minimum prévu étant applicable aux séances gratuites, ou une somme annuelle, fixée à forfait, de 20 francs, payable d'avance, s'appliquant à quatre séances donnant lieu à des recettes directes ou indirectes ou gratuites, indistinctement, et qui ne seraient pas données sous la responsabilité exclusive ou aux frais d'un tiers d'un droit fixe de 5 francs par chaque séance supplémentaire;
» 2° D'un droit de 2 %, minimum 3 francs, par représentation de chaque acte du répertoire des pièces de la Société.
» Ces conditions étant fixées à forfait,
les droits y stipulés seront dus, sans exception ni réserve, quelle que soit la composition du programme. Elle s'appliquent aux séances ci-dessus indiquées, comme à toute séance de spectacle, spectacle-concert, concert-confére»ce, concert offert au membres honora in>s avec entrées payantes, concert en plein air avec droits de chaises, en un mot, à toute séance, de quelque nature qu'elle soit, donnant lieu à une recette directe ou indirecte ».
Cette proposition, nous l'espérons, mettra fin à bien des difficultés; nul doute que tous les directeurs de patronages préfèrent traiter directement avec la Société des auteurs, compositeurs et éditeurs de musique, aux conditions cidessus énumérées, plutôt que de subir l'ingérence et parfois l'arbitraire de ses agents locaux dans leurs représentations. D'aucun diront qu'il y a un moyen de l'éviter, c'est d'exécuter des œuvres tombées dans le domaine public, répertoire très riche certainement et très varié; mais il faudra s'interdire toutes les nouveautés, les pièces d'ombres, les chansons lumineuses, voire même les chansons de Botrel. Mieux vaudrait alors que les auteurs disparaissent!
Le Fascinaleur
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Films
Edison
NOUVEAUTES DE LA SEMAINE
HANSEL et GRETEL, Conte . . 189 met.
LE DISTRAIT, Comique 99 met.
LEUR EDUCATION SOCIALE, Comédie 300 met
Aucune Location
Achat Ferme
Prix du Film : lfr'25 le mètre
SALLE DE PROJECTION
Cie Fse du Phonographe EDISON
42, Rue de Paradis, Paris
Téléph. : 277=89 Adr. Télég. : Édiphon=Paris
1 SOCIÉTÉ GÉNÉRALE des CINÉMATOGRAPHES " ÉCLIPSE "
Capital : 1.500.000 francs 23, Rue de la Michodière, 23. — PARIS
FILMS
URBAN =^ RADIOS
■»jte<' —
nouveautés de la Semaine
La Vengeance du Muletier
Drame 208 mètres
Une Partie de Tandem
Comique 115 mètres
Riva et le Lac de Garde
il Plein Air 62 mètres
L'Ame du Père
Drame 203 mètres
Adresse Télégraphiq::e : q
C0US1NH00D-PAR1S Ê
^ Téléphone :
Une Occasion se présente
ON CÉDERAIT divers Lots importants de Matériel Cinématographique
COMPRENANT
TABLES DÉMONTABLES, modèle 50 A et 100 A, de premier
choix, absolument neuves, avec leurs boucliers;
TABLEAUX MÉTALLIQUES et RHÉOSTATS, 50 A, montés ou non montés, neufs ;
LAMPES A ARC, 100 A, neuves;
BOITES à HUMIDIFIER, neuves.
BOITES à FILMS, de toutes dimensions, en métal.
A prendre au détail ou par quantité. — Faire des offres aux Bureaux du Ciné- Journal.
DEMANDEZ CHAQUE SEMAINE
les Nouveautés Artistiques du
^phéâtro =Films
Directeur : Maurice DE FÉRAUDY, de la Comédie Française
Prochainement Nouveautés
Adresse Télégraph. : ERGES=PARIS 0 Téléphone : 327=20
Au seul Concessionnaire Général
Ch. HELFER, 22, rueSt-Marc, PARIS
Fj
Union des Grands Éditeurs de Films
3, Rue Grètry, Paris
Adresse Télégraphique : UNIOFILM
SS îâ Téléphone : 168-82 8 SS
AMBROSIO ÉCLAIR ITALA LUX RALEIGH-ROBERT
VITAGRAPH SERVICE DE LOCATION DIRECTE
a 0 LES PLUS 'BEAUX FILMS *> e> £> LES PLUS GRANDS SUCCÈS 0 Les PROGRAMMES les PLUS VARIÉS
Vérification scrupuleuse des Vues avant l'envoi
Prochainement le Service sera installé
§\ Compagnie Générale de Phonographes = Cinématographes et Appareils =
fr
Q) = de Précision =====
Établissements =-
PATHÉ
Le Catalogue 1909 est paru =
et envoyé gratuitement sur demande Le demander au Service A, 141, Rue JP«avai»#
@s) __= Frères I
SOCIETE ANONYME J
au Capital de 5,000,000 de Francs
Adresse Télégraphique :
(90) CINÉMATO-PARIS
La plus Importants Manufacture du Monde 80 KILOMÈTRES PAR JOUR
Cinq cents Appareils par Mois
PARIS
osa
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A travers la Presse.
La place importante que prend le cinématographe dans les spectacles publics préoccupe beaucoup les gens de lettres, qui crienl au suicide du théâtre.
M. André Maurel voit à la décadence du théâtre, à son véritable suicide deux causes : la première, c'est la suppression des billets de faveur ; la seconde, c'est le cinéma et la collaboration que les auteurs veulent donner à la confection des scénarios.
« Le premier danger pour les bé néces considérables du théâtre contemporain se trouvait, depuis quelque temps déjà, dans le cinématographe. Mon collaborateur Edmond Sée l'a signalé dernièrement. Inquiets, nos bons auteurs se sont dits : « Si nous aussi, nous travaillions pour cet appareil ? » Leurs raisonnement est ingénu : on ne résiste pas au progrès : il vaut mieux l'accaparer. Le cinéma est-il, d'abord, un progrès ? Il est, en tout cas, je le veux bien, une réalité actuelle. La Joule s'y précipite. Nos auteurs dramatiques, plutôt que d'en laisser les profits aux clowns ou aux figurants, se sont décidés à l'approvisionner. Plusieurs sociétés, sont, à l'heure actuelle, en formation, qui ont pour but de demander aux plus renommés fournisseurs des théâtres parisiens, leur marchandise.
L'une d'elles, même, a pour agent le
plus actif, un académicien. On fera des pièces sans paroles, et qui seront jouées à. la muette par Sara h Bernhardt, Réjâne, Guitry, etc. L'art d'écrire et de dire sera remplacé par l'art de gesticuler.
« Esl-il vraiment possible (pie le drame français en arrive là ? » El, peut-on croire que des artistes véritables renoncent à s'exprimer litlérairenienl el se ravalent ainsi, sous prétexte d'accaparer le goût passager de la foule ? Cela est possible et il faut le croire. L'essentiel est de gagner beauci iup d'argent. El. puisque, de plus en plus, fart dramatique tend au minimum d'expression verbale, remplace les sentiments par les gros mots et les développements par des attitudes, il est logique qu'il se réduise exclusivement à ceux-ci.
« Insensés qui ne voient pas la fin ! Elle sera dans le dégoût public. Le public, dit-on, se lassera vite de ces brutalités sommaires, et les auteurs dramatiques, après en avoir profité, renaîtront. Mais on oublie qu'on ne peut pas mettre une borne au dégoût. Celui-ci ira plus loin qu'on ne voudra, jusqu'à l'horreur du spectacle, quel qu'il soit. Le jour où la musique aura remplacé le dialogue, si la mimique ne satisfait plus, on ne reviendra pas, pour cela, au dialogue. On demandera alors au théâtre de reproduire par des acteurs vivants les gestes du cinéma. Et ce sera l'âge des cirques, des gladiateurs peutêtre, sous le nom d'apaches, et de tant
^ Cinématographe Chantant SYNCHROPHOIMES H. GENTILHOMME
^ Automatique &. à main ^
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PHONOGRAPHES AMI UfLCATEURS K ë IS fH % 1/FNÏE ET LOCATION
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d'autres violences, émotions basses, excitations physiques et toutes les brutalités.
« Que devient, dans tout cela, l'art dramatique de Racine, de Beaumarchais et de Dumas fils ? »
Nous croyons que notre confrère s'exagère le péril. Que les directeurs diminuent le prix des places, qu'ils obligent les acteurs à se faire entendre, et le théâtre parlé continuera à faire recettes, donnant des sensations que le cinéma ne peut pas donner.
Si les prix sont trop élevés, si l'on n'entend pas les acteurs, on ira au cinéma.
Le Bain Vicose.
Le Bain-Viscose est une invention allemande concernant les films cinématographiques.
Cette invention a pour objet d'éloigner des films le soufre qui s'y trouve en couches épaisses. Ce nouveau bain est à base d'hydrate de nitre (NaH S 03). Il neutralise le nitre que contient le viscose et convertit le soufre en nitre-hyposulfite.
Gomme le bain précité amollit quelque peu les bandes, on emploie après l'opération un second bain, qui rendra la fermeté et la rigidité aux films. Ces dernières ne posséderont plus les taches jaunes produites par le soufre.
Le bain à employer en second lieu sera à base de sulfate d'ammoniaque, ou, plus simplement, à base de sel de
cuisine. La température en sera d'environ 30 degrés. Après avoir retiré les bandes de ce dernier bain, on les séchera pendant une ou deux heures dans un endroit dans lequel la vapeur de soufre aura été amenée.
Un bain final et un séchage définitif procureront des films d'une clarté sans égale.
INVENTIONS NOUVELLES
405098. Société des Etablissements Gaumont, Système réalisant le fonctionnement en synchronisme de cinémato graphes et de phonographes combinés.
405207. Doccetti. Appareil pour projections cinématographiques utilisant la lumière solaire.
Communiqué par l'Office des Brevets d'Invention, de M. H. Boettcher fils, ingénieur-conseil, 39, boulevard Saint- Martin, Paris. — Téléphone : 1017-66.
La Lumière nouvelle
J. ROSEMBERG 11, Rue Cadet, 11. — PARIS
<wwwww
EN PROJECTION & CINÉMATDGRAPHIE,
la pierre d'achoppement était la lumière.
Grâce aux Nouvelles
M. BAER & C" PASTILLES DE TERRES RARES
25 Denmark Street
LONDON
Maisons à LONDRES & BERLIN
NI ÉCHANGE - NI LOCATION La Maison spécialisant la VENTE de
FILMS D'OCCASION
Depuis 20 cts le mètre et de toutes les vues coloriées
EN EXCEImImENT ETAT
— le PROBLEME est RESOLU. —
Un ingénieux dispositif permet l'emploi des Nouvelles Pastilles avec TOUS les SATURATEURS et CHALUMEAUX en SERVICE.
DEMANDEZ NOS LISTES
LaLDHIÊRE NOUVELLE, 11, rus Cadet. Paris
envoie Franco, à titre d'échantillon, contre mandat de 5 fr., un Porte-Pastille, muni de sa oastille. Demander les Prix par quantités.
SOCIÉTÉ
PARISIENNE
DE
Fabrication & d'Édition de Films Cinématographiques.
91=93, Rue V illier s = de = VIsle= Adam, 91=93
PARIS (20
Adresse Télégraphique : CINÉTOILE=PARIS MÉTRO : GAMBETTA
Toutes les Semaines
Plusieurs Nouveautés
Cinéma " ÉCLAIR "
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
Téléphone 130-92. — Adresse Télégraphique : CINÉPAR-PARIS
Code A. B. C. Editon
NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
-■mm
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d'aprèès le Roman de Théophile GAUTHIER. — Splendide film artistique, Superbe affiche
Continuant la série de ses adaptations des grands chefs-d'œuvres de la littérature française, le « Cinéma-Eclair » met en vente cette semaine un film artistique inspiré du roman si connu de Th. Gautier, le Capitaine Fracasse.
Dans un désordre pittoresque, une troupe de comédiens arrive à la porte d'une gentilhommière de Gascogne, de pauvre apparence.
Le maître du lieu, le baron de Sigognae, les accueille avec bienveillance et partage avec eux son modeste repas. Depuis longtemps, il désire quitter son « Château de la Misère », pour mener une vie libre et avantureuse. Séduit par la grâce de la comédienne Isabelle, il s'oïre à remplacer l'un des pensionnaires de la troupe, le Capitaine Fracasse : c'est pour lui l'occasion de tenter la fortune et de ne plus se séparer d'Isabelle.
Au château du duc de Vallombreuse, dans les coulisses du théâtre hâtivement monté, Sigognae surprend le duc faisant la cour à Isabelle. Celle-ci refuse de trahir ses serments. Mécontent, le duc de Vallombreuse médite d'arriver à ses fins par la violence et va trouver le brigand Agostin, qui se chargera de l'enlèvement d'Isabelle.
La petite Chiquita assiste à cet entretien. Elle connaît où le duc a enfermé la gente Isabelle, y conduit les comédiens. Sigognae et le duc se provoqueut, tirent leurs épées. Le duc tombe blessé. Vaincu par tant de constance et d'amour, il se réconcilie avec Sigognae et bénit ses fiançailles.
Longueur : 220 mètres. Prix : 294 fr. Mot télégr. : CAPIT. (Y compris virages et teintures.)
Scène très comique. — Costumes Directoire
Un superbe grenadier et sa payse, la gentille servante Toinon, devisent agréablement dans le salon de la maîtresse de maison. Toinon, entendant du bruit, cache son grenadier dans l'armoire. Le maître et la maîtresse de Toinon arrivent. Monsieur part en promenade. — A peine s'il a les talons tournés que Madame envoie Toinon chercher le brillant officier qui a toutes ses sympathies. Sur ces entrefaites, Monsieur rentre Frayeur de Madame, qui envoie l'officier rejoindre dans l'armoire le grenadier qui s'y trouve déjà. Dans
l'armoire, les deux militaires se demandent comment va finir l'aventure, quand Madame ouvre la porte pour délivrer l'officier. C'est le grenadier qui parait! Madame s'évanouit; l'officier en profite pour s'esquiver. Le mari, survenant, soupçonne d'abord une intrigue, mais la vaillante Toinon explique à son maître, au risque d'être congédiée, les motifs de la présence du grenadier dans la maison.
Longueur : 92 mètres. Prix télégr. : CACHE.
115 ïv. Mot
DE FC
Plein air intéressant. — Très bonne photographie
Dans ce film très court, nous nous sommes attachés à donner une idée aussi saisissante que possible du « Pays de Foix ». Ce qui reste du vieux château, qui joua un rôle important dans la guerre des Albigeois apparaît sur l'écran dans toute sa majesté. Le film se termine par une courte promenade le long
des bords de l'Anège et dans la campagne environnante, où nous assistons à quelques scènes fort pittoresques.
Longueur : 95 mètres. Prix : 123 fr. 75. Mot télégr. : FOIX. (Y compris virages et teintures.;
Société Parisienne
DE
FABRICATION ET D'ÉDITION
DE
Films CuatograpHps **♦
|$Tout au sommet de Paris, rue Villiersde-1'Isle-Adam, à deux pas des Buttes- Chaumont où règne par droit d'ancienneté M. Gaumont, une nouvelle Société de fabrication vient de se fonder, sous le titre qu'on vient de lire plus haut. Notre devoir était d'y monter sans retard pour une visite d'informateur. Nous avons fait cette semaine l'ascension, par un de ces matins clairs de novembre où le ciel est froid mais plein de lumière. Tout de suite nous avons compris l'intérêt qui existe pour des cinématographistes à choisir un tel emplacement, au-dessus des brumes de Paris, dans la bonne clarté chère aux photographes.
Les directeurs de la nouvelle Société, MM. Désiré Weiss et Pierre nous ont fait avec une bonne grâce simple les honneurs de la maison, en plein travail d'appropriation et dans la fièvre même des agrandissements.
Charpentiers, maçons, mécaniciens, tout le monde était sur le chantier d'où sortira, d'ici quelques jours, l'usine bien au point, prête à la production.
Un splendide théâtre pour les prises de vues, des magasins bien garnis d'accessoires et de costumes, des bureaux, des loges d'artistes, les chambres de développement, de tirage, de séchage, de projection, etc.. tout est de plain pied, chaque pièce commandant directement à l'autre, avec des facilités d'agrandissements considérables-
M. Désiré Weiss est l'activité même.
Grandi dans le sérail cinématographique, il en connaît les détours et l'entreprise à laquelle il se donne tout entier bénéficiera de sa longue expérience, de toute une science acquise dans les Sociétés les plus notoires de Paris, depuis les établissements Gaumont jusqu'à YEclipse et la Radios en passant par la Lux. Les nouveaux direc-
teurs sont gens d'esprit positif. Ils ne parlent pas d'enfanter des merveilles mais seulement de faire bien. Rien dans l'outillage ne leur fera défaut. Quant aux metteur en scène et aux artistes appelés à l'interprétation des œuvres, ils appartiennent à nos grandes scènes parisiennes et sont déjà du « bâtiment ». On peut être assuré qu'ils ne tourneront pas des banalités. La troupe est en ce moment sur la côte d'Azur où elle travaille sous la direction de... ne le disons pas aujourd'hui... C'est en tout cas un des noms les plus connus de la cinématographie.
Verrons-nous bientôt les premiers films de la Société? Pas avant quelques semaines. Nous en parlerons quand il conviendra puisqu'il n'est pas possible de juger les enfants avant qu'ils aient vu le jour. Mais les parents sont connus : ils auront une belle lignée.
Et comme nous nous retirions enchantés, nous croisâmes l'associé de M. Weiss, M. G. Pierre, l'ingénieur électricien qui monta récemment la Maison électrique du boulevard Poissonnière et le Palais des Miracles au Musée Grévin.
« Vous verrez que nous ferons encore des miracles ! nous dit-il. J'en ai l'habitude. »
Chaque Semaine...
SI VOUS VOULEZ recevoir réguliè rement chaque semaine VOTRE « CI NÉ-JOURNAL » et savoir ainsi ce qui se passe dans le monde cinématographique.
VOUS DEVEZ envoyer par mandatpostal dix francs pour votre abonnement en France et douze francs pour l'étranger.
VOUS NE POUVEZ PAS IGNORER ce qui ce fait dans votre industrie, dans votre commerce, dans votre profession.
VOUS VOUS INSTRUISEZ en nous lisant et VOS AFFAIRES EN SERONT MEILLEURES.
*«)fiOM> ^^<%B^68^<»8H^<»Se^^^^ra»4SB3»«8f»»«g»» «SQS» »>ÇQ;<»
LMS
MÉDAILLE D'OR
à L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE HAMBOURG 1908
La plus haute récompense Un programme par semaine
32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274r68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin Agences à Barcelone
— Bruxelles Budapest
— Buenos-Ayres
— Gênes
Agences à Londres
— Milan Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
AT DERNIÈRES NOUVEAUTÉS
La tigresse échappée (comique) . . 174
L'amoureux équilibriste (comique). 149 Un drame sur la côte bretonne
(drame, affiche en couleurs. . . . 200
L'oncle magnétiseur (comique). . . 152
La Mer (film artistique) 121
La Vendéenne (très pathétique) . . 229 La Fête à ma Tante (comique). . . 129 Le fardeau de la reconnaissance (comique) 131
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Nouveautés Cinématographiques
AQUILA, TURIN
16, Rue Sainte-Cécile, Paris
La Cage Maudite.
Electra (tragédie grecque).
Meure tragique (grand succès, Concours mondial.)
Papa, Maman et Bébé (à paraître).
La Poésie de la Vie (à paraître ; grand succès, concours mondial).
Mode dernière (à paraître).
Les lois de la destinée (à paraître).
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Macbeth
Le lac de Fucino 130
Un athlète de nouveau genre. . . 83 Rodolphe d'Asbourg1 2i7
Société française des Films ECLAIR
8, Rue St-Augustin, Paris
Colis Mystérieux (grande scène
d'aventures ; affiche) 205
La Légende du Bon Chevalier (film à grand spectacle interprété par Harry Baur, de l'Odéon ; affiche
et cartes postales) 260
Les Puces (comique) 126
Rédemption (pathétique ; affiche). 205 Le Charmeur de Serpents (dramatique ; affiche) 170
Le Capitaine Fracasse (splendide
film artistique d'après le roman
de Théophile Gautier ; affiches et
cartes postales) 220
Cache-toi dans l'armoire (comique) 92 Le Pays de Foix (jolie vue de plein air) 95
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
La vengeance du Muletier (drame) 208
Une partie de tandem (comique). 115
Riva et le lac de Garde (plein air). 62
Le Pion (drame') . 210
Une mauvaise pièce (comique). . 120 Sur les rives de la Fraser River
(plein air) 137
La Conscience (drame) 172
L'Industrie du Sel (documentaire). 69
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
Hansel et Gretel (conte) 189
Le Distrait (comique) 99
Leur éducation sociale (comédie). 300
L'Ingrat (drame) 303
La Fille du Pasteur (drame). . . 247
Société des Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Chantage moderne 109
Friction merveilleuse (très comique) 165
La soupe au fromage (comique).. 128
Jacques et sa flûte (film colorié, scène à trucs) 162
Sentimentalité de Mme Bernard
(comique) 207
{Teint âge et virage, 61 m.)
De Chamonix à Vallorcine. Très joli voyage. Recommandé. (Entièrement viré et teinté) 131
Intérieur d'une mainson à cinq étages (scène vécue) 96
Course de Taureaux en Espagne.
Mise à mort par le célèbre matador Bombita (très recommandé) 209
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
Pour une fille (très dramatique.
Affiche) 255
Teintage et Virage 135
HISPANO-FILMS
14, Rue Bachaumont, 14
L'Espagne au Maroc 210
(Superbes affiches.) (Ce film est visible 22, rue St-Marc, Paris)
ITALA-FILM
Paul HODEL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Gribouille trop poli (vue comique hilarante) 179
En Egypte (merveilleux plein-air de la maison Luca-Comerio). . . . 213
Les cascades de la vallée de Gourmayeur 69
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
La Danse du Flambeau (artistique;
affiche) 43
La Déesse de la Mer (féerique) 250
La Partie d'Echecs (grand succès ;
affiche) 259
Don César de Bazan (scènes de
cape et d'épée ; affiche) 213
Le Pas de Deux (artistique; affiche) 66
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MêDAILIE D'OR iHambourg 1908)
32, rue Louis -le -Grand. Paris
La tigresse échappée (très comique) 174 L'amoureux équilihriste (comique) 149 Un drame sur la côte bretonne
(drame) 200
(Superbe affiche grand format.) L'oncle magnétiseur (comique) . . 152
Pour paraître le 29 novembre :
La Mer (film artistique très recommandé, très jolis virages, photographie irréprochable) 121
La Vendéenne (très pathé'ique). â29 Interprètes : MM. Volbert, du Théâtre de l'Olympia ; Court, du Théâtre du Vaudeville ; Mmes Marie-Laurent, du Théâtre du Vaudeville ; Jourda, du Théâtre du Palais-Royal.
La Fête à ma tante (comique) .... 129 Le Fardeau de la reconnaissance
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
L'âme du père (drame) 205
Un drame au moulin (drame) .... 186
Les Couronnes (drame) 140
En Suède (les chutes d'eau) ... 93
Nuit de Noël (d^ame affiche). . . 170
Les valons du douanier (drame). 225
En Belgique (plein air) 156
Le Fermier impitoyable (drame).. 165 Fiorella, fille de bandit (drame) ... 228 Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Lacuite a bon cœur 96
Le veuf joyeux 145
Electra 258
La cage maudite 286
Culture du citron 90
Bien mal acquis 182
Nini et Totor en Vacances 85
Aux Grands Maux les Grands Remèdes 85
L'Avenir par les lignes de la Main. 105
L'Industrie du Bois 220
Le Fils du Braconnier 163
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
8, rueFavart, Paris
Les aventures de Lavinasse 98
Ville et cimetière arabe 68
Le Vieux Port de Marseille 92
Emprunt forcé 130
La Voix du Sang 156
VESUVIO-FILMS 40, Boulevard Bonne-Nouvelle, Paris
La montre accusatrice (drame). . . . 232
Naples et ses environs 153
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile Paris
La Balance de la Justice 235
Onawandah 170
Roman d'un parapluie 117
Echo des Alpes. Long, approxim. 285
(Lithographie en couleurs.)
Le Collier de la Sirène. Long. app. 106
Le baiser refusé 133
Le fils du pêcheur 125
Le puissant rival 111
Le Chemin de la Croix (Affiche) . . 298
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
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Confection de Titres en toutes langues "Prise de vues animees de tous les genres. Ver forage. Développement*. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . • -
GRAND STOCK de FILMS ŒASION, BON ETAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Entreprise Générale
de Cinématographe
" THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro- Bourse)
ACHAT - VENTS
LOCATION ÉCHANGE
Films Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communi-
A VENDRE
XJn poste cinématographique et vues fixes, table pliante et coffre, magasin, 40 mètres films. — Prix 375 fr.
TPUDe oxygène 1.200 litres, mano-régulateur Diœger, chalumeau Guyer fort modèle, carburateur double penJant.
A vendre 113 tableaux religieux écran Lumen, écran sans couture 3x3 et 3 bâtons chaux, tubes verre.
S'adresser à M. l'abbé Bertrand, vicaire, à Saint* Malo (llle-et-Vilaine).
Chef d exploitation de la maison Pathé demande emploi analogue dans exploitation particulière. — {"S'adresser L. P., bureau du Journal.
ipce Générale du Glnémafograptie
Matériel corpplet & Accessoires ^ Filn?s neufs & d'Occasion
ZS^ZZZ Vente sur projection ;^"^"^"s
Demander Tarif
et Catalogue
. ^ONâ
17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de ES Cinémas à Forfait. =
== Groupes électrogènes __ Lumière oxyéthériqra et oxyacétylénique
Bon bonisseur demande place, sérieuse références.
0ame sérieuse connaissant la tenue d'une Caisse Ciueraa désire place. — S'adresser Mme Henriot, 17, rue de Lancry.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
perforeuse à vendre 125 frs, voir au bureau.
A vendre Appareil de proiection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films. 350 francs.
A. vendre Gramophone automatique monétaire.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
A vendre : 1° Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5» Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
On demande à acheter des carters Alallet.
A vendre film voilé.
films à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre, un appareil de prise de vues Urban et son pitd, avec sa valise et six boîtes-magasins. Absolument net//.
A vendre, malles emballage appareils, tableaux, lanterne, etc.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 45 pièce.
A vendre saturateur à éther et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, 2 objectifs Zeiss- Krauss, 1 Planard 35 m/m de foyer, 1 Tessart 75 m/m de foyer, à vendre 150 francs,
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, théâtres, trucs, meilleures références, parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné-Journal.
A vendre : Appareil Urban complet.
Opérateur électricien, ayant travaillé 14 ans comme chef monteur dans la même maison, demande emploi.
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves; Boîtes à humidifier;
Cônes de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
A vendre 1 stéréoscope à déclanchement monétaire Li'oni avec sa caisse et toutes ses vues, état neuf 120 frs.
S'adresser au bureau du Journal.
Vente forcée d'un établissement suberbe 600 places, 6 représentations par semaine. Installation complète et parfaite. Conditions exceptionnelles. — S'adresser de suite au bureau du Journal.
^Je m'occupe à forfait de tous travaux cinématographiques : perforation, prise de vues, développement et tirage. — Soullié, 31, boulevard de Clichy. Paris.
C'iiéma Pathé, poste complet neuf ob. Pathé, tous accessoires ayant coûté 1,600 fr., à vendre net 600 fr. — Ecrire Bollera, rue Rosiers , Royan (Ch.-Inf.).
Vues de Cinéma, excellent état garanti, à vendre
0 fr. 20et 0 fr. 30 le mètre. — Garnichet, à Vaison (Vaucluse).
A vendre appareil Théo-Pathé, 100 ampères, état absolument neuf, comprenant: Projecteur Devidan automatique, 2 bobines, 1 table grand modèle,
1 lanterne, cuve à eau et condensateur, 1 lampe. — 600 fr. net.
XJn générateur Mazo, oxylitho, petit modèle, neuf bâtons de chaux. — S adresser au Journal.
A vendre ou à échanger contre des vues : 2 ventilateurs, 1 moteur Cinéma. 1 entrée en cuivre, 1 tableau en bois. 1 tableau en marbre, 1 lanterne, 3 appareils oxy-éthériques, 2 lampes à arc à feu rouge 110 watts 8 ampères avec sa résisiance, lampes à incandescence, du fil, interrupteurs, etc. S'adresser au Journal.
(Voir la suite page 24).
M. LUCien PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. - PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur- Gérant : G. DU RE AU.
Imp. usa nfts Graphiques, 30, rue Bergère, PARIS,
EN VOUS ADRESSANT à
H. Verregaux
10 bis, Rue Daguerre
POUR LA
LOCATION de FILMS
ACHAT 6 VENTE de FILMS et de MATÉRIEL Ciné= matographique. /é*9
Vous aurez
F ixité absolue de Vos lues.
I n ter et de Vos Programmes.
Ij ongueur exacte des F iîms.
M eilleur marché que par=
tout ailleurs, a 0 0
S écurité dans les EnVois.
J.-m. 8TAFFA
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
■^*(Près de l'Opéra-Comique)-^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS' TURIN
4SHS^
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Art: ss pour Cinématographes
spécialement pour sa Mais >in Rio-de-Jaaeiro 179, Aveiuu;. -entra!.
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud Exécute tous ordres pour ces Pays
""«-Films, t0
Adresses T&ïéf/rftphiques :
JACÛROSA-PARIÎ
ST/\FFA-RI0-DE-JANEIRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rapportant à la CiDématograpbie.
Petites Annonces (Suite)
A vendre une magnifique robe de serpentine en Soie du Japon. 31 mètres de long avec une collection de vues en couleurs à projeter sur la robe. Prix net 185 francs.
A vendre appareils dî projection complet depuis 350 à 600 frs. garantis
A vendre Affaire Steinhel (Raleigh et Robert) 119 mètres à 0.65.
^■héâtre de prise de vues à louer. S'adresser à M. Clément, 30, rue des Petiles écuries.
Voiture Charron-Girardot-Woigt 15 chevaux, 4 cylindres, carrosserie fermée de 2 m. 60 de long. Installation à l'intérieur de la voiture d'un groupe électrogène Aster 7-9 chevaux 1909. magnéto. Tout en ordre parfait de marche, peut transporter 2.000 kilos.
Très bon opérateur prise de vue, demande place France ou étranger. Sérieuse référence. — Ecrire H. S., rue Gustave-Doré, 6, Paris.
£± vendre poste complet Cinéma Urban, état neuf, à voir cnez M. Chevalier, 13, rue Galvani, aux Ternes.
A vendre plusieurs appareils de cinématographeamateur neuf marque Brévière tout complet à 50 % de leur prix de vente. Ecrire Juliano Cinéma- Théâtre de l'Innovation à Rouen.
Baraque de 14 m. sur 9, à une pente, bâche et entourage à l'état de neuf, escalier et parade, Cercle de la Mort très léger, un sabot neuf pour deux gros lions, un orgue à carton, 67 tonches, neuf et tableaux de ménagerie, conditions avantageuses. — Ecire : Juliano, Cinéma-Théâtre de l'Innovation, à Rouen, me Grosse-Horloge.
On demande exploitation à reprendre Paris, Banlieu ou province faire offre au Ciné-Journal.
Pianiste improvisateur, (et de concert) haute références (combin. pr ciné) désire traiter avec Maison sérieuse. Hougot, 7, rue de Flandre. Paris.
A vendre Cinéma Mendel, ayant servi un mois. S'adressera M. Salomon, rue Brechambault, Moulins. Allier.
A reprendre établissement dans ville de 20000 habitants pour le prix du matériel. Cause Décès.
A LOUER
GiNEMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Listz"L'IUU$IOIflrl$TE"
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. • .hez CaROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Orgaue Professionnel Bi-Mcnsuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1' Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématog rapide Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
= LEBET &. CURTI =
TÉLÉP Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie AoR télés.
♦• 277-»7 •♦ PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS fhancitaly
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et l'ITAUE
(ET VICE-VERSA) - - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuine - - MILAN, 4, via San Vincenzino - GENES, 4, Piazza Serriglio -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CINÉMATO- •GRAPHIQUES
PARIS
II.RHÎiTAUOUnW
CINÉMATOGRAPHISTES !
demandez
Le Multipli
C'est la Trousse d'objectifs idéale
Seul Concessionnaire Qénéral :
Ch. HELFER, 22 Rue Saint=Marc, PARIS
FILMS
EN VENTE CETTE SEMAINE
Le Capitaine Fracasse
Splendide film artistique d'après le Roman de Théophile Gantier. Affiche et Cartes postales. Longueur approx. 220 m.
LE PAYS DE FOIX
Jolie vue de plein air. — Longueur approximative : 05 m.
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Le Colis mystérieux, grande scène d'aventures, aff. 205 met. La Légende du Bon Chevalier. Splendide film à grand spectacle, interprété par Harry Baur de l'Odéon
Affiche et cartes postales 260 —
Les Puces. Film très comique 126 —
Rédemption. Pathétique. Affiche 205 —
Le Charmeur de Serpents. Dramatique 170 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
BEETHOVEN
Splendide Film Artistique, d'après la pièoe de H. René Fauohois représentée au Théâtre de l'Odéon. — Affiche et Cartes postales.
Télép. : 130-92 Q f R 11 G S " A U Q US lin Télép. : 130-02
UN BAISER BIEN MERITE
Longueur approximative : 156 m. (Lithographie)
Ne mangez jamais de Fruits Verts
Longueur approximative : 85 mètres
THE VITAGRAPH C°, IS, M Ste-CÉClle, PARiS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adp. Télégr. : VITAGRAPH-PARIS
New-York, H6 Nassau-Street. Chicago, 69 Raodolpb Street- Londres W. C. 25 Ceci! court|
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
Hispano
Films
Actualités, Comédies
. Drames ■
'BARCELONE
CraywinKel (20 San Gervasio)
PARIS
La Maison n'emploie que du ■ • - FILM EASTMAN - - >
14, Rue Bachaumont, 14
TOUJOURS SENSATIONNEL SSH3
% ij; il; % it ij: il; il; y; il; il; il;
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de ?iim$ en Russie
' inwiutwnn ik ' i mu
Nouveauté chaque Semaine
àÈ&ÊÊ&Ê®Ê&Ê&. Téléor. PHOTODRANKOFF-PETERSBQURG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Télég. : THEPA-PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
2« Année. — N° 67
30 Novembre-5 Décembre 1909.
Ciné=Journaî
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DUREAU
flBOtinEMEHTS :
PRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. .... 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît tous les Jeudis
Rédaction & Administration 30. Rue Bergère
PARIS
Allume ! Allume !
Tout le monde sait que le citoyen Pataud, qui règne par droit d'énergie et d'astuce sur les électriciens de Paris, est en état de guerre perpétuelle contre le patronat — individuel, municipal ou étatiste. De temps en temps, à l'heure qu'il juge convenable à ses desseins pratiques, le grand ordonnateur des ampoules, s'écrie: « Que la lumière ne soit plus! » Et, comme s'il était le ministre du Travail lui-même, les lumières s'éteignent au ciel de la grande ville, sur les boulevards, dans les hôtels les plus fastueux ou tout simplement aux frises de l'Opéra. Le citoyen Pataud est, au surplus, un metteur en scène digne de nos meilleurs fabricants de films. Il a le sens de l'à-propos. C'est ainsi qu'il ne travaille jamais avec autant d'élégance que lorsqu'un roi de Portugal le regarde. La présence d'un souverain lui donne des talons rouges et lui permet de se procurer un autographe de M. Broussan, directeur de notre Académie nationale de musique... dont Pataud conduit le bal. Il excelle dans la pièce à trucs, personne n'ayant encore pu savoir, même pas M. M^'liès. rnmmont il faisaii du bout de sa canne, la lumière et la nuit, selon son gré.
Mais toutes ces qualités font du ci-
toyen Pataud un génie redoutable. Les hommes sont ingrats et peu apprécient ses mérites. J'ai ouï dire que les marchands de spectacles cinématographiques le goûtent mal, car ils n'admettront jamais que les ampères et les volts échappent au contrôle de leurs opérateurs. L'obscurité soudaine que provoque Pataud ne convient pas, en effet, à la projection. Il faut rembourser le public venu pour voir quelque chose, et cela ne fait pas les affaires.
Par contre, le citoyen Pataud fait les délices des mortels heureux qui ne sont pas branchés sur le secteur. Ceux-là se moquent de ses fantaisies. Ils sont hors d'atteinte de ses coups. Confiants dans leurs bons groupes électrogènes, qui leur distribuent une lumière certaine, ils regardent l'écran sans amertume et peuvent encaisser la recette du soir avec tranquillité. Il y a un responsable. Les défaillances de la lumière n'échappent pas à sa connaissance, tandis que les fautes du secteur restent toujours anonymes: elle se perdent dans les égouts.
Quant aux marchands de groupes, ils chérissent Pataud comme un fils. N'estil pas, en effet, leur meilleur agent? Je ne sais pas quelles étrennes ils lui réservent cette année; mais je voudrais qu'elles fussent royales, si le mot ne choque pas les oreilles du grand camarade syndiqué.
Qui veut des groupes électrogènes?
G. DUREAU
Chaque Semaine...
SI VOUS VOULEZ recevoir réguliè rement chaque semaine VOTRE « CI- NÉ-JOURNAL » et savoir ainsi ce qui se passe dans le monde cinématographique.
VOUS DEVEZ envoyer par mandatpostal dix francs pour votre abonnement en France et douze francs pour l'étranger.
VOUS NE POUVEZ PAS IGNORER ce qui ce fait dans votre industrie, dans votre commerce, dans votre profession.
VOUS VOUS INSTRUISEZ en nous lisant et VOS AFFAIRES EN SERONT MEILLEURES.
SYNDICAT FRANÇAIS
DHS
Exploitants du Cinëmatasraphe *♦♦
Certains loueurs de films s'étant alarmés au sujet de conversations ayant eu lieu à la dernière assemblée générale du S. P. E. C. et ayant interprété d'une façon erronée les quelques vues qui ont
été élaborées, je tiens à les rassurer et à leur dire qu'aucune décision ayant pour but de leur faire concurrence n'a été prise et même envisagée.
Nous ne cherchons la mort de personne, pas même des loueurs qui nous sont très utiles; mais que diable, nous avons bien le droit d'envisager l'avenir et l'intérêt de nos exploitations.
Le Secrétaire, H. Paillot.
La Succession de M. C. Breteau
Les nombreux amis qu'avait su s'attacher le regretté G. Breteau, trop brusquement emporté, apprendront avec plaisir que l'entreprise déjà prospère qu'il dirigeait à Montreuil-sous- Bois sera désormais continuée par M.
Decroix.
M. Decroix, qui possède à son actif cinq années de service à la fabrication des négatifs, mise en scène, chez Pathé trèrcs, trouvera certainement une excellente carrière dans la maison à laquelle il apporte son activité éclairée.
Toutes les communications doivent lui être désormais adressées à l'usine et aux bureaux de Montrenil-sous-Bois (Seine), 11 bis, rue de Fontenay.
CINÉMAS "FIX
Téiép. 327-48 . 15 T Boul. Bonne Nouvelle, PARIS ■ Adr. tél. KINËFIX
EXPLICATION NÉCESSAIRE
On ne peut plaire à tout le monde et à son père, je viens de constater une fois de plus la véracité de ce dicton populaire.
Remplaçant mon directeur, M. Paillot, souffrant, à la dernière Réunion du Syndicat des Exploitants, et ayant pris comme tel la parole en son nom, au sujet d'un projet qui n'est encore qu'à l'état d'embryon, mais qui, les événements ou les nécessités obligeant, peut parfaitement prendre corps ; projet mis en avant non par moi agissant au nom de M. Paillot, Secrétaire du Syndicat, mais par un des membres de ce même Syndicat, dont, pour ne pas faire de personnalité, je ne peux ni ne veux citer le nom : projet, dis-je. nue j'ai essayé d'expliquer, peut-être avec beaucoup d'inexpérience, mais certainement avec le ferme espoir que, mis à exécution, il pourrait être acceptable et utile pour la majorité des exploitants... Or. un des principaux loueur de fdms, je dis loueur et non éditeur-loueur, accréditant sans contrôle aucun, ce qui lui est faussement rapporté, parce que mal compris et dénaturé, me calomnie odieusement à, mes amis en même temps membres du Syndicat dont je suis le Président, ainsi qu'à des personnes de mes connaissances, en affirmant une absurdité telle
qu'ellle dénote chez son auteur un manque absolu de bon sens et aussi un secret désir de m'être préjudiciable.
Le Syndicat des exploitants ne peut être l'ennemi des loueurs, il déplore au l'ontraire que ces derniers soient en nombre infime. C'est une logique que seules les intelligences taillées à coup de serpe ne comprennent pas. Voilà pourquoi, dans l'intérêt de ses membres, il fait œuvre de prévoyance pour le cas où il se trouverait en face de l'inéluctable. On ne peut donc lui reprocher de s'armer en conséquence, car ce n'est pas quand l'ennemi est maître de la place qu'il faut songer à organiser la défense.
Jean Mariani.
Paris, le 1er décembre 1909.
BL^W
Russie.
Une nouvelle Société de fabrication de films vient d'ouvrir en Russie sous le titre « Gloria ». Elle se propose de filmer des scènes de la vie nationale, mœurs et coutumes. Elle a déjà mis en vente un film historique intitulé « La Mort d'Ivan le Terrible ». Les concessionnaires de la vente sont MM. Timon et Ringard.
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
| Télép. : 215*14
DIRECTEURS
3, Rue delà Rochelle (Métro : Edgard-Quinet)
Télép. : 215=14
Service spécial pour la Jùocatiosi eia ProrJnce
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DEL0BELLE, 20, Rue du Vieux- Marché-aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
Un Monsieur, d'ailleurs étranger aux affaires cinématographiques, a présenté au gouvernement une pétition dans le but d'interdire aux maisons étrangères de reproduire par le cinématographe les grands événements de la Russie. Sa démarche est basée sur ce fait que les étrangers sont exempts d'impôts et se trouvent dans des conditions plus favorables que les fabricants russes. Il nous semble que ce protectionnisme est mal inspiré. La Russie est encore à l'aube de sa production : elle a beaucoup à apprendre de l'étranger et nous la voyons mal livrée à ses seuls moyens.
Italie.
L'ancienne Société anonyme Gomerio vient de se transformer. Elle s'appellera désormais Milano-Films et sera dirigée par M. Riccardo Bollardi. M. Luca Comerio s'est retiré.
La maison Croce et C , de Milan est à la veille de se transformer en Société anonyme au capital de deux cent mille francs.
La Société Velf, au capital de 500.000 francs (actions de 100 frances), inspirée par la maison Pathé frères, en Italie, aura sa sphère d'action en Suisse particulièrement et dans le sud de l'Italie.
EXPLOITATION DU CINÉ
à NEW- YORK
(Année 1908)
1° Il y aurait actuellement, à New- York, 325 exploitations cinématographiques, dont 175 à 0 fr. 50 et 150 à 0 fr. 25.
2° Les exploitations à 0 fr. 50, sont, soit des théâtres, soit de grands halls. — Dans le premier genre, je citerai
d'une part un théâtre sur le point d'être démoli, « Broadway, 31° rue », qui fait temporairement du Ciné, — d'autre part, la « Compagnie Keith and Proctor », qui a transformé la plupart de ses music-halls (vaudevilles) en cinématographes. — Ils avaient la spécialité des « continuous performances », c'està-dire de spectacles marchant sans interruption du matin au soir. Ils ont appliqué ce système au Ciné : Une de leurs exploitations types est « Bijou Oreum », à Union-Square.
Précisément, à côté d'Union-Square, est le type du Ciné exploité dans un grand hall, c'est « Crystal Hall » ; celui-ci a un loyer annuel de $ 28,000, dont il faut déduire une sous-location de $ 4,000. — Il y a eu environ 150,000 francs de frais d'installation. — Appartenant au même propriétaire, c'est-àdire à « l'Automatic Wonderful G" », est un peu plus loin « l'Unique ». Cette Compagnie a une dizaine de Cinés à New- York. — Les deux que j'ai visités contiennent 500 places chacun.
3° Aspect d'un Ciné à 0 fr. 50. — A l'entrée, le ticket est délivré par un « checkogram ». — Les portes restent ouvertes pendant la représentation. — Va et vient continuel de gens entrant et sortant. — Orchestre : piano, trombone, grosse caisse, — jouant chacun leur partie sans aucun accord. — Un individu avec un embouchoir lance de temps à autre de grosses plaisanteries « joke ». — On donne, par exemple, « La fiancée du garde français » — très joli film. — La musique joue le cake-walk au moment où le garde français est fusillé, tandis que l'homme à l'embouchoir fait rire l'auditoire. — Quel manque de goût !
Afin d'aller plus vite, on coupe les Trade-marks, — on colle les films bout à bout, et on lance la machine à toute vitesse. — c'est ainsi que, sans transition, on voit apparaître fincendie de Rome par Edison, après un film Pathé... c'est, en un mot, Y exploitation de foire.
Aspect d'un Ciné à 0 fr. 25. — Lon-
gue salle contenant 250 places par files de 10 places chacune. — Musique : un piano ébréché — ou pas de musique - Rarement de bruits. — Aération défectueuse. — Us sont surnommés : « Nickel Odéon », le nickel étant la pièce de 0 fr. 25.
4° Régime administratif. — Les Cinés à plus de 300 places sont soumis au régime administratif des théâtres, c'està-dire à un ensemble de règlements assez compliqués et onéreux.
Les Cinés à moins de 300 places n'ont à subir que l'inspection :
1" Du service d'incendie ;
2° Du service d'architecture ;
3° Du service d'hygiène.
Les inspections sont, d'ailleurs, purement fictives, de même que l'examen des opérateurs. — On demande le vote d'une loi pour les rendre plus effectives. Une loi de ce genre a déjà été votée pour Philadelphie.
5° Les « Showmen » sont d'anciens cowboys, des voyous qui, loin de pousser le public vers des représentations raffinées, l'habituent à ce qu'il y a de pire.
Les « Showmen » se procurent leurs films en location chez les « renters », et ceux-ci, agissant alors comme « commissioners », les achètent aux fabricants.
Il se produit ceci : les showmen présument que les goût du public doit être mauvais, les renters se fient aux showmen, le fabricant se fie aux renters, et, à l'usine, lorsque l'on consulte les listes de vente et que l'on voit que les films de mauvais goût se sont le plus vendus, on en conclut qu'il y a de la part du public une demande plus importante pour ces films que pour les autres.
Ceci n'est pas exact ; la demande vient des « showmen », qui ne voient que leur bénéfice immédiat, et qui ne se soucient aucunement de l'avenir du Cinéma.
6° Le public américain. — J'ai passé mes soirées de New- York à visiter des Cinés ; j'ai été dans plus de trente. — J'ai pu constater que, malgré tout, le public appréciait et applaudissait les films intéressants, comme celui représentant la cuisine, où l'on voit les plats se confectionner seuls ; ou artistique, comme les contes de fées ; ou amusants, comme « Le robinet qui coule ».
— Au contraire, je doute que des films comme « Séance de spiritisme », que j'ai vu à Bound Brook, et d'autres du même genre, aient grande chance de succès.
Une enquête de ce genre a été faite en détail, il y a six mois, sur l'initiative des deux Sociétés civiques les plus im-
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portantes de New-York. Les conclusions des enquêteurs sont que le Ciné a déjà fait œuvre utile en se substituant un peu partout au vaudeville (spectacle de café-concert), et que c'est un des meilleurs moyens de distraction et de récréation populaires ; qu'il y a lieu, dans l'intérêt même du Ciné, de veiller à la qualité des films et des spectacles.
7° Les fabricants. — De par leur traité avec Edison, les fabricants syndiqués ne peuvent vendre leurs films qu'aux « renter ». — Ceux-ci, dont le nombre ne dépasse pas une centaine, sont les seuls clients qu'ils connaissent directement. Les fabricants dépendent entièrement d'eux et ont à compter avec certains qui, comme Miles, possèdent un stock de plus de 20 millions de films et disposent d'énormes capitaux.
8° Crise possible :
a) Une loi a manqué d'être votée et le sera peut-être, qui interdira l'expoitation du Ciné dans tout immeuble habité, — ce qui réduirait l'exploitation à un certain nombre de grands théâtres.
Cette loi est contre l'intérêt des fabricants, puisqu'elle réduirait le nombre de leurs clients, — contre l'intérêt de ceuxci qu'elle supprime en grande partie — contre l'intérêt des Sociétés d'éducation, qui désirent voir le Ciné répandu dans tous les quartiers populaires. Aussi, une campagne contre cette proposition de loi est-elle engagée conjointement par tous les intéressés.
b) Une exploitation défectueuse retire à beaucoup de Cinés la clientèle qui était tout d'abord venue à eux, — et dans certains endroits le music-hall a repris la place du Ciné.
c) La cherté des locaux et le bon marché des places. — (0 fr. 25 pour une demi-heure de spectacle) ont réduit considérablement les bénéfices.
d) Le droit « royalty », demandé par la Compagnie Edison a élevé d'une manière sensible le prix des films et a encore grevé de beaucoup le budget des petites exploitations. — Un grand nombre d'entre elles font plutôt de mauvaises affaires.
9° Initiatives et propositions. — Les deux Sociétés que j'ai mentionnées précédemment comptent à leur tête les gens les plus éminents de l'Etat de New- York, — des gens qui ont une influence directe sur le Parlement, — les premiers hommes de loi de la cité, — les grands banquiers de Wall-Street. — Leur influence est considérable. Elles désirent pousser à la représentation des films d'où sont bannis les crimes et les scènes immorales.
Ces Sociétés ont déjà pris la direction de deux boutiques à 0 fr. 25 en garantissant leurs recettes, après avoir établi leur programme.
« Si l'essai réussit, disent les fondateurs, nous formerons une Société financière pour laquelle de gros financiers de Wall-Street nous promettent leur concours. — Nous nous substitue-
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rons à des renters ou rachèterons leurs fonds. — D'importants renters nous ont oVjà fait des propositions d'association. Sans engager aucun capital, ils nous réservaient une partie importante dans les bénéfices en retour de la réclame gratuite que nous leur ferons dans tous les grands journaux de New- York, si leur exploitation est conforme à nos vues. »
10° Conclusions :
a) Il nous semble qu'il y a lieu de relever le niveau moral et matériel de l'exploitation du Cinématographe aux Etats-Unis.
b) Nous voulons, non combattre, mais aider les renters dans cette tâche.
c) Il y aurait lieu de diminuer la « royalty » demandée actuellement aux renters, et qui grève les frais des « showmen » d'une façon sensible.
d) Il doit se donner prochainement à New-York une conférence devant des représentants de grosses maisons de banque de Wall-Street qui désirent s'intéresser au cinématographe et à son perfectionnement moral.
11° Avenir du Ciné aux Etats-Unis. — Le président d'une des Sociétés auxquelles j'ai fait allusion est le président iu Département d'éducation de New- York. Il est presque décidé à introduire le Ciné dans toutes ses écoles. — Une fois que New-York aurait donné l'exemple, cela serait toute l'Amérique qui suivrait.
Les écoles américaines formeront une clientèle d'autant plus intéressante qu'elle serait excessivement nombreuse et que les commandes seraient assurées d'avance.
Il >' a aussi aux Etats-Unis les Y. M. C. A. (Associations Chrétiennes de jeunes gens;, qui ont, dans chaque ville, des bâtiments importants et de belles salles de spectacle. Ces Sociétés commencent aussi à s'intéresser au Ciné.
De même pour les Eglises et autres grandes institutions sociales, qui ont des centaines de succursales.
12° J'ai été au « Nickel », joli théâtre à 0 t'r. 25, eploité par Keith and Proctors. - - Le manager me dit que le
public ne veut plus de crimes ou d'histoires légères, — que beaucoup de « showmen » ont gâté le Ciné en voulant faire croire que le public aimait ce genre.
Tandis que nous parlons, on donne l'histoire d'un individu sorti de prison, finalement engagé comme jardinier chez une riche femme qu'il a sauvée d'un assassinat. — Dans la salle, on applaudit partout à ce moment.
QUESTIONS JUDICIAIRES
Le Droit de Critique
Les limites du Droit de Critique constituent, en matière de presse, l'un des points de droit les plus sujets à controverse. Que peut-on dire? Où doit-on s'arrêter? A partir de quel moment le journaliste devient-il passible d'une action judiciaire comme ayant abusivement usé des libertés que la loi ou les mœurs lui confèrent? Question infiniment délicate et qui prête aux solutions en apparence les plus divergentes. A rai-
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son même du doute qui s'élève facilement sur leur issue, de tels litiges sont fréquents. Le critiqué, touché au vif, se rebiffe et n'hésite pas à mettre en branle l'appareil judiciaire. Le critique, fort de la sûreté de son opinion, ne condescend pas à une rectification et accepte le défi... Et celui qui perd son procès crie à l'injustice et au parti-pris.
Je voudrais essayer d'extraire des décisions les plus récentes quelques principes directeurs.
Voici un journal d'Avignon, le Petit Vauclusien, qui critique le directeur du théâtre pour avoir opéré un prélèvement excessif sur les bénéfices d'une représentation pour les pauvres. Le Petit Vauclusien prétend que ce prélèvement, bien que conforme au traité passé entre le directeur et le président du bureau de bienfaisance, est contraire au cahier des charges du théâtre. Protestation du directeur, fort de ses conventions avec le bureau de bienfaisance. Il assigne le journal. Le tribunal d'Avignon le déboute (leo mars 1909), estimant qu'un journaliste a le droit, dans un intérêt général, de critiquer la façon dont certains commerçants ou industriels exercent leur commerce ou leur industrie, à condition que cette critique soit exempte de mauvaise foi.
La Cour d'Aix condamne, au contraire, quelques jours après (11 mars 1909), un journaliste qui, sans intention de nuire, a publié une nouvelle Inexacte et de nature à compromettre la réputation
d'un tiers. Elle estime qu'il y a faute à accepter trop légèrement un? information erronée et que la responsabilité du journal se trouve par là engagée.
Nous trouvons, en remontant plus haut, au début de l'année dernière, un procès qui fit quelque tapage en son temps et ne fut pas sans soulever de vives polémiques. Critiqué par Cotuœdiu, Alvarez assignait le journal en dommages-intérêts et obtenait le 9 janvier 1908, de la première Chambre du Tribunal de la Seine, un jugement de condamnation, dont voici le motif essentiel:
« Attendu que si, dans l'intérêt de l'art dramatique, comme dans l'intérêt du public lui même, il importe de maintenir hors d'atteinte les droits de la critique, et si, d'autre part, les artistes, en se consacrant au théâtre, doivent faire abandon de toutes susceptibilités et se résigner à être l'objet des appréciations les plus diverses, fussent-elles des plus acerbes, fussent-elles mêmes injustes, cette critique ne saurait toutefois s'exercer sans contrôle et sans limites et dépasser le but qu'elle poursuit; qu'elle cesse d'être permise lorsque, ne s'aoressant plus au talent même de l'artiste, elle vise plus particulièrement celui-ci dans ses intérêts privés, en portant atteinte à sa considération professionnelle... »
Plus loin encore, — mais c'est presque dans la nuit des temps et je n'en parlerais pas si ce procès n'évoquait l'un
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des meilleurs et des plus personnels parmi nos critiques théâtraux, — Francisque Saroey — était traîné devant le Tribunal correctionnel de la Seine, en compagnie de Guéroult, gérant de VOpinion nationale, par Mlle Pauline de Mellin, de l'Odéon, et se voyait impitoyablement condamné (26 février 1863) en 200 francs d'amende, 1,000 francs de dommages-intérêts et la double insertion du jugement et d'une réponse de Mlle de Mellin au feuilleton:
« Attendu, déclaraient sévèrement les juges, que, dans aucun cas, il n'est permis d'attaquer le caractère du personnage dont les œuvres sont critiquées et que, si l'on se borne à la censure du talent, il est encore interdit de le faire dans une intention de dénigrement injuste ou d'exagération malveillante; — Que toute allégation publiée contrairement à ces règles porte à la considération morale ou professionnelle une atteinte qui caractérise le délit de diffamation... »
Quels principes extraire de ces diverses décisions?
Il nous faut mettre à part, tout d'abord, la seconde, — l'arrêt de la Cour d'Aix, — où il s'agit moins de critique que de reportage. Un directeur de journal doit vérifier l'exactitude des informations qu'il donne, avec d'autant plus de soin qu'elles lui apparaissent comme pouvant nuire à un tiers. S'il accepte à la légère une insertion erronée, il commet une faute. Il en doit réparation, conformément au droit commun. Nous possédons là un élément solide de décision: la vérité ou la fausseté de l'information.
Il n'en est pas de même pour la critique proprement dite. Y a-t-il, en matière de critique, une vérité absolue?
Toute personnalité artistique ou littéraire, tout homme public ne trouve-t-il pas, pêle-mêle, des détracteurs et des louangeurs, les uns et les autres de bonne foi? La vérité d'un jour est l'erreur du lendemain. Telle œuvre, lamentablement tombée a son début, monte plus tard aux nues. Telle autre, qui réussit, glisse à l'obscurité. Quel sera le critérium des juges?
Là, comme en toute matière juridique, il convient de remonter aux principes.
Tout d'abord le juge ne se substituera pas au critique pour apprécier le bien ou mal fondé de son opinion. Ce n'est pas son rôle. Il ne possède, pas plus que le journaliste, l'infaillibilité. Si, en matière de reportage, il peut reconnaître vraie ou fausse une information, une pareille décision est impossible ici. Il y a des critiques bienveillantes et des critiques acerbes; il y a des critiques anodines et des critiques qui nuisent: il n'y a pas de critique proprement erronée.
Pour demeurer sur le terrain solide du droit et savoir si le journaliste a, ou non, commis un abus, il faut analyser ce qu'est juridiquement la critique. Par là même, nous en connaîtrons les limites.
L'origine en doit être cherchée dans un contrat tacite entre l'artiste ou l'écrivain et le public. Lorsqu'on donne une œuvre au public, c'est son opinion qu'on sollicite, son suffrage qu'on veut avoir. S'il le refuse ou s'il le manifeste à rebours, — oralement ou par écrit, — il ne sort point des limites du contrat. Il en sortira, — ou les critiques, ses porte-parole, en sortiront, — le jour où ils passeront les frontières restreintes de ce contrat, c'est-à-dire l'œuvre même à laquelle il s'applique, le jour où ils franchiront le mur de la vie privée ou tâcheront à nuire aux intérêts matériels du critiqué, ce qui est encore un moyen de pénétrer dans sa vie privée. L'on admettra encore l'ingérence du journal dans une gestion commerciale, comme pour le directeur du théâtre d'Avignon. Mais, fût-ce dans l'intérêt supérieur de l'art (ce qui serait, étant donnée la relativité de toute critique, une échappatoire trop commode), il sera interdit, comme dans l'affaire Alvarez, de critiquer les conditions trop brillantes d'un engagement, tout aussi bien qu'un chroniqueur littérairp ne saurait, sans commettre une faute, en « bêchant » un livre, discuter les conditions du traité passé entre l'auteur et l'éditeur.
Il faut dire, à la louange de la presse, qu'elle outrepasse rarement ces limites et, si parfois elle le fait, c'est peut-être un peu la faute des critiqués, si avides
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d'informations de presse à leur égard, — la faute du public aussi, curieux d'anecdotes et de menus détails de la vie privée. Alors, aux bureaux de rédaction, on s'y habitue. Le critiqué se garde de réclamer, tant que l'anecdote lui est favorable ou flatteuse, l'intrusion dans son home; il ne demande pas qu'on restreigne à son œuvre l'étendue du contrat tacite qui le lie au public. Il ne reprend nette conscience de se* limites restreintes que du jour où la visite domiciliaire lui devient contraire. Mais le journaliste pourrait, avec raison, pour atténuer sa responsabilité, plaider la provocation.
Henry Buteau,
Docteur en droit,
Avocat à la Cour d'appel de Paris.
Moyen d'éviter l'Altération des Diapositives par la
chaleur de la Lanterne à projection.
M. Rémond a constaté que sous l'influence de la chaleur des lampes et de l'humidité que contient la couche de gélatine, bien des diapositives étaient altérées. Pour éviter l'action de l'humidité, il recouvre la diapositive de vernis au celluloïd qu'il prépare en mélangeant quatre parties de vernis Japon du commerce et une diapositive sèche comme s'il s'agissait de la collodionner, on en-
lève au buvard l'excès de vernis, qui tend à former bourrelet sur les bords, on laisse sécher horizontalement et quand la couche est sèche on passe la face vernie de la plaque dans la flamme d'une lampe à alcool jusqu'à disparition de toute trace de buée; ce passage à la flamme peut être fait dès que le doigt appliqué sur la couche de vernis ne produit plus d'empreinte. Le vernis que l'on utilise se prépare en dissolvant du celluloïd aussi pur et aussi blanc que possible dans l'éther amylacétique à saturation : on décante la partie limpide et on ajoute de l'éther amylacétique jusqu'à ce que le liquide ait la consistance de la glycérine; on ajoute alors l'alcool absolu, on filtre et le vernis est prêt à l'usage.
Il faut éviter de s'approcher soit d'une lampe, soit du feu pour préparer le vernis ou l'utiliser. On bouchera soigneusement le flacon et on l'éloignera de tout foyer; s'il devient trop épais on l'additionnera d'alcool et au besoin d'éther amylacétique, substance dont les vapeurs sont très inflammables. Quant au vernis, il refuse de brûler quand il est incorporé à la gélatine dans des proportions qui ne dépassent pas un quart de celluloïd pour trois quarts de gélatine; dès que la proportion de gélatine diminue, l'inflammabilité reparaît.
{Bulletin de la Société Lorraine.)
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ÉPURATION
Nous avons déjà entretenu nos lecteurs et cela à plusieurs reprises, des poursuites intentées par la police berlinoise contre des directeurs de théâtres cinématographistes, qui corsaient leur programme de films trop « corsés ».
Gomme nous l'indiquions également, certaines de ces poursuites étaient souvent exagérées. Tels films qualifiés de répréhensibles étaient tout simplement comiques.
Mais cet état de choses a sensiblement empiré. De réels attentats aux bonnes mœurs ont été commis dans certaines salles de la capitale de l'Allemagne, attentats provoqués par des films par trop lascifs. La presse s'est émue de ces faits, et proteste. vigoureusement contre certains établissements de Berlin. Nous extrayons ce qui suit d'un article, traitant le sujet en question, et paru dans le journal Berliner Morgenpost :
« C'est habituellement dans l'arrièreboutique d'un débit de vins et de bières que ce cinéma donne ces représentations. Sur la devanture, des affiches aux sujets aussi lestes que possible ; devant la boutique, des fillettes de treize à quinze ans, qui admirent ces images et écoutent le discours du bonisseur.
Commentaires, rires, et regards sournois à l'adresse des vieux messieurs qui passent. Elles voudraient bien entrer, mais elles n'ont pas l'argent nécessaire pour payer l'entrée, et surtout une bonne place. Soudain, un vieux monsieur s'approcho et, souriant, invite une ries jeunes personnes, qui se laissent tenter facilement et volontiers.
« Le couple entre et admire les vues excessivement erotiques. On boit du Champagne, on parle d'amour et du...
reste. Et voilà un détournement de mineure accompli ; le quinzième de lia soirée peut-être, et cela par la faute du cinématographe. Nous n'en voulons plus... »
Il doit y avoir exagération dans la teneur dudit article. Le cinématographe n'est pas si pernicieux, et la police censure suffisamment les films, même comiques. Mais il y a cependant quelque vérité dans ce que disent les journalistes protestataires, car les directeurs des cinémas sérieux de Berlin se sont réunis et ont décidé la formation d'un comité de censure composé de directeurs des plus importants théâtres cinématographistes. Ce comité agréera ou refusera tel ou tel film qui sera ensuite adressé à la police, qui en permettra la représentation ou la prohibera. De cette façon, les poursuites de l'une et les excès des autres seront supprimés et avec un peu moins de violence de la part de la presse, tout ira ainsi pour le mieux.
La Lumière nouvelle
J. ROSEMBERG 11, Rue Cadet, 11. — PARIS
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ETTE de L'EMP PATHÉTIQUE — SUPERBE AFFICHE
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Film sensationnel reproduisant un épisode vraiment émouvant de la campagne de Napoléon en 1814, dans les plaines de la Champagne.
Une estafette est contrainte de s'arrêter dans une cour de ferme, son cheval est blessé, l'ennemi est à sa poursuite, elle ne peut lui échapper. Le fils du fermier lui indique, sous la paille, un coin qui lui permettra de se dérober aux recherches.
Arrivent les soldats ennemis. « Cet enfant doit savoir quelque chose, dit le chef, qu'on l'interroge! » — Mais l'enfant reste muet. L'officier s'approche alors de l'enfant, lui présente sa montre et lui dit: « Allons, cette montre est pour toi si tu nous indique la retraite du cavalier! » — L'enfant tenté, indique du geste l'endroit où s'est réfugié l'estafette. || g
Survient son père. Comprenant ce qui vient de se passer, il reproche à son fils l'indignité de sa conduite. Il faut qu'il s'emploie sans tarder à la délivrance du cavalier que l'ennemi a enfermé dans une cabane dépendant de la ferme. L'enfant obéit; il réussit par un prodige d'adresse à parvenir jusqu'au prisonnier.
Chargé de l'important message, il traverse au péril de ses jours les lignes ennemies et parvient jusqu'au camp des Français. L'Empereur mis au courant de son acte héroïque, l'en récompense sur le champ en lui donnant un tambour d'honneur.
Longueur: 218 mètres. Prix: 298 fr. 50. Mot télégr. ESTAF. (y compris virages et teintures).
EVASION FILM DRAMATIQUE
L'action très pittoresque de ce film est inspirée d'une légende remontant au milieu du dix-huitième siècle. Elle se déroule dans des décors naturels et artistiques qui en doublent l'intérêt.
Poursuivi par les archers, un aventurier se réfugie dans la chaumière d'un paysan. Il se confie à celui-ci, qui le cache dans ses caves. — Traître à sa parole, le paysan dans l'espoir d'une récompense honnête, dénonce celui a qui il a donné l'hospitalité au moment du danger.
L'aventurier est jeté en prison. Incarcéré dans un vieux prieuré assez délabré, il
s'évade grâce aux complicités qu'il s'est ménagées dans la place. — Nous assistons à son audacieuse évasion à travers toits, galeries et corridors d'une admirable architecture gothique.
Libre, enfin, l'aventurier retrouve ses compagnons, se rend à la demeure de l'homme qui l'a trahi et pour le châtier l'expose sur la place publique à la risée des badauds du village.
Longueur: 172 mètres. Prix: 231 francs.
Mot télégr.: LEVAS (y compris virages et teintures).
FILM DOCUMENTAIRE TRÈS INTÉRESSANT. — SPLENDIDE PHOTOGRAPHIE
Une promenade de quelques minutes à travers la vieille cité normande nous permet de voir en détail les admirables monuments que les siècles passés nous ont légués. Nous retrouvons dans ce film des détails ^architecture choisis dans les plus jolis coins des églises et de la cathédrale
de Rouen, ainsi qu'une vue de la grosse horloge, et du Palais de justice.
Ce film est une véritable leçon d'art qui intéressera tous les publics.
Longueur: 144 mètres. Prix: 180 francs.
Mot télégr.: ROUEN.
SOCIÉTÉ
PAHISIEME
DE
Fabrication & d'Édition de Films Cinématographiques.
91=93, Rue VMiers = de = VIsle=Adam, 91=93
PARIS (20
Adresse Télégraphique :< CINÉTOILE=PARIS MÉTRO : GAMBETTA
Toutes les Semaines
Plusieurs Nouveautés
*<»iiaiM«^i^s«»^e«»-»«g»^«B»H»eH^<>8B8»<woa» cccn» «Mown»eB8»»tt»» mm-'
FILMS
MÉDAILLE D'OR
à l'Exposition Universelle de Hambourg 1908
LA PLUS HAUTE RECOMPENSE
MÉDAILLE D'OR
an Concours Mondial de Ginématographie de. Milan 1909
Un programme par semaine 32, Rue Louis=Ie=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin Agences à Barcelone — ■ Bruxelles
Budapest
— Buenos-Ayres
— Gênes
Agences à Londres
— Milan
— Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New- York
Appareils & Accessoires
# DERNIERES NOUVEAUTES A
La Mer (film artistique) 121
La Vendéenne (tr. pathétique) 229
Modelage imprévu (comique). 106
Le Nain détective (comique). . . 123
La Fiancée du Corsaire (drame) 213
L'Arbre de Noël (comique). . . . 125
Le Petit Savoyard (scène de
Noël, très pathétique) 197
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Nouveautés Cinématographiques
AQUILA, TURIN
16, Rue Sainte-Cécile, Paris
La Cage Maudite.
Blectra (tragédie grecque).
Heure tragique (grand succès, Concours mondial.)
Papa, Maman et Bébé (à paraître).
La Poésie de la Vie (à paraître ; grand succès, concours mondial).
Mode dernière (à paraître).
Les lois de la destinée (à paraître).
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Complot d'Enfants (pathétique) . . .
Patricienne et Esclave (drame hist.)
Macbeth 440
Le lac de Fucino 130
Société française des Films ECLAIR
8, Rue St- Augustin, Paris
Rédemption (pathétique), Affiche.. 205 Le Charmeur de Serpents (dramatique). Affiche 170
Le Capitaine Fracasse (art.) Affiche 220
Cache-toi dans l'Armoire (comique) 92
Le Pays de Foix (plein air) 95
L'Estafette de l'Empereur (pathétique). Affiche 213
L'Evasion (dramatique) 170
Le Vieux Rouen (vue document.) . . 144
Société Générale des
23, rue de la Michodière, Paris
Les Hasards de la Vie (drame). . . . 206
Le Lièvre et la Tortue (comique). . . 115 La Journée du Pêcheur Breton
(plein air) 102
La vengeance du Muletier (drame) 208
Une partie de tandem (comique). 115
Riva et le lac de Garde (plein air). 62
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
Une nouvelle vie (drame) , . . . 300 Le porte-monnaie perdu (comique) 119 Un grand jeu (comique), .... 169
Société des Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Dentelle de Contrebande (comique) 94
Loin du Bagne (très comique) 217
• Douloureux Cambriolage (comique) 102
; L'Amour Trompeur (dramatique) . 177
\ Sur la Mer de Glace (voyage) 81
Le Voile des Nymphes (recoin.) . . . 104
Chantage moderne 109
Friction merveilleuse (très comique) 165
La soupe au fromage (comique).. 128
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
Pour mon Papa (drame) 172
Noce cahotée (comique) 120
HISPANO-FILMS
14, Rue Bachaumont, 14
L'Espagne au Maroc 210
(Superbes affiches.)
(Ce film est visible 22, rue St-Marc, Paris) ITALA-FILM
Paul HODfiL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris
Gribouille trop poli (vue comique hilarante) 179
En Egypte (merveilleux plein-air de la maison Luca-Comerio) .... 213
Les cascades de la vallée de Gourmayeur 69
15, rue Grange-Batelière, Paris
La Marquise de Pompadour (hist.) 325
L'Industrie du Ciment (instructif). 121 La Danse du Flambeau (artistique;
affiche) 43
La Déesse de la Mer (féerique). . . . 250 La Partie d'Echecs (grand succès ;
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MoDAILlE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
La Mer (film artistique) 121
La Vendéenne (très pathétique) Aff 229
Modelage imprévu (comique) 106
Le Nain détective (comique) 123
La Fiancée du Corsaire (dr.) Aff. 213
L'Arbre de Noël (comique) 125
Le Petit Savoyard (scène de Noël,
très pathétique) 197
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
La Bonne Princesse (drame). Aff.. 246
Le Vieux Cheval (drame) 178
L'âme du père (drame) 205
Un drame au moulin (drame) .... 186
Les Couronnes (drame) 140
En Suède (les chutes d'eau) ... 93
Nuit de Noël (drame a ffiche) . . . 170
Les jalons du douanier (drame). 225
En Belgique (plein air) 156
Le Fermier impitoyable (drame).. 165 Fiorella, fille de bandit (drame) ... 228 Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Une Chasse au Renard en Normandie 114
L'Heure Tragique 166
Mariage d'Argent 189
Le Trait d'Union 83
Lacuite a bon cœur 96
Le veuf joyeux 145
Electra 258
La cage maudite 286
Culture du citron 90
Bien mal acquis 182
Nini et Totor en Vacances 85
Aux Grands Maux les Grands Remèdes 85
L'Avenir par les lignes de la Main. 105
25 Denmark Street LONDON
Maisons à~ LONDRES & BER'.IN
NI ÉCHANGE - NI LOCATION
La Maison spécialisant la VENTE de
FILMS D'OCCASION
Depuis 20 cts le mètre et de- toutes les vues coloriées
EN EXCEImImENT ETAT
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
8, rueFavart, Paris
Désespoir du fou 100
Voyage en Turquie 152
Le cadeau du Saint 103
Les aventures de Lavinasse 98
Ville et cimetière arabe 68
Le Vieux Port de Marseille 92
Emprunt forcé 130
La Voix du Sang 156
VESUVIO-FILMS
40, Boulevard Bonne-Nouvelle, Paris
La montre accusatrice (drame).... 232
Naples et ses environs 153
VITAGRAPH
15, Rue Sainte -Cécile Paris
Les Deux Marins 246
Un Baiser bien mérité 156
Ne mangez jamais de Fruits verts. 85
La Balance de la Justice 235
Onawandah 170
Roman d'un parapluie 117
Echo des Alpes. Long, approxim. 285
(Lithographie en couleurs.)
Le Collier de la Sirène. Long. app. 106
Le baiser refusé 133
Le fils du pêcheur 125
Le puissant rival 111
Le Chemin de la Croix (Affiche). . 298
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
M. BAER & C° j
l ÛiraaïOSiifiFiîiOyES
DEMANDEZ NOS LISTES
Confection de Titre: en toute1: langues Prise de vues animées de tous le* genres. Ver forage- Dcvelopi~eti;ents. Tirages - - - - - et coloris c façon, - - . ■ -
GRAND STOCK 38 FIIÎIS fl'CCCiSÎOÏ, EOH ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES dOCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Entreprise Générale
de Cinématographe
THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro- Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION - ÉCHANGE Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
A VENDRE
XJn poste Cinéma et vues fixes, table pliante et coffre magasins 40 m. films 375 frs.
113 tableaux religieux pour projection (2 cantiques pour noël et vie de Jésus-Christ) Écran Lumen, écran sans couture.
XJn poste cinématographique et vues fixes, table pliante et coffre, magasin, 40 mètres films. — Prix 375 fr.
S'adresser à M. l'abbé Bertrand, vicaire, à Saint» Malo (Ille-et-Vilaine).
A vendre 800 frs. appareil prise de vue, Romanet et Guellert avec son pied et table panoramique absolument neuf.
S'adresser Docteur Stévard, Blois.
Agence Générale J jimaioppue
Matériel conjplet & Accessoires -*-
Films neufs * d'Occasion Demander Tarif
et Catalogue
ZZ^^ZL Vente sur projection »::^SZ
A, BON A
17, Rue de Lancry, 17. - PARIS
Prix des plus réduits
Installations Complètes de EE Cinémas à Forfait. =
__ Groupes électrogènes __ Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
Bon bor.isseur demande place, sérieuse références.
Sarne sérieuse connaissant la tenue d'une Caisse Ciuema désire place. — S'adresser Mme Henriaz, 17, rue de Lancry.
Bor|s opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
perforeuse à vendre 125 frs, voir' au bureau.
A vendre Appareil de protection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films. 350 francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
A vendre : 1» Un appareil de prises de vues type Duval Pathé avec objectif Tessar Zeiss Krauss ; 2° Un appareil tirage de positif à griffes Lumière : 4° Une plateforme panoramique horizontale et verticale ; 5° Quatre boîtes film positif vierge Eastman.
On demande à acheter des carters Mallet.
A vendre film voilé.
pilms à vendre à 0 fr. 10 et 0 fr. 15 le mètre.
A vendre, malles emballage appareils, tableaux, lanterne, etc.
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 45 pièce.
A vendre saturateur à éther et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état, neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, 2 objectifs Zeiss- Krauss, 1 Planard 35 n,/m de foyer, 1 Tessart 75 m/m de foyer, à vendre 150 francs,
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, théâtres, trucs, meilleures références parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné-Journal.
A vendre appareils dî projection complet depuis 350 à 600 frs. garantis
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves; Boîtes à humidifier;
Cônes de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
A vendre 1 stéréoscope à déclanchement monétaire Léoni avec sa caisse et toutes ses vues, état neuf 120 frs.
S'adresser au bureau du Journal.
Vente forcée d'un établissement suberbe 600 places, 6 représentations par semaine. Installation complète et parfaite. Conditions exceptionnelles. — S'adresser de suite au bureau du Journal.
Je m'occupe à forfait de tous travaux cinématographiques : perforation, prise de vues, développement et tirage. — Soullié, 31, boulevard de Clichy. Paris.
Cinéma Pathé, poste complet neuf ob. Pathé, tous accessoires ayant coûté 1,600 fr., à vendre net 600 fr. — Ecrire Rollera, rue Rosiers, Rovan (Ch.-Inf.).
Vues de Cinéma, excellent état garanti, à vendre
0 fr. 20 et 0 fr. M le mètre. — Garnichet, à Vaison (Vaucluse).
A vendre appareil Théo-Pathé, 100 ampères, état absolument neuf, comprenant: Projecteur Devidan automatique, 2 bobines, 1 table grand modèle,
1 lanterne, cuve à eau et condensateur, 1 lampe. — 600 fr. net.
Un générateur Mazo, oxylilho, petit modèle, neuf bâtons de chaux. — S adresser au Journal.
A vendre ou à échanger contre des vues : 2 ventilateurs, 1 moteur Cinéma. 1 entrée en cuivre, 1 tableau en bois. 1 tableau en marbre, 1 lanterne, 3 appareils oxy-éthériques, du fil, interrupteurs, etc. S'adresser au Journal.
A vendre une magnifique robe de serpentine en Soie du Japon. 31 mètres de long avec une collection de vues en couleurs à projeter sur la robe. Prix net 185 francs.
A vendre Affaire Steinhel (Raleigh et Robert) 119 mètres à 0.65.
(Voir la suite page 24).
M. LUCien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHÉ Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. — TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AU.
Imp. uoo wts Giapl.iaues,.û0v rue Rergère, PARIS.
EN VOUS ADRESSANT à
H. Verregaux
10 bis, Rue Daguerre
POUR LA
LOCATION de FILMS
ACHAT 6 VENTE de FILMS et de MATÉRIEL Ciné=
matographique. Af
Vous aurez
F ixité absolue de Vos lues.
I ntérêt de Vos Programmes.
L ongueur exacte des F ilms.
M eiïïeur marché que par=
tout ailleurs. 000
S écuritê dans les EnVois.
jr.-m. STAFFA
PARIS
'«-Films, t©
3, Rue Grctry, 3 - PARIS
•#Sf(Près de l'Opéra-Comique)^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL
de la Marque
"ITALA- FILMS' TURIN
4QB&* —
Achats de IF'IInms DE TOUTEC PROVENANCES
Appareils & autres Arti 3S pour Cinématographes
spècalement pour sa Mais <ie ï io-de-Ja-ieiro
179, Avenia,. :t-«:tr.al
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
JACOROSA-PARI3 - STftFFA-RIO-DE-JANEIRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rappor- 'rnr à la CiDématographie.
Petites Annonces (Suite)
Chef d'exploitation de la maison Pathé demande emploi analogue dans exploitation particulière. — S'adresser L. P., bureau du Journal.
Couple régisseur conférencier connaissant la projection. Dame pianiste demande emploi dans Cinéma stable de préférence. Sérieuses références S'adresser M. i'inard, rue St Nicolas 4 Cannes.
On demande metteur en scène très capable. S'adresser au Journal.
Théâtre de prise de vues à louer. S'adresser à M. Clément, 30, rue des Petiles écuries.
Voiture Charron -Girardot Woigt 15 chevaux, 4 cylindres, carrosserie fermée de 2 m. 60 de long. Installation à l'intérieur de la voiture d'un groupe électrogène Aster 7-9 chevaux 190'J. magnéto. Tout en ordre parfait de marche, peut transporter 2.000 kilos.
Très bon opérateur prise de vue, demande place France ou étranger. Sérieuse référence. — Ecrire H. S., rue Gustave- Doré, 6, Paris.
A vendre poste complet Cinéma Urban, état neuf, à voir criez M. Chevalier, 13, rue Galvani, aux Ternes.
A vendre plusieurs appareils de cinématographe amateur neuf marque lirévière tout complet à 50 % de leur prix de vente. Ecrire Jtiliano Cinéma- Théâtre de l'Innovation à Rouen.
Jaraque de 14 m. sur 9, à une pente, bâche et entourage à l'état de neuf, escalier et parade, Cercle de la Mort très léger, un sabot neuf pour deux gros lions, un orgue à carton, 67 touches, neuf et tableaux de ménagerie, conditions avantageuses. — Ecire : Juliano, Cinéma Théâtre de l'Innovation, à Rouen, me Grosse-Horloge.
On demande exploitation à reprendre Paris, Banlieu ou province faire offre au Ciné-Journal.
Pianiste improvisateur, (et de concert) haute références (combin. pr ciné) désire traiter avec Maison sérieuse. Hougot, 7, rue de Flandre. Paris.
A vendre Cinéma Mendel, ayant servi un mois. S'adressera M. Salomon, rue Brechambault, Moulins. Allier.
A reprendre établissement dans ville de 20000 habitants pour le prix du matériel. Cause Décès.
On demande à acheter de suite :
4 à 5S0 Fauteuils Strapontins
Ni Peluche, ni Moleskine
Faire offre au " Ciné- Journal. "
On demande à acheter 1 tableau complet avec résistance Pathé Frères.
Faire offre au Ciné-Journal, pressé.
EXCELLENTE AFFAIRE On demande pour Music-Hall (ville de 50.000 habitants) 2 Oi'O francs pour y ouvrir un Grand Cinéma. Ecrire, pour s'entendre, à Buch,3bis, rue Dagorno, Paris.
La Direction d'ARENC-CINEMA, dont M. LUL- LY, l'un des directeurs, est premier sujet-mime à l'Alcazar de Marseille, avise qu'il a un stock de librettos de paniomimes, dramatiques et comiques, à vendre, pouvant servir à monter diverses vues de Cinéma. M. Lully prendrai la Direction de la mise en scène pour la place de Mar-eille — Pour tous renseignements, s'adresser à la Direction d'Arenc-Cinema, 226, avenue d'Arenc, Marseille.
eiNÉMATQGRAPHISTES
-PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Tracs à
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
lisez "imu$ionm$Tr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spëcim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
BMW— W^^W^— ^-' — .■"■? 'i P l i lui, i .■ i ■ ■ i ■■
CINÉMATOGRAPHIE italienne
Orgaue Professionnel Bl-Mensoel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1' Galleria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématographie Italienne est l'organe officiel de l' Exposition Universelle de Turin en 1911.
= LEBET &. CURTI =
ttojp Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie ADR r*t.*«,
♦- 377-97 ■♦ PARIS - 17, Rue du Mail, 17 - PARIS FRAi»«rTALv
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et FITALIÏ
LE VIEUX ROUEN
Superbe film Documentaire. — Longueur approx. 144 m.
DERNIÈRES NOUVEAUTES PARUES
Rédemption. Pathétique. Affiche 205 met.
Le Charmeur de Serpents. Dramatique. Affiche 170 — Le Capitaine Fracasse. Splendide film artistique d'après le Roman de Théophile Gautier. Affiche et
cartes postales 220 —
Cache toi dans l'armoire. Comique 92 —
Le Pays de Foix. Jolie vue de Plein air 95 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
BEETHOVEN
Splendide Film Artistique, d'après la pièce de M. René Fauchois représentée au Théâtre de l'Odéon. — Affiche et Cartes postales.
Télép. : 130-92 (j j KII6 S ""AUQUoIll Télép. : 130-92
Adresse télégraphique : CINEPAR PARIS
•ÛUBKBUI
fN* 68
Décembre
-JOURNAL
httîTii jwwimi i
Directeur
G. DUREAU
30, RUE BERQÈRE
C! des CINÉMATOGRAPHES
& FILMS # LE LION
15, me 6rang6-Bat8'iÊP6,
PARIS Tél. 124-73
Àdr. Tél.
CINELIO.
Nos dernières Nouveautés :
LUCRECE, merveilleuse scène tirée de l'Histoire Romaine. Ile. constitution exacte de l'époque. Interprétation artistique de premier ordre. — (Affiche en i couleurs) 230 m.
Chacun se gratte comme il peut. Comique. ... 97 —
PARIS, 15, rue Ste-Cécile
Lies
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine Un Drame au fond de la Mer
Longueur approximative t 257 mètres. — Lithographie en couleurs
l'indienne:
Longueur approximative : 173 m.
TROP BIEN SERVI
Longueur approximative : 125 mètres
THE VITAGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PARIS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH-PARIS
New- York, 116 Nassau-Street. Chicago, 69 Randolph Street. Londres W. C. 25 Cedl eoifft AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
Hispano
Films
Actualités, Comédies * =— Drames =
"BARCELONE
CraywinKel (20 San Gervasio)
PARIS
14, Rue Bachaumont, 14
La Maison n'emploie que du » = = FILM EASTMAN - * -
;-. * r,t rit r.t rit r,t r,t t.t r(t :
TOUJOURS SENSATIONNEL
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
E de films en Russie
Nouveauté chaque Semaine
rît v: rit -'r. r!r r'r rît rît rît -!t rit rît rît :!t rît -'r. rît rît rit rît rît rit rit r 'c ritritrîtrit
^ÉÉÉè^î^ÊÉ^É T%- PHOTODRANKOFF-PETERSBOURG
COMPAGNIE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Appareils Accessoires
ha que Lundi
2e Année. — N° 68
L'OPTIMISME NÉCESSAIRE
Pendant que la plus grande partie des Editeurs cinématographiques européens se préoccupent justement de trouver à leurs œuvres un débouché nécessaire sur le territoire des Etats-Unis, une certaine inquiétude domine le marché. Chacun sent bien que notre continent ne consomme pas assez de films pour en rendre la fabrication lucrative, mais personne ne pense sérieusement à s'arrêter, pour une halte reposante, dans cette course effrénés h la surproduction. Et c'est de cela qu'est fait le malaise dont souffre notre industrie.
A l'autre rang des membres de la grande famille cinématographique, chez les loueurs de films, règne un désarroi profond. Les Editeurs s'étant partagés
en trois groupes importants
Pathé
frères, Société Gaumont, Union des grandes marques — commencent seulement à organiser la location sur des bases rationnelles. Tout laisse à supposer juo sous peu de mois, us auront créé un marché français moins anarchique qu'autrefois. Dans cet effort il paraît qu'ils travailleront avec le concours des Loueurs libres qui ont acquis depuis plusieurs années une expérience co nmcrciale solide et une clientèle dont ils savent spécifiquement les besoins. En tout cas, ils ne sauraient tout à fait se passer d'eux, et je dois à la vérité de
dire que la réciproque est vraie. Nous tendons peu à peu vers la méthode américaine selon laquelle le groupe des Editeurs ne connaît pas l'exibileur personnellement et cède sa production à un groupe exclusif de loueurs. Tout le monde se trouve bien là-bas de cet état de choses: je ne vois pas quelles raisons on pourrait bien objecter en France contre ce système.
Reste le monde nomb-rux des Directeurs de Ciné-Théâtres. Celui-là, d'une façon générale, fait de bonnes affaires. Il -est prodigieusement actif. Quelques entreprises sautent de semaines en semaines, mais sont vite remplacées par d'autres. Il s'en orée même de nouvelles et de fort importantes, individuelles ou collectives.
Jamais, en effet, la situation ne fut meilleure pour la mise en valeur des spectacles cinématographiques. Le choix des films est devenu considérable par la multiplicité des maisons d'édition, françaises, italiennes, américaines, anglaises, espagnoles, allemandes et même russes. La qualité des œuvres va croissant. Les facilités pour se procurer les programmes les plus riches et les plus variés augmentent tous les jours avec la location concurrentielle des Editeurs.
Quant au prix du matériel d'opération il ne fait que baisser, à tel point que le fabricant semble dire à l'acheteur: « Je te donne les appareils, ou je te les loue au meilleur marché pour que tu consommes du film. » Dans ces conditions assez
nouvelles, seul le prix des salles de spectacles ne baisse pas, les propriétaires n'ayant point coutume de restreindre leurs revenus.
Et le public reste toujours le bon public qui paie pour se donner les joies du rire et des larmes. Quelques esprits chagrins affirment qu'il se blase et fuit le spectacle. Rien n'est plus faux. Les salles de projections sont toujours pleines à Paris et en province, lorsqu'elles sont dirigées par un professionnel adroit, imprésario consciencieux, qui ne recule pas devant les frais puisqu'il sait que ses sacrifices lui seront largement comptés. Seules les petites entreprises ont à souffrir, car le cinématographe est un spectacle et dans cette sorte d'industrie chacun sait qu'il faut des capitaux.
Soyons donc optimistes. L'âge d'or de la Ginéniatographie est peut-être disparu: c'est l'âge d'argent qui commence.
G. DUREAU
Abonnez=Vous
AU
C'est votre intérêt.
Avis aux Capitalistes
A céder parts de commandite représentant 23.333 fr. du capital de la Société Paillot et Cie, Cinéma Voltaire, rue de Charonne, 146. S'adresser à M. Ferret, rue Rochechouart, 66, à Paris.
La Succession de M. C. Breteau
Les nombreux amis qu'avait su s'attacher le regretté G. Breteau, trop brusquement emporté, apprendront avec plaisir que l'entreprise déjà prospère qu'il dirigeait à Montreuil-sous- Bois sera désormais continuée par M.
Decroix.
M. Decroix, qui possède à son actif cinq années de service à la fabrication des négatifs, mise en scène, chez Pathé frères, trouvera certainement une excellente carrière dans la maison à laquelle il apporte son activité éclairée.
Toutes les communications doivent lui être désormais adressées à l'usine et aux bureaux de Montrenil-soiis-Bois (Seine), 11 bis, nie de Fontenay.
:i Télé
CINÉMAS "FIX
Télép. 327-48 . 15, BOUl. BOHIie NOUVelle, PARIS ■ Adr. tél. KINEFIX
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LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
Élargissons le
Marché du Film »**
Quelques représentants des Editeurs européens étant allés en Amérique, pays du « fabuleux métal », pour y voir de près le marché du film indépendant, sont revenus dans un état d'esprit un peu « balloté » si j'ose dire. L'un d'entre eux vient d'adresser à ses collègues le document qui suit et que nous sommes heureux de reproduire, car il éclairera d'un jour nouveau une question d'une actualité pressante et préparera peutêtre une heureuse solution.
Messieurs,
Considérant la situation actuelle du marché américain comme très grave pour l'avenir et pensant que le fait de ne pas connaître la langue anglaise, a pu dans une certaine mesure augmenter encore votre indécision quant aux déterminations à prendre pour arriver à une solution rapide et satisfaisante, je crois devoir dans mon intérêt comme dans celui de tous les Européens fabricants de fîlms, vous adresser ci-inclus par lettre expresse recommandée, un résumé de la situation telle que je la comprends, afin de faciliter si possible, une décision ferme et rapide de la part des intéressés.
Situation générale du marché aux Etats-Unis
Il y a environ 10,000 exploitants, dont 4,500 pourraient être servis d'une façon satisfaisant par les importateurs indépendants, si ces importateurs étaient groupés de façon à pouvoir fournir un programme journalier de bonne qualité, agrémenté de quelques fîlms américains indépendants judicieusement choisis.
Une des raisons pour laquelle bon nombre des exploitants américains seraient heureux de se grouper sous la bannière indépendante, vient de ce fait que le trust leur fournit a tous le même programme, ce qui les met dans une mauvaise posture lorsqu'ils sont quatre ou cinq côte à côte dans une même rue.
Il est donc urgent d'exploiter ce mécontentement et de s'en servir de suite, avant que le trust n'ait remédié à cet état de choses en créant lui-même sa propre concurrence au moyen d'un second programme qu'il fournirait à ses adhérents.
Ainsi que je vous l'ai dit plus haut, beaucoup d'exploitants, payant leur licence au trust, seraient disposés à le quitter de suite, s'ils avaient la certitude de pouvoir avoir un programme composé de bonnes marchandises livrées régulièreent.
Situation générale des importateurs des films indépendants: la Film Import et Trading C°. — Cette Société vend ac-
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LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
| Télép. : 215-14
SarWce spécial pour la Location en Province
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à fendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché -aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
DIRECTEURS
3.|lue de la Kochelle (Métro : EdgarHuineti tèlèp. : 215.14 ,|
tuellement ou essaie plutôt de vendre les films des fabricants européens.
Par suite de sa situation pécuniaire et de la situation sociale de ses directeurs, elle sera forcément amenée, si elle ne l'est déjà, à fermer boutique pour les raisons que j'indiquerai plus loin.
International Producting et Projecting C. — Cette Société, dont le directeur et plusieurs administrateurs ont une position sociale bien établie et une fortune personnelle sérieuse (ce qui les met dans la situation de faire quelque chose de positif et de satisfaisant pour le mouvement indépendant), sont actuellement disposés à abandonner la partie, les fabricants européens n'ayant pas jugé bon, quant à présent, de faire le nécessaire pour s'entendre avec eux.
The Moving Picture Patent Cy, autrement dit le trust, tient actuellement le mouvement indépendant en échec par les procès qu'il entame contre divers exploitants, loueurs, fabricants et importateurs de films indépendants.
Il est un fait certain que si les procès entamés ou à entamer que le trust a l'intention de faire contre les différents négociants indiqués plus haut, ne sont pas soutenus par quelqu'un qui ait les moyens efficaces de le faire, le mouvement indépendant sera dans peu de temps complètement anéanti et la vente de tous films indépendants vierges ou impressionnés européens ou américains sera totalement supprimée et ce, pour une période de quatre ans et demi.
Aucun film indépendant européen ne pourrait être vendu actuellement aux Etats-Unis, si le président de l'International Producing et Projecting C° n'avait défendu devant le Congrès américain pendant la session dernière les intérêts des Européens. Les résultats acquis à ce point de vue sont en partie dus à la situation sociale des directeurs et administrateurs de celte Société, ainsi qu'à leur situation financière et politique.
Voici en deux mots le résumé de ce qui a été fait pour le mouvement indé-
pendant par ce parti depuis la mise en vigueur des règlements du trust en janvier 1909.
Janvier 1909: Mise en vigueur des règlements du trust, intitulé: The Moving Picture Patent Cies: désorganisation et affolement des indépendants.
Février 1909: Un reporter américain met M. Murdoch, président de International Producing et Projecting C° au courant de la situation.
Celui-ci, voyant la possibilité de créer pour l'industrie du film ce qu'il avait créé au point de vue théâtral pour la Western Vaudeville Manager Association, décide de créer une concurrence au trust et d'organiser un mouvement indépendant; il se met en communication télégraphique avec les Européens et se munit de contrats, afin d'avoir de la marchandise.
Avril 1909: Le trust offre de désintéresser l'International Producing et Projecting C°, afin d'anéantir à nouveau le mouvement indépendant. Ayant essuyé un refus, les fabricants englobés dans le trust font une déclaration sous serment, par laquelle ils déclarent que leur industrie a lieu d'être protégée par un tarif douanier prohibitif en raison du prix de 50 à 70 francs que leur coûte en moyenne le mètre de négatif, alors qu'à leur avis, le mètre de négatif ne revenait qu'à 20 francs en moyenne aux éditeurs européens.
Mai-août 1909: M. Murdoch prend en mains la défense du parti indépendant devant le Congrès des Etats-Unis et.
grâce aux influences politiques, empêche l'étranglement du parti indépendant par le maintien et même la réduction légère du tarif douanier actuellement existant, de telle sorte que les fabricants du trust ne pourront plus revenir sur cette question de tarif douanier sous peine d'être poursuivis comme parjures, chose très grave dans la législation américaine.
Durant l'été 1909, la vente des films
européens aux Etats-Unis par le canal de l'International Producitng et Projecting C° avait beaucoup baissé pour des raisons qu'il serait trop long d'énumérer ici et qui, d'ailleurs, sont connues de tous les fabricants. A la clôture de la session du Congrès des Etats-Unis, l'Attorney General du trust, ayant été battu en brècbe deux fois par M. Murdoch, lui signifia qu'il allait le poursuivre et, séance tenante, une dizaine d'assignations contre les divers négociants faisant partie de la corporation indépendante, furent lancées par le trust. ?j
M. Murdoch voulant éelaircir la situation, décide de venir en Europe. Il vient en Europe, tombe malade et ne peut mener à bien ce qu'il comptait faire avec les fabricants européens; de plus, les procès en cours n'ayant pu être reculés au-delà du mois d'octobre écoulé, les représentants de l'International Producing et Projecting C° furent obligés de retourner pour les deux raisons sus-indiquées à Chicago.
Octobre 1909: Les fabricants européens décident d'aller en Amérique pour examiner la situation.
30 Novembre 1909: Les fabricants européens ont été en Amérique, et l'indé-
cision et les démarches intempestives que certains d'entre eux ont faites, ont contribué à rendre la situation du marché encore plus grave; le manque de cohésion, de décision de certains représentants des importantes maisons qui étaient sur place, peut être considéré comme pesant d'un grand poids sur la situation actuelle et semble avoir déterminé l'affolement et la déroute générale pour le plus grand bien du trust.
Si les importateurs de films indépendants, vendant des films aux Etats- Unis, ne doivent pas, au dire des personnes consultées dans le trust, être inquiétés directement du fait qu'ils vendent ou essaient de vendre leur marchandise, il est certain que le trust se chargera d'empêcher radicalement cette vente, en faisant le nécessaire pour que tous les exploitants indépendants soient au moyen de menaces proférées au non des brevets, dans l'obligation de fermer boutique.
La vente directe au moyen de bureaux ouverts à New- York ou par l'intermédiaire de maisons américaines de fabrication, atteindra donc le même résultat.
Toute vente directe individuelle sera forcément un insuccès au point de vue pécuniaire, par ce fait que les clients, donnant des ordres fermes, ne paieront
ïl
les Machines J. DECRIE
Brevetées en France et à l'Étranger
PARIS ~ 111, Hue Saint -Maur, 111 - PARIS
PERFOREUSES Nouveau Modèle
TIREUSES Perfectionnés
ESSUYEUSES
Appareil de Prise de Vues
"Le PARVO"
Appareil idéal pour Professionnels
contenant 120 met. de Film
Boîtes intérieures
Poids 5 Kilog.
Dimensions : Hauteur 19 cm
Longueur 26 c/m = Largeur 14 c/m
SIGNEUSES = BROSSEUSES
BROSSEUSES
MÉTREUSES = COLLEUSES
EMBOBINEURS, etc.
INSTALLATIONS COMPLETES D'EDITEURS DE FILMS
leur marchandise et n'en prendront livraison que s'ils voient devant eux une organisation forte qui leur impose l'obligation de tenir leurs engagements et qui, en définitive, les force malgré eux à gagner de l'argent et les empêche, malgré eux, de se faire concurrence en coupant les prix.
Il faut, pour que la vente des films importés puisse se faire, que cette vente se fasse par l'intermédiaire de gens à même, par leur situation financière et politique, de battre en brèche et de retenir dans le maquis de la procédure les procès qui sont ou pourront être entamés maintenant contre eux.
Pour les raisons indiquées plus haut, il est donc absolument urgent de prendre une décision rapide, car c'est une question de vie ou de mort pour les films indépendants. On vendra ou on ne vendra pas de films, suivant que l'on prendra ou que l'on ne prendra pas les mesures nécessaires pour assurer la vente.
Tout délai est un pas de plus vers la défaite; de plus, les Américains ne tarderont pas à encombrer le marché européen et à imposer leurs règlements en Europe du jour où ils auront assuré, (ainsi qu'ils pourront le faire, si l'on n'y prend garde), le succès final de leurs mesures aux Etats-Unis.
Je termine ce résumé de la situation en espérant que les maisons intéressées voudront bien faire abstraction de tout parti pris et de toute mesquine jalousie,
à moins qu'elles n'aient décidé de passer entièrement par profits et pertes les ventes de films qu'elles pourraient faire aux Etats-Unis, en facilitant l'organisation sérieuse d'un mouvement qui peu!
leur assurer pendant quatre ans et demi un chiffre d'affaires intéressant, lequel aura pour résultat non seulement de battre en brèche les Américains sur leur propre terrain, mais aussi de leur faire voir qu'Us pourront avoir à lutter en Europe contre des gens assez bien organisés et assez forts pour se défendre avantageusement,
Il y a lieu, je le répète, de prendre à cet égard une décision rapide par ce fait que les fabricants européens qui ont été aux Etats-Unis, actuellement ont certainement donné par leur façon d'agir, l'impression de gens qui ne savent ni ce qu'ils font, ni ce qu'ils veulent, et les Américains n'auront pas été les derniers à saisir l'importance de ce fait que les Européens sont des gens tellement veules et tellement impressionnables que les moindres difficultés commerciales leur font j eter le manche après la cognée, ce qui est une raison de plus pour motiver de leur part le déploiement de toute l'énergie nécessaire pour atteindre le but final qui sera de supplanter les éditeurs européens, tant en Amérique qu'en Europe.
28, Avenue Daumesnil, 28. — PARIS
Bioseepe
Exe li ange
Films Neufs Français Se Etrangers
SOCIÉTÉ
DE
Etablisscrpeots
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Paris 1900 : Grang Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C
Liège 1905 & Milan 190e : Grands Prix
Capital : 3,000,000 Frs
57, Rue Saint=koch, PARIS
Appareils
- Les plus robustes - Les mieux construits Nouveau CHRONO à CROIX de MALTE réglable
Nouveau SYNCHRONISME
à 500 francs
Parlantes
700 PHONO-SCENES
Chaque Semaine : 8 Nouveautés Les plus Comiques du Monde entier
Films
Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
COMPTOIR QINÉ-|_OCATiON
28, Rue des Alouettes, 28, BELLEVILLE — PARIS (XIXe; Adresse Télé. : CINELOKA #e*K#- TELEPHONE : 440-97
La plus poissante organisation pour la Location les Bandes & Appareils
PROJECTIONS PARLANTES
Mise en service chaque semaine d'environ 20.000 mètres de bandes comprenant les nouveautés des principaux éditeurs de films.
Pour ^enseignements et Catalogues, s'adresser au CINE-LOCATION
NOTES D'AMÉRIQUE ||illM#|||M|||||||||||||||
(De notre correspondant particulier)
A New-v<ork, la semaine dernière, se réunirent dans un important meeting-, toutes les forces de l'alliance. Les séances commencées un jeudi ne se terminèrent que le lundi matin suivant. Les fabricants indépendants vinrent en très grand nombre conférer avec le Comité exécutif sur d'importants sujets intéressant leur situation et l'avenir de leur groupement. Les résultats semblent prouver qu'à défaut d'harmonie il y a du moins possibilité d'union pour la défense de leurs intérêts communs.
C'est un pas de plus dans la voie du perfectionnement de lorganisation des Indépendants. Ceux-ci, dailleurs, semblent vouloir s'organiser d'après le même plan que leurs adversaires. A mesure qu'ils progressent, ils rejettent les éléments douteux incorporés au début, éléments qui déconsidéraient le commerce du film en général et celui de l'Association en particulier.
Une campagne s'organise pour la modification de la réglementaire « dupée » du film. Certains films célèbres et à succès quittent trop tôt l'affiche, et le public retardataire est désappointé. La règle qui s'applique aux pièces de théâtre doit également régir le film comme toute autre forme d'amusement.
Quelques films sont si remarquables, ils répondent au goût des spectateurs d'une façon si manifeste que leur réputation s'étend et qu'un public chaque jour plus nombreux en soutient l'intérêt qui peut se maintenir durant de longs mois. Il est nécessaire que leur « durée » soit prolongée en conséquence.
Nous reviendrons sur ce sujet, qui est d'une importance capitale, tant pour les intérêts des fabricants et des loueurs que pour ceux des exploitants et du public.
Jean Kitourn. ,
Dimanche 5 courant, il a été dérobé, dans la cabine de M. Girois, cinématographe en représentation place d'Italie, à deux heures de l'après-midi, une bobine de deux bandes cinématographiques, composée des deux films suivants:
Simple Histoire (Théâtro-fîlm), d'une longueur approximative de 152 mètres, et Champagne-Réclame, d'une longueur approximative de 60 mètres. Ces deux vues étaient montées ensemble sur une seule bobine. Prière de communiquer tous renseignements se rapportant à ces deux bandes à M. Girois, Artistic-Cinéma, place d'Italie, ou aux Etablissements Gaumont, Ciné-Location, 28, rue des Alouettes, Paris.
La Lumière nouvelle
J. ROSEMBERG 11, Rue Cadet, 11. — PARIS
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EN PROJECTION & CINÉMATOBRAPHIE, la pierre d'achoppement était la lumière.
Grâce aux Nouvelles
PASTILLES DE TERRES RARES
— le PROBLÈME est RÉSOLU. —
Un ingénieux dispositif permet l'emplo des Nouvelles Pastilles avec TOUS les SATURATEURS et CHALUMEAUX en SERVICE.
LaLUHIÈRE NOUVELLE. 11, niB Cadet, Paris
envoie Franco, à titre d'échantillon, contre mandat de 5 fr., un Porte-Pastille, muni de sa pastille. Demander les Prix par quantités.
LES FORCES DE L'ALLIANCE
Quelques-uns de nos lecteurs nous demandent quels sont, à l'heure actuelle, les membres de l' Alliance américaine des marques indépendantes, présidée par M. Murdoch et dont le bureau est composé comme suit: Vice-Président, J.-W. Morgand; W.-H. Swanson, Secrétaire, et H. Kessel, Trésorier. Le siège en est, comme on sait, à Chicago.
Nous sommes beureux de pouvoir leur donner cette satisfaction.
American Film Exchange, 050 Wabash Bldg., Pittsburg, Pa.
Anti-Trust Film Excbange, 77 South Clark St., Chicago, 111.
Bijou Film et Amusement Co., Kansas City, Mo.
Chicago Film Exchange, 46 Jackson Blvd., Chicago, 111.
Cincinnati Film Exchange. 214 W.
5th St., Cincinnati, Ohio.
Cline, Eugène, 59 Dearborn. St., Chicago, 111.
Consolidated Amusement Co., 28 W.
Lexington St., Baltimore, Md.
Dixie Film Co., Maison Blanche Bldg..
New Orléans, La.
Eagle Film Exchange, 143 N. Sth St., Philadelphia, Pa.
Empire Film Co., 150 E. 14th St., New York City.
Exclusive Film Go., 225 Dearborn St..
Chicago, 111.
Globe Film Service, 107 E. Madison St., Chicago, 111.
Great Western Film Service, 59 Dearborn St., Chicago, 111.
Greene, W. E., 223 Tremont St., Boston, Mass.
Great Eastern Film Co., 21 E. 14th St.. New York City.
Independent Western Film Exch., McKay Bldg., Portland, Ore.
Independent Film Exchange, Bijou Bldg., Pittsburg, Pa.
Laemmle Film Service, 196 Lake St., Chicago, 111.
Michigan Film et Supply Co., Union Trust Bldg., Détroit, Mich.
Morgan-Fearis, Kansas City, Mo.
New Jersey Film Rental Co., 214 Oth Ave., New York City.
Pacific Film Exchange, Seattle, Wash.
Park Film Exchange, Gem Théâtre.
St. Louis, Mo.
Philadelphia Projection Co., 64 X. 9th St., Philadelphia, Pa.
Philadelphia Film Exchange, 14 N. 9th St., Philadelphia, Pa.
Royal Film Service, 188 Madison SI..
Chicago, 111.
Superior Film et Supply Co., Toledo.
Ohio.
Swanson, Wm. H. et Co.. 164 Lake St., Chicago, 111.
Sun, Gus, Springfîeld, Ohio.
Toledo Film Exchange, Toledo, Ohio.
Unique Film et Construction Co.. 79 Dearborn St., Chicago, 111.
Réservé à la Maison
MICHAULT & O
57, Rue Saint-Anne, 57
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SOCIÉTÉ
des CINÉMATOGRAPHES " ÉCLIPSE "
Capital : 1.500.000 francs
23, Rue de la Michodière, 23. — PARIS
FILMS
CO USINHO OD-PA RIS
Téléphone :
ÏÏJ
Une Occasion se présente
ON CÉDERAIT divers Lots importants de Matériel Cinématographique
COMPRENANT
TABLES DÉMONTABLES, modèle 50 A et 100 A, de premier choix, absolument neuves, avec leurs boucliers;
TABLEAUX MÉTALLIQUES et RHÉOSTATS, 5Q A, montés ou non montés, neufs ;
LAMPES A ARC, 100 A, neuves;
BOITES à HUMIDIFIER, neuves.
BOITES à FILMS, de toutes dimensions, en métal.
A prendre au détail ou par quantité. — Faire des offres aux Bureaux du Ciné- Journal.
^DEMANDEZ CHAQUE SEMAINE
les Nouveautés Artistiques du
TThéâtro = "Films
Directeur : Maurice DE FÉRAUDY, de la Comédie Française
L'Homme à la Poupée
Drame (254 met.). — Affiche
= Femmes en Furie =
Comique (103 met.)
Adresse Télégraph. : ERGES=PARIS a Téléphone : 327=20
Au seul Concessionnaire Général
Ch. HELFER, 22, rue St=Marc, PARIS
Union des Grands Éditeurs de Films
17, Faubourg Montmartre
S PARIS
AMBROSIO ÉCLAIR ITALA LUX RALEIGH-ROBERT
VITAGRAPH SERVICE DE LOCATION DIRECTE
0 0 LES PLUS BEAUX FILMS 0 0 0 LES PLUS GRANDS SUCCÈS 0 Les PROGRAMMES les PLUS VARIÉS
Vérification scrupuleuse des Vues avant l'envoi
Adresse Têiegraphiqje : UN.OFILM
«S ^ Téléphone : 168=82 K ES
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PATHÉ
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SOCIETE ANONYME
au Ca/>i7a/ rfe 5.000,000 de Francs
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Adresse Télégraphique :
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= Le Catalogue 1909 est paru =
et envoyé gratuitement sur demande Le demander au Service A, 14, Rue Favart
La plus Importante Manufacture du Monde 80 KILOMÈTRES PAR JOUR
Cinq cents Appareils par Mois
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(J. S. Film Exchange, 132 Lake Si, Chicago, 111.
Wichita Film et Supply Co., Wichita, Kas.
Wagner Film Amusement Go., St.
Louis, Mo.
Wolverine Film Exchange, Détroit.
Mich.
Actophone Co.. 573 llth Ave., New York City.
Brinkmier, Théo.. 1414 Market St..
W^heeling, W. Ya.
Carson Co., 1402 Broadway, New York City.
Chicago Film Exchange, 46 Jackson Blvd., Chicago. 111.
Columbia Cinematograph Go., Petersburg, W. Va.
Columbia Film Co., 301 W. 37 th St., New York City.
Exclusive Film Co., Dearborn St., Chicago, 111.
Film Import et Trading Go., 127 E.
23rd St., New York City.
Great Northern Film Co., 7 E. 14th SI.. New York City.
Independent Film Mfg. Ci.. 111 E.
14th St., New York City.
Horsley Ml'g. Go., Bayonne, X. J.
International !P. et P. Co., Schiller Bldg., Chicago, 111.
Lumière Co, 31 E. 27th St.. New York City. ■
New York Motion Piclure Co.. 420 6th Ave,, New York City.
Pantograph Corporation, 1402 Broadway, New York City.
Phoeuix Film Mfg. Co., 215 Wabash Ave., New York City.
Powers Go., 241sl and Richardsun Ave., New York City.
Thanhouser Co.. 205 W. 04th St., New- York City.
Travergraph Co.. Oth Ave. and iôlh St.. Brooklyn, N. Y.
F. S. Film Co.. Feder Bldg.. Gincinatti, Oliio.
World Film Mf-g Co., Portland, Ore.
Vdascope Ml'g. Co., 112 Randolph St..
GhicagQ, 111.
Knaak Co. (Peerlessj, Oshkosh, Wis.
Ajoutons ipie certaines de ces maisons ont d'importantes succursales dans les principales villes des Etats-Unis; la Chicago Film Exchange en possède sept; VEagle Film Exchange, trois; Globe Film Service, quatre; Greene W. F., deux; haemmle Film Service, sept, dont une à New-York: Morgan Fearis, quatre; Royal Film Service, trois; Swanson W. II. cl C", trois.
Les 23 dernières maisons de notre liste sont des maisons de fabrication et d'importation, ainsi que la Viascope et Knaak. qui fabriquent surtout des machines.
Les autres sont des offices de location.
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LEVALLOIS=PERRET ** I2S, Rue du Bois
Chaque Semaine... BreveisJi MS±F^e
SI VOUS VOULEZ recevoir réguliè rement chaque semaine VOTRE « CI NE-JOURNAL » et savoir ainsi ce qui se passe dans le monde cinématographique.
VOUS DEVEZ envoyer pirmandatpostal dix francs pour votre abonnement en France et douze francs pour l'étranger.
VOUS NE POUVEZ PAS IGNORER ce qui ce fait dans votre industrie, dans votre commerce, dans votre profession.
VOUS VOUS INSTRUISEZ en nous lisant et VOS AFFAIRES EN SERONT MEILLEURES.
INVENTIONS NOUVELLES
405313. Gwozoz. - Procédé et dispositif pour régler la quantité de lumière tombant sur les images de bandes ou
films cinématographiqu
405330. OiiMim. Ablett el Lightfoot. Machine enregistrant et reproduisani
les sons.
404348. Teste. - Appareil avertisseur à changement automatique de -mis.
i05358. Thormeyer. — Dispositif pour contrôler le fonctionnement de deux ou d'un plus grand nombre d'appareils de reproduction tels que cinématographes, machines à parler, instruments de musique, figures mobiles, etc.
405422. Toupillier. - - Appareil permettant de superposer deux photographies stéréoscopiques qui, étant projetées sur un écran, donnent l'effet stéréosçopique.
'ifiriior). Hillebrand. Support à pieds tubulaires articulés pour appareils photographiques el leur équivalent.
(Communiqué par l'Office de Brevets d'inveniion de M. H. Roetlcher Mis, Ingénieur -Conseil, 39, boulevard St-Marlin, Paris. Tel. 1017-66.)
Jacques GEVERS & Ce.
à ANVERS, 70, rue Saint-Jean
Inventions nouvelles dont les titres ont été publiés par le Gouvernement le 14 Novembre 1909.
www
Lampe à arc transportable pour la photographie et autres usages similaires. \" 219473. Gebr. Schmidt (Société), à Munich.
\" 219142. Varé (B.C.), à Ixelles.
Appareil photographique destiné à prendre plusieurs vues différentes sur une seule plaque rectangulaire par le déplacement du châssis porte-plaques.
219905. Duchenne (P), à Saint-Maur-les- Fossés (France). -- Boîte d'empaquetage cl boîte de magasin combinés permettant le chargement et l'escamotage des plaques et pellicules photographiques en plein jour.
219872. Raleigh (G) et Schwobthaler (R), à Paris. -- Procédé pour synchroniser le fonctionnement de cinématographes et de phonographes, en vue de la production de photographies dites animées-parlantes.
AQENT EXCLUSIF :
de " VESUVIO FILMS"
Pour la France et la Belgique
Louis AUBERT
40, Boulevard Bonne-Nouvelle, PARIS
Téléphone : 303-91 ; - 1029-06
Films
Ldison
LE MENSONGE, drame 290 met.
TROIS BAISERS, Comédie 171 met.
DNE LUTTE DANS LES CIEUX, drame 227 met.
GUILLOT L'AFFICHEUR 63 met.
Aucune Location
Achat Ferme
Prix du Film : lfr'25 le mètre
SALLE DE PROJECTION
Cie Fse du Phonographe EDISON
42, Rue de Paradis, Paris
Téléph. : 277=89 Adr. Télég. : Êdiphon=Paris
Cinéma " ÉCLAIR "
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
Téléphone 130-92. — Adresse Télégraphique : CINÉPAR-PARIS
Code A. B. C. Edit°n
NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
BEETHOVEN
Splendide Film Artistique
d'après la pièce de M. René FAUCHOIS, représentée au Théâtre de l'Odéon, à Paris
Glontinuant la série de nos adaptatioas, nous mettons en vente aujourd'hui un splendide film artistique d'un puissant intérêt, reproduisant, d'après la pièce de M. René Fauchois, les principaux épisodes de la vie du Maître Beethoven. Nous n'avons rien négligé pour que ce film obtienne auprès du publie le succès auquel nous le croyons appelé.
Beethoven vient de donner à l'Augarten un concert où la foule s'est pressée. Repris par l'inspiration, Beethoven s'assied quelques instants sur un talus des remparts. Il l'ait chaud; pour être plus à Taise, il quitte sa redingote et se met à noter les accords de sa prochaine œuvre.
Tout à son art, il regagne son modeste logis sans songer à reprendre son vêtement; à peine arrivé, Giulietta, qui fut sa fiancée, se présente et lui demande de lui venir en aide; Beethoven se laisse gagner, lui remet la recette du concert et l'éconduit.
A quelques années de. là, Beethoven ressent les premières atteintes d'un mal terrible.: il devient sourd. Un jour, il est obligé d'avouer le mal qui le mine à ses musiciens; la répétition est interrompue.
Beethoven vieilli, aigri par ses chagrin- et ses désillusions, s'est retiré chez son frère Nicolas. Une discussion s'élève entre les deux frères à propos de leur neveu Karl qui est un mauvais sujet, Beethoven quitte le logis de son frère, sous la pluie battante; il prend froid. Ramené chez lui par un passant complaisant, il reste de longs jours sans se soigner. La maladie fait des progrès rapides et Beethoven meurt, évoquant ses chères filles, les symphonies, et conduisant d'un air inspiré un invisible orchestre...
Longueur: 290 mètres. Prix: 390 fr. 50. Mot télégr. BETHO. (Y compris virages et teintures). Superbe affiche 4 couleurs.
LES CHUTES DU RHIN
Magnifique vue de plein air.
Dans un film très court, nous présentons une vue des plus intéressantes des chutes du Rhin à Schafîouse sous tous leurs aspects.
Photographie très soignée. Virages très jolis sur toute la longueur, en com-
- Exécuté par R. MOREAU.
binaison avec des teintes du plus bel effet.
Longueur: 138 mètres. Prix: 185 fr. 50. Mot télégr. CHUTE. (Y compris vir jes
et teintures,).
SOCIÉTÉ
PAHISIEKHE
DE
Fabrication & d'Édition de
Films Cinématographiques.
Rue Villiers = de = VIsle=Adam
PARIS (20e)
Adresse Télégraphique : CINÉTOILE-PARIS MÉTRO : GAMBETTA
Toutes les Semaines
Plusieurs Nouveautés
»«»Ma^a<se3» «as» «*»»»*«»» wtm-vsem-wim tm**mw6tm4Q8&<m3to «gm»«
as
FILMS
MÉDAILLE D'OR i
à l'Exposition Universelle de Hambourg 1908 I
LA PLUS HAUTE RÉCOMPENSE
MÉDAILLE D'OR
an Coiicodps Mondial île Cinématograpliie de Milan 1909
Un programme par semaine 32, Rue Louis=Ie=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin
Agences à Londres
Agences à Barcelone
— Milan
— Bruxelles
— Moscou
— Budapest
— Varsovie
— Buenos-Ayres
— Vienne
— Gènes
— New-York
Appareils & Accessoires
^ DERNIÈRES NOUVEAUTES
-m&fr-
Modelage imprévu (comique) . 106
La Fiancée du Corsaire (dr.).. . 213
Le nain détective (comique)... 123
Le singe du docteur (comique). 150
Le patron moderne (comique). 130 La vengeance du Sire du Guildo (drame) 288
Xi 4^*- ^•.Pta*?-^ ABCK3A ^?£Jr?^ AvVfci^-W ^-2t*îXk. ^CCJSâh a^u^'a ^fliV-k A..?tJVA AgQSA AgQSA frifti*?-^ ^fElV^ ^VITIVé APfc ils
Nouveautés Cinématographiques
AQUILA. TURIN
16, Rue Sainte-Cécile, Paris
Heure Tragique (grand succès au
Concours Mondial) 166
Papa, Maman, Bébé (comique) .... 145
La Poésie de la Vie (à paraître).. 304 (Grand succès au Conc. Mond.).
Dernière Mode (à paraître) 87
Lois de la destinée (à paraître). . . . 236
Société CINES 11, rue Saint-Augustin, Paris
Patricienne et Esclave (drame his-
loiique . 351
Ex'iirsions en Norvège (2e série). 8o
En dépouillant son courrier . . . . 103
Complot d'enfant 241
Société française des Films ECLAIR
8, Rue St- Augustin, Paris
Le Capitaine Fracasse (artist., aff.) 220
Cache-toi dans l'armoire (comique) 92
Le Pays de Foix (plein air) 95
L'Estafette de l'Empereur (aff.).. 218
L'Evasion (dramatique) 172
Le Vieux Rouen (film document.) 144
Beethoven (artistique, aff., c. post.) 290
Les Chutes du Rhin (plein air).. 138
Société Générale des
Les Espagnols au Maroc (actual.) 160
Le Sonneur de Kergas (lég. bret.). 186
La vengeance du Muletier (drame) 208
Une partie de tandem (comique). 115
Riva et le lac de Garde (plein air). 62
Le Pion (<lrame) 210
Une mauvaise pièce (comique) . . 120 Sur lt>s rives de la Fraser River
(plein air) 137
La Conscience (drame) 172
L'Industrie du Sel (documentaire) 69
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
Le Mensonge (drame) 290
Trois baisers (comédie) 171
Une lutte dans les cieux (drame). 227
Guillot l'afficheur (comédie) 63
Société des Etablissements GAUMONT
Socié'é Anonyrre, Capital de i.ooo.ooo de francs
L'Epave (drame recom., viré ent.) 198
Il a été perdu un serpent (com.v.20) 120
La concierge veut maigrir (com.). 147
Service bien fait (comique)) lly
Bon guérisseur (comique) 104
Du Fayet au col de la Voza (Savoie) 126
L'Aiguilleur (dramat., teinté ent.). 112
L'Arlberg (panorama du Tyrol).. 108
Calino au théâtre (comique) 115
Le Domino Rouge (dramatique).. 177
Vendanges dans le Languedoc... 115
Idylle Corinthienne (gr. val. art. aff.) 337
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc. Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
L'homme à la Poupée (drame).... 254 Femmes en Furie (comique) 103
HISPANO-FILMS
14, Rue Bachaumont, 14
L'Espagne au Maroc 210
(Superbes affiches.) (Ce film est visible 22, rue St-Marc, Paris)
ITALA-FILM
Paul HODi-L, représentant
Chantage (drame) 244
Gribouille a volé un tapis (com.) 90
La Légende de Noël 100
Le Noël de Gribouille (comique).
Films LE LION
15, rue Grange-Batelière, Paris
Danse du Flambeau (aff.) 43
La Poésie de la Mer 250
La Partie d'Echecs (grand succès). 259
Constantinople 147
Le Marié a une crampe (comique). 113
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
Mp.DAILi E D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Le nain détective (comique) 123
Modelage imprévu (comique) .... 106
La Fiancée du Corsaire (drame)... 213
Le singe du docteur (comique).... 150
Le patron moderne (comique) 130
La vengeance du Sire du Guildo
(drame) 288
Films RADIOS
23, rue de la Michodière, Paris
L'Auberge du Cygne Bleu (drame) 235
Les trois duels (comique) 135
Sur les rives du Zuydersee (pi. air) 114
L'âme du père (drame) 205
Un drame au moulin (drame) .... 186
Les Couronnes (drame) 140
En Suède (les chutes d'eau) ... 93
Nuit dn Noël (d'ame affiche). . . 170
Les jalons du douanier (drame). 225
En Belgique (plein air) 156
Le Fermier impitoyable (drame).. 165 Piorella, fille de bandit (drame) ... 228 Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Angelo, le petit marchand de plaisirs (Noël) 255
Poudre à raser 166
Aviation dernier cri 173
Déménagement d'abeilles 155
Papa, Maman et Bébé 145
Une Chasse au Renard en Normandie 114
L'Heure Tragique 166
Mariage d'Argent 189
Le Trait d'Union 83
Lacuite a bon cœur 96
Le veuf joyeux 145
Electra 258
La cage maudite 286
Culture du citron 90
Bien mal acquis 182
Nini et Totor en Vacances 85
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
8, rueFavart, Paris
L'enfant du chiffonnier 141
Photographie en plein air 101
Une semaine à Tunis 92
Désespoir du fou 100
Voyage en Turquie 152
Le cadeau du Faint •. 103
Les aventures de Lavinasse 98
Ville et cimetière arabe 68
Le Vieux Port de Marseille 92
Emprunt forcé 130
La Voix du Sang 156
VESUViO-FILMS
Louis Aubert, Agent Général pour la France et la Belgique 40, Boulevard Bonne-Nouvelle, Paris
Cœur de Pierrot (drame) 225
Prochainement : —
Polie d'Amour (drame) 210
VITAGRAPH
15, Rue Sainte -Cécile Paris
Un Drame au Pond de la Mer. (Mot
télégr. DIREM) 257
L'Indienne (mot. télégr. REDGRA). 173
Trop bien servi (mot. tél., TOJOB). 125
Les Deux Marins 246
Un Baiser bien mérité 156
Ne mangez jamais de Fruits verts. 85
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
M. BAER & C° travaux CINÉMATOGRAPHIQUES
1 = SOIGNÉS
25 Denmark Street LONDON W. C.
NI ÉCHANGE - NI LOCATION La Maison spécialisant la VENTE de
FILMS D'OCCASION
Depuis 20 cts le mètre et de toutes les vues coloriées
EN EXCEImImENT ETAT
DEMANDEZ (NOS LISTES
Confection de Titres en toutes langues Prise de vues animées de tous les genres. Per forage. Dtveiopremenfs. Tirages - - - - - et colcris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de M d'OGCASIOS, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION G A ANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Entreprise Générale
de Cinématographe
•• THE ROYAL BIO
Bureaux. Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro-Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION - ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, gui les communi-
A VENDRE
Un poste Cinéma et vues lixes, table pliante et coffre magasins 40 m. lilms 375 1rs.
113 tableaux religieux pour projection (2 cantiques pour noël et vie de Jésus-Christ) i_cran Lumen, écran sans couture.
\Ji\ poste cinématographique et vues fixes, table pliante et coffre, magasin, 40 mètres films. — Prix 375 fr.
S'adresser à M. l'abbé Bertrand, vicaire, è Saint» Malo (Ille-et- Vilaine).
2\, vendre 800 frs. appareil prise de vue, Bomanet et Guilbert avec son pied et table panoramique absolument neuf.
S'adresser Docteur Stévard, Blois.
agence générale mi Clnémaiograpne |
Matériel complet <S> Accessoires -*-
-■^,.«^ r o ji/trs • Demander Tarif
Filn?s neufs «S d'Occasion
et Catalogue
^^^ZZZ Vente sur projection ■
A. BON A
Prix des plus réduits
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =5
Groupes électrogènes __
Lumière oxyéthérique et oxyacétylénique
Qmi bor.isseur demande place, sérieuse références.
Dame sérieuse connaissant la tenue d'une ( aisse Ciuema désire place. — S adresser Mme Henriaz, 17, rue de Lancry.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
perforeuse à vendre 12"> frs. vow au bureau.
A vendre Appareil de protection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films. 3.")U francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
Important, lot de diapositives à vendre 0 fr. 45 pièce.
A vendre saturateur à éther et tube oxypène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban. état neuf. 50 ampères, 55 francs.
A vendre, 2 objectifs Zeiss- Krauss, 1 °lanard y.5 "-/m de foyer, '. ïessart 75 m/m de foyer, à vendre 150 francs.
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, théâtres, trucs, meilleures références parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné -.tournai.
A vendre appareils d' projection complet depuis 350 à 600 frs. garantis
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves; Boîtes à humidifier;
Cônes de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
A vendre 1 stéréoscope à déclanchement monétaire Léoni avec sa caisse et toutes ses vues, état neuf 120 frs.
S'adresser au bureau du Journal.
V^ente forcée d'un établissement suberbe 600 places . 6 représentations par semaine. Installation complète et parfaite. Conditions exceptionnelles. — S'adresser de suite au bureau du Journal.
*f e m'occupe à forfait de tous travaux cinématographiques : perforation, prise de vues, développement et tirage. — Soullié, 31, boulevard de Clicliy.
XJn générateur Muzo, oxylitho, petit modèle, neuf bâtons de chaux. — S adresser au Journal.
A vendre ou à échanger contre des vues : 2 ventilateurs, 1 moteur Cinéma. I entrée en cuivre, 1 tableau en bois. 1 tableau en marbre, 1 lanterne, 3 appareils oxy-éthériques, du fil, interrupteurs, etc. S adresser au Journal.
A vendre une magnifique robe de serpentine en Soie du Japon. 31 mètres de long avec une collection de vues en couleurs à projeter sur la robe. Prix net 185 francs.
Couple régisseur conférencier connaissant la projection. Dame pianiste demande emploi dans Cinéma stable de préférence. Sérieuses références S adresser Al. I inard, rue St Nicolas 4 Cannes.
Théâtre de prise de vues à louer. S'adresser à M. Clément, M, rue des Petiles écuries.
V°ilure Charron Girardot Woigt 15 chevaux, 4 cylindres, carrosserie fermée de 2 m. 60 de long. Installation à l'intérieur de la voiture d'un groupe éleclrogène Aster 7-y chevaux lyOlt. magnéto. Tout en ordre parfait de marche, peut transporter 2.000 kilos.
frès bon opérateur prise de vue, demande place France ou étranger. Sérieuse référence. — Ecrire H. S., rue Gustave-noré, 6, Paris.
Jaraqne de 14 m. sur 9, à une pente, bâche et entourage à l'état de neuf, escalier et parade, Cercle de la Mort très léger, un sabot neuf pour deux gros lions, un orgue à carton, 67 tonches, neuf et tableaux de ménagerie, conditions avantageuses. — Ecire : Juliano, Cinéma Théâtre de l'Innovation, à Rouen, nie Grosse-Horloge.
(Voir la suite page 24).
M. LUCien PRÉVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. — TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant : G. DURE AU.
Imp. t.~_ -i la C»aj
s, G0, rue Bergère, PARIS.
EN VOUS ADRESSANT à
H. Verregaux
10 bis, Rue Daguerre
POUR LA
LOCATION de FILMS
ACHAT ù VENTE de FILMS et de MATÉRIEL Ciné= matographique. sG"
= Vous aurez
F1 ixitê absolue de Vos Vues.
I ntérêt de l'es 'Programmes.
Il» ongueur exacte des I ilms.
Wieilleur marché que par=
tout ailleurs, û 0 0
S écuritê dans les EnVois.
PARIS - 3, Rue Grétry, 3 - PARIS
•#RK Près de l'Opéra-Comique)^ -
Agent Général, ^cul Concessionnaire pour le BRÊSGL de la Marque
"ITALA-FIL^S' TURIN
JACOROSA-PARIS - ST^FFA-RIO-DE-JANEIRO
NOTA. - La Maison ne s'occupe que d'Affaires se rapportant à la Cinématograpnie.
Petites Annonces (Suite)
AVIS AUX CAPITALISTES
A céder part de commandite, représentant 23.333 fr. du capital de la Société Faillot et O, Cinéma Voltaire, rue de Charonne, 146. S'adresser à M. J. Ferret. rue Rochechouart, 66, à Paris.
A vendre plusieurs appareils de cinématographe amateur neuf marque Brévière tout complet à 50 % de leur prix de vente. Ecrire Juliano Cinéma-Théâtre de l'Innovation à llouen.
On demande exploitation à reprendre Paris, Banlieu ou province faire offre au Ciné-Journal.
pianiste improvisateur, (et de concert) haute références (combin. pr ciné) désire traiter avec Maison sérieuse. Hougot, 7, rue de Flandre. Paris.
A vendre Cinéma Mendel, ayant servi un mois. S'adressera M. Salomon, rue Brechambault, Moulins. Allier.
A reprendre établissement dans ville de 20000 habitants pour le prix du matériel. Cause Décès.
On demande à acheter de suite :
NI Peluche, ni Moleskine
Faire offre au " Ciné-Journal.
Qn demande à acheter 1 tableau complet avec résistance Patlié Frères, courant alternatif.
Faire offre au Ciné-Journal, pressé.
EXCELLEiN'TE AFFAIRE On demande pour Music-Hall (ville de 50.000 habitants) 2 0''O francs pour y ouvrir un Grand Cinéma. Ecrire, pour s'entendre, à Buch, 3 bis, rue Dagorno, Paris.
a Direction d'ARENG-CINEMA, dont M. LUL- LY. l'un des directeurs, est premier sujet-mime à l'Alca^ar de Marseille, avise qu'il a un stock de librettos de paniomimes, dramatiques et comiques, à vendre, pouvant servir à monter diverses vues de Cinéma. M. Lully prendrai la Direction de la mise en scène pour la place de Mar-eille — Pour tous renseignements, s'adresser à la Direction d'Arenc-Cinema, 226, avenue d'Arenc, Marseille.
n demande à acheter d'autre part 1000 places, fauteuils et bancs
On demande à acheter un appareil E'ge-Reflex. Faire offre au bureau du Ciné-Journal.
GINÉMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Voulez -vous connaître les derniers Trucs à
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez "L'ILLUSIOnniSTE"
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. chez GAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20, boul. St-Germain, Paris.
A vendre Poste complet avec très bons projecteurs depuis 340 francs.
A vendre, neufs : 100 francs
Tableaux complets pour 50 ampères francs.
A vendre. Cônes de projection fixe avec châssis passe-vues vertical en aluminium, objectif. 45 fr.
A vendre, Lanterne 50 ampères avec cuve à eau et condensateur, 42 francs.
Caissière, très sérieuse, demande place. S'adresser à Mme A. Weber, 27, rue Beaunier (14e).
A vendre un poste Patlié Frères M A, dernier modèle, moins le tableau et sa résistance ; une cabine en fer réglementaire, huit bobines, un groupe électrogène monté sur voiture couverte. 11U V. 35 A., moteur Buchet 7 HP. Ecrire au Ciné-Journal.
A vendre un appareil cinématographique comprenant : table, projecteur, lanterne Molteni, cône de projection lixe, un arc 15 A., 6 bobines, débiteur et enrouleuse. Bon marché. Ecrire au Ciné- Journal.
A céder de suite Exploitation Cinématographique sur les Boulevards, Paris : Affaire exceptionnelle. Capitaux nécessaires très modérés. Demander renseignements au Cine-Joutnat.
Opérateur prise de vue, expérience acquise dans meilleure maison française, voyages, actualités ; accepterait situation, même pour étranger. Excellentes références. — Faire oll'res au Ciné-Journal, L. D. OOÔJ, Libre de suite.
A VENDRE pour se retirer des affaires, superbe installation de C.neina- vlusical, ayant très importantes tournées en France, dans l'héàt res municipaux, Salles de Bal, etc., caravane d habitation avec dernier confort ; groupe électrogène Masson ; piano électrique avec son répertoire; trois programmes de lilins, câbles, cabine, appareils de proiection lixe et animée, lampes, etc., etc. Le tout en parfait état et visible en pieine exploitation. Béuélice assuré. Le vendeur au besoin res- ._ tera intéressé pour une part. — Ecrire pour tous ~ renseignements à M. Kosmos, 46, rue du Ranelagh, Paris ; ou bien, pour recevoir tous renseignements, écrire au Journal pour prendre adresse.
Excellents appareils de projection complets, caisse emballage, table, lanterne, lampe électrique et et résistance : 175 francs.
CINÉMATOGRAPHIE ITALIENNE
Organe Professionnel Bl-Mensnel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1" Galleria Nazionala
Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématog rapide Italienne est l'organe officiel de l' Exposition Universelle de Turin en 1911.
= LEBET 8l CURTI =
Télé* Expéditeurs de la Maison Royale d'Italie AoH TtLta.
♦.277.97-» PARIS -17, Rue du Mail, 17 - PARIS francitaly
Service de TRANSFORTS RAPIDES par Convoyeurs entre PARIS et FITALIE
(ET VICE-VERSA) • - TURIN, 17, via Arsenale - - - - ROME, 48, via Babuino - - MILAN, 4, via San Vincenzine - GENES, 4, Piasza Serri£lio -
FORFAITS SPÉCIAUX POUR TRANSPORTS DE FILMS
FILMS
CINÉMATO- GRAPHIQUES
PARIS
II. R«!ST AUGUSTIN
CINÉMATOGRAPHISTES !
demandez
Le Multipli
C'est ta Trousse d'objectifs idéale
&' JP &
Seul Concessionnaire Qénéral :
FILMS
EN VENTE CETTE SEMAINE
BEETHOVEN
Splendide Film Artistique, d'après la pièce de M Bené Fauchois représentée au Théâtre de l'Odéon. — Affiche et Cartes postales . Longueur approximative : 290 m.
LES CHUTES DU RHIN
Magnifique plein air par R. Moreau — Long, approxim. 138 mètres
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Le Capitaine Fracasse. Splendide film artistique d'après le Roman de Théophile Gautier. Affiche et
cartes postales 220 met.
Cache toi dans l'armoire. Comique 92 —
Le Pays de Foix. Jolie vue de Plein air 95 —
L'Estafette de l'Empereur. Pathétique. Affiche. 218 —
L'Évasion. Film Dramatique 172 —
Le Vieux Rouen. Superbe film documentaire. . . . 144 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
DEL REBBIO
Splendide film artistique, interprété par Mlle Napierkovska, de l'Opéra-Comique. — Affiche.
Télép. : 130-92 0 , K 11 G S " A U[J II S lil] <élép. : 130-92
-^ Adresse télégraphique : CINÉPAR PARIS
C: des CINÉMATOGRAPHES
& FILMS * LE LION
i, ni Gnop-Baifllière PARIS
in
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
La Vengeance du Mexicain
Longueur approximative : 202 mètres. — Lithographie en couleurs
Où est le Repasseur?
Longueur approximative : 85 m.
Au Pays des Songes
ou le Noël de Bébé
Longueur approximative : 162 met. — Lithographie en couleurs
THE VITAGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PARIS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adr. Télégr. : VITAGRAPH-PARIS
New- York, m Nassaa-Street. Chicago, 69 Randolph Street. Londres W. C. 25 CtcD omi]
AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
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Hispano
Films
Actualités, Comédies
1 Drames =
'BARCELONE
CraywinKel <20 San Gervasio)
14, Rue Bachaumont, 14
La Maison n'emploie Que du ■ - -- FILM EASTMAN - - =
TOUJOURS SENSATIONNEL MÊÊÊ&
A. DRANKOFF
Newski, 82, SAINT-PÉTERSBOURG
La Première fabrique
de Tilms en Russie
Nouveauté chaque Semaine
tfeeN»#i****4i4»4**«fe* Télêqr. PHOTODRANEOFF- PETERSBOURG
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99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone : 219-67. — Adresse Téléo.. : THEPA-PARIS
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
Nouveautés
2* Année. — N° 6 9
Décembre
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. DUREAU
flBOnHEMEriTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
ÉTRANGER
Un an. ..... 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît le Samedi
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
TÉLÉPHONE •161-54 i
Excuses **♦
Dans l'article publié dans notre numéro 68, du 12 courant, intitulé « Elargissons le Marché du film », nous reconnaissons que nos appréciations concernant la « Film Import and Trading Go », le New- York, sont absolument injustifiées.
Nous ne faisons aucune difficulté pour déclarer que nous n'aurions pas dû les faire, et c'est très loyalement que nous en exprimons, ici, tous nos regrets .
RÉFLEXIONS
Sous le titre: « Elargissons le Marché », nous avons publié, dans notre dernier numéro, un document qui ne portait pas de signature. En fait, il était dû à la plume combative d'un membre d'une Société d'édition parisienne. L'article n'a pas été sans provoquer quelque scandale. Je n'ai pas besoin de dire que l'auteur seul garde la responsabilité de ses déclarations, mon rôle s'étant borné, dans l'espèce, à les publier librement. Au surplus, la tribune du Ciné-Journal est ouverte à tout le monde, est c'est pourquoi je n'ai
aucune difficulté à insérer les excuses, les rectifications, les remises au point du genre de celles qu'on a lues plus haut. J'ignore personnellement la Société américaine que visaient quelques lignes de l'article, et c'est très sincèrement que j'exprime à ses représentants fiançais mon regret amical.
Mais un autre fait est à noter. Certains éditeurs de films européens, qui ont fait récemment le voyage d'Amérique, ne partagent pas les idées de leur collègue, auteur du document paru dans le Ciné-Journal. Ils le désavouent sur de nombreux points. Puisque je n'ai pas désigné — jusqu'à présent — le nom. du coupable qui mit ainsi le feu aux poudres, je dois à la vérité de dire qu'il n'est pas M. Vandal, directeur de la Société des Films Eclair, dont le voyage aux Etats-Unis fut des plus utiles à la cause des Indépendants.
Dont acte.
Et je conclus que dans l'industrie du cinématographe, la vérité est plutôt difficile à dire. Existe-t-elle bien vraiment? Et n'y aurait-il pas, comme en tout, des aspects divers de la vérité, des apparences aussi variables que sont les hommes et leurs humeurs? Seul, le pauvre journaliste doit posséder le vrai.
Mais le diable est qu'il doit aussi le garder quelquefois pour lui — ce qui est lo négation même de son aimable métier.
G. Dureau.
NOTES D'AMÉRIQUE
De notre Correspondant particulier.
Le jugement rendu dans la poursuite intentée par la Motion Picture Patents Company contre la New York Picture
Company pour contrefaçon, .montre que les faits argués n'ont pu être suffisamment établis. Des cas de cet ordre sont aussi difficiles à poursuivre qu'à défendre. Il est certain que des « cameras » contrefaites sont en usage, mais pour obtenir satisfaction de la Cour à cet égard, les preuves contre les contrefacteurs doivent être nettes, précises et sans, aucune difficulté d'identification.
Un nouveau film non inflammable va paraître sur le marché américain. Il est lancé par les Berlin Aniline Works, de New-York et de Berlin.
Samedi dernier, à neuf heures du matin, dans la salle de concerts de Madison Square Garde n, a eu lieu, à New- York, la première exhibition de films en couleurs, sous la direction de l'innovateur M. G. Albert Smith.
Une campagne est organisée par M. J.-M. Livingston, directeur de l'As-
sociation Nationale pour la préventl de la tuberculose au moyen du film éo cateur.
Tous les exhibiteurs des Etats-ul sont invités à collaborer à cette ceul généreuse en vulgarisant, dans les A lieux populaires, les moyens effical pour lutter contre le terrible fléau. ET Biograph Company est sur le p d'éditer un film de noble inspiration ce pathétique sujet.
L'identité d'un M. Fulton, soi-dis du New-York Herald, excite en ce i ment beaucoup d'intérêt dans les :
lieux cinématographiques. Le Fui employé au Neiv-York Herald prêt n'avoir aucune connexion avec l'ai Pulton. Mais quel est celui qui n'est le vrai Fulton? « Thaï is the question Et ne peut-il être poursuivi pour fai identité? En outre, quelle est la sil tion de ceux qui contribuent à prol ger cette mystification?
Le consul de France à La Havan l'ait connaître aux fabricants Iran que Cuba était un centre excellent p la vente et l'exploitation des films « saloons », déjà nombreux dans t( la contrée, se remplissent chaque de spectateurs joyeux et enthousias
Jean Kitour
CINÉMAS "FIX
Télép. 327-48 . tf, BOUl . MU NOUVellB, PARIS ■ Mr. tél. KINEFI
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LOCATION (Prix exceptionnels)
NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres
Vues neuves.
Passé le Détroit «««
De noire Correspondant particulier.
Depuis quelque temps, le Kinematoraph Weekly étudiait un projet desné à favoriser le développement de la jfcématographie au point de vue essenellement didactique. Il s'est mis en apport, dans toutes les parties du ion de, avec une certain nombre d'éucateurs éminents qui feront connaî-
e leur opinion dans une série d'artiles qui paraîtront successivement dans
t intéressant, organe. L'article publié ette semaine sera de M. Hermann lafker, président de la Société alleîande pour le perfectionnement de la inémato graphie.
Le Kinematograph Weekly demande ue tous les intéressés veuillent bien lui aire connaître leur avis, et il désire
ut particulièrement que les fabricants ossédant des films d'une valeur édu- Wive quelconque, technique, scientiflue ou élémentaire, lui envoient les dénis les plus circonstanciés.
Nous tiendrons nos lecteurs au couant de cette curieuse et utile consultaon.
Aucune tentative sérieuse n'a été aite pour ouvrir aux fabricants indéendants le marché américain. Le trust ssaiera sans doute, tôt ou tard, d'obteir un jugement qui en finira à jamais vec les produits anglais et continen-
taux en ce qui concerne l'Amérique.
Aucun rival ne paraît d'ailleurs pouvoir lutter s'il n'est soutenu par des capitaux considérables et s'il n'a, ce qui est plus important, une influence politique déterminante aux Etats-Unis.
E.-A. London.
B<0.«rItO)
Condoléances.
Notre confrère Max Ridel, directeur du Moniteur Théâtral, vient d'avoir la douleur de perdre sa mère. Nous le prions d'agréer ici l'expression de nos plus sincères condoléances.
Distinctions honorifiques.
M. A. Barroso y Castillo, ministre de l'Instruction publique et des Beaux- Arts d'Espagne, vient de conférer la croix de chevalier d'Alphonse XII à M. Léo Lefebvre, bien connu dans le monde cinématographique par ses remarquables vues des Fêtes du Couronnement, à Madrid, et du voyage de S. M. Alphonse XIII en France; du voyage de M. Loubet. ancien président de la République, en Espagne, ainsi que par ses lointaines explorations en Afrique occidentale: Sénégal, Guinée, Côte d'Ivoire et Dahomey; aux Etats-Unis d'Amérique (d'où il a rapporté une vue
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
DIRECTEURS
\ Télép. : 215=14 3,pue de la Rochelle (Métro : Edgard-Quinet) Télép. : 2ir
Sorvico spécial pour la Location en Pro-vinco
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
1 Stock très important et constamment renouvelé. - 25,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché -aux- Moutons - L'
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
unique des chutes du Niagara), au Canada, en Colombie britannique, en Orient, en Palestine et en Egypte.
Persona grata à la cour de Madrid, M. Léo Lefebvre est déjà titulaire du brevet de fournisseur de vues cinématographiques de la Maison royale d'Espagne, et nous sommes particulièrement heureux de la nouvelle distinction qui vient de lui être conférée par décret royal.
Tous les amis de M. Léo Lefebvre, et ils sont nombreux dans la partie, se réjouiront avec nous.
Bowling et Cinéma.
Le « bowling » est un jeu de boules, mais c'est un jeu de boules installé d'une façon toute spéciale et selon des procédés brevetés par la maison Brunswick, les célèbres fabricants de billards.
Le succès de ces « bowling » est tel qu'on prend des numéros pour ses commandes, auxquelles la Société ne peut suffire.
Or, nous voyons là une attraction sportive qui peut aider dans la plus large mesure à la prospérité du cinéma. La plupart des exploitants peuvent installer un bowling dans une dépendance de leur local, ou bien dans un local voisin qu'ils peuvent aménager, d'autant plus que la « Société française des bowling » leur en donne toutes les facilités.
Ne perdez donc pas de temps et adressez-vous de suite à cette Société, 16, rue Grange-Batelière, à Paris.
A bon nez=V ous
AU
C'est votre intérêt.
Le rire de Dranem
Tout le monde — ce n'est pas trop dire — connaît Dranem qui fut un des premiers, avec Galipaux, à jouer pour le cinématographe. L'excellent comique est, sans en avoir l'air, un maître dans l'art du geste vrai qui convient à l'interprétation cinématographique. Aussi bien nous paraît-il intéressant de publier l'interview dans laquelle Dranem explique sa méthode: tous les comédiens y pourront puiser quelques conseils judicieux.
Il y a une vingtaine d'années, le jeune Armand Ménard était employé dans une maison de bretelles. Ponctuel, appliqué, consciencieux, il pouvait prétendre à un honorable avancement dans le métier. Mais ce n'étaient ni le carnet ni le crayon du chef de rayon, pas même le comptoir-caisse du patron qui surgissaient, dans ses rêves, devant ses yeux. La devanture de fer baissée, le petit commis escamotait un frugal repas. On le retrouvait bientôt dans un « poulailler » ou derrière une colonne dans quelque « promenoir » de caféconcert. Il applaudissait à tout rompre et ne trouvait jamais que le spectacle durât trop longtemps. Le lendemain, il chantonnait les couplets que son enthousiasme avait contribué à faire bisser la veille. Un jour arriva ce qui devait arriver: le jeune Armand Ménard délaissa les bretelles, et, du parterre, escalada la scène. Un nouveau comique était né. Il est actuellement l'un des rois du rire, l'idole des foules naïves qui se pressent dans les music-halls. Avant que de parler, il déchaîne l'allégresse. Il vient, et on rit. Sa silhouette est presque populaire. Il a tous les honneurs de l'illustration et de l'affiche.
C'est l'histoire de Dranem. Et quel chemin parcouru depuis la petite estrade de banlieue où il débuta, un soir de 1899!
Quel est donc le secret de ce succès prodigieux? Ou quel est le secret de la
joie que Dranem provoque? En lui demandant de faire une conférence sur la gaîté au théâtre, ce sont bien là, je pense, les questions qu'on lui a implicitement posées.
Nous les lui avons à peine formulées qu'il y répond de bonne grâce:
« — Vous avez raison, dit-il nonchalamment, j'ai un secret. Et je vais vous le confier. Mais vous verrez que mon procédé est à la portée de tout le monde. Le plus sûr moyen de provoquer la gaîté pour un comique, c'est d'être simple. »
Dranem a appuyé sur la finale. Il nous considère avec curiosité, comme pour juger de notre ahurissement, et il continue, mimant autant que parlant:
« — Oh! je vous devine. Et les faux nez? Et les travestissements burlesques? Ils peuvent susciter le rire. Mais rire et gaîté ne sont pas synonymes. La gaîté s'accommode de finesse, j'ose dire que la finesse en est le stimulant presque indispensable. Je me rappelle, quand j'étais môme, je voyais des artistes recourir à toutes sortes d'excentricités pour amuser le public. Ah! les faux nez! Ils étaient en honneur, alors! Et le bariolage de la figure! Je le confesse, j'ai fait comme le camarades. Je m'en suis mis du rouge sur le visage!
J'en dépensais du maquillage par jour!
Puis je me suis rendu compte que tout cela était factice, qu'il n'était pas besoin de ces trucs inférieurs pour intéresser le spectateur, pour l'emballer même... Le spectateur n'a pas besoin qu'on charge. Il comprend très bien les nuances et sait gré, au contraire, à l'artiste de sa discrétion.
« A quoi servent les contorsions et les soubresauts? Leur effet n'est pas de longue portée. Allez! rien ne vaut le naturel. Mais il semble que je dis une banalité. »
-Dranem est modeste. Il ne prétend pas avoir découvert l'Amérique. Et il s'empresse de nous confier le nom de son « professeur » :
« — Un homme a exercé sur moi, à cet égard, une influence énorme. C'est Dupuis. Tout gosse, je ne me lassais pas d'aller l'entendre et l'admirer. Si j'arrive maintenant à obtenir le maximum d'effet avec le minimum de moyens extérieurs, c'est à lui que je le dois. Les théâtres où il jouait furent mon « conservatoire ». C'est en l'écoutant que je compris l'inutilité du « procédé » et que j'eus conscience des résultats à obtenir par une composition se rapprochant le plus près possible du naturel, de la vie même... Si j'avais eu alors encore quelque hésitation, elle au-
tres Fabricants du Monde entier - - -
les Machines J. DEBRIE
Brevetées en France et à l'Étranger PARIS - 111, Hue Saint -Maux*, 111 - PARIS
PERFOREUSES Nouveau Modèle
TIREUSES Perfectionnés
ESSUYEUSES
Appareil de Prise de Vues
"Le PARVO"
Appareil idéal pour Professionnels
contenant 120 met. de Film
Boîtes intérieures
Poids 5 kilog.
Dimensions : Hauteur 19 cm
Longueur 26 cm - Largeur 14 cm
SIGNEUSES ■ BROSSEUSES
BROSSEUSES
MÉTREUSES = COLLEUSES
EMBOBINEURS, etc.
INSTALLATIONS COMPLETES D'EDITEURS DE FILMS
rait été dissipée par les éloges que me décerna Sarcey... »
Dranem prend une pause. Il feuillette un gros livre, où tout d'abord on peut voir côte à côte, en bonne place, les certificats, qu'il nie renie pas, du jeune employé de magasin, et le premier programme — c'était à Cormeilles-en-Parisis — où son nom apparut pour la première fois.
Mais il cherche en vain.
Poursuivant son idée, il monologue:
« — 'C'est extraordinaire! Où sont donc les articles de Sarcey? Je croyais les avoir là aussi. Vous viendrez dans ma loge. Je les ai fait encadrer, comme des bulletins de victoire. Mais je sais par cœur le dernier. C'était en 1898. Je jouais au Divan japonais, dans la revue Nouveau Jeu, de Henry Moreau.
« Francisque Sarcey vint, et je me souviens qu'li formula, dans le Temps, cette appréciation textuelle: « Il faut ti- « rer hors de pair un artiste nommé « Dranem; il a vraiment bien du natu- « rel et de la fantaisie. » Du naturel! Je vous laisse à penser quelle joie me procura cet oracle de l'Oncle! Rien que d'y songer, j'en suis ravi d'aise encore. C'était tout mon effort vers la simplicité et vers le naturel qui trouvait sa récompense. »
Dranem n'a pas eu eelle-là seuflement. En dehors des joies d'amourpropre que le succès légitime, il en éprouve une 'perpétuellement renouve-
lée. Dranem est heureux de la gaîté qu'il soulève. S'il amuse le public, il s'amuse avec lui.
« — Je cherche à le faire rire. Mais je ris en sa compagnie, et de bon cœur, nous avoue-t-il. On m'a reproché parfois de dire des chansons ou stupides ou obscènes. Il y a un peu d'injustice. Nos auditeurs ne détestent pas ,a grivoiserie. Mais c'est là un pèche bien français. J'ai là des milliers et des milliers de chansons du dix-septième siècle, du dix-huitième... Nos pères ne nous le cédaient en rien pour ce qui est de la gauloiserie. Mais ne croyez pas que j'aime le mot brutal ou l'expression ordurière. Si d'aventure je la rencontre, je n'y appuie guère, je la glisse plus que je ne l'épèle. Et le spectateur, au demeurant, comprend tout autant et n'en rit que davantage.
« Quant aux choses stupides... eh bien, écoutez!
Dranem ouvre un tiroir. Il en tire une série de couplets qui en fait d'esprit n'ont rien à envier aux plus mauvais.
Quelle platitude! C'est bête à faire pleurer! Après nous en avoir fait juge, la lecture terminée, il recommence; et délicatement, avec des nuances imprévues, en mettant des sous-entendus là où nous ne les y aurions pas cherchés, sans effort de geste et sans complication d'articulation, il détaille les deux douzaines de mauvais vers. Je ne puis traduire l'allure de détachement avec la-
28, Avenue Daumesnil, 28. — PARIS
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Paris 1900 : Grano Prix
Saint-Louis 1904 : Membre du Jury H. C
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Demander le nouveau Catalogue Illustré 1909
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La plus puissante organisation prar la Location les Bandes & Appareils
PROJECTIONS PARLANTES
Mise en service chaque semaine d'environ a.0.000 mètres de bandes comprenant les nouveautés des principaux éditeurs de films.
Pour renseignements et Catalogi es, s'adresser au C1NE1-L0CATI0N
quelle il laisse tomber les mots, et le coup d'œid, et le physique.
Gela tient de la merveille, au moins par comparaison. De l'œil, Dranem nous toise, amusé, et son attitude semble dire : « Vous voyez qu'il faut quelque talent, même pour débiter des absurdités ».
N'allez pas croire que le joyeux comique apporte dans l'exposé de ses opinions et dans la défense qu'il prend de son art la moindre arrogance. Il y met au contraire une bonhomie de bon aloi et un abandon qui n'est pas sans grâce. C'est que la vie lui a été douce, en somme; et il est resté optimiste. S'il jette un coup d'œil en arrière sur les années passées, il n'y trouve rien qui lui inspire de la rancœur. Le souvenir de la maison de bretelles amène sur ses lèvres un sourire qui n'est pas contraint; i' contemple avec une sorte de satisfaction intérieure le petit cadre au milieu duquel s'étale le premier engagement — à cent cinquante francs par mois! Il n'a pas épuisé toute faculté d'enthousiasme même pour ses camarades, et il a des admirations dont la sincérité est évidente.
Comme tous les Parisiens de Paris, il habite la banlieue, si l'on peut ainsi parler d'Enghien... Il y est 'propriétaire d'une maisonnette qui n'a de rustique que l'aspeet volontairement imposé, et le long de laquelle coule un clair ruisseau. I! goûte une joie voluptueuse à humer l'air pur en faisant le tour du lac dans sa minuscule, mais rapide automobile.
Il voit la vie en bleu. Il est dans les meilleures conditions qui soient pour évoquer la gaîté et dérider ses contemporains: il est gai lui-même et sans apprêt. Et il offre incontestablement l'aspect de l'homme heureux.
Joseph Bois.
Avis aux Capitalistes
A céder parts de commandite représentant 21.333 fr. du capital de la Société Paillot et Cie, Cinéma Voltaire, rue de Charonne, 146. S'adresser à M. Ferret, rue Rochechouart, 66, à Paris.
INVENTIONS NOUVELLES
405363. — Bénaglias. — Appareil cinématographique chromo-plastique.
405651. — Lumière. — Support à triple articulation pour diaphragmes de machines parlantes.
405652. — Lumière. — Dispositif de transmission des vibrations dans les machines parlantes.
Communiqué par l'Office de Brevets dinvention de M. Boettcher fils, ingénieur-conseil, 39, boulevard Saint-Martin, Paris. — Téléphone 1017-66.
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La facilité avec laquelle on produit le courant alternatif et la possibilité d'obtenir de très hautes tensions au moyen des transformateurs ont rendu (possible le transport de la puissance électrique à de très grandes distances.
La supériorité du courant alternatif n'est plus contestée lorsqu'il s'agit de l'alimentation des Lampes et des moteurs, mais dans d'autres opérations importantes comme dans la traction électrique, la charge des accumulateurs et la galvanoplastie, il est absolument indispensable de recourir au courant continu et de disposer, par suite, de moyens ipropres à redresser les courants alternatifs.
On peut diviser en cinq catégories lies machines qui servent à redresser les 'courants alternatifs, ce sont : 1° les moteurs générateurs; 2° les commutatrices; 3° les permutratrices ; 4° les soupapes électrolytiques; 5° les convertisseurs Gooper- Hewitt à vapeur de mercure.
Les trois (premières catégories de machines utilisent les phénomènes d'induction; elles 'comportent toujours des pièces en mouvement rotatif; les appareils des deux dernières catégories, au contraire, sont des appareils statiques.
Les moteurs générateurs sont constitués par la réunion sur le môme arbre de deux machines, l'une recevant le courant sous la forme alternative, l'autre le restituant sous la forme continue, la première des machines entraînant la seconde dans son mouvement.
On emploie généralement les moteurs générateurs pour l'éclairage, parce qu'ils permettent de s'affranchir en partie des fluctuations de la tension du réseau.
Dans la majorité des cas, la réceptrice reçoit le courant à haute tension sans l'interposition de transformateurs statiques.
Les commutatrices sont particulièrement employées dans la traction électrique.
Une commutatrice n'est autre chose qu'une dynamo à courant continu dans laquelle on a ménagé une série de prises de courant communiquant avec des bagues convenablement disposées, mises elles-mêmes en relation avec le réseau alternatif. Il y a. un rapport constant entre la tension alternative et la tension continue, ce qui oblige à abaisser la tension du courant alternatif avant de l'envoyer dans la commutatrice.
Les commutatrices ont un fonctionnement bien régulier, mais on aie peut guère les établir que pour des puissances supérieures à 3 kilowatts. Elles exigent une mise en phase qui est une opération un peu délicate qu'on ne peut confier à une personne inexpérimentée.
Dans les permutatrices de M. Rougé, la commutation s'opère par la rotation des balais. L'induit et les inducteurs sont fixes. Il y a, comme pour les commutatrices, un rapport constant entre la tension alternative et la tension continue.
Les permutatrices se synchronisent plus facilement et plus rapidement que les commutatrices. C'est là leur principal avantage.
Les convertisseurs et les commutatrices sont des appareils coûteux et encombrants qui nécessitent une surveillance délicate, ils sont donc peu accessibles à l'industrie; enfin, avec de faibles puissances, ils sont trop peu économiques pour pouvoir être utilisés à la charge des accumulateurs d'automobiles; aussi les soupapes ou clapets électrolytiques paraissent devoir rendre de très grands services dans ces cas particuliers.
Nous nous occuperons plus particulièrement, dans ce qui va suivre, des soupapes électrolytiques et des convertisseurs.
Premiers essais. — 'En 1857. Buf f constata que si l'on prend un voltamètre contenant un électrolyte, dans lequel plongent une lame d'aluminium et une autre lame métallique inattaquable, comme une lame de plomb ou de platine, on ob-
serve qu'un courant, allant de ce dernier métal à l'aluminium, traverse l'appareil sans affaiblissement, tandis qu'un courant dirigé dans l'autre sens ne peut le traverser que si la force électromotrice dont on dispose est supérieure à une vingtaine de volts.
L'appareil laisse alors passer le courant quand l'aluminium est cathode et l'arrête quand l'aluminium est anode; il fonctionne donc à la manière d'un clapet disposé sur une conduite d'eau, d'où le nom de clapet ou soupape électrolytique qui lui a été donné.
De leur côté, MM. Jamin et Maneuvrier ont obtenu, dès l'année 1882, le redressement du courant alternatif (par un autre procédé. Ils constatèrent, en effet, que le courant électrique passe plus facilement à travers l'arc, lorsqu'il va du gros charbon au petit, ou d'une tige de cuivre à la surface d'un bain de mercure.
Un peu plus tard, Nichols découvrit que si l'on règle convenablement La distance entre une boule de platine et une pointe de laiton et qu'on relie la boule et la pointe aux bornes d'une source alternative, l'arc jaillit de la boule vers la pointe pendant une demHpériode, c'està-dire tant que le courant circule dans un sens déterminé, mais qu'il s'éteint lorsque le courant change de sens au commencement de la période suivante.
On obtient un résultat analogue en faisant jaillir l'arc entre deux métaux différents dont l'un .a été choisi convenablement. Un grand nombre de métaux, en effet, ont tendance à souffler l'arc dès que l'onde alternative change de sens.
Le zinc, le cadmium possèdent cette qualité à un degré considérable: c'est pourquoi on les utilise dans la confection des parafoudres. Cette propriété d'éteindre l'arc semble due à l'apparition soudaine, à la surface de la cathode, d'une sorte de pellicule qui se forme extrêmement rapidement. Cette résistance passive augmente beaucoup lorsque l'arc jaillit dans le vide, mais elle cesse totalement dès que 'lare a été amorcé. En d'autres termes, on peut assimiler cette résistance
à celle d'une pellicule exclusivement mauvaise conductrice qui serait brisée par une étincelle disruptive.
Soupape Pollak. — La soupape Pollak est formée de quatre lames de iplomb et de trois lames d'aluminium, disposées parallèlement dans un vase de verre, rempli d'une solution légèrement acide de phosphate de potassium. Les lames de plomb, un peu plus larges et plus hautes que les lames d'aluminimium, sont reliées à une traverse de plomb, qui est en communication avec la iprise de courant A (fig. ). Les lames d'aluminium sont prolongées, à leur partie inférieure, par des queues qui traversent un tube d'ébonite T et qui viennent se fixer au moyen de boulons à une tige en cuivre. Cu, mise elle-même en communication avec la deuxième prise de courant B.
Des tubes de caoutchouc et des bouchons de même matière empêchent tout contact entre le cuivre et l'électrolyte. L'ensemble repose sur le fond du vase au moyen de supports en plomb S. On maintient l'appareil à une température inférieure à 40 degrés en disposant dans le bain électrolytique un serpentin parcouru par un courant d'eau froide, ou plus simplement en prenant un vase assez profond pour que la hauteur de la colonne liquide soit d'environ trois fois celle des iplaques.
Lorsque l'appareil que nous venons de décrire est relié aux bornes d'un alternateur, il absorbe, sous forme de chaleur, la moitié des pulsations alternatives, de façon à ne laisser subsister dans son circuit qu'un courant ondulé toujours de même sens, qui n'est pas, à proprement parler, un courant continu, mais qui peut néanmoins servir à charger une batterie d'accumulatenurs.
Si l'on veut éviter toute perte d'énergie et utiliser successivement les deux demi-ondes alternatives, il convient d'employer le montage à quatre soupaipes, disposées en pont de Wheatstone, comme l'indique la figure 2. C'est ainsi que sont disposés les éléments de la soupape Nodon.
Un élément de soupape Nodon est formé (fig. ) :
1° D'un tube en 1er perforé et fermé à sa partie inférieure par un bouchon isolant; ce tube est 'muni d'une prise de courant C.
2° D'un cylindre A formé d'un alliage de zinc et d'aluminium.
Ce cylindre pénètre dans le bouchon et est concentrique au tube P; il est muni d'une prise de 'courant B. Le tout est introduit dans un récipient cylindrique R, renfermant une solution saturée de phosphate d'ammonium.
Les actions électrolytiques qui se produisent sont les suivantes: lorsque le courant arrive, sens positif de A vers P, il se forme instantanémsnl une pellicule de phosphate d'aluminium et de zinc, d'alumine et d'oxyde de zinc à la surface de A; cette pellicule, présentant une résistance très grande, s'oppose au passage du courant.
Au contraire, si le courant arrive, sens positif de P vers A, il y a réduction de la .pellicule et le courant circule librement, il Ces phénomènes se passnt simultanément dans les soupapes S et S , puis dans les soupapes S et S (fig. ), la batterie B étant toujours (parcourue par un courant de même sens.
On reproche aux soupapes électrolytiques la diminution de rendement par l'élévation de température de l'électrolyte.
Les transformateurs électrolytiques ont, en effet, l'inconvénient de s'échauffer assez rapidement et, après quelques
heures de marche, le rendement de ces appareils tombe, de ce fait, à une valeur tout à fait inadmissible.
On remédie en partie à réchauffement en créant une circulation automatique à l'intérieur de l'électrolyte. C'est ainsi qu'est établie la soupape de Paria (fig. ).
Dans cet appareil, l'électrode circulaire extérieure est percée à sa partie supérieure et à sa partie inférieure de fentes. Le liquide, au fur et à mesure qu'il s'échauffe, vient se refroidir à la partie supérieure du vase, en créant à l'intérieur du liquide une circulation continue.
Les soupapes électrolytiques sont assez difficiles à entretenir et il faut changer les électrodes assez souvent. C'est pour cette raison que leur emploi -ne s'est pas généralisé. Elles peuvent cependant rendre de très grands services, particulièrement lorsqu'il s'agit de produire une force électromotrice de quelques volts et une faible intensité, parce que, dans ces cas particuliers, le convertisseur à mercure, dont nous parlerons tout à l'heure, n'a qu'un faible rendement et que les appareils de transformation sont trop onéreux.
Lorsqu'on utilise les soupapes électrolytiques pour de faibles tensions continues, il faut, bien entendu, employer concurremment un transformateur statique pour abaisser au préalable la tension du réseau.
Convertisseur a mercure. — Le convertisseur à mercure est fondé sur le
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principe de la résistance cathodique d'une surface mercurielle. C'est en poursuivant ses études sur la lampe à mercure que M. Cooper-Hewitt a été amené à établir le convertisseur qui porte son nom.
On sait qu'une lampe à mercure ne peut fonctionner que si l'on connecte l'électrode en mercure au pôle négatif de la distribution. Si donc on juxtapose deux sources alternatives de façon à réaliser cette condition à l'intérieur d'une ampoule, celle-ci fonctionne comme souipape électrique pour les deux demi-ondes successives, et l'on obtient à la sortie du convertisseur du courant continu.
On réalise les deux sources alternatives successives en prenant un transfor-
Prises du courant alternatif
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mateur de construction spéciale dont l'enroulement secondaire comporte un point neutre. Ce point neutre N {fig. 5) divise le transformateur en deux parties, d'où le nom de diviseur de tension. Chacune des parties de ce transformateur travaille alternativement pendant les deux demi-périodes successives.
1 Le point neutre N du diviseur est connecté à la barre négative de la distribu-
tione, tandis que l'électrode en mercure est connectée à la barre positive du circuit d'utilisation. Les deux électrodes positives du convertisseur sont réunies aux bornes du diviseur B et B.
Un simple coup d'œil sur le schéma ci-contre démontre que le courant passe
Fig. 6.
Ampoule du convertisseur de 3 à 5 ampf>rf>«
successivement par les électrodes G et H et qu'à la sortie du convertisseur il se trouve redressé. Les ondulations du courant sont atténuées par une bobine de self S qui maintient aussi le convertisseur allumé en empêchant le courant de descendre au-dessous d'un minimum déterminé.
Le convertisseur comprend normalement :
1° Une ampoule de cristal {fig. 6 renfermant une petite quantité de mercure liquide. Cette ampoule est complètement vide d'air. Elle porte deux électrodes positives en carbone et une électrode négative en mercure. Une électrode auxiliaire, également en mercure, est placée à côté de la précédente et sert à l'allumage du convertisseur.
Le courant est conduit aux électrodes par des fils de platine traversant le cristal.
2° Le diviseur de tension.
3° Une carcasse en fer qui supporte le diviseur de tension et un tableau de marbre sur lequel sont disposés l'ampoule, l'appareillage pour la mise en marche et, dans certains cas, les appa-
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reils de contrôle et de mesure qui peuvent être utiles pour la surveillance et le fonctionnement du convertisseur.
Le tout forme un ensemble absolument complet, très facilement transportable, qu'on peut placer sur une table ou sceller contre un mur
Les deux électrodes positives sont faites en fer, en graphite ou en tout autre métal ne s'amalgamant pas avec le mercure. Le graphite est le plus généralement employé. L'ampoule porte à la base deux tétines remplies de mercure. La plus grande de ces tétines sert d'électrode négative; la plus petite sert seulement à la mise en marche du convertisseur. A cet effet, elle est branchée à la tétine positive voisine avec interposition d'une résistance.
On produit momentanément un courtcircuit entre le mercure des deux tétines inférieures en inclinant légèrement l'ampoule. Ce court-circuit a pour effet de vaincre la résistance cathodique et d'allumer le convertisseur. Pendant la marche du convertisseur, on aperçoit à la surface cathodique un feu follet qui serpente à la surface du mercure. Ce petit feu follet a une température excessivement élevée, qui peut atteindre, d'après M. de Recklinghausen, plusieurs milliers de degrés.
Pendant le fonctionnement du convertisseur, il y a une certaine perte d'énergie par suite de la transformation partielle de l'énergie électrique en énergie calorifique.
On (peut évaluer très aisément cette perte d'énergie en mesurant les chutes de tension aux différents points de l'ampoule. Cette chute de tension totale varie de 12 à 50 volts et se décompose ainsi :
5 volts aux électrodes positives, : 4 volts à l'électrode négative,
3 à 41 volts à l'intérieur de la colonne mercurielle.
i Cette dernière chute de tension varie, en effet, avec le diamètre de la colonne mercurielle, avec la longueur de cette colonne et avec le plus ou moins grand nombre d'ondulations qu'elle comporte.
■ Dans, les ampoules construites ordinai-
rement et pour des tensions ne dépassant pas 200 volts, on doit compter sur une chute totale de 15 volts.
D'une façon générale, une augmentation de la pression de la vapeur accentue la chute de tension à l'intérieur de la colonne, tandis qu'une augmentation de la température diminue la perte aux électrodes.
Les électrodes et le mercure sont enfermés dans une ampoule de verre complètement fermée, dans laquelle on a fait un vide aussi élevé que possible.
L'emploi du verre est une des grosses difficultés dans la fabrication des convertisseurs, surtout avec les grandes ampoules qui sont difficiles à travailler à la lampe.
On a cherché à faire des convertismétalliques, mais jusqu'ici les résultats n'ont pas été satisfaisants et le cristal est uniquement employé pour fabriquer les ampoules.
Le courant arrive aux électrodes au moyen de fils de iplatine scellés dans le cristal. Le passage de ces fils à travers le verre est également un point très délicat dans la fabrication.
La capacité d'une ampoule de conver-
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tisseur dépend de sa grandeur, de sa forme, de la dimension des électrodes et surtout du diamètre des fils de platine qui servent à amener le courant aux électrodes.
Pendant le fonctionnement du convertisseur, le mercure s'évapore à la cathode, se condense sur les parois de l'ampoule pour retomber à l'état liquide dans l'électrode négative. Cette condensation se produit avec un certain dégagement de chaleur. Il faut diriger cette chaleur vers l'extérieur et. par conséquent, (proportionner les dimensions de l'ampoule à sa puissance.
La tension du courant alternatif qu'on peut transformer dans une ampoule dépend à la fois de la longueur de la colonne mercurielle et du nombre d'ondulations disposées sur son trajet.
La figure 9 représente une forme d'ampoule utilisée pour les courants monophasés et pour des tensions allant jusqu'à 120 volts.
La figure 10 nous montre une ampoule ipouvant débiter 10 ampères et pour des tensions allant jusqu'à 250 volts. On remarquera que les électrodes sont disposées dans des tubulures latérales au lieu d'être placées en face l'une de l'autre, comme précédemment.
La figure 11 montre enfin une ampoule utilisée pour les courants triphasés.
La figure 12 nous montre enfin une ampoule pour soupape de 4 à 7 ampères et 4.000 volts continu. On remarquera que les électrodes sont disposées au fond
de cellules en cristal dont les ouvertures sont apposées.
Courbes oscillographiques. — Les figures 13 à 18 représentent une série de courbes relevées par M. G. Schulze avec un oscillographe Blondel.
Les figures 13, 14, 15 de gauche correspondent à une induction de 0,064 henry dans le circuit; celles de droite à une induction de 0,011 henry, induction indispensable pour maintenir l'arc allumé.
Pour rendre les figures plus lisibles, on a décalé la courbe de la force électromotrice d'une demi-période par rapport à la courbe d'intensité.
Les figures 13 et 16 montrent le courant et la tension au diviseur de tension.
Les figures 14 et 17 ont été relevées sur une des branches du convertisseur; les figures 15 et 18 sur le circuit d'utilisation.
La comparaison de ces deux figures fait ressortir l'importance de la self-induction sur le circuit d'utilisation.
La puissance d'un convertisseur est limitée par l'intensité du courant qu'on ipeut faire passer à travers le verre de l'ampoule. C'est pour cette raison qu'on ne peut dépasser 30 ampères. Mais si l'on refroidit artificiellement l'ampoule, on peut atteindre un débit de 50 ampères. On ipeut faire fonctionner les convertisseurs en parallèle, en connectant les ampoules au secondaire d'un même diviseur de tension.
L. Drin
(A suivre.)
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Noël d'Artiste
Longueur : 148 mètres. — Mot télégraphique : ARTJSTE L'enfant d'un pauvre artiste peintre veut placer ses chaussures dans la cheminée, le père et la mère ne savent que répondre. A minuit, le Père Noël arrive, et, touché par tant de nrsère, veut au moins donner de jolis rêves au pauvre petit, qui voit successivement, dans de magnifiques décors, des danses Louis XV. chinoises et espagnoles. Puis, le gamin se réveille et aperçoit Papa Noël en train de feindre sur la toile: l'enfant s'évanouit d'émotion. Le lendemain matin, le père est également surpris de trouver un tableau si parfait. Sur le champ, se présente un vieil acquéreur, qui en donne la forte somme: en ce visiteur, l'enfant a reconnu le Père Noël, grâce à qui il va y avoir maintenant du bonheur à la maison. — ■ Teinté et viré entièrement.
Le Père Noël et le bon Chien
Longueur : 77 mètres. — Mot télégraphique : BONTE
Le soi' du '24 décembre, avant de se coucher, deux fillettes mettent sur les chenets leurs petits souliers, tandis que le bon chien Dick regarde ces préparatifs avec étonnement. Celles-ci ne tardent pas à s'endormir. En songe, elles voient le Père Noël attaqué par des maraudeurs, qui le jettent à l'eau, avec sa hotte de jouets. Et il est sauvé par le bon chien Dick, qui profite de la circonstance pour apporter et lancer par la cheminée de jolis joujoux à ses chères petites maîtresses. Le lendemain matin, elles se rappellent leur rêv n admirant les cadeaux de Noël et le fidèle gardien a sa bonne part de remerciements et d'embrassades.
Noël d\l Chiffonnier. Longueur : 148 mètres. — Mot télégraphique : PAUVRETÉ
Dans un intérieur très pauvre, chez des chiffonniers, la mère donne quelques sous aux enfants pour aller chercher des provisions. En revenant de chez le boulanger, ils rencontrent un vieillard : c'est le Père Noël déguisé en vieux mendiant. Emus de celte apparente misère, les enfants font asseoir le vieillard près du feu en attendant le souper. Mais, soudain, quatre petits cuisiniers et quatre petites pâtissières descendent de la cheminée, chacun apportant un plat ou une friandise. Ils dressent une table superbe. Ensuite, descendent quatre jouets animés, qui font des révérences aux enfants ébahis. Enfin, le vieux mendiant lui-même se révèle pour être le Père Noël, il souffle sur l'arbre de Noël que les enfants ont apporté; l'arbre grandit et devient un magnifique arbre tout chargé de belles et bonnes choses. Les enfants ravis dansent une grande ronde avec les petits cuisiniers, les petites pâtissières et les jouets animés. — Teinté et viré entièrement.
La Légende de la Gamelle. Long. : 126 mètres. — Mot télégraphiqu „ s GAMELLE
Le 25 décembre 1793, le Père Noël s'assoupit sur un banc; deux chenapans s'apprêtèrent à le rouer de coups, mais un beau hussard survint, qui mit la canaille en déroute. Pour le récomp'enser. le vieillard lui donna sa gamelle. De retour à la caserne, le cavalier était tristement assis devant son maigre repas, mais, par miracle, la gamelle grossit prodigieusement, et il en sortit quatre petits hussards chargés de victuailles. Dix ans plus tard, le soldat, devenu officier, est reçu par le Père Noël déguisé en médecin, et qui lui présente son premier bébé. Enfin, le 25 décembre 1813, le Maréchal revint au logis, où l'attendait sa famille avec anxiété: il apporte un arbre de Noël à ses enfants, leur apprend l'histoire de sa gamelle, ce fameux talisman, qu'il a conservé à la place d'honneur, devant le tableau du Père Noël. Un second miracle a lieu, de la gamelle sortent quatre anges, qui apportent des jouets aux enfants, et le portrait du Bonhomme Noël s'anime dans le tableau pour bénir cette famille unie. — Joli conte cvec scènes à trucs. — Entièrement viré et teinté.
Films
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SALLE DE PROJECTION
Cie Fse du Phonographe EDISON
42, Rue de Paradis, Paris
Téléph. : 277=89
Adr. Télég. : £diphon=Paris
Cinéma " ECLAIR
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
Téléphone 130-92. — Adresse Télégraphique : CINÉPAR -PARIS
Code A. B. C. Edit°n
Wï&
Le Roman d'un Jeune Hcmme Riche
Kî
Un jeune marquis, à la suite de spéculat'ons imprudentes sur les « Mines d'Or » se trouve complètement ruiné. — On vend ses meubles. — D'autre part, ironie du sort, son valet Baptiste qui a sans doute eu le bon « tuyau », gagne en quelques séances de Bourse 300.0U0 francs.
Il s'installe à son tour banquier et ne voulant pas être ingrat envers son ancien maître, l'engage comme secrétaire.
Le marquis s'éprend des charmes de la fille de Baptiste; mais celui-ci ne veut pas consentir à leur union. Il aura pour gendre un respectable baron, financier lui aussi, et
Mot tel égr.
donnera en dot à sa fille des actions « Mines de Cuivre ».
Le baron qui s'y connaît, au moment de signer le contrat, informe son futur beaupère que ces actions sont tombées à zéro ou presque et quitte la place...
Monsieu^le marquis qui, le cœur serré, assiste à cej^e scène, apprend au même moment que aes actions « Mines d'Or » viennent de re&ionter à leur ancien cours. — Riche à nouveau, il sollicite la main de Marthe que Baptiste, complètement ruiné, est trop heureux de lui accorder.
Longueur: 160 mètres — Prix: 200 francs
ROMAN
an '* &
SOCIÉTÉ
RISIEHH
DE
Fabrication & d'Édition de
Filnfrp Cinématographiques.
91=93, Rue Villiers = de = VIsle=Adamt 91=93
PARIS (20
Adresse Télégraphique : CINÉTOILE=PARIS MÉTRO : GAMBETTA
Toutes les Semaines
Plusieurs Nouveautés
h APQftA Affl*>A AflOftA AflpftA Aj^ià a/wxia
rT/,"Ui7 vwjes^ VWJW Vl»MiîV 'AfcJiV VdJJV'
FILMS
MÉDAILLE D'OR i
à l'Exposition Universelle de Hambourg 1908 I
LA PLUS HAUTE RÉCOMPENSE
MÉDAILLE D'OR
au Concours Mondial je Cinématographie de Milan 1909
Un programme par semaine 32, Rue Louis=le=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : FHONOLUX-PARIS
Succursale à Berlin
Agences
à Londres
Milan
Bruxelles
Moscou
Budapest
Varsovie
— Buenos-Ayres
Vienne
— Gênes
New-York
Appareils & Accessoires
& DERNIERES NOUVEAUTES
Modelage imprévu (comique) . 106
La Fiancée du Corsaire (dr.).. • 213
Le nain détective (comique)... 123
Le singe du docteur (comique). 150
Le patron moderne (comique). 130 La vengeance du Sire du Guildo (drame) 288
3m*\* ^WJJ^ TtCjv^T ~(.r3ilT ^scjsx^ ^
~*SrWJrP wsU*J»r& t/VUJ^ %Uit\* "tUiv1
Nouveautés Cinématographiques
AQUILA, TURIN
16, Rue Sainte-Cécile, Paris
Heure Tragique (grand succès au
Concours Mondial) 166
Papa, Maman, Bébé (comique) .... 145
La Poésie de la Vie (à paraître).. 304 (Grand succès au Conc. Mond.).
Dernière Mode (à paraître) 87
Lois de la destinée (à paraître) .... 236
Société CINES
rue Saint- Augustin, Paris
L'Insurgé de la Vendée (drame).. 104
La Pille du Carrier (drame) 220
Noces pas solides 154
Danses internationales 96
Société française des Films ECLAIR
8, Rue St-Augustin, Paris
L'Estafette de l'Empereur (aff.)... 218
L'Evasion (dramatique) 172
Le Vieux Rouen (documentaire).. 144
Beethoven (artistique) 290
Les Chutes du Rhin ('plein air) .... 138
Del Rebbio (affiche) 205
Le Roman d'un jeune homme riche 160
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
Scènes mexicaine (plein air) 100
Le Rêve de Bébé (féerie) 152
Lettres d'amour (drame) 152
Les Espagnols au Maroc (actual.) 160
Le Sonneur de Kergas (lég. bret.). 186
La vengeance du Muletier (drame) 208
Une partie de tandem (comique). 115
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
Comédie et Tragédie (Drame) .... 294 Un homme avec 3 femmes (Com.) 130
Un chef-d'œuvre (Comique) 165
Les Nouveaux Mariés au Jardin
Zoologique de New- York 284
P.-S. — Le Film « Les Nouveaux Mariés » est un sujet très intéressant pris au Jardin Zoologique de New-York avec l'autorisation de la Société Zoologique de New- York.
Société des Etablissements GAUMONT
Société Anonyme, Capital de 3,000,000 de francs
rue Saint-Roch, Paris
Concarneau (Vue de Bretagne) ... 74
Coupe-cigares vivant 119
La Cigale et la Fourmi (Film moral) 186
La vertu est toujours récompensée 160
Calino bureaucrate (Comique) .... 134
Cette sale pipe qui ne tire pas(Com.) 108 La Côte sauvage à Belle-Isle (vue
marine) 106
La Croix de l'Empereur (Pathétiq.) 213
Le neveu du médecin (Comique).. 127
Matelot (Dramatique) Affiche .... 202
Aviateur Restaterre (Comique) . . . 150
Le Noël du Commissaire 161
Noël d'artistes 148
Le père Noël et le bon chien 77
Noël du Chiffonnier 148
La légende de la gamelle 126
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant du « Théâtro-Films »
L'homme à la Poupée (drame).... 254
Femmes en Furie (comique) 103
Toutes les semaines nouveautés de la Compagnie Continentale de Copenhague.
HISPANO-FILMS
14, Rue Bachaumont, 14
L'Espagne au Maroc 210
(Superbes affiches.) (Ce film est visible 22, Rue St-Marc, Paris)
ITALA-FILM
Paul HODKL, représentant
3, Rue Bergère, 3. Paris
Rédemption (drame) 260
Episode des guerres napoléoniennes en Espagne (drame aff.) . . . 231 La vengeance des domestiques... 105
15, rue Grange-Batelière, Paris
Le Marié a une crampe (comique) 113
Constantinople (plein air) 147
Lucrèce (artist.) 230
Chacun se gratte comme il peut. . . 97
Le Fantôme des roches (drame) . . . 209
Le Cor au pied (comique) 97
Danse du Flambeau (aff.) 43
La Poésie de la Mer 250
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MbDAILLE D'OR (Hambourg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Le nain détective (comique) 123
Modelage imprévu (comique) 106
La Fiancée du Corsaire (drame)... 213
Le singe du docteur (comique) 150
Le patron moderne (comique) 130
La vengeance du Sire du Guildo
(drame) 288
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
Ressuscité (drame) 170
Les Chaussettes (comique) 202
L'Auberge du Cygne Bleu (drame) 235
Les trois duels (comique) 135
Sur les rives du Zuydersee (pl.air) 114
L'âme du père (drame) 205
Un drame au moulin (drame) 186
Les Couronnes (drame) 140
En Suède (les chutes d'eau) ... 93
Nuit de Noël (d<-ame affiche). . . 170
Les valons du douanier (drame). 225
En Belgique (plein air) 156
Le Fermier impitoyable (drame).. 165 Fiorella, fille de bandit (drame)... 228 Un Voyage aux bains de mer (comique) 152
16, rue Sainte-Cécile, Paris
Un Episode fantastique de ma vie 255
Sapho 215
La Belle-Mère dentiste 105
Chutes d'eau en Hongrie 125
La Vie d'apache 150
Un pari très risqué 120
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
8, rueFavart, Paris
Le Sentiment du devoir 120
Chapeaux aéroplanes 129
Excursion à Constantine 82
L'enfant du chiffonnier 141
Photographie en plein air 101
Une semaine à Tunis 92
Désespoir du fou 1 0o
Voyage en Turquie 152
Le cadeau du Saint 103
Les aventures de Lavinasse 98
Ville et cimetière arabe 68
Le Vieux Port de Marseille 92
Emprunt forcé 130
La Voix du Sang 156
VESUVfO-FILMS
Louis Aubert, Agent Général pour la France et la Belgique 40, Boulevard Bonne-Nouvelle, Paris
Cœur de Pierrot (drame) 225
Prochainement : —
Folie d'Amour (drame) 210
VITAGRAPH
EN EXCELLENT ETAT
DEMANDEZ (NOS LISTES
Confection de Titres en toutes langues "Prise de vues animées de tous les genres. Ver forage. Développements. Tirages - - - - - et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS OCCASION, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GAkANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Entreprise Générale
de Cinématographe
" THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro-Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION - ÉCHANGE
Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musics- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent être adressées au Ciné- Journal, 30. rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
A vendre 800 frs. appareil prise de vue, Romanet et Guilbert avec son pied et table panoramique absolument neuf.
S'adresser Docteur Stévard, Blois.
Oame sérieuse connaissant la tenue d une Caisse Ciueina désire place. — S'adresser Mme Henriaz, 17, rue de Lancry.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
A vendre Appareil de protection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films
330 francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
On demande à acheter appareils Pallié Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
Agence générale nu CiDématograpfte
Matériel corpplct &> Accessoires -*-
Films neufs & d'Occasion Demander Tarif
et Catalogue
1 Vente sur projection ;
A, BON A
Installations Complètes de = Cinémas à Forfait. =
_^_ Groupes électrogènes
Lumière oxyéthérïque et oxyacétylénique
« 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS j
Prix des plus réduits
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 45 pièce.
A vendre saturateur à étlier et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état neuf, 50 ampères, 55 francs.
A vendre, 2 objectifs Zeiss-Krauss, 1 Planard 35 m/m de foyer, 1 Tessart 75 m/m de foyer, à vendre 150 francs,
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, théâtres, trucs, meilleures références parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné-Journal.
A vendre appareils d : projection complet depuis 350 à 600 frs. garantis
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves; Boîtes à bumidilier;
Coups de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
A vendre 1 stéréoscope à déclanchement monétaire Li-oni avec sa caisse et toutes ses vues, état neuf 1-20 1rs.
S'adresser au bureau du Journal.
Vente forcée d'un établissement suberbe 600 places. 6 représentations par semaine. Installation complète et parfaite. Conditions exceptionnelles. — S'adresser de suite au bureau du Journal.
A vendre ou à échanger contre des vues : 2 ventilateurs, 1 moteur Cinéma. 1 entrée en cuivre, 1 tableau en bois. 1 tableau en marbre, 1 lanterne, 3 appareils oxy-éthériques, du fil, interrupteurs, etc. S adresser au Journal.
A vendre une magnifique robe de serpentine en Soie du Japon. 31 mètres de long avec une collection de vues en couleurs à projeter sur la robe. Prix net 185 francs. *
Théâtre de prise de vues à louer. S'adresser à M. Clément, 30, rue des Petiles écuries.
AVIS AUX CAPITALISTES
A céder part de commandite, représentant 21.333fr. du capital de la Société Paillot et Cie. Cinéma Voltaire, rue de Charonne, 146. S'adresser à M. J. Fer ret, rue Rochechouart, 66, à Paris.
A reprendre établissement dan, ville de 20000 habi tants pour le prix du matériel. Cause Décès.
On demande à acheter de suite :
Ni Peluche, ni Moleskine Faire offre au " Ciné- Journal. "
la Direction d'ARENC-CINEMA, dont M. LUL-
™_ LY. l'un des directeurs, est premier sujet-mime à l'Alcaiar de Marseille, avise qu'il a un stock de
J, librettos de pantomimes, dramatiques et comiques, à vendre, pouvant servir à monter diverses vues de Cinéma. M. Lully prendrai- la Direction de la
| mise en scène pour la place de Marseille. — Pour tous renseignements, s'adresser à la Direction d'Arenc- Cinéma, 226, avenue d'Arenc, Marseille.
©n demande à acheter d'autre part 1000 places, fauteuilset bancs
A vendre l'oste complet avec très bons projecteurs depuis 340 francs.
A vendre. Tableaux complets pour ^0 ampères neufs : 100 francs.
A vendre. Cônes de projection fixe avec châssis passe-vues vertical en aluminium, objectif. 45 fr.
A vendre, Lanterne 50 ampère^ avec cuve à eau et condensateur, 42 francs.
Caissière, très sérieuse, demande place. S'adresser à Mme A. Weber, 27, rue beaunier (14*).
A vendre un poste Pathé Frères 50 A, dernier modèle, moins le tableau et sa résistance ; une cabine en fer réglementaire, huit bobiues, un groupe électrogène monté sur voiture couverte. 110 V. 35 A., moteur Buchet 7 HP. Ecrire au Ciné-Jourii al.
On demande exploitation à reprendre Paris, Banlieu ou province faire oll're au Ciné-Journal.
(Voir la suite page 28).
M. LUCien PREVOST, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Etudes de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
Le Directeur-Gérant ; G. BUREAU.
Tmp. a*-.;, i.rts Gi api ;:;::es. 80. nie Bergère, PARIS.
EN VOUS ADRESSANT à
H. Vert 'égaux
10 bis, Rue Daguerre
POUR LA
LOCATION de FILMS
ACHAT 6 VENTE de FILMS et de MATÉRIEL Ciné= matographique. ^
Vous aurez
F ixitê absolue de Vos Pues.
I ntérêt de Vos Programmes.
L ongueur exacte des I ilms.
RI eilleur marché que par= tout ailleurs. 000 S écurité dans les EnVois.
PARIS
'^Films, t
3, Rue Grétry, 3 - PARIS
•^«(Près de l'Opéra-Comlflle)^ -
Agent Général, seul Concessionnaire pour le BRÉSIL de la Marque
"ITALA-FILMS" TURIN
DE TOUTES PROVENANCES
Appareils & autres Arti ss pour Cinématographes
spècalement pour sa Mais — He Rio-de-Jaïïeiro
179, Avenia;. -entrai
pour les autres Ville du Brésil et de l'Amérique du Sud
Exécute tous ordres pour ces Pays
Adresses Télégraphiques :
REPRÉSENTATION, LOCATION
Meilleures Références.
Ecrire au " CINÉ-JOURNAL "
J\ vendre un appareil cinématographique comprenant : table, projecteur, lanterne Molteni, cône de projection lixe, un arc 15 À., 6 bobines, débiteur et enrouleuse. Bon marché. Ecrire au CiKÊ- Journal.
A céder de suite Exploitation Cinématographique sur les Boulevards, Paris : Alfaire exceptionnelle. Capitaux nécessaires très modérés. Demander renseignements au Cine-.luumal.
Opérateur prise de vue, expérience acquise dans meilleure maison française, voyages, actualités ; accepterait situation, même pour étranger. Excellentes références. — Faire oll'res au Ciné-Jourti il, L. D. 005J, Libre de suite.
A VENDRE pour se retirer des affaires, superbe installation de C neina-vlusica*, ayanl très importantes tournées en France, dans ' héâtres municipaux, Salies de Bal. et;"., caravane d'habitation avec dernier confort ; groupe électrogène M isson ; piano électrique avec son répertoire; ti ois programmes de films, câbles, cabine, appareils de protection lixe et animée, lampes, etc., etc. Le tout en parfait état et visible en pleine exportation. Bénéfice assuré. Le vendeur au besoin restera intéressé pour une paît. — Ecrire pour tous renseignements à M. Kosmos, 46, rue du Ranela^h, Paris ; ou bien, pour recevoir lous renseignements, écrire au Journal pour prendre adresse.
B<cellents appareils de projection complets, caisse emballage, table, lanterne, lampe électrique^ el et résistance . 17 > francs.
CINEMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tous Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Lisez "l/lUU$IOm)l$TE"
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. • Abonnement 8 fr, par an. <-hez CAROLY, fabricant d"Appareils de Prestidigitation. 'JO, bou!. St-Germaln, Paris.
A VENDRE
Occasions Exceptionnelles
1 Tente américaine, 25 mètres diamètre installation pour Cine, gradins, ainsi que 2 voitures de chargement complet. 3. '200 fr. comptant.
1 Groupe électrogène, 6/7 HP avec dynamo, prêt a marcher, monté sur voiture.
1 Coquet Théâtre-Ciné, 1 mx8, façade superbe, tentures, bâches neuves, se monte très rapidement, tout complet 3.100 francs.
1 autre Théâtre-Ciné, 15mx5, bâches, gradins, chaises, etc. 1.600 francs.
1 lot de Magnifiques Fauteuils bascule.
1 Superbe Voiture Caravane, 5mx2m30 (Renault), intérieur garni lincrusta Walton, train lre force, bullèt, armoire, collres. 9J0 francs.
400 chaises pliantes, bois, système allemand, 1.000 pliants toile, système allemand, spéciaux pour cirques ou cinés. Joindre timbre pour renseignements. Brochenou, bureaux Ciné-Journal.
pjur l'.lnéma, à vendre, voiture complètement fermée, ayant servi 6 mois pour transport moteur à pétrole. A l'Incassable, M. Micliau, 9, rue Victor- Hugo, Alfortville.
Vi°s 'Ie Cinéma, excellent »tat garanti, à vendre 0 fr. 20 et 0 3) le m. S'adresser à M. Ganichot à Vaison ( Vaucluse).
A céder à Blois café et buvette comprenant tables en chêne, cuaises canelées et banquettes comptoir 3 mètres avec glacière, caisse et tiroirs, i grandes glaces, 2 pandules, stores flamands et brise-bise, calorifè e, percolateur, bain-marie, piano électrique Pneunia neuf avec 1.400 m. de musique marchant à 1 électricité, à la manivelle et à la main. Installation de gaz etd électricité, téléphone bénéfice nei. garanti > ))0 fr. Prix 7000 fr. comptant. S adresser au Journal.
On désire acheter d'occasion un matériel complet de synchronisme, avec films. Ecrire à Monsieur M. Victor, 18, rue St-Laurent, Paris.
CINÊMATOGRAPHIE ITALIENNE
Organe Professionnel Bl-Mensuel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1" GaUeria Nazionala Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinêmatographie Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
ail» j)!W<j.'#. ijks»Wf*a»w=iigsrTP...wiWiw
PARIS ML
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Nos dernières Nouveautés :
Le SONGE d'une NUIT D'ETE, d'après Shakespeare, 309 m.
Scènes cinématographiques, interprêtées par Footttt et ses Fils (du Nouveau- Cirque); Mlle Naplerkowska (de 1 Opéra-Comique). Affiche artistique.
Les DEUX PAUVRES GOSSES, Film dramatique . . 182 m.
SONT LES PLUS ORIGINAUX ET LES PLUS VARIÉS
Nouveautés de la Semaine
LE MUR SANGLANT
Longueur approximative :^250 mètres, j— Lithographie en couleurs
Comment Parker devint amoureux de sa femme
Longueur approximative : 138 m.
Les deux Messieurs White
Longueur approximative : 167 met. — Lithographie en couleurs
THE VITAGRAPH C°, 15, Rue Ste-Cécile, PARIS
TÉLÉPHONE : 323-63. — Adr. Télégr. i VITAGRAPH-PARIS New- York, 116 Nroa-Street- Chicago, 69 Radolph Street- Londres W. C g fed AGENCES DANS LE MONDE ENTIER
34[£]fcE
Hispano
Actualités, Comédies ' Drames ===
BARCELONE
CraywinKel (20 San Gervasio)
PARIS
La Maison n'emploie que du ■ ■ • FILM EASTMAN - - -
14, Rue Bachaumont, 14
TOUJOURS SENSATIONNEL »$ÉÉ&
A. DRANKOFF
Newski, 82 SAINT-PÉTERSBOURG
La Première îabrique
de Tilms en Russie
Nouveauté chaque Semaine
^^^^4xM^^^4>4^- Téléqr. PHOTODRANKOFF-PÉTERSBÔURG
COMPAGNIE
Théophile NUE
99, Rue de Richelieu, PARIS
Téléphone ; 219-67. — Adresse Télég. : THEPA- PARIS
Films
Appareils Accessoires
Chaque Lundi
NouVea
î« Année. — N» 70
Décembre
Organe Hebdomadaire de l'Industrie Cinématographique Directeur : G. BUREAU
flBOMMEMEHTS :
FRANCE
Un an 10 fr.
i ÉTRANGER Un an. . . . . 12 fr.
Le Numéro : 25 cent.
Paraît le Samedi
Rédaction & Administration 30, Rue Bergère
PARIS
Le Film National
ï II est un fait. C'est que la faveur populaire est toujours acquise à la projection animée. Malgré tous les dénigrements de la presse quotidienne française, le bon public — celui qui va seulement chercher au spectacle le rire et les larmes nécessaires à son besoin d'illusion — se présente au guichet-contrôle plus abondant et plus enthousiaste que Jamais.
La campagne sournoise des directeurs de théâtre demeure vaine. Quant aux nations européennes, moins prévenues que la France contre la cinématographie, elles fêtent avec la même ferveur toutes les entreprises pratiques «d'exhibition», sous la réserve que les films ne choquent ni leurs goûts, ni leur moralité. L'Amérique du Nord possède près de quinze mille cinéthéâtres dont les recettes moyennes sont excellentes. L'Amérique latine suit le même mouvement et l'on peut dire, enfin, que de Sydney à Schangaï où la société Pathé frères envoie des pionniers diligents jusqu'à Constantinople et Salonique, nouvellement ouverts à la liberté commerciale, la oinématographie conquiert le monde et s'installe peu à peu. Ceci soit dit en passant pour rassurer certains esprits que démonte périodiquement une faillite dans notre industrie, comme si la disparition d'un restaurateur atteignait la prospérité générale de l'alimentation.
Mais comment se fait-il que, dans un
état plutôt favorable de la cinématographie exploitation, on rencontre tant de critiques pour accabler — au nom du grand art — les films offerts à la curiosité populaire? Toutes ou presque toutes les œuvres dramatiques, jouées au théâtre Français ou à Bobino, sont acceptées avec indulgence par la presse. Médiocres, elles triomphent bruyamment. Mauvaises, elles passent « en douceur » pour que le directeur sauve sa recette ou ses frais de mise en scène. Il arrive même qu'on ménage la carrière de l'auteur...
Seul, entre toutes les productions qui ressortissent du théâtre, le film, si joliment accueilli par tous les publics, soulève le dégoût impertinent des chroniqueurs et des courriéristes. Ces messieurs s'efforcent ou bien d'ignorer l'art certain de tel film ou d'en souligner par système les faiblesses possibles.
J'aimerais mieux les voir, puisqu'ils ont du talent pour la plupart, comparer l'œuvre cinématographique aux drames et aux comédies que nous transmet la tradition, depuis tant de siècles. J'aimerais mieux que, passant du tremplin séculaire à nos « scènes spéciales » , ils apprennent les terribles nécessités dans lesquelles se débattent nos auteurs, nos interprètes, nos photographes et tous les tireurs, développeurs, vireurs, etc.... ouvriers et artistes du cliché. J'aimerais mieux — nous y pourrions tous gagner — que, sachant au plus juste sens, les formes de cet art nouveau qu'est la cinématographie. ils lui rendent enfin justice, la
traitent comme elle mérite, c'est-à-dire sans dithyrambe mais aussi sans parti pris.
Nous ne cachons pas les imperfections artistiques du film. Mais il faut bien reconnaître qu'elles sont pour ainsi dire des vices du genre. Nos éditeurs sont obligés pour vivre et prospérer d'exporter leurs œuvres à l'étranger et spécialement en Amérique. Il leur faut donc produire des films d'un esprit neutre, international, sans quoi ils risqueraient fort d'être incompris ou tout au moins de n'être pas goûtés. Or, dans ce travail de dépersonnalisation, de « dénationalisation », la qualité artistique de l'œuvre s'efface insensiblement. Qui veut plaire à tous arrive à ne plaire à personne ; ce fut le cas de beaucoup de films qui, faits pour tous les âges, tous les pays, toutes les races, toutes les classes, n'avaient plus ni originalité, ni esprit. De même qu'il n'existe pas, à l'heure actuelle, une œuvre dramatique vraiment internationale, il ne saurait y avoir de bons films dégagés de toute pensée française, italienne, anglaise, allemande, russe ou américaine. La qualité est liée aux formes de l'esprit national. C'est un auteur latin ou slave ou yankee qui a créé le scénario ; ce sont des metteurs en scène latins, slaves ou yankees qui ont ordonné la composition théâtrale. Ce sont des artistes de tradition nationale qui interprètent ces petites scènes sans paroles, dans des décors peints par des gens ayant un métier local, ou dans le cadre de la nature impassible et qu'on ne saurait plier aux valeurs changeantes de la pensée. J'en vois clairement l'exemple dans la Macbeth de la Cinès, un
des films les plus famenx de ces jours-ci et qui offre pourtant des disparates scabreux, ayant été joué à Rome par des artistes italiens. Les auteurs se sont efforcés d'adapter l'œuvre, mais en réalité, ils ne pouvaient que trahir Shakespeare et la légende.
Nos grands éditeurs de films, en collaborant tous les jours avec les gens de lettres, ont déjà compris le péril et se préparent à le conjurer. M. Charles Pathé notamment, qu'il faut toujours saluer comme un innovateur, estime qu'il faut faire des œuvres nationales si l'on veut qu'elles soient belles. C'est dans cet esprit qu'il fournira au marché russe des films joués en Russie, par des artistes russes et selon des scénarios russes. Il agira de même en Amérique.
Je crois que la cinématographie gagnera beaucoup à ce nouveau système. Nous y verrons passer beaucoup de nouveaux millions mais un grand bénéfice artistique aura été réalisé : les véritables amis de notre industrie, ceux qui en assurent l'avenir, s'en féliciteront avec nous. G. DUREAU.
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NOUS DÉSIRONS ÉCHANGER quelques milliers de mètres de
Vues neuves.
Société Française le Photographie
Nous publierons chaque mois le compterendu des séances de la Société Française de Photographie, dans la mesure où les communications interresseront la Cinématographie. Ces informations seront signés d'un nom bien connu dans notre industrie, celui de le Ventujol.
La séance générale du 17 décembre comptera certainement parmi une des plus intéressantes de l'année et s'est ouverte devant une salle comble.
Parmi les différentes présentatations il convient de signaler celle de M. Montpillard au nom de M. Maquenne d'un nouveau procédé de virage en vert des épreuves au gélatino-bromure. Nous reviendrons ultérieurement sur cette communication et après avoir essayé ce que peut donner cette méthode pour le virage des films.
Les sociétaires ont eu la primeur d'admirer les magnifiques résultats obtenus en photographie des couleurs par les nouvelles plaques dioptichromes Dufay présentées par M. Guilleminot; les applaudissements n'ont pas été ménagés à ce dernier, le fabricant, et à M. Dufay l'inventeur.
Mais le clou de la soirée, ce que tout le monde attendait avec impatience, ce fut la présentation par le Dr Connandon des résultats merveilleux obtenus par lui au moyen de l'ultra microscope et du cinématographe accouplés.
Les projections accompagnées de claires
explications par l'auteur ont vivement intéressé et impressionné l'auditoire pendant plus d'une heure.
On a vu successivement la circulation du sang dans une patte de salamandre, la faune d'un intestin de souris, les parasites de « l'angine de Vincent» et un défilé fantastique de spirochètes et de trypanosomes et enfin un phénomène nouveau, le transport électrique des microbes et des globules sanguines, Il est impossible, à qui n'a pas vu une des projections du DrCommandon, de se faire une idée de l'activité des microorganismes ; on a l'impression d'être en présence d'un monde inconnu, aussi varié, aussi actif que celui que peuvent voir nos yeux dépourvus de tout instrument ; on finit même par ressentir un certain malaise en pensant qu'à l'instant même où l'on regarde l'écran, il se peut que de terribles combats semblables, se livrent dans notre propre organisme ; mais cette angoisse cesse avec la fin des projections, la réapparition de la lumière et les applaudissements nourris qui saluent la fin de la conférence du jeune savant.
Ventujol.
Les Obsèques le Lêopoli II
La Maison Gaumont vient d'éditer un film des obsèques du roi des Belges . L'actualité l'impose à tous les programmes.
S'inscrire de suite aux bureaux de la rue St-Roch.
s^c^^^gjg
LOCATION DE FILMS
Société Générale des Cinématographes et Films
f| Télép. : 215-14
DIRECTEURS
3, Rue de la Rochelle (Métro : Edgard-Quinet) Télép. : 215-14 Serrice spécial pour la Location ea Province
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE
Stock très important et constamment renouvelé. - 26,000 mètres de Vues à vendre depuis 0,25 le mètre A. DELOBELLE, 20, Rue du Vieux- Marché -aux- Moutons - LILLE
AGENT GÉNÉRAL pour la Région du Nord
L'Exploitation
Cinématographique en Angleterre
Nous sommes heureux de pouvoir offrir aux lecteurs du Ciné-Journal, le texte du règlement de police imposé aux exploitants cinématographiques anglais à partir du P1 janvier 1910.
Le Bill du Cinématographe vient enfin de passer devant le Parlement, et a trouvé maintenant sa place dans les statuts, sous le titre d'Acte Cinémato graphique 1910. Il a reçn l'assentiment royal le 2S novembre et sera mis en application le 1er janvier 1910. Les règlements statutaires seront faits par le Home Secretary selon le caractère et la disposition des lieux et des appareils et en vue de parfaite sécurité'. Ces règlements ne sont pas encore publiés.
Les exploitations visées par cet acte sont « celles ée tableaux » ou autres effets d'optique au moyen du cinématographe ou autres appareils similaires pour lesquels on se sert de films inflammables.
Dans le cas où on se servirait de films ininflammables, l'acte ne serait pas appliqué. Dans cet article cependant nous comptons nécessairement avec les exploitations où sont utilisés des films ininflammables. Ces exploitations seront maintenant régulières quand elles auront le consentement des règlements statutaires et se feront dans des lieux autorisés. — Mais l'acte ne s'applique pas à une exploitation donnée dans une demeure privée où le public n'est pas admis, qu'elle soit payante ou non.
Les lieux n'auront pas besoin d'être autorisés si l'exploitation n'est que momentanée et ne dure pas plus de six jours pour les exploitations visées par l'acte ; mais quand on devra donner des représentations sur tel ou tel lieu l'occupant devra l'avoir notifié par écrit au moins sept jours à l'avance au local Licensing Council et au Chef de Police des locaux en
leur faisant part de son intention de se servir des lieux et il devra se mettre d'accord avec les règlements statutaires et avec les conditions imposées par le County Council et ceci par écrit,
L AUTORISATION
L'autorisation est accordée dans un bourg par le Borough Council et dans un comté par le County Council. Les pouvoirs du County Council peuvent cependant être délégués à un District Council ou à des Juges de Paix. Tels termes, conditions ou restrictions pourront être insérés dans l'autorisation, sujets aux rèlements statutaires comme le Council le jugera convenable.
L'autorisa.'ion est annuelle ou pour une période plus courte, à la discrétion du Conseil, à moins qu'elle ne soit révoquée préalablement. Elle peut être concédée. Le demandeur d'une licence ou d'une cession de licence devra écrire sept jours à l'avance au Council et au Chef de Police, mais cette demande ne sera pas nécessaire pour un renouvellement d'autorisation sur les mêmes lieux. Des honoraires devront être payés pour un renouvellement ou un transfert, mais ils ne devront pas excéder une livre si la demande n'est que pour un an. Si cette demande est pour une période moindre on devra payer 5 shillings pour chaque mois sans que cependant l'ensemble de ces honoraires forment une somme supérieure à une livre pour l'année, ou dans le cas de transfert S shillings,
BARAQUES
Il n'est pas nécessaire d'obtenir une exploitatation dans une construction mobile pour chaque comté ou bourg ; il est cependant nécessaire que le propriétaire prévienne par écrit, et deux jours à l'avance le County Council et le Chef de Police de son intention d'exploiter dans
tel ou tel lieu ; et d'accord avec les règlements statutaires et soumis au règlement et conditions impose's par le Council et notifiés par lui par écrit.
PÉNALITÉS
Le propriétaire d'un cinématographe ou autres appareils qui l'utilise ou permet qu'il soit utilisé en contravention avec les prévisions de l'Acte ou des règlements statutaires ou des conditions en restrictions relatives à une autorisation de locaux accordée par l'Acte est passible d'une pénalité matérielle, Il en est de même pour l'occupant des locaux qui autorise de telles contraventions. La pénalité pour une première condamnation est dans chaque cas de 20 livres.
Dans le cas où la contravention continuerait la pénalité serait de 5 livres par jour pendant toute la durée de la contravention et l'autorisation pourra être retirée par le Council.
DROIT DE CONTROLE
En vue du contrôle, un inspecteur payé par le Council pourra entrer dans les établissements à n'importe quel moment, que ces établissements soient autorisés ou non — et où il sera susceptible de trouver une exploitation cinématographique, afin de se rendre compte
si tous les tous les termes des règlements sont observés.
Toute personne qui mettrait obstacle à se contrôle est passible d'une amende n'excédant pas 26 livres.
ET LE
CONVERTISSEUR COOFER-HEWITT
(Suite)
Convertisseurs triphasés. — Le convertisseur à mercure est particulièrement approprié pour la transformation des courants alternatifs triphasés en courant continu.
La figure 19 montre les chémas des connexions d'un tel convertisseur.
Le diviseur de tension comporte trois bobines montées en étoile et dont les trois bornes A, B, C sont connectées aux trois fils de la distribution.
Le point neutre D est relié à l'une des barres de la distribution, et les trois bornes A, B, G sont reliées aux trois électrodes E , E , E de l'ampoule. Celle-ci ne diffère, du reste, des ampoules que nous
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avons vues jusqu'ici que par l'adjonction d'une branche supplémentaire renfermant la troisième électrode.
, La cathode en mercure est reliée à la deuxième barre de la distribution. Gomme précédemment, :1e circuit d'utilisation
'Courant alternatif ou AÉSE
CnûR*r.r continu
Fig. 13 à 18. — Courbes oscillographiques relevées sur un convertisseur monophasé.
est monté en parallèle entre les deux barres. Une résistance wi et une électrode auxiliaire servent comme précédemment à l'allumage du convertisseur.
Les figures 20 à 25 montrent des courbes relevées à l'oscillographe Blondel sur un convertisseur Gooper-Hewitt, monté sur une distribution triphasée, alimentant un circuit de lampes à incandescence.
Les figures 20, 21, 22 correspondent à un premier essai avec un coefficient d'induction égal à 0,064 henry; les figures de droite, à un deuxième essai sans selfinduction dans le circuit.
Les figures 20 et 23 montrent les variations de l'intensité et de la force électromotrice sur l'une des branches du convertisseur (ipour rendre les courbes plus lisibles, on a décalé d'une demi-période la courbe de potentiel par rapport à la courbe d'intensité).
Les figures 21 et 24 montrent les variations de l'intensité et de la tension du courant d'utilisation.
Sur les figures 22 et 25, on remarque que la courbe de tension descend au-dessous de la ligne zéro. Cette région négative correspond à la perte constante de 12 volts environ, dont nous avons parlé ci-dessus (1).
Charge des batteries d'accumulateurs.
(1) Dans ces expériences, la tension du côté alternatif éta't de 125 volts et du côté continu de 68 volts. (Les courbes que nous reproduisons Physikalisch-Technischen Reichanstalt.) E. T. Z., 1" 'avril 1909.
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— Le convertisseur à mercure est particulièrement commode pour la charge des batteries d'accumulateurs, surtout lorsqu'on fait usage de la résistance auto-régulatrice.
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Fig. 27. — Réglage de la tension d'un convertisseur par contact uDipolaire.
La résistance auto-régulatrice est constituée par un fil de fer noyé dans une atmosphère d'hydrogène. Le coefficient de température de cette résistance est très élevé, de sorte qu'elle sert à régulariser le courant. A cet effet, on l'interpose à côté de la bobine de self sur :1e conducteur qui vient du point -neutre de l'auto-trans formateur. Au début de la charge, lorsque la force contre^électromotrice est faible, l'action de .la résistance régulatrice est prépondérante; à la fin de la charge, au contraire, lorsque Je courant a tendance à baisser par l'effet de la force contre-électromotrice qui augmente, l'action de la résistance régulatrice est très faible, le courant tombe alors à une valeur telle que le convertisseur s'éteint de lui-même.
On conçoit les avantages considérables d'un tel procédé, puisqu'on peut charger automatiquement une batterie d'accumulateurs, sans faire aucune manœuvre et sans perdre de courant dans un rhéostat de réglage ; l'opération de la charge consistant simplement dans l'allumage de l'ampoule, qui s'éteint d'elle-même, lorsque la batterie est 'Complètement chargée. L'opération s'effectuant sans aucune surveillance peut se faire sans inconvénient pendant la nuit, c'est-à-dire dans une période où le courant peut être vendu bon marché.
Le tableau I résume les mesures faites par M. Schulze pendant la charge de deux batteries de convertisseurs, l'une de 130 ampères-heure, l'autre de 270 amipères-heure; dans l'un et l'autre cas, le régime de charge ne varie que de 2 à 10 ampères.
Dans ces expériences, la résistance régulatrice était formée de onze résistances en fer, chacune de ces résistances pouvant supporter un courant de 1,2 ampère.
L'induction de la bobine de self, intercalée dans le circuit, était de 0,02 ampère.
Tabliau I.
Chargement d'une batterie d'accumulateurs avec un convertisseur à vapeur de mercure et des résistances en fil de fer pour maintenir le courant constant.
II. — Batterie d'environ 270 ampères-heure
Durée des ampoules. — M. G. Schulze a mesuré la durée des ampoules employées dans ses expériences. Voici les résultats obtenus par lui:
1° Une ampoule choisie pour un essai de durée a marché pendant 1.040 heures et a été amorcée trente-neuf fois. Elle a débité pendant ce temps 1.490 kilowatts-
heure à la tension de 155 volts du côté continu; pendant la nuit, elle perdit son vide. Nous n'avons pu, dit M. Schulze, « découvrir la raison de cet accident, mais il est probable qu'une fissure accidentelle s'est produite dans une des tétines des électrodes ».
2° Une deuxième ampoule triphasée marchait encore au bout de 2.250 heures, après avoir été amorcée quatre-vingtseize fois à pleine charge. Le convertisseur avait supporté peDdant une heure une surcharge de 50 pt-ur 100.
Le nombre de convertisseurs mis hors de service par usure est relativement fai-
Fig. 30.
Tableau de convertisseur de 30 ampères.
Vue arrière.
ble; il est impossible de fournir un chiffre exact sur la durée des ampoules, mais on peut dire que cette durée semble très élevée. Dans tous les cas, les constructeurs garantissent cette durée pour une période assez longue.
Réglage de la tension. — Nous venons de voir comment on pouvait régler automatiquement la tension dans la charge d'une batterie d'accumulateurs. On ipeut également faire varier la tension de deux manières :
1° En interposant une bobine de self du côté alternatif. Cette disposition a le précieux avantage de n'absorber qu'une très faible partie de l'énergie demandée à la distribution, mais a, par contre, l'inconvénient de décaler le courant.
Ceci n'a, du reste, que fort peu d'importance si le nombre des convertisseurs branchés sur le réseau n'est pas considérable ;
2° En intercalant un p*lus ou moins grand nombre de spires dans le diviseur. Les figures 26 et 27 indiquent d'une façon suffisamment claire deux procédés pour arriver à ce résultat.
Rendement. — Le rendement d'un convertisseur dépend de la tension du côté continu, parce que la perte à l'intérieur de l'ampoule est sensiblement constante comme nous l'avons vu.
Ce rendement est d'environ 80 pour 100 lorsque la tension est de 110 volts côté continu.
Voici les résultats obtenus par M.
Schulze avec un convertisseur triphasé:
La puissance absorbée du côté alternatif était mesurée au moyen d'un compteur Aron et du côté continu au moyen d'un compteur moteur. Le rendement a été trouvé égal à 92,8 et la perte en volts dans l'ampoule a été trouvée égale à 12 volts.
La figure 28 représente la courbe de rendement de deux convertisseurs à mercure de 30 amipères montés en parallèle sur une distribution triphasée de trois ponts 320 volts 50 ipériodes, débitant de 15 à 60 ampères -pour la charge d'une batterie d'accumulateurs.
On remarquera la constance du rendement qui est très élevé puisqu'il atteint 93,3 pour 100, pour descendre à 86,9 seulement à la fin de la charge.
Applications des convertisseurs à mercure. — Le convertisseur à mercure est ii li lise en Amérique pour la charge des batteries d'accumulateurs et plus généralement pour toutes les applications où le murant continu est indispensable.
En Amérique, on l'emploie plus spécialement pour alimenter un grand nombre d'arcs en série. C'est ainsi qu'un même circuit comporte jusqu'à 75 lampes. Les machines Brush, employées précédemment pour alimenter ces arcs ont toujours fonctionné d'une façon défectueuse à cause de l'extrême difficulté de la commutation. On les a très avantageusement remplacées par des convertisseurs à haute tension.
La figure 29 indique schématiquement le système de montage employé pour cette application (particulière.
Le diviseur de tension est un transformateur à courant constant avec trois prises de courant. Les bobines primaires de ce régulateur sont mobiles. Un petit transformateur d'amorçage sert à l'allumage en produisant un arc entre les deux tétines en mercure.
Les figures 30 et 31 montrent l'ensemble des appareils avec tableau, interrupteurs, ampèremètres et manettes pour l'amorçage.
L'ampoule du convertisseur est contemie dans une boîte {fig. 32) qu'on laisse glisser dans un baquet à huile jusqu'à ce que les boutons du fond de cette boîte fassent contact avec les boutons du fond correspondants montés sur une base isolée. L'ampoule marche donc dans le même bain d'huile que le régulateur et cette disposition présente de très sérieux avantages pour le refroidissement.
On utilise également le convertisseur à mercure pour les appareils de projection, la téléphonie, la télégraphie. Pour Ges applications, il est facile de réunir, sur un même tableau, l'ampoule et les appareils de mesure; on obtient alors un appareil peu encombrant qui fonctionne sans bruit {fig. 33 et 34).
VIENT DÉ PARAITRE
Le Catalogue général n° 4, de la maison Caroly, 22, bonlevard Saint-Germain (Académie de Magie) concernant les Appareils de Prestidigitation et Trucs pour Théâtres. Rappelons qu'il annule les précédents, sur lesquels il n'est plus aecepté de commandes. Ce Catalogue est entièrement illustré.
La Lumière nouvelle
J. ROSEMBERG 11, Rue Cadet, 11. — PARIS
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envoie Franco, à titre d'échantillon, contre mandat de 5 fr., un Porte-Pastille, muni de sa pastille. Demander les Prix par quantités.
Chambre Syndicale de la Prestidigitation
Les membres de la Chambre syndicale de la Prestidigitation se sont réunis le 4 décembre, à 7 h. 1/2 du soir, au Café du Globe, pour offrir un apéritif d'honneur à leur sympathique Président. Au cours de cette réunion amicale, M. Raynaly, vice-président, après une improvisation pleine de charme et de délicatesse, remit à M. Méliès, en remerciement de son désintéressement et de son dévouement, un bronze intitulé « Le Souvenir », produit d'une souscription faite par tous les membres de la Chambre Syndicale.
En termes émus, M. Méliès remercia les membres de la Chambre Syndicale de cette marque d'estime et de sympathie.
A 8 heures, le banquet annuel en l'honneur de l'anniversaire de Robert-Houdin réunissait, autour d'une table élégamment servie, la majeure partie des membres de la Chambre Syndicale et leurs invités. Au dessert, M. Méliès, Grivolas, Remy et Caroly dans des toasts plein d'humour enlevèrent les bravos de l'assistance.
Après le banquet, une petite soirée récréative fut offerte aux invités et dans laquelle professionnels et amateurs rivalisèrent d'entrain. Inutile de dire qu'avec ses incompréhensibles tours de cartes, M. Ravnaldi fut le héros de la soirée.
Il était plus de minuit lorsqu'on se sépara, emportant un si bon souvenir de celte charmante soirée que chacun demandait : « A quand le prochain banquet ? » Le Secrétaire : MILLOT.
Chaque Semaine...
SI VOUS VOULEZ recevoir réguliè rement chaque semaine VOTRE « CI NÉ-JOURNAL » et savoir ainsi ce qui se passe dans le monde cinématographique.
VOUS DEVEZ envoyer par mandatpostal dix francs pour votre abonnement en France et douze francs pour l'étranger.
VOUS NE POUVEZ PAS IGNORER ce qui ce fait dans votre industrie, dans votre commerce, dans votre profession.
VOUS VOUS INSTRUISEZ en nous lisant et VOS AFFAIRES EN SERONT MEILLEURES.
mmmmmmmmmm
CAROLY ET POÉSIE
Sur le Boulevard Saint-Germain Point n'est besoin d'être Devin Ni de chercher dans un ravin Pour trouver le numéro vingt.
Ne le cherchez donc plus en vain, C'est par là, près la halle au vin, Et c'est bien au numéro vingt Qu'est la maison de l'art divin.
57, Rue Saint-Anne, 57
PARIS
Rayons X et Cinéma »♦♦
Une des représentations scientifiques les plus intéressantes est celle qui eut lieu à Berlin, lors du troisième Congrès de la Société Roentgen (Rayons X). Il s'agit de vues cinématographiques de la respiration humaine, respiration, soit de personnes bien portantes, soit de sujets anormaux. Le docteur Kôhler-Wiesbaden a pu, grâce aux rayons X et au cinématographe, fixer pour la première fois les phénomènes internes de la respiration, comment ils se produisent par le déplacement de la pointe du diaphragme, et les mouvements rythmés de hausse et de baisse des côtes, ainsi que les mouvements cardiaques.
(Gomme il est infiniment précieux pour le diagnostic et la reconnaissance des maladies pulmonaires de pouvoir suivre de visu les phénomènes vitaux de la respiration et des phénomènes complémentaires, des perspectives scientifiques nouvelles, et encore inestimables quant à la valeur, sont maintenant à prévoir grâce à cette heureuse combinaison de deux inventions merveilleuses : les rayons Roentgen et le cinématographe.
Les résultats obtenus jusqu'alors, sans le secours du cinéma se résumaient dans la vue, au moyen des rayons X, des tissus pulmonaires, dans le cas unique où un élargissement anormal ou un rétrécisement des poumons étaient patents. On était alors en mesure de produire sur la plaque photographique tous les accidents, mais en noir et blanc seulement, sans aucun des détails si intéressants des maladies si graves et si dangereuses, et surtout au début des maladies de poitrine et de la tuberculose.
fii les vues Kohler ne sont pas plus exactes, quant à la netteté que celles de Roentgen, elles sont de beaucoup plus intéressantes quant aux détails. Il va sans dire qu'avec la pratique et le temps elles arriveront à être plus nettes que les vues de Roentgen.
C'est justement à cette époque, où la question du cancer stomacal est à l'ordre du jour, que les rayons X, combinés avec le cinéma, pourront rendre des services notables. C'est dans ce dernier cas qu'un nouveau produit médical, appelé sel de Wismuth, vient collaborer très efficacement à la prise de vues de ce terrible fléau ; grâce au sel précité, les contours intestinaux des fonctions di-
Appareils Perfectionnés pour le Synchronisme
Vente.
Nombreux choix de Films Synchronisés Échange. — Location de Films et Appareils Catalogue A franco sur demande
H. GENTILHOMME, Ingén'=Constructeur 128, Rue du "Bois, LE\ ALLOIS=PERRET (Seine)
La Maison engage vivement MM. les Exploitants faisant du Synchronisme à lui communiquer leur adresse.
SOCIÉTÉ GÉNÉRALE des CINÉMATOGRAPHES " ÉCLIPSE "
Capital : 1.500.000 francs
23, Rue de la Michodière, 23. — PARIS
FILMS
URBAN
RADIOS
nouveautés de la Semaine
Pour une Femme
Drame
Un Gendre Hypnotiseur
Comique
La Fabrication du Vin de Xérès
Documentaire
113 mètres
110 mètres
Une Occasion se présente
ON CÉDERAIT divers Lots importants de Matériel Cinématographique
COMPRENANT
TABLES DÉMONTABLES, modèle 50 A et 100 A, de premier choix, absolument neuves, avec leurs boucliers;
TABLEAUX MÉTALLIQUES et RHÉOSTATS, 50 A, montés ou non montés, neufs ;
LAMPES A ARC, 100 A, neuves;
BOITES à HUMIDIFIER, neuves.
BOITES à FILMS, de toutes dimensions, en métal.
A prendre au détail ou par quantité. — Faire des offres aux Bureaux du Ciné- Journal.
DEMANDEZ CHAQUE SEMAINE
les Nouveautés Artistiques du
Théâtre = Films
S, iM-__i- - . »«_ :.. nrrcnumv j- i_ n t j- w^- --• S
Directeur : Maurice DE FÉRAUDY, de la Comédie Française
Auberge Hantée
Drame (238 mèt.V — Affiche
Cri-Cri Allumeur de Qaz
Comique (148 met.)
Adresse Télégraph. : ERGES=PARIS 0 Téléphone : 327 = 20
é\ Au seul Concessionnaire Général
Si
Ch. HELFER, 22, rue St=Marc, PARIS
Union des Grands Éditeurs de Films
AMBROSIO ÉCLAIR ITALA LUX RALEIGH-ROBERT
VITAGRAPH SERVICE DE LOCATION DIRECTE
0 0 LES PLUS BEAUX FILMS 0 0 0 LES PLUS GRANDS SUCCÈS 0 Les PROGRAMMES les PLUS VARIÉS
Vérification scrupuleuse des Vues avant l'envoi
Adresse Tèe?ra>hiq e : UN.OPI.M
K t& Tdlephjne : 168=82 ^ SS
Compagnie Générale de Phonographes
= Cinématographes et Appareils =
= de Précision =====
Etablissements =
ATHÉ
SOCIETE ANONYME
an Capital de 5,000,000 de Francs
<SQ
-= Frères
Adresse Télégraphique :
CINÉMATO-PARIS
Le Catalogue 1909 est paru
et envoyé gratuitement sur demande Le demander au Service A, 14, Une T'stvstwt
NM
La plus Impartants Manufacture du Monde 80 KSLOMÈTRES PAR JOUR
S^^^^SC
PARIS
M&êMMMMMtM&M
gestives, les mouvements de l'estomac s'ont clairement dessinés intérieurement et si nettement que les vues de ces diverses fonctions et de ces divers organes, une fois fixées, seront absolument détaillées et visibles dans leurs mouvements les plus intimes.
Voilà ce qui est réservé à la Mvence médicale. Voyons maintenant le bienêtre que tirera le malade de ces merveilleuses découvertes. Indépendamment du diagnostic exact que son médecin lui donnera, il saura encore préciser sur la vue le mouvement qui le fait souffrir dans l'organe atteint. Il verra, avec le docteur, le siège du mal, et il saura préciser à chaque auscultation où un mieux se produit et où une complication se sera fait jour. Il se soumettra sans crainte à l'expérience des rayons X et à la cinématographie de leurs résultats, puisque la méthode Roentgen n'agit aucunement sur le système nerveux. Le patient souffrant de dyspepsie ou d'autres maladies de l'estomac, évitera souvent ainsi le si désagréable et énervant lavage de l'estomac.
Enfin, pour ceux atteints de maladies osseuses (tubercuJnsfi des ns.p.fcA. ils seront examinés aussi profondément et sérieusement, car la transparence des os et des muscles est acquise également aux rayons Roentgen, grâce à la dernière découverte à ce sujet du savant Alexandre Bêla. Quand on songe encors que le cinématographe montrera au médecin aussi souvent qu'il le désirera le cas de son malade, qu'il sera ainsi en mesure de l'étudier, de le suivre dans toutes ses phases, et de soigner chacune des fibres atteintes avec certitudes et parfaite connaissance de cause, on ne peut que bénir cette heureuse liaison des rayons X avec le cinématographe.
INVENTIONS NOUVELLES
405867. Beaudoin. Appareil automatique pour la projection permanente et sans fin de clichés par séries contenant chacune un très grand nombre de vues.
405917. Rousselot. Procédé et appareil pour augmenter la durée des auditionss phonographiques, gramophoniques et autres analogues.
405997. Cambon. Application des sillons phonographiques uniques et continus à la formation d'un instrument de musique et d'un appareil d'appel ou d'annonce.
406069. Labatut et de Beauquesne. Dispositif pour le moulage des phonogrammes
406127. Keen. Boîtes de résonnance pour machines parlantes.
405924. Krayn. Procédé pour la fabrication d'écrans tramés polychromes pour les images aux couleurs naturelles vues par réflexion.
405147. Palmer. Perfectionnements dans les plaques écrans colorées et dans leur emploi.
(Communiqué par l'Office de Brevets d'invention de M. H. Boettcher fils, Ingénieur -Conseil, 39, boulevard St-Martin, Paris. Tel. 1017-66.)
AGENT EXCLUSIF
de " VESUVIO FILMS"
Pour la France et la Belgique
Louis AUBERT
40, Boulevard Bonne- Nouvelle, PARIS
Téléphone : 303-91 ; - 1029-06
Demandez tous
L'ITALA = FILMS
3t Rue 'Bergère, PARIS
Son Merveilleux Film Dramatique
Episode des Guerres
ITALA-FILM
NAPOLÉONIENNES
en ESPAGNE
Longueur 231 mètres.
L'ITALA-FILM
3, Rue Bergère, 3
PARIS
Films
Edison
NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
Le DÉMON de la BOUTEILLE Scène à transformations . . 215 met.
UN CONTE D' HIVER. Congédie . . 81 met
TROIS JOURS DE FÊTE, viré, drame 293 met.
AUTREFOIS ET AUJOURD'HUI. Comédie ... 85 met
LE CCEUR D'UN CLOWN. Comédie 169 met.
Aucune Location
Achat Ferme
Prix du Film : lfr 25 le mètre
SALLE DE PROJECTION
Cie Fse du Phonographe EDISON
42, Rue de Paradis, Paris
Téléph. : 277=89 Adr. Télég. : Édiphon=Paris
SOCIÉTÉ DES
Etablissements Gaumont
Nouveautés de Noël 1909
<mm
Noël d'Artiste
Longueur : 148 mètres. — Mol télégraphique : ARTISTE L'enfant d'un pauvre artiste peintre veut placer ses chaussures dans la cheminée, le père et la mère ne savent que répondre. A minuit, le Père Noël arrive, et, touché par tant de nrsère, veut au moins donner de jolis rêves au pauvre -petit, qui voit successivement, dans de magnifiques décors, des danses Louis XV, chinoises et espagnoles. Puis, le gamin se réveille et aperçoit Papa Noël en train de feindre sur la toile; l'enfant s'évanouit d'émotion. Le lendemain matin, le père est également surpris de trouver un tableau si parfait. Sur le champ, se présente un vieil acquéreur, qui en donne la forte somme : en ce visiteur, l'enfant a reconnu le Père Noël, grâce à qui il va y avoir maintenant du bonheur à la maison. — Teinté et viré entièrement.
L1 'vf
Le Père Noël et le bon Chien
Longueur : 77 mètres. — Mot télégraphique : BONTE
Le soir du 24 décembre, avant de se coucher, deux fillettes mettent sur les chenets leurs petits souliers, tandis que le bon chien Dick regarde ces -préparatifs avec étonnement. -Celles-ci ne tardent pas à s'endormir. En songe, elles voient le Père Noël attaqué par des maraudeurs, qui le jettent à l'eau, avec sa hotte de jouets. Et il est sauvé par le bon chien Dick, qui profite de la circonstance pour apporter et lancer par la cheminée de jolis joujoux à ses chères petites maîtresses. Le lendemain matin, elles se rappellent leur rêv n admirant les cadeaux de Noël et le fidèle gardien a sa bonne part de remerciements et d'embrassades.
Noël dU Chiffonnier. Longueur : 148 mètres. — Mot télégraphique : PAUVRETÉ
Dans un intérieur très pauvre, chez des chiffonniers, la mère donne quelques sous aux enfants pour aller chercher des provisions. En revenant de chez le boulanger, ils rencontrent un vieillard : c'est le Père Noël déguisé en vieux mendiant. Emus de cette apparente misère, les enfants font asseoir le vieillard près du feu en attendant le -souper. Mais, soudain, quatre petits cuisiniers et quatre petites pâtissières descendent de la cheminée, chacun apportant, un plat ou une friandise. Ils dressent une table superbe. Ensuite, descendent quatre jouets animés, qui font des révérences aux enfants ébahis. Enfin, le vieux mendiant lui-même se révèle pour être le Père Noël, il souffle sur l'arbre de Noël que les enfants ont apporté; l'arbre grandit et devient un magnifique arbre tout chargé de belles et bonnes choses. Les enfants ravis dansent une grande ronde avec les petits cuisiniers, les , petites pâtissières et les jouets animés. — Teinté et viré entiè-
rement.
La Légende de la Gamelle. Long. : »a6 mètres. —Mot télégraphiques GAMELLE
Le 25 décembre 1793, le Père Noël s'assoupit sur un banc; deux chenapans s'apprêtèrent à le rouer de coups.mais un beau hussard survint, qui mit la canaille en déroute. Pour le récompenser, le vieillard lui donna sa gamelle. De retour à la caserne, le cavalier était tristement assis devant son maigre repas, mais, par miracle, la gamelle grossit prodigieusement, et il en sortit quatre petits hussards chargés de victuailles. Dix ans plus tard, le soldat, devenu officier, est reçu par le Père Noël déguisé en médecin, et qui lui présente son premier bébé. Enfin, le 25 décembre 1813, le Maréchal revint au logis, où l'attendait sa famille avec anxiété; il apporte un arbre de Noël à ses enfants, leur apprend l'histoire de sa gamelle, ce fameux talisman, qu'il a conservé à la place d'honneur, devant le tableau du Père Noël. Un -second miracle a lieu, de la gamelle sortent quatre anges, qui apportent des jouets aux enfants, et le portrait du Bonhomme Noël s'anime dans le tableau pour bénir cette famille unie. — . Joli conte cvec scènes à trucs. — Entièrement viré et teinté.
Cinéma " ÉCLAIR "
8, Rue Saint-Augustin, PARIS
Téléphone 180-92. — Adresse Télégraphique : CINÉPAR-PARIS
Code A. B C. Edit°n
NOUVEAUTÉS DE LA SEMAINE
PATHÉTIQUE — SUPERBE AFFICHE 4 COULEURR
Une ouvrière confectionneuse, à son lit «le mort, recommande à sa fille aînée de veiller sur sa jeune sœur. La « petite-maman ». quoique bien jeune encore, se met courageusement au travail.
Au rude -métier que sa mère lui a enseigné, elle use ses forces débiles: néanmoins, dominant sa fatigue, elle accomplit le vieil de la morte.
Au cours d'une promenade du dimancbe, la pnuvre enfant rencontre une darne charitable, (lelle-ri l'ail l'acquisition dans un bazar d'une jolie poupée pour sa lillette. Liletle, la petite sieur de la jeune ouvrière, regarde ces poupées d'un air d'envie. La daim', intéressée par l'allure des deux sœurs, les suit et arrive à leur logis.
La concierge, voyant sa jeune loca taire minée par une toax opiniâtre, l'oblige à se coueber. Vaincue par la fatigue, la petite maman a obéi, navrée de ne pouvoir offrir à sa jeune sœur la poupée qu'elle convoitait. La concierge ajoute aux économies de l'ouvrière les quelques sous qui sont nécessaires. Liletle aura sa poupée. . .
Sur ces entrefaites, la dame et sa fillette entrent dans la mansarde. Touchée de tant de détresse, elle promet à la petite maman de prendre soin de sa sieur : celle-ci deviendra sa seconde tille.
Longueur: 205 mètres. Prix : 212îv.2o.
Mot télégr. PAUPË. (Y compris virages et teintures).
Rue Villiers = de = VIsle=Adam
PARIS (20
Adresse Télégraphique : CINÉTOILE=PARIS MÉTRO : GAMBETTA
Toutes les Semaines
Plusieurs Nouveautés
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FILMS
MÉDAILLE D'OR
à l'Exposition Universelle de Hambourg 1908
LA PLUS HAUTE RÉCOMPENSE
MÉDAILLE D'OR au Concours Mondial de Cinématographie de Milan 1909 |
Un programme par semaine | 32, Rue Louis=îe=Grand, PARIS
Téléph. : 274-68 Ad. télégr. : PHONOLUX-PARIS j$
Succursale à Berlin Agences à Barcelone Bruxelles
— Budapest
— Buenos-Ayres
— Gènes
Agences à Londres
— Milan
— Moscou
— Varsovie
— Vienne
— New-York
Appareils & Accessoires
tf DERNIÈRES NOUVEAUTES &
Le Fils du Détective (drame) 266 (Demander l'affiche en couleurs) Le petil Savoyard (scène pathétique de Noël) 197
L'arbre de Noi'd (comique) . . 12o Belle-maman écuvère (1res
comique) 107
Les étrennes d'un hon petit
nrunsct'iie du Jour del'An).
Un Monsieur qui a mangé du
kangourou (comique) .... 129 Bara, le petit tambour de la
République (drame) 173
(Demander l'affiche en couleurs) La vengeance du Sire du
Guildo (drame) 288
^jfcjfiii ^fifa^hi ^o*-m*i;~ ^"f^aAu .^^ftAS^. +Mt fcl i met >*Vi ■ 'fg t^m ,, ■+* Mm '^W.T W)8f 'fWIW vWRf ^PJDf ^MUvW"*^BS^ ^^mS^r^^BwW
Nouveautés Cinématographiques
AQUILA. TURIN 16, Rue Sainte-Cécile, Paris
La Poésie de la vie, grand succès (Affiche) 304
Dernière Mode (Comique) 88
Lois de la destinée (pathétique.
Affiche) 243
Sur l'Autel de la Pitié (très palhéthique. Affiches) 273
Les farceurs ! (comique) 66
Société CINES
rue Saint-Augustin, Paris
Le Petit Garibaldien (drame patri-
triotique , , 2i2
Gentils petits cours 'pathétique). . ^45
Une paire de souliers à l'œil. , . . .115
Société française des Films ECLAIR
8, Rue St- Augustin, Paris Beethoven, splendide film artistique
(Affiche et Caries postales). . . . 200 Les Chutes du Rhin (superbe en
plein air) 138
Del Rebbio, splendide de film artistique (Affiche) 2( 3
Roman d'un jeune homme riche
(comique) 160
Pauvre Petite (pathétique. Affiche). 205 Une partie de cartes au Mexique (pathétique) 146
Société Générale des
Cinématographes " ECLIPSE "
23, rue de la Michodière, Paris
La fabrication du vin de Xérès
(documentaire) 113
La pèche au Saumon (plein air). . 110
Scènes mexicaine (plein air) 100
Le Rêve de Bébé (féerie) 152
Lettres d'amour (drame) 152
Les Espagnols au Maroc (actual.) 160
Le Sonneur de Kergas (lég. bref). 186
La vengeance du Muletier (drame) 208
Une partie de tandem (comique). 115
Compagnie Française de
Phonographes et Cinématographes Edison
42 rue de Paradis à Paris.
Le démon de la bouteille (scène
à transformation) 215
Un conte d'hiver (Comédie) , . . . 81
Trois jours de fète, viré (drame). . 293
Autrefois et Aujour d'hui(comédie) 85 Le cœur d'un clown (comédie) . . 169 Société des Etablissements G AU MONT
Société Anonvnae, Capital d« j, 000,000 d« franc»
rue Saint-Roch, Paris
La Complice. (Bande très dramatique, recommandée. Aftiche.
Virage et teintage 115 m.) . . . 196
Calino aux bains de mer. (Très eomique, recommandé) 113
Princesse d'Ys (Dégende dramatique. Coloriée. Affiche) 295
Probité punie 161
Un chapeau pour la noce (comique). 161
Gavroche sauveteur (dramatique Entièrement viré) , . . 136
Panorama de Montserra. (Jolie vue d'Espagne. , 120
La Faute de Jacqueline. (Bande dramatique recommandée. Teintage 17 m.) 168
Amoureux obstiné (comique) ... 138
Le Lest (très comique), 155
Charles HELFER
22, rue Saint-Marc, Paris
Représentant eu « Théàtro-Films »
Auberge Hantée (drame. Affiche). 238 Cri-Cri, allumeur de gaz (comique). 148
Toutes les semaines nouveautés de la Compagnie Continentale de Copenhague.
HISPANO-FILMS
14, Rue Bachaumont. 14
L'Espagne au Maroc 210
(Superbes affiches.) (Ce film est visible 22, Rue St-Marc, Paris) ITALA-FILM
Paul HODfeL, représentant
3, Rue Bergère, 3, Paris Gribouille vous souhaite un bon
Noël , 150
Rachetée, épisode tiré delà Bible. 260 L'Histoire du grand-père, composition de Guiseppe de Liguora. . 280
Films LE LION
15, rue Grange -Batelière, Paris
Le Marié a une crampe (comique) 113
Constantinople (plein air) 147
Lucrèce (artist.) 230
Chacun se gratte comme il peut. . . 97
Le Fantôme des roches (drame)... 209
Le Cor au pied (comique) 97
Danse du Flambeau (aff.) 43
La Poésie de la Mer 250
Société des Phonographes
et Cinématographes " LUX"
MbDAILLB D'OR (H«mbonrg 1908)
32, rue Louis-le-Grand. Paris
Le Fils du Détective (dramatique).
(Demander l'affiche en couleurs) Le petit Savoyard (scène pathétique de Noël) 197
L'arbre de Noël (comique) 125
Belle maman écuyère (très comique) 1 07 Les étrennes d'un bon petit cœur
(scène du Jour de l'An) 163
Un Monsieur qui a mangé du kangourou (comique) 129
Bara, le petit tambour de la Répu-
b'ique (drame) . , 173
(Demander l'affiche en couleurs) La vengeance du Sire du Guildo (drame) 288
Films RADIOS
23, rue de la Michodière. Paris
Pour une femme (drame) 208
Un gendre hypnotiseur (comique). 127
Ressuscité (drame) 170
Les Chaussettes (comique) 202
L'Auberge du Cygne Bleu (drame) 235
Les trois duels (comique) 135
Sur les rives du Zuydersee (pl.air) 114
L'ame du père (drame) 205
Un drame au moulin (drame) .... 186
Les Couronnes (drame) 140
16, rue Sainte -Cécile, Paris
Le Parrain de Madame 125
Bonne année . . . r . . , 125
Un Monsieur encombrant 142
Le petit chiffonnier. . . , 145
L'Otage 232
Le cœur d'une mère 242
Un Episode fantastique de ma vie 255
Safpho 215
La Belle-Mère dentiste 105
Chutes d'eau en Hongrie ........ 125
La Vie d'apache 150
Un pari très risqué 120
Compagnie des Cinématographes
Théophile PATHÉ
8, rueFavart, Paris
Trace de sang (comique) 100
La Terre-Sainte (vue documentaire) 1 25
VESUVIO-FILMS
Louis Aubert, Agent Général pour la France et la Belgique 40, Boulevard Bonne-Nouvelle, Paris
Folie d'amour (drame). ...*... 210
Prochainement :
Naples (Nouvelle série) 150
Prochainement : —
Polie d'Amour (drame) 210
VITAGRAPH
15, Rue Sainte-Cécile, Paris
Le mur sanglant (drame) 250
Comment Parker devint amoureux
de sa femme (comédie) 133
Les deux messieurs Whitte ou la
double invitation (comique) ... 167
E. G. Clément
30, Rue des Petites-Écuries PARIS (xe)
M. BAER & C° TRAVAUX CINÉMATOGRAPHIQUES
23 Denmark Street LONDON W. C.
SOIGNES
NI ÉCHANGE- NI LOCATION
La Maison spécialisant la VENTE de
FILMS D'OCCASION
Depuis SO cts le mètre et de toutes les vues coloriées
EN EXOEÏÏmImENT ETAT
DEMANDEZ NOS LISTES
Confection de Titres en toutes langues "Prise de vues animées de tous les genres. Per forage. "Développements. Tirages . .... et coloris à façon. - - . - -
GRAND STOCK de FILMS OCCASION, BON ÉTAT
depuis O fr. 30 le mètre
POSTES d'OCCASION GARANTIS
pour Professionnels, depuis 200 fr.
TARIFS & LISTES Franco
Entreprise Générale
de Cinématographe
" THE ROYAL BIO
Bureaux, Magasins, Salle de Projections 26, Rue Feydeau, PARIS
(Métro-Bourse)
ACHAT - VENTE
LOCATION - ÉCHANGE Films, Appareils, Accessoires neufs et d'Occasion
NOUVEAUTÉ
Location de Films depuis 0,01 par jour et par mètre ou 0,05 la semaine entière.
Vente de Films sur projections depuis 0.20 le mètre.
Engagement dans Théâtres, Musies- Halls, Cafés, etc., etc — Prix défiant toute concurrence.
PETITES ANNONCES
Le prix des petites annonces est de cinquante centimes la ligne. Les abonnés ont droit à quatre annonces de cinq lignes. On traite à forfait pour les annonces au mois. Toutes les réponses doivent cire adressées au Ciné- Journal, 30, rue Bergère, qui les communique aux intéressés.
A vendre 800 frs. appareil prise de vue, Romanet et Guilbert avec son pied et table panoramique absolument neuf.
S'adresser Docteur Stévard, Blois.
Dame sérieuse connaissant la tenue d'une Caisse Ciuema désire place. — S'adresser Mme Ilënriaz, 17, rue de Lancry.
Bons opérateurs projectionnistes demandent place à l'étranger.
A, vendre Appareil de proiection complet, éclairage électrique, marque Fescourt. 514 mètres de films 350 francs.
A vendre Gramophone automatique monétaire.
On demande à acheter appareils Pathé Frères, dernier modèle et autres, et cabines.
Hgence Générale J GlnfimatograpAe
Matériel cornplet & Accessoires -*-
Filn?s neufs S> d'Occasion Demander Tarif
et Catalogue
^SZZ Vente sur projection i^^^^z
A. BON A
Installations Complètes de =5 Cinémas à Forfait. ES
Groupes électrogènes ^__
Lumière oxyéthérkjue et oxyacétylénique
Jjl 17, Rue de Lancry, 17. - PARIS J
Prix des plus réduits
Important lot de diapositives à vendre 0 fr. 45 pièce.
A vendre saturateur à éther et tube oxygène avec manomètre.
A vendre, lampe Urban, état neuf, 50 ampères, 55 francs.
Opérateur connaissant à fond prises de vues, actualités, théâtres, trucs, meilleures références parlant quatre langues, demande emploi dans maison sérieuse. Ecrire Ciné-Journal.
A vendre appareils d3 projection complet depuis 350 à 600 frs. garantis
A vendre, bonnes occasions :
Tables démontables, grand et petit modèle, neuves; B#îtes à humidifier.;
Cônes de projections et Boîtes en métal de toutes grandeurs.
A vendre 1 stéréoscope à déclanchement monétaire Léoni avec sa caisse et toutes ses vues, état neuf 120 frs.
S'adresser au bureau du Journal.
A vendre ou à échanger contre des vues : 2 ventilateurs, 1 moteur Cinéma, 1 entrée en cuivre, 1 tableau en bois, 1 tableau en marbre, 1 lanterne, 3 appareils oxy-éthériques, du fil, interrupteurs, etc. S'adresser au Journal.
A vendre une magnifique robe de serpentine en Soie du Japon. 31 mètres de long avec une collection de vues en couleurs à projeter sur la robe. Prix net 185 francs.
On demande exploitation à reprendre Paris, Banlieu ou province faire offre au Ciné-Journal.
A vendre Poste complet avec très bons projecteurs depuis 340 francs.
A vendre, Tableaux complets pour 50 ampères neufs : 100 francs.
A vendre, Cônes de projection fixe avec châssis passe-vues vertieal en aluminium, objectif. 45 fr.
A rendre, Lanterne 50 ampères avec cuve à eau et condensateur, 4'2 francs.
Caissière, très sérieuse, demande place. S'adresser à Mme A. Weber, 27, rue Beaunier (14e).
Excellents appareils de projection complets, caisse emballage, table, lanterne, lampe électrique et et résistance : 175 francs.
Pour cause de départ, à céder de suite EXPLOITATION CINÉMATOGRAPHIQUE
Quartier très populeux - Affaire exceptionnelle
Ecrire poste restante, Paris, rue Milton, P. R
AVIS AUX CAPITALISTES
A céder part de commandite, représentant 21.333 fr. du capital de la Société Paillot et C'", Cinéma Voltaire, rue de Charonne, 146. S'adresser à M. J. Fer re^-rue Rochechouart, 66, à Paris.
On demande à acheter de suite :
Ni Peluche, ni Moleskine
Faire offre au " Ciné-Journal.
a Direction d'ARENC-CINEMA.dont M. LUL- LY, l'un des directeurs, est premier sujet-mime à l'Alcazar de Marseille, avise qu'il a un stock de librettos de pantomimes, dramatiques et comiques, à vendre, pouvant servir à monter diverses vues de Cinéma. M. Lully prendrait la Direction de la mise en scène pour la place de Marseille. — Pour tous renseignements, s'adresser à la Direction d'Arenc-Cinema, 226, avenue d'Arenc, Marseille.
A vendre un poste Pathé Frères 50 A, dernier modèle, moins le tableau et sa résistance ; une cabine en fer réglementaire, huit bobines, un groupe électrogène monté sur voiture couverte. 110 V. 35 A., moteur Buchet 7 HP. Ecrire au Ciné-Journal.
A vendre un appareil cinématographique comprenant : table, projecteur, lanterne Molteni, cône de projection fixe, un arc 15 A., 6 bobines, débiteur et enrouleuse. Bon marché. Ecrire au Ciné- Journal.
A céder de suite Exploitation Cinématographique sur les Boulevards, Paris : Affaire exceptionnelle. Capitaux nécessaires très modérés. Demander renseignements au Cine-Joumal.
Opérateur prise de vue, expérience acquise dans meilleure maison française, voyages, actualités ; accepterait situation, même pour étranger. Excellentes références. — Faire offres au Ciné-Journal, L. D. 0053, Libre de suite.
(Voir la suite page Si).
M. LUCien PREVOST,, Ingénieur-Mécanicien, ancien chef du Bureau des Études de la Maison PATHE Frères, se charge des Etudes et de la Construction pour toutes machines nécessaires à
l'industrie Cinématographique.
PRISES DE VUES. PERFOREUSES. - TIREUSES
INSTALLATION COMPLÈTE D'USINES
Ateliers : 25, Boulevard de la Chapelle, Paris
la Directeur- Gérant : G. DURE AU.
lmp. uco mis Graphiaues, 30, rue Bergère, PARIS.
EN VOUS ADRESSANT à
H. Verregaux
10 bis, Rue Daguerre
POUR LA
ACHAT ù VENTE de FILMS et de MATÉRIEL Ciné= matographique. jf
Vous aurez
F ixitê absolue de Vos Vues.
I ntérêt de Vos Programmes.
TLm ongueur exacte des films.
TSHeilleur marché Que par=
tout ailleurs. 000
S écuritê dans les EnVois.
Petites Annonces (Suite)
f Homme Jeune, Actif, £
possédant relations, JS au courant de la M
Cinêm a tographie
Commerciale
accepterait situation dans
REPRÉSENTATION, LOCATION
Meilleures Références.
Ecrire au" CINÊ=JOURNAL "
A vendre, bonne occasion : cabine en tôle, 2 postes Pathé, 2,500 m., films noir et couleur. — S'adresser à M. Raincy, 61, cours Liberté, à Lyon (Rhône).
pianiste professionnel, demande place Ciné, province ou étranger, joli répertoire. Ecrire Hôtel Perrin, 5, rue Cadore, à Roanne (Loire) V. Pottier.
JJn représentant de films allemands, désire aussir représenter des tilrno français, est aussi en relations d'affaires avec les plus grandes maisons de Hollande et de Belgique. — Ecrire E. B., au Ciné- Journal.
A céder, pour prix matériel, 80 kilomètres de Paris. En pleine exploitation, poste fixe, 3 représentations par semaine, seule attraction garantie par municipalité. Conditions exceptionnelles. — Ecrire : Medicis-Cinématograplie, Alfortville.
I^es opérateurs de projection qui désirent des places t sont priés de s'inscrire au Ciné-Journal.
On achèterait des négatifs de plein air intéressant eu bon marché. On enverrait opérateurs prendre des sujets jugés bons et assurerait certain nombre de négatifs. — Ecrire Films, 66, Chartreux, Marseille.
A céder. Bonne exploitation dans le midi.
A céder, exploitation dans ville de Meurthe-et- Moselle, travaille 1 jour par semaine, pourrait travailler 3 jours par semaine. Excellente affaire.
CINEMATOGRAPHISTES -PRESTIDIGITATEURS-
Magiciens, Artistes en tons Genres, Industriels, Forains, Directeurs de Théâtres, etc.
Succès et toutes les Nouveautés Artistiques
capables de vous intéresser
Li$ez"L1LLU$IOnni$Tr
Organe Mensuel Illustré de la Magie et des Attractions de Music-Hall Numéro spécim. 0,75. - Abonnement 8 fr. par an. Chez CAROLY, fabricant d'Appareils de Prestidigitation, 20. boul. St-Germain, Paris.
A VENDRE
Occasions Exceptionnelles
1 Tente américaine, 2i mètres diamètre; installation pour Ciné, gradins, ainsi que 2 voitures de chargement complet. 3.200 fr. comptant.
1 Groupe électrogène, 6/7 HP avec dynamo, prêt à marcher, monté sur voiture.
1 Coquet Théâtre-Ciné, l~mx8, façade superbe, tentures, bâches neuves, se monte très rapidement, tout complet 3.100 francs.
1 autre Théâtre-Ciné, 15mx5, bâches, gradins, chaises, etc. 1.600 francs.
1 lot de Magnifiques Fauteuils bascule.
1 Superbe Voiture Caravane, 5mx2m30 (Renault), intérieur garni lincrusta Walton, train lre force, bullet, armoire, coffres. 950 francs.
400 chaises pliantes, bois, système allemand,
_ 1.000 pliants toile, système allemand, spéciaux pour cirques ou cinés. Joindre timbre pour renseignemenfs. Brocheriou, bureaux Ciné-Journal.
I»our Cinéma, à vendre, voiture complètement fermée, ayant servi 6 mois pour transport moteur à pétrole. A l'incassable, M. Michau, 9, rue Victor-Hugo, Alfortville.
Vues de Cinéma, excellent état garanti, à vendre 0 fr. 20 et 0.30 le m. S'adresser à M. Ganichot à Vaison (Vaucluse).
A céder à Blois café et buvette comprenant tables en chêne, chaises canelées et banquettes comptoir 23 mètres avec glacière, caisse et tiroirs, 2 grandes ^glaces, 2 pendules, stores flamands et brise-bise, j [calorifère, percolateur, bain-marie, piano élec- ~ti ique Pneuma neuf avec 1.400 m. de musique mai- ^eliant à l'électricité, à la manivelle et à la main. Installation de gaz et d'électricité, téléphone bénéfice net garanti 5000 fr. Prix 7000 fr. comptant. S'adresser au Journal.
O11 désire acheter d'occasion un matériel complet de synchronisme, avec films. Ecrire à Monsieur M. Victor, 18, rue St-Laurent, Paris.
A vendre un synchronisme Mendel complet, avec gramophone Pathé, concert grande puissance, diaphragme à aiguille et à saphir, installé prêt a fonctionner le tout entièrement neuf, n'a servi qu'une fois, 8 disques de 50 cent., 600 fr. S'adresser au bureau du Journal. — Très bonne Occasion.
CINÉMATOGRAPHE ITALIENNE
Organe Professionnel BI-Mensiel
du Cinématographe, du Phonographe
et des Industries qui s'y rattachent
Directeur : Professeur G.-I. Fabbri
TURIN (Italie) Via Arcieescovado
1* Galleria Nazionala
Prix de l'abonnement : 8 francs
La Cinématographie Italienne est l'organe officiel de l'Exposition Universelle de Turin en 1911.
LEBET 8l CURTI
Expéditions de la Maison Royale dUtette
«h. Tttta.
+.*rr.vt + PARIS -17, Rue dn Mail, 17 - PARIS f«ai««ta4.v
Service de TRANSPORTS RAPIDES par tavcyean este PARIS ri rïTAUî
PAUVRE PETITE
Pathétique. — Affiche. — Long, approx. : 205 m.
Une Partie de Cartes au Mexique
Pathétique. — Long, approx. : 146 mètres
tf
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS PARUES
Beethoven. Artistique. Affiche et cartes postales, s . 290 met.
Les Chutes du Rhin Superbe plein uir 188 — .
Del Rebbio. Splendide film artistique, Affiche . . . 205 —
Roman d un jeune homme riche. Féerique . . . 160 —
POUR PARAITRE PROCHAINEMENT
Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/cineaugde02gdur. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
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